BOESTONIA 
C'ONDITA AT) 


u 


ms” 


& 


es PORTER 
- Pre cu Ent 
. ee 


dde. 


LÆ 


HISTOIRE. 


- NATURELLF, 
GÉNÉRALE ET PARTICULIÈRE, 
AVEC LA DESCRIPTION 


DU CABINET DUROL. 


* FT 
\ù KT 7 
\ / 


AP AUR:T.S; 
DE L'IMPRIMERIE ROYALE. 


MABDÉGICIL VIEIL 


PTTPELT 


TIFT CE 


- 
 æ ” 
4 
æ 
es 


RE 


entoure fe Alt fete tee tte Lie eee perte fete troltee Lots entra ee 


ANT EEUNTRENN TIENNE AN N TES ENNEEEN TEE NNNERENTT 


L'ASR':ILE 


De ce qui eft contenu dans ce Volume. 


LES Animaux carnaffiers . ... ..... +. P20C 3 


1 un. un 75 
Le Blaireau. . . .. Un AN AENS DMERS A T 
OEM RERO RIeetes à 01 


MA Foune. . ARC S POL NP ANNE CARS ON AS 3 
MT rte. 0. Ta OL E PI CTP 
OS A D ne LU EL UT a 9 


Le Furet. 53 eo) Je Cr . e er à A e STE Zz20O9 
La Belerre. ° " » e. . + < ° . e . e e Li e e 225$ 


L’Hermine ou le Rofelet. . . . . . . . . +, 240 
ne Dan QE RUE Un. ce MR NA ç3 
A us OR A obus 2e 8 
La Souris. … . Se NE SM AU Re AO 


MAN MUR nu ni A, cer 


Le Rat denses ve er tour se sc 
LEE RRPAEN OL. VERRE TT 


Pat M. DE Burron. 


Dériphon di Loin, ee EN ESNNEN 53 
Defcription de la partie du Cabinet qui a rapport à 


DefCriprron du Rennrds | 1 ee RER 
Defcription de la partie du Cabinet qui à rapport à 

PHiftoire Naturelle du Renard. . . . . . 101 
Defcription du Blaireau.… 2, , 7 4,1, 111 


Déftription de la partie du Cabinet qui a rapport à 
PHifioire Naturelle du Blaireau. . . + . . 13» 
Defcription der la Jroutre, + 708 2 Ye 139 
Defcription de la partie du Cabinet qui a rapport à 
lHiftoire Naturelle de la Lourre. . ., .. 158 
Defcriprion.de la Fouine, :. } 208000) 166 
Deftripuon de la Mare... .. .. . . 190 
Defcription de la partie du Cabinet qui à rapport 


à PHifloire Naturelle de la Fouine & de la 
LL PE UTP A 
POrpnon du Putors. T5 4 202 
Mpuon, dir Furet. es à à ar 
 Defcription de la partie du Cabinet qui à rapport à 
PHifloire Naturelle du Putois & du Furet... 222 
M 07 dela Béeres UNSS 
Defcriprion de l Hermine 
Defcriprion de la partie du Cabinet qui à rapport 
a Hifloire Naturelle de la Belette & de PHer- 


D PES Re NP M A ER 249 
DélCripnon de PÉeremtl, T7, 2 258 
Defcriprion LUC RAT AN SRS MEL 


Défcription de la partie du Cabinet qui à rapport à 
 PHifhire Naturelle de l'Écureuil ! du Rat. 305 
Defcriprion de la Souris 
D pnomdi Mulor. um ose Ad 331 
Defcription de la partie du Cabinet qui a rapport à 

PHifloire Naturelle de la Souris & du Mulot 345$ 


Defcription du Rat d'eau... .. . 350 


Deftription du Campagnol. + «5 +445. 372 
Deftription de la partie du Cabinet qui a rapport à 


PHifloire Naturelle du Rat d'eau & du Cam- 
pagnol. . Zn re UE TU 


GENTIESSE (EPST TETE 


RTE PRESENT RIRES CR er 


Pat M. D'AUBENTON. 


TE AT D I PEN SERRE 


HISTOIRE 


ATURELLE. 


LU 


V'IZ, À 


» 


LUE "IP 


; > É 
PLAN EN ES Se ps» ct mdr ff y 
Érs 
ve: 


re FUN) sy es » 


' 
‘ 


DM OT 


ns 


De Juve ind et dl 


HISTOIRE 


Jculp 


NATURELLE. 


| rit nous n'avons parlé que des animaux utiles ; 
les animaux nuifibles font en bien plus grand nombre ; 
& quoiquen tout, ce qui nuit paroïfie plus abondant que 
ce qui fert, cependant tout eft bien, parce que, dans 
l'univers phyfique , le mal concourt au bien, & que rien 
en effet ne nuit à la Nature. Si nuire eft détruire des 
êtres animés , lhomme , confidéré comme faifant partie 
du fyflème général de ces êtres, n'eft-il pas l'efpèce Îa 
plus nuifible de toutes? Lui feul immole, anéantit plus 
À i] 
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Œ HirsTorre NATURELLE! 
d'individus vivans, que tous les animaux carnafliers n'en 
dévorent. [ls ne font donc nuifibles que parce qu'ils font 
rivaux de l'homme, parce qu'ils ont les mêmes appétits , 
le même goût pour la chair, & que, pour fubvenir à un 
befoin de première néceffité, 1ls lui difputent quelquefois 
une proie qu 1 réfervoit à fe excès; car nous facrifions 

lus encore à notre intempérance, que nous ne donnons 
à nos befoins. Deftruéteurs nés des êtres qui nous font 
fubordonnés, nous épuiferions la Nature fr elle n’étoit 
inépuifable , fr, par une fécondité aufli grande que notre 
déprédation , elle ne favoit fe réparer elle-même & fe 
renouveler. Mais il eft dans l'ordre que la mort ferve à da 
vie , que la reprodu@ion naïfle de Ia deftruction ; quelque 
grande, quelque prématurée que foit donc la dépenfe de 
Thomme & des animaux carnafiers, le fonds, la quantité 
totale de fubftance vivante neft point diminuée; & sils 
précipitent les deftrutlions , ils hâtent en même temps 
des naiffances nouvelles. 

Les animaux qui par leur grandeur figurent dans l'univers, 
ne font que la plus petite partie des fubftances vivantes ; la 
terre fourmille de petits animaux. Chaque plante, chaque 
graine, Chaque particule de matière organique contient 
dés milliers d'atomes animés. Les végétaux paroifient 
être le premier fonds de la Nature ; mais ce fonds de fubfif 
tance, tout abondant, tout inépuifable quil eft, fuffroit 
à peine au nombre encore plus abondant d'infeéles de 
toute efpèce. Leur pullulation, toute auflr nombreufe & 
fouvent plus prompte que la reproduélion des plantes, 
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indique aflez combien ils font furabondans; car les plantes 
ne fe reproduifent que tous les ans, il faut une faifon 
entière pour en former la graine, au lieu que dans les 
infectes, & fur-tout dans les plus petites efpèces , comme 
celle des pucerons, une feule faifon fufhit à plufreurs 
générations. Is multiplieroient donc plus que les plantes, 
sils nétoient détruits par d'autres animaux dont ils pa- 
roïflent être la pâture naturelle , comme les herbes & les 
graines femblent être la nourriture préparée pour eux- 
mêmes. Aufli parmi les infeéles y en a-t-il beaucoup qui 
ne vivent que d'autres infeétes; il y en a même quelques 
efpèces qui, comme les araignées, dévorent indifférem- 
ment les autres efpèces & la leur : tous fervent de pâture 
aux oïfeaux , & les oifeaux domeftiques & fauvages nour- 
uflent Ihomme, ou deviennent la proie des animaux 
carnafliers. 

… Ainf,la mort violente eft un ufage prefque aufli nécef- 
faire que la loi de la mort naturelle ; ce font deux moyens 
de deftruttion & de renouvellement, dont l'un fert à 
entretenir la jeunefle perpétuelle de 1a Nature, & dont . 
l'autre maintient l'ordre de fes produétions, & peut feul 
limiter le nombre dans les efpèces. Tous deux font des 
effets dépendans des caufes générales; chaque individu 
qui nait, tombe de lui-même au bout d'un temps; ou 
lorfqu'il eft prématurément détruit par les autres, c'eft 
qu'il étoit furabondant. Eh combien n'y en a-t-il pas de 
fupprimés d'avance! que de fleurs moiflonnées au prin- 
temps ! que de races éteimtes au moment de leur naiffance} 
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que de germes anéantis avant leur développement 
L'homme & les animaux carnafliers ne vivent que d'indi- 
vidus tout formés ,ou d'individus prêts à l'être; la chair , les 
œufs ,les graines , les germes de toute efpèce font leur nour- 
riture ordinaire; cela feul peut borner l'exubérance de 14 
Nature. Que Ion confidère un inftant quelqu'une de ces 
efpèces inférieures qui fervent de pâture aux autres, celle 
des harengs, par exemple; ils viennent par milliers s offrir 
à nos pêcheurs, &, après avoir nourri tous les monftres 
des mers du nord, ils fourniflent encore à la fubfiftance 
de tous les peuples de l'Europe pendant une partie de 
année. Quelle pullulation prodigieufe parmi ces animaux! 
& sils n'étoient en grande partie détruits par les autres, 
quels feroient les eflets de cette immenfe multiplication! 
eux feuls couvriroient la furface entière de la mer; mais 
bientôt fe nuifant par le nombre , ils fe corromproient, 
ils fe détruiroient eux-mêmes ; faute de nourriture fufi. 
{ante, leur fécondité diminueroit; la contagion & la difette 
feroient ce que fait la confommation ; le nombre de ces 
animaux ne feroit guère augmenté, & le nombre dé 
ceux qui sen nourriflent feroit diminué. Et comme l’on 
peut dire la même chofe de toutes les autres efpèces, il 
éft donc néceffaire que les unes vivent fur les autres; & 
dès-lors la mort violente des animaux eft un ufage légi- 
time , innocent, puifquil eft fondé dans la Nature, & 
qu'ils ne naïffent qu'à cette condition, 

Avouons cependant que le motif par lequel'on voudroit 
en douter fait honneur à l'humanité : les animaux, du 
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moins ceux qui ont des fens, de la chair & du fang, font 
des êtres fenfibles ; comme nous, ils font capables de 
plafir & fujets à la douleur. Il y a donc une efpèce d'in- 
fenfibiité cruelle à facrifer, fans néceflité, ceux fur-tout 
qui nous approchent, qui vivent avec nous, & dont le 
fentiment fe réfléchit vers nous en fe marquant par les 
fignes de la douleur; car ceux dont la nature eft différente 
de la nôtre, ne peuvent guère nous affcéer. La pitié 
naturelle eft fondée fur les rapports que nous avons avec 
Tobjet qui fouffre; elle eft d'autant plus vive que la 
reflemblance , la conformité de nature eft plus grande ; 
on fouffre en voyant fouffrir fon femblable. Compaffion ; 
ce mot exprime aflez que ceft une fouffrance , une 
paflion quon partages cependant ceft moins l'homme 
qui fouffre , que fa propre nature qui pâtit, qui fe révolte 
machinalement & fe met d'elle - même à l'uniflon de 
douleur. L'ame a moins de part que le corps à ce fen- 
timent de pitié naturelle, & les animaux en font fufcep- 
tibles comme l'homme; le cri de la douleur les émeut, 
ils accourent pour fe fecourir,, ils reculent à la vue d’un 
cadavre de leur efpèce. Ainfi, l'horreur & la pitié font 
. moins des pañlions de l'ame que des afleélions naturelles , 
qui dépendent de la fenfibilité du corps & de la fimilitude 
de ia conformation; ce fentiment doit donc diminuer à 
mefure que les natures séloignent. Un chien qu'on frappe, 
un agneau quon égorge, nous font quelque pitié; un 
arbre que Ton coupe, une huitre qu'on mord , ne nous 
en font aucune, 
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Dans le réel, peut-on douter que les animaux dont 
Torganifation eft femblable à la nôtre, n'éprouvent des 
{enfations femblables? ils font fenfbles , puifqu'ils ont des 
fens , & ils le font d'autant plus que ces fens font plus 
aGüfs & plus parfaits: ceux au contraire dont les fens font 
obtus ont-ils un fentiment exquis? & ceux auxquels il 
manque quelque organe, quelque fens, ne manquent-1ls 
pas de toutes les fenfations qui y font relatives? Le mou- 
vement eft l'effet néceffaire de l'exercice du fentiment. 
Nous avons prouvé * que de quelque manière qu'un être 
fût organifé , s'il a du fentiment , il ne peut manquer de. 
le marquer au dehors par des mouvemens extérieurs. 
Aïnfi les plantes, quoique bien organifées, font des êtres 
infenfibles , aufli-bien que les animaux qui, commeelles, 
n'ont nul mouvement apparent. Ainfi parmi les animaux, 
ceux qui nont, comme la plante appelée Senfi tive, qu'un 
mouvement fur eux-mêmes, & qui font privés du mou- 
vement progreflif, n'ont encore que très-peu de fenti- 
ment; & enfin ceux mêmes qui ont un mouvement 
progreflif, mais qui, comme des automates, ne font 
qu'un petit nombre de chofes, & les ont toujours de 14 
même façon, n'ont qu'une foible portion de fentiment , 
limitée à un petit nombre d'objets. Dans l'efpèce humaine, 
que d'automates ! combien l'éducation, la communication 
refpeclive des idées n'augmentent-elles pas la quantité , 1a 
vivacité du fentiment! quelle différence à cet égard entre 

* Voyez le Difcours fur la nature des animaux, Vol. IV. de cette 
Hiftoire Naturelle, 

l'homme 
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l'homme fauvage & l'homme policé, la payfanne & la 
femme du Me Et de même parmi les animaux, ceux 
quivivent avec nous deviennent plus fenfibles par cette 
communication, tandis que ceux qui demeurent lauvages 
n'ont que la fenfibilité naturelle , fouvent plus füre , mais 
toujours moindre que l'acquife. 

Au refte, en ne confidérant le fentiment que comme 
une faculté naturelle, & même indépendamment de fon 
réfultat apparent, ceft-à-dire, dés mouvemens qu'il pro- 
duit “SE “en tous les êtres qui en font doués, 
on peut encore le juger , leftimer & en déterminer à-peu- 
près les différens degrés par des rapports phyfiques, 
auxquels il me paroît qu'on n'a pas fait affez d'attention. 
Pour que le. fentiment foit au plus haut degré dans un 
corps animé , il faut que ce corps fafle un tout, lequel 
foit non-feulement fenfible dans toutes fes parties, mais 
encore compofé de manière que toutes ces parties fen- 
fibles aient entre elles une correfpondance intime , en 
forte que l'une ne puifle être ébranlée fans communiquer 
une partie de cet ébranlément à chacune des autres. I 
faut de plus quil y ait un centre principal & unique 
auquel puiffent aboutir ces différens ébranlemens, & fur 
_ dequel, comme fur un point d'appui général & commun, 
… fe faffe la réaélion de touscesmouvemens. Ainfi , l homme 
& les animaux qui, par leur organifation , reflemblent le 
plus à l'homme, feront les êtres les plus fenfibles ; ceux 
au contraire qui ne font pas un tout aufli complet, ceux 
dont les parties ont une correfpondance moins intime, 

Tome VIT, B 
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ceux qui ont plufieurs centres de fentiment, & qui, fous 
une même enveloppe, femblent moins renfermer un 
tout unique , un animal parfait, que contenir plufieurs 
centres d'exiftence féparés ou (différens les uns des autres , 
feront des êtres beaucoup moins fenfbles. Un polype 
que l'on coupe , & dont les parties divifées vivent fépa- 
rément ; une guépe dont la tête, quoique féparée du 
corps, fe meut , vit, agit, & même mange comme aupa- 
ravant ; un lézard auquel, en retranchant une partie de 
fon corps, on nôte ni le mouvement, ni le fentiment ; 
une écrevifle , dont les membres ampütés fe renouvellent; 
une tortue , dont le cœur bat long-temps après avoir été 
arraché ; tous les infeétes, dans lefquels les principaux 
vifcères, comme le cœur & les poumons , ne forment 
pas un tout au centre de l'animal, mais font divifés en 
plufieurs parties, s'étendent le long du corps, & font, 
pour ainfi dire, une fuite de vifcères, de cœurs & de 
trachées ; tous Pa poiflons , dont les organes de la circu- 
lation & de la refpiration n'ont que peu d'aétion & dif- 
fèrent beaucoup de ceux des quadrupèdes, & même de 
ceux des cétacées; enfin tous les animaux dont l'organi- 
fation s'éloigne de 1a nôtre, ont peu de fentiment, & 
d'autant moins quelle en diffère plus. 

Dans l'homme & dans les animaux qui luireffemblent, 
le diaphragme paroît être le-centre du fentiments. c'eftfie 
cette partie nerveule que portent les impreffr ons de 1a 
douleur & du plaif; ceft fur ce point d'appui que 
s'exercent tous les mouyemens du fyflème fenfble, Le 
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diaphragme fépare tranfverfalement le corps entier de 
animal, & le divife aflez exactement en deux parties 
égales, dont la fupérieure renferme le cœur & les pou- 
mons , & l'inférieure contient leftomac & les inteflins. 
Cette membrane eft douée d'une extrême fenfibilité ; elle 
eft d'une fr grande néceflité pour la propagation & la 
communication du mouvement & du fentiment, que la 
plus légère bleflure , foit au centre nerveux, foit à la 
circonférence, ou même aux attaches du diaphragme , 
ef toujours accompagnée de convulfons , & fouvent 
fuivie d'une mort violente. Le cerveau, qu'on a dit être 
le fiége des fenfations, n'eft donc pas le centre du fen- 
timent , puifqu on peut au contraire le blefler, l'entamer, 
fans que la mort fuive, & qu'on a l'expérience qu'après 
avoir enlevé une portion confidérable de la cervelle, 
l'animal n'a pas ceflé de vivre, de fe mouvoir, & de 
fentir dans toutes fes parties. 

Diftinguons donc la fenfation du fentiment : la fenfa- 
tion n'eft qu'un ébranlement dans le fens, & le fentiment 
eft cette même fenfation devenue agréable ou défagréable 
par la propagation de cet ébranlement dans tout le fyftème 
fenfible : je dis la fenfation devenue agréable ou défa- 
gréable, car c'eft-1à ce qui conftitue l'eflence du fenti- 
ment; fon caraélère unique eft le plaifir ou la douleur, 
& tous les mouvemens qui ne tiennent m de F'une ni de 
Yautre, quoiquils fe pañlent au- dedans de nous-mêmes, 
nous font indifférens & ne nous affeétent point. C'eft 
du fentiment que dépend tout le mouvement extérieux 

Bi 
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& l'exercice de toutes les forces de l'animal; il n'agit 
qu'autant qu'il eft affeéé, c'eft-à-dire , autant qu'il fent; 
& cette même partie, que nous regardons comme le 
centre du fentiment, fera aufli le centre des forces, ou, 
f Ton veut, le point d'appui commun fur lequel elles 
s'exercent. Le diaphragme eft dans l'animal ce que le. 
collet eft dans la plante, tous deux les divifent tranfver- 
falement , tous deux fervent de point d'appui aux forces 
oppofées ; car les forces qui, dans un arbre, pouffent en 
haut les parties qui doivent former le tronc & les branches, 
portent & appuient fur le collet, aufli-bien que les forces 
oppofées qui pouffent en bas les parties qui forment les 
racines. 


Pour peu qu'on s examine, on s’appercevra aifément que 
toutes les affections intimes , les émotions vives, les épa- 
nouiflemens de plaifir, les faififfemens, les douleurs, les 
naufées, les défaillances, toutes les impreflions fortes 
des fenfations devenues agréables ou défagréables, fe font 
fentir au -dedans du corps, à la région même du dia- 
phragme. Îl ny a au contraire nul indice de fentiment 
dans le cerveau, & lon na dans la tête que les fenfations 
pures , ou plutôt les repréfentations de ces mêmes fen- 
fations fimples & dénuées des caraélères du fentiment ; 
feulement on fe fouvient, on fe rappelle que telle ou telle 
fenfation nous a été agréable ou défagréable; & fi cette 
opération, qui fe fait dans la tête, eft fuivie d'un fenti- 
ment vif & réel, alors on en fent limpreflion au-dedans 
du corps & toujours à a région du diaphragme. Ainfi, 
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dans le fœtus , où cette membrane eft fans exercice, le 
fentiment eft nul, ou fi foible qu'il ne peut rien produire ; 
aufli les petits mouvemens que le fœtus fe donne, font 
plutôt machinaux que dépendans des fenfations & de la 
volonté. 

Quelle que foit la matière qui fert de véhicule au fen- 
timent, & qui produit le mouvement mufculaire, il eft 
für quelle fe propage par les nerfs, & fe communique 
dans un inftant indiviñible d'une extrémité à l'autre du 
fyflème fenfible. De quelque manière que ce mouve- 
ment sopère , que ce foit par des vibrations comme 
dans des cordes élaftiques, que ce foit par un feu fubtil, 
par une matière femblable à celle de l'élcétricité, laquelle 
non- feulement réfide dans les corps animés, comme 
dans tous les autres corps, mais y eft même continuel- 
lement régénérée par le mouvement du cœur & des pou- 
mons , par le frottement du fang dans les artères, & auf 
par laclion des caufes extéricures fur les organes des 
fens , 1l eft encore für que les nerfs & les membranes 
font les feules parties fenfibles dans le corps animal. Le 
fang , la lymphe, toutes les autres liqueurs, les graifles, 
les os, les chairs, tous les autres folides, font par eux- 
mêmes infenfibles ; la cervelle l'eft auf, c'eft une fub- 
flance molle & fans élafticité, incapable dès-lors de 
produire , de propager ou de rendre le mouvement, les 
vibrations ou les ébranlemens du fentiment. Les méninges 
au contraire font très-fenfibles , ce font les enveloppes de 
tous les nerfs; elles prennent, comme eux, leur origine 
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dans la tête, elles fe divifent comme les branches des 
nerfs, & s'étendent jufqu à leurs plus petites ramifications : 
ce font, pour ainfi dire, des nerfs applatis, elles font de la 
même fubfiance, elles ont à-peu-près le même degré 
d'élaficité , elles font partie , & partienéceffaire , du fyftème 
fenfible. Si l'on veut donc que le fiége des fenfations foit 
dans la tête, il fera dans les méninges , & non dans la 
partie médullaire du cerveau, dont la fubftance eft toute 
différente. 

Ce qui a pu donner lieu à cette opinion, que le fiése 
de toutes les fenfations & le centre de toute fenfbilité 
étoient dans le cerveau, c'eft que les nerfs, qui font les 
organes du fentiment , aboutiffent tous à la cervelle, qu'on 
a regardée dès-lors comme la feule partie commune qui 
pôt en recevoir tous les ébranlemens , toutes les impref- : 
fions. Cela feul à fuffr pour faire du cerveau le principe 
du fentiment, l'organe eflentiel des fenfations , en un 
mot le fénforium commun. Cette fuppoñtion a paru fr 
fimple & fi naturelle, qu'on n'a fait aucune attention à 
Yimpofhbälité phyfique qu'elle renferme , & qui cependant 
eft aflez évidente; car comment fe peut-il qu'une partie 
infenfible , une fubftance molle & inaélive , telle qu'eft 
la cervelle , foit l'organe même du fentiment & du mou: 
vement? comment fe peut-1} que cette partie molle & 
infenfible, non-feulement reçoive ces impreflions, mais 
les conferve long-temps & en propage les ébranlemens 
dans toutes les parties folides & fenfibles ? L'on dira peut- 
être, d'après Defcartes, ou d'après M. de la Peyronie, 
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que ce n'eft point dans la cervelle, mais dans la glande 
pinéale ou dans le corps calleux que réfide ce principe ; 
mais il fufht de jeter les yeux fur la conformation du 
cérveau pour reconnoître que ces parties, la glande pi- 
néale, le corps calleux, dans lefquelles on a voulu mettre 
le fiége des fenfations, ne tiennent point aux nerfs, 
qu elles font toutes environnées de la fubftance infenfible 
de da cervelle, & féparées des nerfs de manière quelles 
ne peuvent en recevoir les mouvemens , & dès-lors ces 
fuppoñtions tombent aufli-bien que a première. 


Mais quel fera donc l'ufage , quelles feront les fonc- 
tions de cette partie fi noble , f capitale? Le cerveau 
ne fe trouve-t-1l pas dans tous les animaux? n'eft-1l 
pas, dans l'homme, dans les quadrupèdes, dans les o1- 
feaux, quitous ont beaucoup de fentiment , plus étendu, 
plus grand, plus confidérable que dans les poiflons , 
les infettes & les autres animaux , qui en ont peu? 
Dès qu'il eft comprimé, tout mouvement n'eft-il pas 
fufpendu? toute aélion ne cefle-t-elle pas? Si cette partie 
neft pas le principe du mouvement, pourquoi y eft-elle 
fi néceflaire, f effentielle ? pourquoi même eft-elle pro- 
portionnelle, dans chaque efpèce d'animal à la quantité 
de fentiment dont il eft doué ? 


Je crois pouvoir répondre d'une manière fatisfaifante 
à ces queftions , quelque difhiciles quelles paroïffent ; 
mais pour cela 1l faut fe prêter un inftant à ne voir avec 
moi le cerveau que comme de la cervelle, & n'y rien 
fuppofer que ce que 1on peut y aperceyoir par une 
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infpeclion attentive & par un examen réfléchi. La cervelle; 
aufli-bien que la moëlle alongée & la moëlle épinière, 
qui nen font que la prolongation, eft une efpèce de 
mucilage à à peine organifé; on y diftingue feulement les 
extrémités des petites artères qui y NE Orient en très- 
grand nombre, & quin y portent pas du fang , mais une 
1ymphe Haiche & nourricière : ces mêmes petites artères , 
ou vaifleaux lymphatiques , paroïflent dans toute leur 
longueur en forme de filets très- déliés , lorfqu on défunit 
les parties de la cervelle par Ja macération. Les nerfs au 
contraire ne pénètrent point la fubftance de la cervelle, 
ils n'aboutiflent qu à la furface; ils perdent auparavant 
leur folidité, leur élafticité; & les dernières extrémités 
des nerfs, ceft-à-dire, les extrémités les plus voifines du 
cerveau , font OT prefque mucilagmeufes. Par 
cette expofition , dans laquelle il n'entre rien d hypothé- 
tique , 11 paroît que le cerveau, qui eft nourri par les artères 
lymphatiques , fournit à fon tour la nourriture aux nerfs, 
& que Ion doit les confidérer comme une efpèce de 
végétation qui part du cerveau par troncs & par branches , 
Jefquelles fe divifent enfuite en une infinité de rameaux. 
Le cerveau eft aux nerfs ce que la terre eft aux plantes ; ; 
les dernières extrémités des nerfs font les racines qui, 

dans tout végétal, font plus tendres & plus molles 
que le tronc ou te branches ; elles contiennent une 
matière duélile, propre à faire croître & à nourrir L'arbre 
des nerfs; elles tirent cette matière ducüile de la fub- 
flance même du cerveau , auquel les artères rapportent 


continuellement 
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continuellement la Iymphe néceffaire pour y fuppléer. 
Le cerveau, au lieu d'être le fiége des fenfations le 
principe du fentiment, ne fera donc quun organe 
de fécrétion & de Hufitiou à mais un organe très- 


 effentiel, fans lequel les nerfs ne pourroient ni croître, 


ni s'entretenir. 


Cet organe eft plus grand dans l'homme, dans les 
quitrupèdes, dans les oïfeaux, parce que le nombre ou 
le volume des nerfs, dans ces animaux, eft plus grand 
que dans les Hofons & les infeétes , dont le RUE 
eft foible par cette même raïfon; ils nont qu'un petit 
cerveau proportionné à la petite quantité de nerfs quil 
nourrit. Et je ne puis me difpenfer de remarquer à cette 
occafion , que l'homme n'a pas, comme on l'a prétendu, 
le cerveau plus grand qu'aucun des animaux; car il y a 
des efpèces de finges & de cétacées qui, proportion- 
nellement au volume de leur. corps, ont plus de 
cerveau que homme; autre fait qui prouve que le 
cerveau neft ni le fiége des fenfations, ni le principe 
du fentiment, puifqu'alors ces animaux auroient plus de 
fenfations & plus de fentiment que lhomme. 

Si lon confidère la manière dont fe fait la nutrition 
des plantes, on obfervera quelles ne tirent pas les 
parties g sroflières de la terre ou de l'eau ; il faut que ces 
| parties foient réduites par la chaleur en vapeurs ténues, 
pour que les racines puiffent les pomper. De même , 
dans les nerfs, la nutrition ne fe fait quau moyen des 
parties les plus fubriles de l'humidité du cerveau , qui 
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font pompées par les extrémités ou racines des nerfs, 
& de-là font portées dans toutes les branches du fyftème 
fenfible : ce fyftème fait, comme nous l'avons dit, un 
tout dont les partiés ont une connexion fi ferrée , une 
correfpondance fi intime, qu'on ne peut en blefler une 
{ans ébranler violemment toutes les autres ; la bleflure, 
le fimple tiraillement du plus petit nerf, fuffit pour caufer 
une vive irritation dans tous les autres, & mettre Île 
corps en convulfion ; & Jon ne peut faire cefler la 
douleur & les convulfions qu'en coupant ce nerf au 
deflus de l'endroit lézé, mais dès-lors toutes les parties 
auxquelles le nerf aboutifloit deviennent à jamais immo- 
biles, infenfibles. Le cerveau ne doit pas être confidéré 
comme partie du même genre, ni comme portion 
organique du fyftème des nerfs, puifquil n'a pas les 
mêmes propriétés, ni la même fubftance, n'étant mi 
folide, ni élaftique, ni fenfible. J'avoue que lorfquon 
le comprime , on fait cefler l'aétion du fentiment ; mais 
cela même prouve que ceft un corps étranger à ce 
fyflème , qui agiffant alors par fon poids fur les extrémités 
des nerfs, les prefle & les engourdit , de la même 
manière qu'un poids appliqué fur le bras , la jambe , ou 
fur quelqu'autre partie du corps , en engourdit les nerfs, 
& en amortit le fentiment. IL eft fi vrai que cette ceffa- 
tion de fentiment par la compreflion n'eft qu'une fufpen- 
fon, un engourdiflement , qu à l'inftant où le cerveau 
cefle d'être comprimé le fentiment renaît & le mouvement 
fe xétablit, J'avoue encore qu'en déchirant la fubftance 
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médullaire, en bleffant le cerveau jufques au corps 
calleux, la convulfion, la privation de fentiment, & la 
mort même fuit; mais c'eft qualors les nerfs font entié- 
rement dérangés, qu'ils font, pour ainfi dire, déracinés 
& bleflés tous enfemble & dans leur origine. 

Je pourrois ajouter à toutes ces raifons des faits 
particuliers , qui prouvent également que le cerveau n'eft 
ni le centre du fentiment, ni le fiége des fenfations. 
On a vu des animaux, & même des enfans, naître fans 
tête & fans cerveau , qui cependant avoient fentiment, 
mouvement & vie. [1 y a des claffes entières d'animaux, 
comme les infetes & les vers, dans lefquels le cerveau 
ne fait point une mafle diftinéte ni un volume fenfible ; 
ils ont feulement une partie correfpondante à la moëlle 
alongée & à la moëlle épinière. H y auroit donc plus 
de raifon de mettre le fiége des fenfations & du fen- 
timent dans la moëlle épinière , qui ne manque à aucun 
animal, que dans le cerveau, qui neft pas une partie 
générale & commune à tous les êtres fenfibles. 


Le plus grand obftacle à l'avancement des connoif- 
fances de l'homme eft moins dans les chofes mêmes, 
que dans la manière dont 1l les confidère ; quelque com- 
pliquée que foit la machine de fon corps, elle eft encore 
plus fimple que fes idées. I eft moins difficile de voir 
la Nature telle quelle eft, que de la reconnoitre telle 
qu'on nous la préfente ; elle ne porte qu'un voile, nous 
lui donnons un mafque, nous la couvrons de préjugés, 
nous fuppofons qu'elle agit, quelle opère comme nous 
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agiflons & penfons. Cependant fes aéles font évidens ; 
& nos penfées font obfcures ; nous portons dans fes 
ouvrages les abftraétions de notre efprit, nous lui 
prétons nos moyens, nous ne jugeons de fes fins 
que par nos vûes, & nous mélons perpétuellement à 
fes opérations, qui ‘font conflantes, à fes faits, qui font. 
toujours certains, le produit llufoire & ÿariable de notre 


imagination. 

Je ne parle point de ces fyflèmes purement arbi- 
traires, de ces hypothèfes frivoles, imaginaires, dans 
lefquelles on reconnoît à la premiere vûe quon nous 
donne la chimère au lieu de la réalité ; J'entends les 
méthodes par lefquelles on recherche la Nature. La route 
expérimentale elle-même a produit moins de vérités que 
d'erreurs : cette voie, quoique la plus füre, ne left néan- 
moins qu'autant qu'elle eft bien dirigée; pour peu quelle 
foit oblique, on arrive à des plages flériles, où Ton 
ne voit obfcurément que quelques objets épars; cepen- 
dant on seflorce de les raflembler , en leur fuppofant 
des rapports entre eux & des propriétés communes ; 
& comme lon pañle & repafle avec complaifance fur 
les pas tortueux qu on a faits, le chemin paroït frayé, 
& quoiqu'il n'aboutifle à rien , tout le monde le fuit, on 
adopte la méthode, & l'on en reçoit les conféquences 
comme principes. Je pourrois en donner Îa preuve en 
expofant : à nu l'origine de ce que lon appelle prin- 
cipes dans toutes le fciences , abftraites ou réelles : 
dans les premières, la bafe. générale des principes eft 
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Vabftradion , ceft-à-dire , une ou plufieurs fuppoñitions * ; 
dans les autres, les principes ne font que les confé- 
quences, bonnes ou mauvaifes, des méthodes que l'on a 
fuivies. Et, pour ne parler ici que de l'anatomie , le 
premier qui , furmontant Îa répugnance naturelle, s'avifa 
d'ouvrir un corps humain, ne crut-1l pas quen le par- 
courant , en le difléquant, en le divifant dans toutes fes 
parties , il en connoîtroit bientôt la ftruéture , le mécha- 
nifme & les fonélions ? mais, ayant trouvé la chofe inir- 
niment plus compliquée qu on ne penfoit, 1l fallut bientôt 
renoncer à ces prétentions, & l'on fut obligé de faire 
une méthode, non pas pour connoiître & juger, mais 
feulement pour voir, & voir avec ordre. Cette méthode 
ne fut pas l'ouvrage d'un feul homme, puifqu'il a fallu 


tous les fiècles pour la perfeélionner , & quencore 


aujourdhui elle occupe feule nos plus habiles anato- 
miftes ; cependant cette méthode n'eft pas la fcience , 
ce neft que le chemin qui devroit y conduire, & qui 
peut-être y auroit conduit en effet, fi, au lieu de toujours 
marcher fur la même ligne dns un fentier étroit, on 
Re ou 2 more de bnt) anatomie. de 
Thomme & celle des animaux. Car quelle connoiffance 
réelle peut-on tirer d'un objet ifolé? le fondement de 
toute fcience neft-il pas dans la comparaïfon que l'efprit 
humain fait faire des objets femblables & diflérens, de 
leurs propriétés analogues ou contraires, & de toutes 


* Voyez les preuves que j'en donne, Wo/, Î de cet ouvrage ; à la 
fin du premier Difcours, 
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leurs qualités relatives? L'abfolu, s'il exifte, neft pas 
du reflort de nos connoiffances , nous ne Jugeons & ne 
pouvons juger des chofes que par les rapports qu'elles 
ont entre elles; ainfr, toutes les fois que, dans une mé- 
thode, on ne s'occupe que du fujet, qu ‘on le confidère 
feul & indépendamment de ce qui lui reflemble & de 
ce qui en diffère, on ne peut arriver à aucune connoif- 
fance réelle, encore moins s'élever à aucun principe 
général; on ne pourra donner que des noms & faire 
des defcriptions de la chofe & de toutes fes parties : auffi, 
depuis trois mille ans que l'on difsèque des cadavres 
humains, l'anatomie neft encore qu'une nomenclature, 

& à peine a-t-on fait quelques pas vers fon objet réel: 

qui eft la fcience de l'économie animale. De plus, que 
de défauts dans la méthode elle-même, qui cependant 
devroit être claire & fimple , puifqu'elle dépend de 
linfpeéion & n'aboutit quà des dénominations ! comme 
lon a pris cette connoïfflance nominale pour la vraie 
fcience , on ne seft occupé quà augmenter, à multi- 
plier le nombre des noms, au lieu de limiter celui des 
chofes; on s'eft appefanti Fe les détuls, on a voulu 
trouver des différences où tout étoit femblable ; en créant 
de nouveaux noms, on a cru donner des chofes nou- 
velles ; on a décrit avec une exaclitude minutieufe les plus 
petites parties, & la defcription de quelque partie encore 
plus petite , oubliée ou négligée par les anatomiftes pré- 
cédens , s'eft appelée découverte : les dénominations elles- 
mêmes ayant fouvent été prifes d'objets qui navoient 
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aucun rapport avec ceux quon vouloit défigner, n'ont 
fervi quà augmenter la confufion. Ce que l'on appelle 
Tetes & Nates dans le cerveau, queft-ce autre chofe, 
fmon des parties de cervelle femblables au tout, & qui 
ne méritolent pas un nom? Ces noms empruntés à 
l'aventure, ou donnés par préjugés, ont enfuite produit 
eux-mêmes de nouveaux préjugés & des opinions de 
hafard ; d'autres noms donnés à des parties mal vües, 
Ou qui même nexifioient pas, ont été de nouvelles 
fources d'erreurs. Que de fonétions & d'ufages n'a-t-on 
pas voulu donner à la glande pinéale , à l'efpace prétendu 
vuide quon appelle la voÿte dans le cerveau, tandis que 
June neft quune glande, & quil eff fort douteux que 
l'autre exifte , puifque cet efpace vuide neft peut - être 
produit que par la main de lanatomifte & 1a méthode 
de diffeétion ! * 

Ce quil y a de plus difficile dans les fciences n'eft 
donc pas de connoîïtre les chofes qui en font l'objet 
dire, mais ceft quil faut auparavant les dépouiller 
d'une infinité d'enveloppes dont on les a couvertes, leur 
Ôter toutes les faufles couleurs dont on les à mafquées, 
examiner le fondement & le produit de la méthode par 
laqueïle on les recherche, en féparer ce que l'on y a 
mis d'arbitraire, & enfm tâcher de reconnoître les pré- 
jugés & les erreurs adoptées que ce mêlange de l'arbitraire 
au réel a fait naître; 11 faut tout cela pour retrouver la 
Nature; mais enfuitz, pour la connoître, il ne faut plus 


* Voyez à ce fujet le Difcours de Sténon, 
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que la comparer avec elle - même. Dans l'économie. 
animale , elle nous paroît très - myflérieufe & très-cachée, 
non-feulement parce que le fujet en eft fort compliqué, 
& que le corps de l'homme eft de toutes fes productions 
la moins fimple, mais fur-tout parce quon ne Îa pas 
comparée avec elle - même, & qu'ayant négligé ces 
moyens de comparaïfon , qui feuls pouvoient nous donner 
des lumières , on eft refté dans l'obfcurité du doute , ou 
dans le vague des hypothèfes. Nous avons des milliers 
de volumes fur la defcription du corps humain, & à 
peine a-t-on quelques mémoires commencés fur celle 
des animaux : dans lhomme on a reconnu, nommé, 
décrit les plus petites parties, tandis que l'on ignore fr 
dans les animaux-l'on retrouve, non-feulement ces petites 
parties, mais même les plus grandes; on attribue cer- 
taines fonélions à de certains organes, fans être informé 
fi, dans d'autres êtres, quoique privés de ces organes, 
les mêmes fonélions ne s exercent pas ; en forte que, dans 
toutes ces explications quon a voulu donner des difié- 
rentes parties de l'économie animale, on a eu le double 
défavantage d'avoir d'abord attaqué le fujet le plus 
compliqué, & enfuite d'avoir raïfonné fur ce même 
fujet fans fondement de relation , & fans le fecours de 
J'analogie. 

Nous avons fuivi par -tout , dans le cours de cet ou- 
vrage, une méthode très- HEC : comparant toujours 
la Nature avec elle-même , nous l'avons confidérée dans 
fes rapports, dans fes oppolés , dans fes extrêmes; & 

pour 
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Pour ne citer ici que Îles parties relatives à l'économie 
animale, que nous avons eu occafion de traiter , comme 
la génération, les fens , le mouvement, le fentiment, 
la nature des animaux, il fera aifé de reconnoître qu'a- 
près le travail, quelquefois long , mais toujours néceflaire, 
pour écarter les faufles idées , détruire les préjugés, 
féparer l'arbitraire du réel de la chofe, le feul art que 
nous ayons employé eft la comparaïfon : fr nous avons 
réuffi à répandre quelque lumière fur ces fujets, 11 faut 
moins l'attribuer au génie , quà cette méthode que nous 
avons fuivie conftamment , & que nous avons rendue 
aufli générale, aufli étendue que nos connoïffances nous 
l'ont permis. Et, comme tous les Jours nous en acquérons 
de nouvelles par l'examen & la difleéon des parties 
intérieures des animaux, & que, pour bien raifonner fur 
l'économie animale , il faut avoir vu de cette façon au 
moins tous les genres d'animaux différens , nous ne nous 
preflerons pas de donner des idées générales, avant d'avoir 
préfenté les réfultats particuliers. 

Nous nous contenterons de rappeler certains faits qui, 
quoique dépendans de la théorie du fentiment & de l'ap- 
pétt, fur laquelle nous ne voulons pas, quant-à-préfent, 
nous étendre davantage , fuffiront cependant (aus pour 
prouver que homme, dans l'état de nature, ne s'eft 
jamais borné à vivre d'herbes, de graines ou de fruits; 
& qu'il a dans tous les temps , aufli-bien que la plupart 
des animaux , cherché à fe nourrir de chair. 

La diète Pythagorique , préconifée par des philofophes 
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anciens & nouveaux, recommandée même par quelques 
Médecins , n'a jamais été indiquée par la Nature. Dans 
le premier âge aux fiécles d'or, l'homme, innocent 
comme la colombe , mangeoiïit du gland, buvoit de 
l'eau; trouvant par-tout fa fubfiftance , il étoit fans inquié- 
tude , vivoit in épendant , toujours en paix avec lui- 
même, avec les animaux ; mais, dès qu'oubliant fa nobleffe, 
il facrifra fa liberté pour fe réunir aux autres, la guerre, 
l'âge de fer prirent la place de l'or & de la paix; la 
cruauté, le goût de la chair & du fang furent les premiers 
fruits d'une nature dépravée, que les mœurs & les arts 
achevèrent de corrompre. 


Voilà ce que, dans tous les temps, certains philofophes 
auftères , fauvages par tempérament , ont reproché à 
Thomme en fociété : rehauflant leur orgueil individuel 
par l'humiliation de l'efpèce entière, ils ont expofé ce 
tableau, qui ne vaut que par le contrafte, & peut-être 
parce quil eft bon de préfenter quelquefois aux hommes 
des chimères de bonheur. 


Cet état idéal d'innocence, de haute tempérance , 
d'abftinence entière de la chair, de tranquillité parfaite, 
de paix profonde , a-t-il } Jamais ‘exilé z neft-ce pas un 
apologue , une fable, où l'on emploie l'homme comme 
un animal, pour nous donner des leçons ou des exem- 
ples ? peut-on même fuppofer qu'il y eût des vertus avant 
la fociété ? peut-on dire de bonne foi que cet état fauvage 
mérite nos regrets , que homme animal farouche fut plus 
digne que l'homme citoyen civilifé ? Oui, car tous les 
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malheurs viennent de la fociété; & qu'importe qu'il y eût 
des vertus dans l'état de nature, s'il y avoit du bonheur, 
{1 Thomme dans cet état étoit feulement moins mal- 
heureux qu'il ne left? la liberté, la fanté, la force, né 
font-elles pas préférables à la molleffe, à la fenfualité , à 
la volupté même, accompagnées de l'efclavage ? La pri- 
vation des peines vaut bien l’ufage des plaifirs, & pour 
être heureux, que faut-il, finon de ne rien defirer ? 


Si cela eft, difons en même temps quil eft plus 
doux de végéter que de vivre, de ne rien appéter que 
de fatisfaire fon appétit, de dormir d'un fommeil apa- 
thique que d'ouvrir les yeux pour voir & pour fentir; 
confentons à laïfler notre ame dans l'engourdiflement, 
notre efprit dans les ténèbres, à ne nous jamais fervir 
ni de lune ni de l'autre, à nous mettre au - deffous des 
animaux , à nêtre enfm que des mafles de matière brute 


attachées à la terre. 


Mais au lieu de difputer, difcutons : après avoir dit 
des raïfons , donnons des faits. Nous ayons fous les yeux, 
non létat idéal, mais l'état réel de nature : le fauvage 
habitant les déferts eft-1l un animal tranquille ? eft- il un 
homme heureux? Car nous ne fuppoferons pas avec un 
Philofophe , lun des plus fers cenfeurs de notre huma- 
nité *, quil ya une plus grande diftance de l'homme en 
pure nature au fauvage , que du fauvage à nous; que les 
âges qui fe font écoulés, avant l'invention de l'art de la 
parole, ont été bien plus longs que les fiècles quil a 
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fallu pour perfeélionner les fignes & les langues , parce 
qu'il me paroît que lorfqu'on veut raifonner fur des faits, 
il faut éloigner les fuppoñtions, & fe faire une loi de. 
n'y remonter qu'après avoir épuifé tout ce que la Nature 
nous offre. Or nous voyons quon defcend par degrés 
aflez infenfibles des nations les plus éclairées, les plus 
polies , à des peuples moins induftrieux; de ceux-ci à 
d'autres plus grofliers, mais encore foumis à des Rois, 
à des loix, de ces hommes grofliers aux fauvages, qui 
ne fe reflemblent pas tous, mais chez lefquels on trouve 
autant de nuances diflérentes que parmi les peuples 
policés : que les uns forment des nations aflez nom- 
breufes foumifes à des chefs; que d'autres en plus petite 
fociété ne font foumis qu'à des ufagess qu'enfin les plus 
folitaires, les plus indépendans , ne laïffent pas de former 
des familles & d'être foumis à leurs pères. Un Empire, 
un Monarque , une famille , un père, voilà les deux 
extrêmes de la fociété : ces extrêmes font auffi les limites 
de la Nature; fi elles s'étendoient au-delà, n'auroit-on 
pas trouvé, en parcourant toutes Îles folitudes du globe, 
des animaux humains privés de a parole , fourds à fa 
voix comme aux fignes, les mâles & les femelles dif- 
perfés, les petits abandonnés, &c? Je dis même quà 
moins de prétendre que la confttution du corps humain 
fût toute différente de ce qu'elle eft aujourd'hui, & que 
fon accroiïflement fût bien plus prompte , il n'eft pas 

oflible de foutenir que l'homme ait jamais exifté fans 
former des familles , puifque les enfans périroient s'ils 
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n'étoient fecourus & foignés pendant plufieurs années ; 
au lieu que les animaux nouveaux nés nont befoin 
de leur mère que pendant quelques mois. Cette né- 
ceflité phyfique fufht donc feule pour démontrer que 
lefpèce humaine n'a pu durer & fe multiplier quà la 
faveur de Îa fociété; que l'union des pères & mères aux 
enfans eft naturelle, puifqu'elle eft néceflaire. Or cette 
union ne peut manquer de produire un attachement ref- 
peëlf & durable entre les parens & l'enfant, & cela feul 
fufit encore pour qu'ils saccoutument entre eux à des 
geftes, à des fignes, à des fons, en un mot à toutes 


des expreflions du fentiment & du befoin ; ce qui eft 


aufli prouvé par le fait, puifque les fauvages les plus foli- 
taires ont, comme les autres hommes, l'ufage des fignes 


& de la parole. is 


Aiïnfi , l'état de pure nature eft un état connu; c'eft 
le Sauvage vivant dans le défert, mais vivant en famille, 


connoiflant fes enfans, connu d'eux , ufant de la parole 


& fe faifant entendre. La fille fauvage ramaflée dans les 
bois de Champagne , l'homme trouvé dans les forêts 
d'Hanovre , ne prouvent pas le contraire; ils avoient 
vécu dans une folitude abfolue , ils ne pouvoient 
donc avoir aucune idée de fociété, aucun ufage des 
fignes ou de la parole; mais s'ils fe fuflent feulement 
rencontrés; la pente de nature Îles auroit entraînés, le 
plaifir les auroit réunis ; attachés l'un à autre, ils fe 
feroient bientôt entendus; ils auroient d'abord parlé 
la langue de lamour entre eux, & enfuite celle de la 
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tendrefle entre eux & leurs enfans ; & d'ailleurs ces deux 
Sauvages étoient iflus d'hommes en fociété & avoient 
fans doute été abandonnés dans les bois, non pas dans 
le premier Âge, car ils auroïent péri, mais à quatre, 
cinq ou fix ans, à lâge en un mot auquel ils étoient déjà 
aflez forts de corps pour fe procurer leur fubfiftance, 
& encore trop foibles de tête pour conferver les idées 
quon leur avoit communiquées. 

Examinons donc cet homme en pure nature, c'eft- 
à-dire, ce Sauvage en famille. Pour peu qu'elle profpère, 
il fera bientôt le chef d'une fociété plus nombreufe, 
dont tous les membres auront les mêmes manières, 
fuivront les mêmes ufages & parleront la même langue ; 
à la troifième, ou tout au plus tard à la quatrième géné 
ration , il ÿ aura de nouvelles familles qui pourront de- 
meurer féparées , mais qui, toujours réunies par les liens 
communs des ufages & du langage , formeront une pe- 
tite nation , laquelle s’augmentant avec le temps, pourra, 
fuivant les circonftances, ou devenir un peuple, ou 
demeurer dans un état femblable à celui des nations 
fauvages que nous connoïffons. Cela dépendra fur -tout. 
de la proximité ou de l'éloignement où ces hommes 
nouveaux fe trouveront des hommes policés : fr, fous 
un climat doux, dans un terrein abondant, ils peuvent 
en liberté occuper une efpace confidérable au-delà du- 
quel ils ne rencontrent que des folitudes ou des hommes 
tout auf neufs qu'eux , ils demeureront fauvages & de- 
viendront, fuivant d’autres circonftances, ennemis ow 
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amis de leurs voifins ; mais lorfque, fous un ciel dur, dans 
une terre ingrate , ils fe trouveront gênés entre eux par 
le nombre & ferrés par l'efpace , 1ls feront des colonies 
ou des irruptions, ils fe répandront , ils fe confondront 
avec les autres peuples dont ils feront devenus les con- 
quérans ou les efclaves. Ainfi Thomme, en tout état, 
dans toutes les fituations & fous tous les climats, tend 
également à la fociété; c'eft un effet conftant d'une 
caufe néceflaire, puifquelle tient à l'effence même de 
lefpèce , ceft-à-dire, à fa propagation. 

Voïlà pour la fociété ; elle eft, comme l'on voit, 
fondée fur la Nature. Examinant de même quels font 
les appétits , quel eft le goût de nos Sauvages , nous 
trouverons qu aucun ne vit uniquement de fruits, d'herbes 
ou de graines , que tous préfèrent la chair & le poiflon 
aux autres alimens , que l'eau pure leur déplaît, & quils 
cherchent les moyens de faire eux-mêmes ou de fe 
procurer d'ailleurs une boifflon moins infipide. Les Sau- 
vages du Midi boivent l’eau du palmier ; ceux du Nord 
avalent à longs traits l'huile désoüûtante de la baleine ; 
d'autres font des boiflons fermentées, & tous en général 
ont le goût le plus décidé , la pañlion la plus vive pour 
les liqueurs fortes. Leur induftrie, diélée par les befoins 
dé première néceflité , excitée par leurs appétits natu- 
rels , fe réduit à faire des inftrumens pour la chañle & 
pour la pêche. Un arc, des flèches, une maflue , des 
filets, un canot, voilà le fublime de leurs arts, qui tous 
nont pour objet que les moyens de fe procurer une 
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fubffiance convenable à leur goût. Et ce qui convient à 
leur goût convient à la nature ; car, comme nous l'avons 
déja dit *, l'homme ne pourroit pas fe nourrir d'herbe 
feule, il périroit d'inanition s'il ne prenoit des alimens 
plus fubftantiels ; n'ayant qu'un eftomac & des inteftins 
courts, il ne peut pas , comme le bœuf, qui a quatre 
eftomacs & des boyaux très-longs , prendre à-la -fois un 
grand volume de cette maigre nourriture , ce qui feroit ce- 
pendant abfolument néceffaire pour compenfer la qualité 
par la quantité. Il en eft à-peu-près de même des fruits 
& des graines, elles ne lui fufhroient pas , il en faudroit 
encore un trop grand volume pour fournir la quantité de 
molécules organiques néceffaire à la nutrition ; &, quoique 
le pain foit fait de ce quil y a de plus pur dans le bled, 
que le bled même & nos autres grains & légumes, 
ayant été perfeélionnés par Lart , rer plus fubilantiels 
& plus nourriflans que les graines qui n'ont que leurs 
qualités naturelles, l'homme , Cet au pain & aux légu- 
mes pour toute nourriture, traineroit à peine une vie foible 
& languiffante. 

Voyez ces pieux folitaires qui s'abftiennent de tout 
ce qui a eu vie, qui, par de famts motifs, renoncent 
aux dons du Créateur, fe privent de la parole , fuient 
la fociété, senferment dans des murs facrés contre lef- 

uels fe brife la Nature; confinés dans ces afyles, ou 
plutôt dans-ces tombeaux vivans, où lon ne refpire 
que la moït, le vifage mortifié, les yeux éteints, ils ne 


* Voyez le IV. Volume de cet ouvrage, article du bœuf, 
jettent 
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jettent autour d'eux que des regards languiffans, leur vie 
femble ne fe foutenir que par efforts ; is prennent leur 
nourriture fans que le befoin ceffe : quoique foutenus par 
leur ferveur ( car l'état de la tête fait à celui du cor ps) 
ils ne réfiftent que pendant peu d'années à cette abfti- 
nence cruelle ; ils vivent moins qu ls ne meurent chaque 
Jour par une mort anticipée , & ne séteignent pas en 
finiflant de vivre, mais en achevant de mourir. 


Ainfi, labftinence de toute chair, loin de convenir à 
la Nature, ne peut que la détruire : f Thomme y étoit 
réduit, il ne pourroit,.du-moins dans ces climats , ni 
fubffter, ni fe multiplier. Peut - être cette diète feroit 
poflible dans les pays méridionaux, où les fruits font 
plus cuits, les plantes plus fubftantielles, les racines 
plus fucculentes , les graines plus nourries; cependant les 
Brachmanes font plutôt une fee qu'un peuple, & leur 
religion, quoique très - ancienne , ne s'efl guère étendue 
au-delà de leurs écoles, & jamais au-delà de leur 
climat. 


Cette religion, fondée fur la métaphyfique, eft un 
exemple TES du fort des opinions humaines. On ne 
peut pas douter, en ramaffant les débris qui nous reftent, 
que les fciences n'aient été très-anciennement cultivées , 
& perfeélionnées peut-être au- delà de ce qu'elles le font 
aujourd hui. On a fu, avant nous, que tous les êtres ani- 
més contenolent des Hole indefiradibles, toujours 
vivantes, & qui pañloient de corps en corps. Cette vé- 
rité , adoptée par les HRASIOpRES & enfuite par un 
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grand nombre d'hommes, ne conferva fa pureté que 
pendant les fiècles de lumière : une révolution de ténèbres 
ayant fuccédé, on ne fe fouvint des molécules organiques 
vivantes,.que pour imaginer que ce quil y avoit de 
vivant dans l'animal étoit apparemment un tout indeftruc- 
tible, qui fe féparoit du corps après la mort. On appela 
ce tout idéal, une ame qu'on regarda bientôt comme 
un être réellement exiftant dans tous les animaux 5 & 
joignant à cet être fantaftique l'idée réelle , mais défigurée , 

du paffage des molécules vivantes, on dit qu'après la 
mort cette ame pañoit ce & perpétuellement 
de corps, en Corps. On nexcepta pas l'homme; on 
joignit bientôt le moral au métaphyfique ; on ne douta 
pas que cet être furvivant ne confervât, dans fa tranfmi- 
gration , fes fentimens , fes afleélions, fes defirs : les têtes 
foibles frémirent ! Quelle horreur en effet pour cette ame, 
lorfqu'au fortir d'un domicile agréable , il falloit aller habi- 
ter le corps infeéle d'un animal immonde ? On eut d’autres 
frayeurs ( chaque crainte produit fa fuperftition ) on eut 
peur ; en tuant un animal , d'égorger fa maîtrefle ou fon 
père ; on refpecla toutes A bêtes , on les regarda comme 
fon prochain; on dit enfm qu'il Élloit, par amour, par 
devoir , sabftenir de tout ce qui avoit eu vie. Voilà 
Torigine & le progrès de cette religion , la plus ancienne 
du contment des Indes ; origine qui indique affez que la 
vérité livrée à la multitude eft bientôt défigurée; qu'une 
opinion philofophique ne devient opinion populaire , 
qu'après avoir changé de forme ; mais qu'au moyen de 
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cètte préparation elle peut devenir une religion d'autant 
mieux fondée, que le préjugé fera plus g AREA & d'au- 
tant plus refpetlée » quayant pour Li des vérités 
mal entendues , elle fera néceflarrement environnée 
dobfcurités , & par conféquent paroîtra myftérieufe , 
augufte , incompréhenfible ; quenfuite , la crainte fe 
mêlant au refpeét , cette religion dégénérera en fuperfti- 
tions, en pratiques ridicules, lefquelles cependant pren- 
dront racines, produiront des ufages qui feront d'abord 
fcrupuleufement fuivis , mais qui, s'altérant peu-à-peu, 
changeront tellement avec Île temps, que l'opinion 
même dont ils ont pris naïflance ne fe confervera plus 
que par de faufles traditions , par des proverbes , & 
finira par des contes puériles & des abfurdités ; d'où l’on 
doit conclure que toute religion fondée fur des opi- 
nions humaines eft faufle & variable, & qu'il n'a jamais 
appartenu quà Dieu de nous donner la vraie religion, 

qui, ne dépendant pas de nos opinions, eft inaltérable, 
conftante, & fera toujours la même. 


Mais revenons à notre fujet. L’abftinence entière de 
la chair ne peut qu'afloiblir la Nature. L'homme , pour 
fe bien porter, a non-feuiement befoin d'ufer de cette 
nourriture folide, mais même de la varier. Sil veut 
acquérir une vigueur compiète , il faut quil choïfifle ce 
qui lui convient le mieux; &. comme il ne peut fe 
maintenir dans un état aëlif qu'en fe procurant des 
fenfations nouvelles , 11 faut quil donne à fes fens toute 
leur étendue, quil fe permette la variéié des mets comme 
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celle des autres objets, & quil prévienne le dégoût 
qu occafionne l'uniformité de nourriture; mais qu'il évite 
les excès, qui font encore plus nuifibles que l'abftinence. 


Les animaux qui n'ont qu'un eflomac & les inteftins 
courts, font forcés , comme l'homme , à fe nourrir de 
chair. On s’aflurera de ce rapport & de cette vérité en 
comparant, au moyen de nos defcriptions , le volume 
relatif du canal inteftinal dans les animaux carñafliers & 
dans ceux qui ne vivent que d'herbes : on trouvera 
toujours que cette différence dans leur manière de vivre 
dépend de leur conformation, & quils prennent une 
nourriture plus ou moins folide, relativement à la 
capacité plus ou moins grande du magafn qui doit la 
recevoir. 


Cependant il n'en faut pas conclure que les animaux , 
qui ne vivent que d'herbes, foient, par néceflité phyfique , 
réduits à cette feule nourriture, comme les animaux car- 
nafliers font , par cette même nééeité forcés à fe nourrir 
de chair ; nous difons feulement que ceux qui ont plufieurs 
eflomacs, ou des boyaux très-amples, peuvent fe pañfer 
de cet et fubftantiel & néceffaire aux autres; mais 
nous ne difons pas qu'ils ne puflent en ufer, & que fi la 
Nature leur eût donné des armes, non- A IECHt pour fe 
défendre, mais pour attaquer & pour fafir, ils n'en 
euflent fait ufage & ne fe fuflent bientôt CUT à 
Ta chair & au Le. , puifque nous voyons que les moutons, 
les veaux, les suis , des chevaux, mangent avide- 
ment le lait, les œufs, qui font des nourritures animales, 
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& que, fans être ardés de l'habitude, ils ne refufent pas 
la viande hachée & affaifonnée de fel. On pourroit 
donc dire que le goût pour la chair & pour les autres 
nourritures folides eft l'appétit général de tous les ani- 
maux , qui Sexerce avec plus ou moins de véhémence 
ou dé modération , felon la conformation particulière de 
chaque animal, puifqu'à prendre la Nature entière, ce 
même appétit fe trouve non-feulement dans re & 
dans les animaux quadrupèdes,, mais auffi dans les oïfeaux, 
dans les poiflons, dans les infeéles & dans les vers, 
auxquels en particulier il femble que toute chair ait été 
ultérieurement deftinée. 


La nutrition, dans tous les animaux, fe fait par les 
molécules organiques, qui féparées du marc de Îa nourri- 
ture au moyen de la digeftion, fe mêlent avec le fang 
& s'aflimilent à toutés les parties du corps. Mais, indé- 
pendamment de ce grand effet, qui paroît être à prin- 
cipal but de la Nature, & qui eft proportionnel à la 

qualité des alimens , 1ls en produifent un autre qui ne 
dépend que de Lis quantité, ceft-à-dire , de leur mafle 
& de leur volume. L'eflomac & les boyaux font des 
membranes fouples , qui forment au-dedans du corps 
une capacité très-confidérable; ces membranes , pour fe 
foutenir dans leur état de tenfion, & pour contre-balancer 
les forces des autres parties qui les avoifinent , ont 
befoin d'être toujours remplies en partie : f1, faute de 
prendre de Ïa nourriture , cette grande capacité fe trouve 
entièrement yuide ; les membranes n'étant plus foutenues 


38  HrsTorre NATURELLE, &c. 
au- dedans, saffaiflent , fe rapprochent, fe collent Tune 
contre l'autre, & c'eft ce qui produit l'affaiflement & 
la foibleffe , qui font les premiers fymptomes de l'extrême 
befoin. Les alimens , avant de fervir à la nutrition du 
corps, lui fervent donc de left; leur préfence, leur 
volume , eft néceflaire pour maintenir l'équilibre entre les 
parties intérieures qui agiflent & réagiflent toutes les 
unes contre les autres. Lorfquon meurt par la faim’, 
ceft donc moins parce que le corps neft pas nourri, 
que parce quil n'eft plus lefté; aufli les animaux, fur- 
tout les plus gourmands, les plus voraces, lorfqu'ils font 
preflés par le befom, ou feulement avertis par la défail- 
lance qu'occafionne le vuide intérieur, ne cherchent 
quà le remplir, & avalent de la terre & des pierres: 
nous avons trouvé de la glaïfe dans l'eftomac d'un loup ; 
Jai vu des cochons en manger ; là plupart des oifeaux 
avalent des caïlloux , &c. Et ce n'eft point par goût, 
mais par néceflité, & parce que le plus preflant n'eft 
pas de rafraîchir le fang par un chyle nouveau , ais de | 
maintenir l'équilibre des forces dans les grandes parties 
de la machine animale. 
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LE LOUP. 
Le Loup eft l'un de ces animaux dont l'appétit pour 


la chair eft le plus véhément ; &, quoiqu'avec ce goût 
1l ait reçu de la Nature les moyens de le (titre, 
qu'elle lui ait donné des armes, de la rue, de l'agilité, 
de la force, tout ce qui eft néceflaire en un mot pour 
trouver, attaquer, vaincre, faifr & dévorer fa proie, 

cépendant il meurt fouvent de faim , parce que l'homme 
lui ayant déclaré la guerre, Yayant même profcrit en 
mettant fa tête à prix , le force à fuir, à demeurer dans 
les bois, où il ne trouve que quelques animaux fau- 
vages , qui lui échappent par la vitefle de leur courte, & 
quil ne peut furprendre que par hafard ou par patience, 
en les attendant long-temps, & fouvent envain, dans 
les endroits où ils doivent pañer. Îl eft naturellement 
groflier & poltron, mais il devient ingénieux par befoin , 
& hardi par néceflité; preflé par la famine, il brave le 


* Le Loup; en Grec, Avz%5; en Latin, Lupus ; en Italien, Lupo ; 
en Efpagnol, Lobo ; en Allemand, Wolff; en Anglois, Holf; en 
Suédois Ulf; en Polonoïs, WE. 

Lupus , Gefner. Icon. animal, quadr. pag. 79: 

Lupus, Ray. Synopf. animal. quadr. pag. 173. 

Canis caudä reëlä, corpore breyiore. Linn. edit. IV. Canis caud& 
incurvd. edit. VI, 

Lupus vulgaris. Klein. Hifl: Nar. quadr. pag. 70. 

Canis ex grifeo flayefcens. Lupus vulgaris, Briflon. Reg. animal, 
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danger ; vient attaquer les animaux qui font fous la garde 
de l'homme, ceux fur-tout qu'il peut emporter aifément, 
comme les agneaux, Îes petits chiens, les chevreaux ; 
&., lorfque cette ER lui réuffit, 11 revient fouvent à 
la charge, jufquà ce quayant été bleffé ou chaflé & 
Daltraité par les hommes & les chiens, il fe recèle 
pendant le jour dans fon fort, nen fort que la nuit, 
parcourt la campagne, rodc autour des habitations, ravit 
les animaux abandonnés, vient attaquer les bergeries , 
gratte & creufe la terre fous les portes, entre furieux, 
met tout à mort, avant de choifir & d'emporter fa proie. 
 Lorfque ces ARE ne lui produifent rien , 1l retourne 
au fond des bois, fe met en quête, cherche, fuit à la 
pifle, chafle , pourfuit les animaux fauvages, Mu l'ef- 
pérance qu'un autre loup pourra les arrêter, les faifrr 
dans leur fuite, & quils en partageront la dépouille. 
Enfm , lorfque le befoin eft extrême, il s'expofe à tout, 
attaque les femmes & les enfans, fe Jette même quel- 
quefois fur les hommes , devient furieux par ces excès, 
qui fniflent ordinairement par la rage & la mort. 

Le loup, tant à l'extérieur qu'à l'intérieur, reflemble 
ft fort au chien, quil paroît être modelé fur 11 même 
forme; cependant il n'offre tout au plus que le revers de 
l'empreinte , & ne préfente les mêmes caraéières que 
{ous une face entièrement oppofée : fi la forme eft fem- 
blable , ce qui en réfulte eft bien contraire ; le naturel 
eft fr différent, que non-feulement ils font incompa- 
tibles, mais antipathiques par nature , ennemis par inftinét, 
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Un jeune chien friffonne au premier afpe@ du loup, il 
fuit à l'odeur feule, qui, quoique nouvelle , inconnue, 
lui répugne fr fort, quil vient en tremblant fe ranger 
entre les jambes de fon maître : un mâtin, qui connoît 
fes forces, fe hérifle, s'indigne, l'attaque avec courage, 
tâche de le mettre en fuite, & fait tous fes efforts pour 
fe délivrer d'une préfence qui lui eft odieufe ; jamais ts 
ne fe rencontrent fans fe fuir ou fans combattre, & 
combattre à outrance, jJufquà ce que la mort fuive. Si 
le loup eft le plus fort, il déchire, il dévore fa proie ; 
le chien, au contraire, plus généreux, fe contente de 1a 
vicloire, & ne trouve pas que /e corps d’un ennemi mort 
Jênte bon, il l'abandonne pour fervir de pâture aux 
corbeaux, & même aux autres loups ; car ils s'entre- 
dévorent , & lorfquun loup eft grièvement bleffé, les 
autres le fuivent au fang & s'attroupent pour l'achever. 
Le chien, même fauvage, neft pas d'un naturel fa- 
rouche; il sapprivoife aifément, s'attache & demeure 
fidèle à fon maître. Le loup pris jeune fe prive , mais 
ne s'attache point , la nature eft plus forte que l'éduca- 
tion; il reprend avec läâge fon caralère féroce, & re- 
tourne, dès quil le peut, à fon état fauvage. Les chiens, 
même les plus grofliers , cherchent la compagnie des 
autres animaux ;1ls font naturellement portés à les fuivre, 
à les accompagner, & ceft par inftinét feul & non par 
éducation qu'ils favent conduire & garder les troupeaux. 
Le loup eft au contraire l'ennemi de toute fociété, il ne 
fait pas même compagnie à ceux de fou efpèce; lorfquon 
Tome VIT, | 
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les voit plufieurs enfemble , ce neft point. une fociété 
de paix, c'eft un attroupement de guerre, qui fe fait 
à grand bruit avec des hurlemens affreux, & qui dénote 
un projet d'attaquer quelque gros animal, comme un 
cerf, un bœuf, ou de fe défaire de quelque redoutable 
mâtin. Dès que leur expédition militaire eft confommée , 
ils fe féparent & retournent en filence à leur folitude, 
U ny a pas même une grande habitude entre le mâle & 
la femelle; ils ne fe cherchent qu'une fois par an, & 
ne demeurent que peu de temps enfemble. Ceft en 
hiver que les louves. deviennent en chaleur : plufieurs 
mâles fuivent la même femelle, & cet attroupement eft 
encore plus fanguinaire que le premier; car ils fe la 
difputent cruellement , ils grondent, ils frémiflent, ils fe 
battent, ils fe déchirent , & il arrive fouvent qu'ils mettent 
en pièces celui d'entreux qu'elle a préféré. Ordinai- 
rement elle fuit long-temps , lafle tous fes afpirans, & fe 
dérobe , pendant qu'ils dorment , avec le plus alerte ou 
le mieux armé. 

La chaleur ne dure que douze ou quinze jours, & 
commence par les plus vieilles louves , celles des plus 
jeunes n'arrive que plus tard. Les mâles n'ont point 
de rut marqué , ils pourroient s'accoupler en tout temps; 
ils pañlent fucceflivement de femelles en femelles à 
méfure quelles deviennent en état de les recevoir ; ils 
ont des vieilles à la fin de décembre, & finiflent par 
les jeunes au mois de février & au commencement de 
mars. Le temps de Îa gcflation eft d'environ trois mois 
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& demi ,, & l'on trouve des louveteaux nouveaux nés 
dépuisda fin d'avril jufquau mois de juillet. Cette difté: 
rence dans la durée de la geftation entre les louves, qui 
portent plus de cent Jours, & les chiennes , qui nen 
portent guère plus de foixante , prouve que le loup .& 
le chien , déjà f différens par le naturel, le font aufli par 
le tempérament & par l'un des principaux réfultats des 
fonélions, de l'économie animale. Aufli le loup & le 
chien nont jamais été pris pour le même animal, que 
par les nomenclateurs en hiftoire naturelle , qui, ne con- 
noiflant la Nature que fuperficiellement , ne la confidèrent 
Jamais pour lui donner toute fon étendue , mais feulement 
pour la referrer & la réduire à leur méthode, toujours 
fautive , & fouvent démentie par les faits. Le chien & la 
louve ne peuvent ni s’accoupler ”, ni produire enfembie, 
il ny a pas de races intermédiaires entreux ; ils font 
d'un naturel tout oppofé, d'un tempérament diflérent ; 
le loup vit plus long-temps que le chien, les louves 
ne poftent quune fois par an, les chiennes portent 
deux ou trois fois. Ces différences f. marquées font plus 
que fuffifantes pour démontrer que ces animaux font 
d'efpèces aflez éloignées : d'ailleurs, en y regardant 
de près, on reconnoit aifément que, même à l'extérieur, 
le loup diffère du chien par des caraëlères eflentiels & 


+ Voyez le nouveau Traité de Vénerie. Paris; 1750, pages 75 
6 76. 

b Voyez les expériences que j'ai faires à ce fujet, Vol. F7 de cet 
ouvrage , à l'article du chien, 
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conftans. L'afpeét de la tête eft différent, la forme des 
os l'eft aufli; le Ioup a la cavité de l'œil obliquement 
pofée , orbite inclinée, les yeux étincelans , brillans 
pendant la nuit; il a le hurlement au lieu de Faboïement, 
les mouvemens différens, la démarche plus égale, plus 
uniforme, quoique plus prompte & plus précipitée, le 
corps beaucoup plus fort & bien moins fouple *, les 
membres plus fermes, les mâchoires & les dents plus 
grofles , le poil plus rude & plus fourré. 

Mais ces animaux fe reflemblent beaucoup par Ia con- 
formation des parties intérieures. Les loups saccouplent 
comme les chiens, ils ont, comme eux, la verge offeufe 
& environnée d'un bourlet, qui fe gonfle & les empêche 
de fe féparer. Lorfque les louves font prêtes à mettre 
bas , elles cherchent au fond du boisun fort , un endroit 
bien fourré , au milieu duquel elles aplaniffent un efpace 
aflez confidérable, en coupant, en arrachant les épines 
avec les dents; elles y apportent enfuite une grande 
quantité de moufle , & préparent un lit commode pour 
leurs petits ; elles en font ordinairement cinq ou 
fix, quelquefois fept , huit & même neuf, & jamais 
moins de trois ; ils naïflent les yeux fermés comme les 
chiens , la mère Îes allaite pendant quelques femaines & 


* Ariftote a dit mal-à-propos que le loup avoit dans le cof un feul 
os continu ; le loup a, comme le chien & comme les autres animaux 
quadrupèdes, pluñeurs vertèbres dans le col, & 1l peut le fléchir & 
le plier de la même façon : on trouve feulement quelquefois une des 
vertèbres lombaires adhérente à [a vercèbre voïfine. Voyez, ci- après, La 
defcription du fquelette du loup. 
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leur apprend bientôt à manger de la chair qu'elle leur 
prépare en la mâchant. te temps après, elle leur ap- 
porte des mulots, des levreaux , des perdrix, des volailles 
vivantes; les louveteaux commencent par Jouer avec elles, 
& fimiflent par les étrangler, la louve enfuite les dé- 
plume, les écorche , les déchire, & en donne une 
part à chacun. Ils ne fortent du fort où ils ont pris 
naïflance , quau bout de fix femaines ou deux mois; 
ils fuivent alors leur mère qui les mène boire dans quel- 
que tronc d'arbre ou à quelque mare voifine; elle 1es 
ramène au gite, ou les oblige à fe receler ailleurs lorf- 
quelle craint quelque danger. Hs la fuivent ainfi pen- 
dant plufeurs mois. Quand on les attaque, elle les 
défend de toutes fes forces, & même avec fureur ; 
quoique, dans les autres temps, elle foit, comme toutes 
les femelles, plus timide que le mâle; lorfquelle a des 
petits , elle devint intrépide , femble ne rien craindre 
pour elle, & s'expofe à tout pour les fauver : auffi 
ne Rd énuent. ils que quand leur éducation eft faite, 
quand ils fe fentent aflez forts pour navoir plus befoin 
de fecours; c'eft ordinairement à dix mois ou un an, 

lorfquils ont refait leurs premières dents, qui tombent à 
fix mois * , & lorfqu'ils ont acquis de la force des armes, 

& des Ms pour la rapine. 


Les mâles & les femelles font en état d'engendrer à 
l'âge d'environ deux ans. Il eft à croire que les femelles, 


* Voyez la Vénerie de du Fouilloux, Paris; 1013, page 100 
yerfo. 
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comme dans prefque toutes les autres efpèces, font à cet 
égard plus précoces que Îles mâles : ce quil y a de für, 
c'eft quelles ne deviennent en chaleur tout au plus tôt 
qu'au fecond hiver de leur vie, ce qui fuppofe dix-huit 
ou vingt mois d'âge, & qu'une louve que j'ai fait élever 
n'eft entrée en chaleur qu'au troifième hiver , c'eft-à-dire , 
à plus de deux ans & demi. Les chaffeurs * affurent que, 
dans toutes les portées, il y a plus de mâles que de femelles ; 
cela confirme cette obfervation qui paroît générale, du- 
moins dans ces climats, que, dans toutes les efpèces, à : 
commencer par celle de homme, la Nature produit plus 
de mâles que de femelles. Ils difent auffr qu'il y a des 
loups qui, dès le temps de la chaleur, s'attachent à leur 
femelle, l'accompagnent toujours Jufquà ce quelle foit 
fur le point de mettre bas; qu'alors elle fe dérobe, cache 
foigneufement fes petits, de peur que leur père ne les 
dévore en naïffant; mais que, lorfqu'ils font nés, il prend 
de l'affeétion pour eux, leur apporte à manger, & que 
f la mère vient à manquer, 1l la remplace & en prend 
foin comme elle. Je ne puis aflurer ces faits, qui me 
paroiflent même un peu contradiéloires. Ces animaux, 
qui font deux ou troïs ans à croître, vivent quinze ou 
vingt ans; ce qui s'accorde encore avec ce que nous 
avons obfervé fur beaucoup d'autres efpèces , dans lef- 
quelles le temps de l’accroiflement fait la feptième partie 
de la durée totale de la vie. Les loups blanchifflent dans 
la vieillefle, ils ont alors toutes les dents ufées, Ils 


* Voyez le nouveau Traité de la Vénerie, page 2760. 
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dorment lorfqu ils font raffafiés ou fatigués , mais plus le 
jour que la nuit, & toujours d'un fommeil léger; ils 
boivent fréquemment, & dans les temps de fécherefe , 
lorfqu'il ny a point d'eau dans les ornières ou dans les 
vieux troncs d'arbres, ils viennent plus dune fois par 
jour aux mares & aux ruifleaux. Quoique très-voraces , ils 
fupportent aifément la diète ; ils peuvent pañler quatre ou 
cinq jours fans manger, pourvu quils ne manquent pas 
d'eau. 

Le loup a beaucoup de force , fur-tout dans les partics 
antérieures du corps, dans les mufcles du col & de 1a 
mâchoire. Il porte avec fa gueule un mouton, fans le 
laifler toucher à terre, & court en même temps plus 
vite que les bergers, en forte quil ny a que les chiens 
qui puiflent l'atteindre & lui faire lâcher prife. II mord 
cruellement , & toujours avec d'autant plus d'acharnement 
quon lui-réfifte moins ; car il prend des précautions 
avec les animaux qui peuvent fe défendre. [1 craint pour 
lui & ne fe bat que par néceflité, & jamais par un mou- 
vement de courage : lorfqu'on le tire & que la balle lui 
cafle quelque membre il crie, & cependant lorfqu'on 
l'achève à coups de bâtons, 11 ne fe plaint pas comme 
le chien; il eft plus dur, moins fenfible , plus robufte ; 
il marche, court, rode des jours entiers & des nuits; il 


_eft infatigable , & c'eft peut-être de tous les animaux le 


plus difficile à forcer à la courfe. Le chien eft doux & 
courageux ; le loup, quoique féroce , eft timide. Lorfqu'il 
tombe dans un piége, 1l eft ft fort & fi long -temps 
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épouvanté, qu'on peut ou le tuer fans qu'il fe défende, 
ou le prendre vivant fans qu'il réfifte ; on peut lui mettre 
un collier, l'enchaîner , le mufeler, le conduire enfuite 
par-tout où lon veut fans quil ofe donner le moindre 
figne de colère ou même de mécontentement. Le loup 
a les fens très-bons, l'œil , l'oreille , & fur-tout l'odorat, 
il fent fouvent de plus loin quil ne voit; l'odeur du 
carnage attire de plus dune lieue ; il fent aufi de loin 
les animaux vivans , il les chafle même aflez long-temps 
en les fuivant aux portées. Lorfqu'il veut fortir du bois, 
jamais il ne manque de prendre le vent ; il s'arrête fur 
la lifière, évente de tous côtés, & reçoit ainfi les éma- 
nations des corps morts ou vivans que le vent lui apporte 
de loin. Il préfère la chair vivante à la chair morte, & 
cependant il dévore les voieries les plus infeéles. Il aime 
la chair humaine, & peut-être , sil étoit le plus fort, 
nen mangeroit-il pas d'autre. On a vu des loups fuivre 
les armées, arriver en nombre à des champs de bataille 
où Jon navoit enterré que négligemment les corps, les 
découvrir , les dévorer avec une infatiable avidité ; & ces 
mêmes loups, accoutumés à la chair humaine, fe Jeter 
enfuite fur les hommes, attaquer le berger plutôt que 
le troupeau, dévorer des femmes, emporter des enfans, 
&c. L'on a appelé ces mauvais loups, loups garoux *, 
c'eft-à-dire | loups dont il faut fe garer. 

On eft donc obligé quelquefois d'armer tout un pays 
pour fe défaire des loups. Les Princes ont des équipages 


* Voyez la chaffe du loup de Gafton Phœbus, 
pour 
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pour cette chafle, qui neft point defagréable , qui eft 
utile, & même néceflaire. Les chaffeurs diftinguent les 
loups en jeunes loups , vieux loups, &t grands vieux loups; 
ils les connoiflent par les pieds, c'efl-à-dire , par les voies, 
les traces quils laïflent fur la terre : plus le loup eft 
âgé, plus il a le pied gros; la louve l'a plus long & plus 
étroit , elle a aufli le talon plus petit & les ongles plus 
minces. On a befoin d'un bon limier pour la quête du 
loup, il faut même l'animer, l'encourager, lorfqu'il tombe 
fur la voie; car tous les chiens ont de la’ répugnance 
pour le loup, & fe rabattent froidement. Quand le loup 
eft détourné, on amène les levriers qui doivent le chafler, 
on les partage en deux ou trois laïfles, on n'en garde 
quune pour le lancer , & on mène les autres en avant 
pour fervir de relais. On fâche donc d'abord les premiers 
à fa fuite , un homme à cheval les appuie; on lâche 
les feconds à fept ou huit cens pas plus loin, lorfque le 
loup eft prêt à pafler , & enfuite les troifièmes lorfque 
les autres chiens commencent à le joindre & à le har- 
celer. Tous enfemble Îe réduifent bientôt aux dernières 
extrémités, & le véneur lachève en lui donnant un 
coup de couteau. Les chiens nont nulle ardeur pour 
le fouler , & répugnent fr fort à manger de fa chair, 
quil faut la préparer & l'affaifonner lorfquon veut 
leur en faire curée. On peut aufhi le chafler avec 
des chiens courans : mais, comme il perce toujours 


droit en avant, & quil court tout un Jour fans être 
Tome VII. 
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rendu, cette chafle eft ennuyeufe, à moins que les 
chiens courans ne foient foutenus par des levriers qui 
le faififent, le harcèlent, & leur donnent le temps de 
l'approcher. 

Dans les campagnes , on fait des battues à force 
d'hommes & de mâtins , on tend des piéges, on préfente 
des appâts, on fait des fofles, on répand des boulettes 
empoifonnées ; tout cela nempêche pas que ces ani- 
maux ne foient toujours en même nombre, fur-tout 
dans les pays où 1l y a beaucoup de bois. Les Anglois 
prétendent en avoir purgé leur ifle , cependant on ma 
affuré qu'il y en avoit en Écofle. Comme il y a peu de 
bois dans la partie méridionale de la Grande-Bretagne, 
on a eu plus de facilité pour les détruire. 

La couleur & le poil de ces animaux changent fuivant 
les diflérens climats , & varient quelquefois dans le même 
pays. On trouve en France & en Allemagne, outre les 
loups ordinaires, quelques loups à noils plus épais & 
tirant fur le jaune. Ces loups, plus fauvages & moins 
nuifibles que les autres, n'approchent jamais ni des mai- 
{ons , ni des troupeaux , & ne vivent que de chañle & 
non pas de rapine. Dans les pays du nord , on en trouve 
de tout blancs & de tout noirs; ces derniers font plus 
grands & plus forts que les autres. L'efpèce commune 
eft très-généralement répandue, on l'a trouvée en Afie *, 


* Voyez le Voyage de Pietro della Valle, Rouen , 1745, Vol, IV, 
pages 4 & 5e 
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en Afrique * & en Amérique? comme en Europe. Les 
loups du Sénégal © reflemblent à ceux de France, ce- 
pendant ils font un peu plus gros , & beaucoup plus 
cruels ; ceux d'Égypte font ‘ plus petits que ceux de 
Grèce. En Orient , & fur-tout en Perfe, on fait fervir 
les loups à des Pedlacles * pour le peuple ; on les exerce 
de Jeunefle à la danfe , ou plutôt à une efpèce de lutte 
contre un grand PA AbLe d'hommes. On achète juiqu à 
cinq cens écus, dit Chardin, un loup bien dreflé à la 
danfe. Ce fait prouve au moins qu'à force de temps & 
de contrainte ces animaux font fufceptibles de quelque 
efpèce d'éducation. J'en ai fait élever & nourrir quelques- 
uns chez moi : tant qu'ils font jeunes, ceft-à-dire, dans 
la première & la feconde année, ils font aflez dociles, 

ils font même careflans, & s'ils ru bien nourris , ils ne 
{e jettent ni fur la volaille , ni fur les autres animaux ; mais, 

à dix-huit mois ou deux ans, ils reviennent à leur tell 

on eft forcé de les same pour les empécher a 
s'enfuir & de faire du mal. J'en ai eu un qui , ayant été 


* Voyez l'Hift. gén. des Voyages par M.F Abbé Prevôr, Tome F, 
vage 8 5. 

b Voyez le Voyage du P. Leclercq, Paris , 1697, pages 488 & 
489. 

€ Voyez l'Hift, gén. des Voyages pat M. l'Abbé Prevot, Tome III, 
page 285. Voyez aufli le Voyage du fieur le Maire aux tfles Canaries, 
Cap verd, Sénégal, &c. Paris, 169$ ; page 100. 

4 Vide Ariftotel. Hift. animal. 4. VIII, c. 28, 


* Voyez le Voyage de Chardin. Londres, 1686 , page 291. Voyez 
auffi le Voyage de Pietro della Valle, Rouen , 1745, Vol. IF, page 4 
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élevé en toute liberté dans une bafle-cour avec des 
poules pendant dix-huit ou dix-neuf mois , ne les avoit 
| jamais attaquées; mais, pour fon coup d'effai, 1l les tua 
toutés en une nuit fans en manger aucune ; un autre qui, 
ayant rompu fa chaîne à l'âge d'environ deux ans, sen- 
fuit après avoir tué un chien avec lequel il étoit familier ; 
une louve que j'ai gardée trois ans, & qui, quoiqu en- 
fermée toute jeune & feule avec un mâtin de même âge 
dans une cour affez fpacieufe, n'a pu pendant tout ce 
temps s'accoutumer à vivre avec lui, mi le fouflrir, même 
quand elle devint en chaleur. Quoique plus foible , elle 
étoit la plus méchante, elle provoquoit, elle attaquoit, 
elle mordoit le chien, qui d'abord ne fit que fe défendre, 
mais qui finit par l'étrangler. 

Hny a rien de bon dans cet animal que fa peau; on en 
fait des fourrures groffières, qui font chaudes & durables. 
Sa chair eft fi mauvaife, qu'elle répugne à tous les ani- 
maux, & il ny a que le loup qui mange volontiers du 
toup. Il exhale une odeur infeéte par la gueule : comme, 
pour aflouvir fa faim , 11 avale indiftinétement tout ce qu'il 
trouve, des chars corrompues, des os, du poil, des 
peaux à demi-tannées & encore toutes couvertes de 
chaux , il vomit fréquemment, & fe vuide encore plus 
fouvent qu'il ne fe remplit. Enfin, défagréable en tout, la 
mine baffle, l'afpe fauvage , la voix effrayante , l'odeur 
infupportable , le naturel pervers, les mœurs féroces , 11 
eft odieux, nuifible de fon vivant, inutile après fa mort. 
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N NE PEUT teconnoître les caraétères diftinétifs de {a con- 

formation du loup, relativementaux autresanimaux , qu’en 
le comparant aux chiens, parce qu'il leur reflemble plus qu'à 
aucun autre animal; mais il y a tant de variété dans les diverfes 
races de l'efpècedes chiens, que cet objet de comparaifon change 
de forme & de couleur fous les yeux de l’obfervateur. À chaque 
génération l’on voit des différences dans la figure du corps 
des chiens métis, & dans la qualité du poil; chaque partie 
s’alonge ou fe raccourcit, s’enfle ou s’efile; le poil croita l’excès, 
ou difparoît en entier; les couleurs prennent toutes fortes de 
teintes, &c *, Les caractères de la conformation extérieure des 
chiens, fe multipliant & changeant ainfi chaque jour avec leurs 
races , on ne trouve prefqu’aucune différence conftante entre le 
chien & le loup; mais s'il y avoit des chiens fauvages, les carac- 
tères de leur efpèce paroîtroient fans altération, & feroient fixes 
comme ceux des loups, alors on pourroit déterminer les dif- 
férences qui font entre ces deux efpèces d’inimaux. Pour 
fuppléer en quelque façon au chien fauvage qui nous manque , 
il faut choifir parmi les chiens domeftiques ceux qui reflemblent 
le plus au loup. 

Le chien-loup à été ainfi nommé parce qu’on lui à trouvé 
beaucoup de reflemblance avec le loup par la longueur du poil 
& du mufeau , & par les oreilles droites : le chien de berger à 
les mêmes caraétères à-peu-près; mais le mâtin &le grand 


#* Voyez la defcription du Chien, Tome W de cet ouvrage. 
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danois ont encore plus de rapport au loup par leur taille & par 
les proportions du corps, quoiqu'ils aient le poil court & les 
oreilles en partie pendantes. On fait que la longueur du poil 
dépend de latempérature du climat, & les oreilles pendantes font 
un effet de l’état de domefticité , felon l’opinion de M. de Buffon, 
qui eft fondée fur plufieurs obfervations *; par conféquent les 
mâtins & les danois ont plus dégénéré de l’efpèce du chien fau- 
vage qué les chiens-loups &les chiens de berger : cependant les 
mâtins & les danoisme paroïflent plus reflemblans aux loups par 
l'habitude du corps, c'eft pourquoi je prends le mâtin pour ob- 
jet de comiparaifon dans la defcription du loup, d'autant plus 
que le mâtin a fervi de fujet pour celle du chien ”. 

Plus j'ai obfetvé les chiens & les loups, foic à l'extérieur, foit 
à l'intérieur, plus je iés ai comparés les uns aux autres, tant les 
mâles que les femelles, plus j'aurois été porté à conclure de la 
reflemblance qui eft dans leur conformation, qu'ils font de la 
même efpèce , fiM. deBuffon n’avoit tenté inutilement defaire 
accoupler le chien avec la louve. Ariftote a fait mention de 
l'accouplement dés loups avec lés chiens, & cela me paroîtroit 
moins impoflible par la conformation des parties de la génération 
de cesanimaux , que l’accouplement du taureau avec la jument, 
dont on prétend que viennent les jumars. Quoique le taureau 
& la jument foient des animaux domeftiques qui ont beaucoup 
plus dedocilité que les animaux fauvages,on dit qu'il faut prendre 
de grandes précautions pour les faire accoupler : peut-être par- 
viendroit-on au même but, fi on prenoit les mêmes précautions 


3 Voyez le fixième Volume de cet ouvrage, pag. 26. 

? Voyez le cinquième Vol. page 238. 

© Sed ‘vel alibi coïtu alienigenarum procreari apertum eff, ut in Cyrenenfi agro F 
lupi cum canibus coëunt, De anim, lib, vixr, cap. 28. 
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pour les loups, après les avoir rendus domeftiques dans une fuite 
de générations. Mais, en fuppoñfant que ces animaux fe mélaffent 
avecles chiens & qu'ils produififflent enfemble ,il pourroit encore 
arriver qu'il n’en vint que des mulets, c'eft-à-dire, des individus 
ftériles. D'ailleurs le paflage d'Ariftote fe réduit à dire que les 
loups saccouplent avec les chiens dans le pays de Cyrène, & 
avec les tigres dans les Indes. Ce fecond fait étant hors de 
toute vraïfemblance , on doit douter du premier, & on peut 
regarder le chien & le loup comme des animaux de deux 
différentes efpèces. 


Les couleurs du loup font le noir, le fauve, le gris & le 
blanc : la tête de celui fur lequel les dimenfions rapportées dans 
la table fuivante ontété priles , avoit des teintes de ces trois 
couleurs; les lèvres & le bord des paupières étoient noirs; il y 
avoit un mélange de noir, de fauve & de gris fur le deflus de la 
face extérieure des oreilles , fur le cou, fur les épaules , fur la face 
antérieure de l’avant-bras, fur le dos, fur la partie fupérieure des 
côtés du corps, fur la croupe, fur les hanches , fur la face exté- 
rieure des cuifles , fur le côté fupérieur dela queue & à l’extré- 
mité, parce que la plupart des poils, & principalement les plus 
Jongs , étoient blancs près de la racine , ils avoient du noir au- 
deflus du blanc, enfuite du fauve, du blanc, & enfin du noir 
à l'extrémité. Le deflous dela face extérieure des oreilles étoit 
fauve roufatre ; la face extérieure du bras & de l’avant-bras, le 
refte des jambes de devant & le pied, la face extérieure des 
jambes de derrière , depuis le genou jufqu’au bout du pied, & 
le côté inférieur de la queue, étoient de couleur fauve pâle , & 
prefque blanchätre dans quelques endroits, Le bas des côtés du 
corps , le ventre , les environs de l'anus & du fcrotum , avoient 
une couleur mélce de jaune - pâle & de blanc, Le tour des coins 


56 D EYSECHRONNP TION 


de la gueule, la mâchoire inférieure, la gorge , la poitrine, la 
face intérieure du bras & de lavant-bras, de la cuiffe, de la jambe, 
& d’une partie du tarfe & du métatarfe , étoient d'un gris blan- 
châtre. Le poil de latête au-devant de l'ouverture de l’orcille, 
celui du cou, de la partie antérieure du dos, des fefles & de la 
queue, écoient les plus longs, ils avoient jufqu'a cinq pouces ; 
les autres font beaucoup plus courts, principalement fur le mufeau 
& fur les oreilles: tous ces pails font fermes & rudes, mais il 
yaentreux un autre poil plus court , plus doux, & de couleur 
cendrée. 


Le loup( p£.1,) a le corps plus gros & les jambes plus courtes 
que le mâtin, la tête plus large, le front moins élevé , le mufeau 
un peu plus court & plus gros, les yeux plus petits & plus 
éloignés l'un de l’autre, parce qu'il fe trouve plus de diftance 
entre les angles antérieurs des yeux du loup , qu'entre ceux des 
yeux du mâtin, à proportion de celle qui eft entre les angles 
poftérieurs des yeux de ces deux animaux; les oreilles du loup 
font plus courtes & droitesen entier. Le loup paroît plus robufte 
que le matin, & beaucoup plus fort & plus gros; mais la lon- 
gueur du poil contribue beaucoup à cette apparence, princi- 
palement le poil de la cêce qui eft au-devant de l'ouverture des 
oreilles , celui du cou, du dos, des fefles & de la queue qui 
eft fort grofle. Le principal trait, qui diftingue la face du loup 
de celle du mûtin , eft dans la direction de l'ouverture des pau- 
pières , qui eft fort inclinée , au lieu d’être horizontale comme 
dans les chiens. Les yeux étincelans du loup font le figne qui 
dénotele plus fa férocité , ils animent fa face, & fes oreilles droites 
la relèvent en laterminant; mais la petitefle des yeux fait paroître 
le front fort étendu & le mufeau très-alongé. Ces parties dénuées 
de traits , donnent au loup un faux air de douceur & de docilité, 

dont 
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dont l'apparence n'eft pas trompeufe dans les chiens mâtins, 


danois, braques , &c. qui ont le mufeau à-peu-près de même 
forme. 


$ ._ pieds. pouc, lignes. 
Longueur du corps entier mefuré en ligne droite 


depuis le bout du mufeau jufqu’à Panus.......,.. 3. 


r AU? 
de devant M AL TUE, 0 
Peur du tram de'dérrière "5 LE À + 2e 3e ©. 


Longueur de la tête depuis le bout du mufeau jufqu’à 


RE ne nee en OIL L O, 10. Oe 


Circonférence du bout du mufeau,.,.......,.....:0 7. 0 
Circonférence du mufeau, prife au - deflous des 
Yeux. Poe +R 0,510 


Contour de louverture de la bouche.........,..., O 9 ©: 
Diftance entre les deux nafeaux.....,........!... © ©. 5: 
Diftance entre le bout du mufeau & l'angle antérieur 

D TIGE RME ls a LEURS Ne SET ee) 
Diftance entre l'angle poftérieur & l’oreille........ OA IS A UAD, 
Longueur de l'œil d'un angle à l'autre... ...,...... © I. 0. 
Ouverture de lœïl.... 


STE RATE RL TES NAN PA NOR E Oe O. 6, 


Diftance entre les angles antérieurs des yeux, mefurée 
en fuivant la courbure du chanfrein............. ©. 2. 7: 
La même diftance mefurée en ligne droite,.......,.. 0. 2. 1e. 
Circonférence de la tête, prife entre les yeux & les 
nn pe ee des cetiy de menige Le fe Os 
DHPICUL dés Oreilleih. ... 0e coco eee se o Os 
Largeur de la bafe, mefurée für la courbure extérieure. o. 


4 
4 
Diftance entre les deux oreilles, prife dans le bas... ©. 3. 6. 
7 
5 


Longueur du COR Te ee one ete ee tete del ets lo ete + O. 


Circonférence du cou..,....... 


Circonférence du corps, prife derrière les jambes de 


Mrtonus. 0h ins 0, 200800 ml lai ras 2e O. Q » 


Tome VIT, H 


2" dm" et of c'e TRE Er" eo 207 e I. 


: 


s8 DESCRIPTION 

pieds, pouc. lignes. 
Circonférence prife à l'endroit le plus gros:7....,. 2. 3. 4. 
Circonférence prife devant les jambes de derrière... 1. 10. o. 
Longueur du tronçonide la queues... tn 16 3. 
Circonférence de la queue à l'origine du tronçon. ... o. 5. o. 


Longueur de lavant- bras depuis le coude jufqu’au 


poignet. ..... ses st.sesscessssssscorenses O. 9. 6. 


Largeur de l'avant- bras près du coude....,....,.., ©. 3. 
LA , . 
Épaifleur de lavant- bras au même endroit......... ©. 1. 10. 


Oe 


Circanférencejdu poignet... Rita) es) 0'LDESe 
Circdnférence: du.métacarpe..……... attestent te 
Longueur depuis le poignet jufqu'au bout des ongles. o. 6. 
Longueur de la jambe depuis le genou jufqu’au talon. o. 10. o. 


Larpéur'du faut de htjambe. 02 008. 25 er 


Epatieur. : 410 +. de . ...... . e (e Le Oe 
Latgeusaà l'endtom dutalonis.53 Mes lsotéten store 60e N2IEs 
Circokférence du mératarle 51 2, eee da nee se NO MERS 


Longueur depuis le talon jufqu’au bout des ongles... ©. 9. o. 


Largeur .du pied de devant..................,.. 


Largeur du pied de derrière..,.,.,...,....4..... @. I 10. 
Longueur des plus grands ongles...........,...... 0 0. 10. 
O. O. 3e 


Largeur à la bafe. . ,.,,.. nb sul, 4 CENCPE DC] . 


Pour reconnoître avec précifionles différences qui fe trouvent 
entre les parties molles intérieures du loup & celles du chien, 
jai ouvert en même temps un loup & un chien mâtin à-peu- 
près de même orandeur , &z j'ai fait la comparailon detoutes leurs 
parties en les difléquant fuccefivement. Le loup, qui a fervi de 
fujet, pefoit foixante-quatre livres ; fa longueur éroit de trois pieds 
ncufpouces depuis le bout du mufeau jufqu’à l'origine de la queue; 
le corps avo deux pieds deux pouces & demi de circonférence. 
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derrière les jambes de devant, deux pieds cinq pouces dans le 
milieu à l'endroit le plus gros , & un pied neuf pouces devant 
les jambes de derrière; le tronçon de la queue avoit treize 
pouces de longueur. 


Les inteftins étoient beaucoup plus gros dans le loup que dans 
le chien: cette différence de grofleur étoit fortapparente dès que 
l'abdomen fut ouvert, parce que les inteftins des animaux fe 
gonflent quelque temps après la mort; mais l'eftomac ayant une 


lus grande capacité, on ne peut juger de toute fon étendue 
8 pPEUL JUBEr. a 


qu'après l'avoir rempli d’air: dans cetétat, il fe trouvade grandeur 
proportionnelle à celle des inteftins dans les deux animaux dont 
il sit. L’eftomac du loup étoit plus alongé que celui du chien; 
mais cette différence n’eft pas conftante. Tous les vifcères avoient 
la même ficuation dans le loup & dans le chien, exceptéles por- 
tions d'inteftins les plus flottantes ,dont la pofition varioit, mais 
feulement comme elle varie dans des individus de même efpèce. 
Lecœcum du loup (4, fig. 1 & 2, pl. 11,) formoit des finuofités 
comme celui du chien*, il y avoit cependant quelques différences 
dans ces finuofités; le cœcum du loup ne s'étend pas en ligne droi- 
te, comme celui des chiens, le long de l’ileum avant de fe replier, 
il fe recourbe près du colon ( B ) à l'endroit (C); le fecond pli 
( D, fig. 2, ) eft à-peu-près dans le milieu de fa longueur, tandis 
que le fecond pli du cœcum du chien eft plus près de l'extrémité, 

Éc loup avoit le pancreas moins gros & moins formé que 
celui du chien, & le foie moins épais & d'une couleur rouge 
beaucoup moins foncée; mais la figure de ce vilcère étoitla même, 
je n'y aï vu que les variétés qui fe trouvent dans les individus 
de même efpèce. Le foie du loup pefoit une livre neufonces; 
il ne s’eft point trouvé de liqueur dans la véficule du fel ; la 


* Voyez le Tome V de cet ouvrage, pl. xzrr, fig. € 2. 
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ei : : DESCRIPTION 
rate pefoit une once & vingt-quatre grains, l'extrémité inférieure 
étoit moins large & moins cpaifle que dans le chien. 

Les reins du loup n'étoient pas fi épais que ceux du chien ; 
le rein droit étoit plus avancé que le gauche feulement d’en- 
viron la moitié de fa longueur. J'ai remarqué quelques variétés 
dans le nombre des fillons du palais, &le fillon longitudinal, qui 
fe trouve furle milieu de la langue, n’eft pas toujours bien marque 
d'un bout à l'autre. Le cervéau peloit crois onces fept gros & 
demi , & le_cervelet quatre gros. 

Les tefticules éroient plus petits que ceux du chien, & les 
proftates moins grofles ; au refte, les parties extérieures & in- 
térieures de la génération , tant du mâle que de la femelle, LR 
autres parties molles de l’intérieur, ne différoient dans ces deux 
animaux que par les dimenfions rapportées dans la table fuivante. 

Je me réferve de donner par fupplément, dans la fuite de cet 
ouvrage, la defcription du fœrus du loup & des autres animaux 
{ur lefquels je n’ai pas encore pu faire des obfervations fuffifan- 
tes, n'ayant pas cu aflez de femelles pleines. 


pieds. pouc, lignes. 
Longueur des inteftins grêles depuis le pylore jufqu'au 


COLE Re de OEM) | Fe 26 3 ARNO OCTO ONE 
Circonférence du duodenum dans les endroits les plus 

DOS. esse toi I CÉSAR pLe DIESEL 4 
Circonférence dans les endroits les plus minces. .... “ro drdet 08 


Circonférence du jejunum dans les endroits les plus 

gros. . Te ANNE Gil DB ertpe mac iirié ed ot Oh e Feroiées 
Giréobférence dans Le AE les plus minces. ..... o. 3 
Circonférence de lileum dansles endroits les Rx Bros) AO. 32. 100 
Circonférence dans les endroits les DAS, 5 minces. Ne Be EE 
Longueurfdu cœcum........... UP hé goré LR er à à 
Citconférence à l'endroit le plus gros..,,,.,,.,,,., 0. 4, 6 
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0 


Circonférence à l'endroit le plus mince. ... 


096, Os 
Circonférencé du colon dans les endroits les plus gros. o. 
Circonférence dans les endroits les plus nunces.....,. o. 
Circonférence du reétum près du colon.....,,..... o. 
Pirconfétence près, de Lans... us se e à aiele ee Où 


Longueur du colon & du rectum pris enfemble,..... 2. 
Longueur du canal inteftinal en entier , non compris le 
A toannhihat nd votes 70 
Grande circonférence de l'eftomac.....,...,.....,. 2. 
RARE CircOnÉrencé... ..:,,,,0.,4 2.0 0e eleletete 2 
Longueur de la petite courbure depuis l'œfophage 
jufqu’à l'angle que forme la partie droîte......... o, 
Longueur de la partie gauche depuis l'œfophage juf- 
qu'au bout du grand cul-de-fac................, 0. 
Circonférence de l'œfophage........, AR OT RE GS 
Circonférence du pylore..........,.,...,,,..+%++ © 
Longueur du foie...........................1. 0. 
Darpeur. 4. 2er ce cernes mn [Le 
Sa plus grande épaifleur. ,..................... ©. 
Longueur de la véficule du fiel................., 0. 
Son plus grand Het ne ere de Va cs el Où 
Longueur de la rate....................,.,.... 0 
Largeur de l'extrémité inférieure.................. 0. 
Largeur de l'extrémité fupérieure................. 0. 
Épaïfleur dans le milieu..........0............ 0. 
Épaifleur du pancreas...,.......:.........1.... ©. 
Longueur des reins. ...,.,.,....+....+......... © 
Largeur. ......,4..,cocoseescesenerecree mess O 
Épailleur.........2.4.4,.. seen © 
Longueur du centre nerveux depuis la veine - cave 


jufqu’à la pointe..........,,.,.,...,,,,,,.4: © 


4. 
3. 
3 


ré 


Oe 
6. 
Ce 
©. 
6. 


Oe 


Oe 
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pieds, pouc. lignes, 


62 : DESCRIPTION 
pieds, pouc, lignes, 
Larpgêéur metres see esse se crie see os Oo De De 


Largeur de la païtie charnue entre le centre nerveux &e 


letétnumi), res NO ORRU IL DRE UN Te 8887 ©. Le 6. 


Largeur de chaque côté du centre nerveux........ ©. 3. 6. 
Circonférence de la bale du cœur...,..,.,,,,,,.. © 9 6. 
Hauteur depuÿ la pointe jufqu’à la naïflance de l'artère 

pulmonaire. 291, 2144 6404 s RUN US TS A 
Hauteur depuis la pointe jufqu’au fac pulmonaire...,, o. 2. 9. 
Diamètre de l'aorte pris de dehors en dehors.,...., & oo. 9. 


Longueuride:h langue: 47.000000 bete se 2 NNO MEN 

Longueur de la partie antérieure depuis le filer jufqu'à 
L'edtrémre 0 in on AU TAE DETTE AUTOUR 2 A UNOS 
O.% Tin 


Largeur de la ImEuésu ie CUIEN A 20000 n RENE, 


Largéur -des flons. du palais: .,.,:,.44..,...,,,,1o.r0s m6 


Hauteur des Bords: sssestosts vases TU © O. 13e 


Longueur des bords de lentrée du larynx. .....,,. ©. oo. 9. 


Largeur des mêmes bords..." 
Diftance entre leüt extrémité inférieure. ,.......,,, © © 2. 


Longueur du Ce VERT, NES er RD 7 en 


Largeur.,,....,...,........sssssssesesess O. 2° 3° 


ÉDaiHEUT RL eee eo 0 0 poele inolie capisieitihee (ex EL, 6. 


Longueur du cervéelet . SÉRIE TOUL As ments 


Largétin., DA. serein Oe Te 4 4 


Épaillur..,...........se.essosssessss 
Diftance entre l'anus & le fcrotum.....,.....,.... Oo. 3. 


CC] Os O. ? @ Rx 


PAU QU ICONS er Reise he sure 
Diftance entre le fcrotum & Torifice du prépuce.,... ©. 6. 6. 


Diftance entre les bords du prépuce & l'extrémité 


du DA ration daf 000 9000 pee O. » GA CO, 
Longueur du gland CRC RO | e nn. (eX 2: I (®}. 
O. Le Ie 


CiECONÉer En ML Lee Rennes 


Die eLvo-v:r: \ 
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pieds, pouc. lignes, 


Longueur de la verge depuis la bifurcation du corps 
caverneux jufqu’à l'infertion du prépuce.......,.. o. 
Pot dt et di 
Longueur des tefticules, ..,..,.,.,..,....,.,..., 0. 
Largeur. ..7,....... ..os.ssssssssvoussosesse © 
CU on deneeh he nf à hd 5 6 à 2 où 
Largeur/de l'épididyme.. ..,,0,,,,,,%5.,5040.0 0 0 
nn LC CL où 
Longueur des canaux déférens..:,,..,,.,.,...,, O. 
Diamètre dans la plus grande partie de leur étendue., o. 
0e vec... 00, 00 os 
Grande circonférence de la veflie.,.,.....,.,.,,,. 1. 
RO qe .. 4e one ne one (O 
UE Louer O 
HitPontrencendetturètre. 2. eo ouocs Os 
Longueur des proftates...........7............ ©. 
Largeur................,...ssssressecessee Oo 
Épailleur. ,.................,.essoessssesses O 
Diftance entre l'anus & la vulve.............,,.,, 0. 
Longueur de la vulve....................,,,,., 0. 
Longueur du vagin........................... Oo. 
Circonférence à l'endroit le plus gros.......,..... o, 
Circonférence à l'endroit le plus mince,..,...,,... o. 
Grande circonférence de la veflie,..,.,,.,,..,..., 1. 
REC On fCience 0... 104 es dec e pornoseces se Os 
Longueur de furètre...,........,,.,.....,....., ©. 
D oirence ANDRE TE RS se. Où 
Longueur du corps & du cou dc la matrice...,,,... o. 
Det LL CNRS ER PP at 0, 
Longueur, des cornes de a matrice. ,.........,.,,, 0. 


4. 
I. 
I. 


+ aies DESCRIPTION 


pieds, pouc. lignes: 
Circonférence. re 2... .: ..e . Che 28 CAR UE LU & ER .…. Os, (eA 5° 
Diftance en ligne droite entre les tefticules & l’extrémité 


dla TCotne;s . son. 


D'0 31070 2401878) F9 10% Los "e7» 2:"9.0,%: 0 O. OO, 3 
Longueur de la ligne courbe que parcourt la trompe.. ©. 1. 8. 
Longueur des tefticules....,..... 1 Ur Er bade 0. ASS 


Largeur. ,........essssss esse (ex ©. 5e 


J . 
ÉpalfenPe ERTeU eusen D : choeeACNIUNE (eZ Ce 3e 


Le fquelette du loup( p£. 117, )eft parfaitement reffemblant à 
celui du chien par le nombre & par la pofition des os & des 
dents; il n’y a de différence apparente que dans la figure de 
quelques os, & dans la groffeur des dents & des ongles. Les 
prolongemens (4) en forme de crêtes, qui fe trouvent fur la 
partie poftérieure de la tête, étoient plus longs dans le fquelette 
du loup que dans ceux des chiens mâtins doncil a été fait men- 
tion dans le cinquième volume de cet ouvrage *. Les dents du 
loup ,fur-tout les canines, étoient plus grandes, & tous les os 
un peu plus gros; la partie antérieure (B ) du fternum étoit moins 
recourbée en haut que dans le chien. La feptième vertèbre lom- 
baire adhéroit par le côté droit à los de la hanche: cette adhé- 
rence pourroit faire croire que le loup a moins de facilité que 
le chien pour fe replier fur le côté, comme on le dit vulgai- 
rement, fi elle fe trouvoit dans tous les loups ; mais, de deux 
fquelerres de ces animaux que j'ai vus , il n’y en avoit qu’un dont 
la feprième vertèbre adhérât à l'os de la hanche. L’os facrum 
ctoit compofé de quatre fauffes vertèbres dans l'un de ces fque- 
lettes, & feulement de trois dans l'autre. La queue du premier 
avoit dix-fept faufles vertèbres, & celle de aurre dix-huit. L’omo- 
plate étoit plus large que celle du chien; les pieds de derrière 


* Pages 279 € 304, * 
n'avoient 


D u+ Lou p. 6$ 
n’ayoient que quatre doigts, &cetoient conformés comme ceux 
des chiens, où il ne fe trouve point de pouce*. 


pieds, pouc. lignes, 
Longueur de Ia tête depuis le bout des mâchoires 
jufqu’à l'occiput. ... RUE ET s OS CUT ÉES PES Ce 4e DA A 
La plus grande largeur de Ia tête. ...,.,..... AAA à STE 
Longueur de [a mâchoite inférieure depuis fon extré- 


, mité antérieure jufqu'au bord poftérieur de lapo- 


phyfe condyloide ENV AIR DL, A sS1e | 4 . +. .. 7... O$ 6, De 
Largeur de la mâchoire inférieure à l'endroit des 
dents canines, CR gULer"e 0. ©; I, I, 


Largeur à l'endroit du contour des branches...,,,. ©. #12 3. 
Diftance melurée de dehors en dehors entre les contours 

DC OS AU RE 2 OUPS SIMON AE 99 QUE D 7 
Épaiffeur de la pattie antérieure de l'os de la mâchoire 

M Mr, NE dS inievoi #7) 2411S net 29 NU OA Oo: 33% 
Largeur de cette mâchoire à l'endroit des dents inci- 

DID ERICTIEUTES., Le 2 do een ae due ed ea oo Po 2 OR ES PTS 
Pneu dl endroit.des dents:canines. 2... 4,. 4:10. I, 9 
Longueur du côté fupérieur....... ARR etes A OS DA 
Diftance entre les orbites & l’ouverture des narines.. ©. 2, 9. 


Longueur de cette ouverture...,.......,.,.,°..,, ©. RE 


Largéur.....1.,..,s.sstss ete HSE. LS : Où PTE TR 
Longueur des os propres du nez................ Oo. 3. 3. 
Largeur à l'endroit le plus large. ........,.....,.. 10, 47 


Largeur des orbites....,...4......,.:......,....,10. I. © 
RU A en de «+ 2 +. à KEANE MO LÀ ARRAC 1; ARR OT Ra, 
Longueur des plus longues dents incilives au dehors 

Dniuss. 0.0 CORRE Min > Pédalier GRO His. 
Largeur de lextrémité. ...,.... Mens rte Nr 60 et Ori huilé 


* Voyez le cinquième Volume de çet ouvrage, page 297.pl, 1x1, fig. 3. 
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| pieds, pouc. lignes 

Longueur des dents:canines.....,.,,.,..,.,..4...4. 0. 12 
Lane Et ibales SR LS EE RARE MAENION LOL) 7e 
Longueur des plus grofles dents mâchelières au dehors 

de d'os 4 ES ANA ANR ER ET AGREE 
Largeur, soon velo eue oise ee et td ed NE OST 
ÉPATTEUr NE RAT A Re TR O 9: 
Longueur des deux principales parties de l'os hyoide. 0. 1 3. 
Longueur. des feconds os,,.,..,,,,.....4+4.uss. Or © 2e 
Longueur des troïfièmesos.....,.,.,,,...,., 4.4 © O 17 
Longueur-de Fos du milieu... «4 seu «some see: OSNTITS Dé 
Longueur. des branches de la foufchette..,,,,.,,.., Oo. I. 2, 
Longueur du cousins odt avies notite y sofobt OS Sigr 
Largeur du trou de la premiere vertèbre dehaut en bas. 0. 0. 9. 
Longueur d'un coté. à. d'aurre, 4 04 riens Ou) LOT 
Longueur des apophyfes tranfverfes de devant en arrière, o. 1. 6. 
Largeur de la partie antérieure de la vertèbre..,,... o. 1. 11, 
Latpeur "dé Tapartie poitérieure. ae a 0 0000 O1 2369 (7 
Longueur de la face IUPÉLIEUTE.  -onirpénen e iii dat» MAT LOS 
Lonpaeur de la face-miérieure, anti Hhomeie 
Longueur du corps de la feconde vertèbre........., © 1. 10, 
Hauteur/de l'anophyfe éprneutee NT Res 1100 SOS 
Largent, 50 à + 22e masses ve verte el Os I40 NI 
Longueur de la vertèbre la plus courte, qui eft la 

JONEIEME . 4. DMC usb eee ET Not. 01e ADS 
‘Hauteur de la- plus longue apophyfe épineufe , qui eft 

cle: de'ladenpdème vertébre 1.25. 00 0. 


Hauteur de lapophyfe la plus courte, qui eft celle 
défla trotfième vertèbres 241%. uesemstt On OÙ TE 


Longueur de la portion de la ‘colonne vertébrale, qui 


eft compofée des vertèbres: dorfales:,,.,.,.,.,%,% 15 os 6 


CAR 1, D. 


pieds. 


Hauteur de lapophyle épineufe de la première . 
vertèbre, qui eft la plus longue...,..,....,,...,. o. 
Hauteur de celle de la dixième, qui eft Ia plus courte. o, 
Longueur du corps de la treizième vertèbre, qui eft la 
TFC MOST RE RRARRAU ER (OR 
Longueur du corps des huit premières vertebres, qui 
font les plus courtes....... 


me D do 7 07219», 514,95. 018.0, O» 


21.9 9.0.p:2 v, 116 O. 


Longueur des premières côtes, ......... 
Diftance entre les premières côtes à l'endroit le plus 
ON ON ren oO 
Longueur de Ia feptième côte, qui eft la plus longue. o. 
Longueur de la dernière des faufles côtes, qui eftla 
ie nn SV 0 
Meur dé la cote la plus large.) .,:.:.2,:..0. 
A Pisiérone, ...,.., 14.710, 


A CES TU ee ON A RE De 


Largeur du premier os, qui eft le plus large, à fon 


2 extrémité antérieure. .....e. 


201910) pe (06 6 CRETE ,;e 6") Oe 


Largeur du premier os, qui eft le plus étroit, à fa 
DATé-MmOyénne, 5... 


00... (e7 


U - - - 12 
Épaïfleur du troïfième os, qui eft le plus épais....,. o. 
Épaifleur du huitième os, qui eft le plus mince...... o. 


Hauteur des plus longues apophyfes épineufes des ver- 
Phtes ombares, 95.00 


STEP TRES 

Longueur des plus longues apophyfes tranfverfes. . ..; o. 

Longueur du corps des plus longues vertèbres lom- 
ET NOR 
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Longueur de losfacum:., . 1, .,...4..,...,.4. 0, 
Largeur de la paitie antérieure... ..,,....4..,,,..1 0. 
Largeur de la partie poltérieure.........,.,....., 0. 
Hauteur de l'apophyfe épineufe de la faufle rap ; 
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L 


pieds, pouc, lignes. 


Longueur des plus longues faufes vertèbres de Ia 
QUEUE en ee ones evene eee ee re + 0% 0ù Oe 
Largeur de la partie fupérieure de l'os de la Hanche.. o. 
Hauteur de l'os, depuis Le milieu de la cavité cotyloïde, 
jufqu’au milieu du côté fupériéur.........,...,,, 0. 
Largeur au-deflus de la cavité cotyloïde........... o, 
Dimcite de ’cefte cavité Gi Di PR RSS LA 200) 


Longueur des trous CL tn Der pe AE me ra À 


LATDEULS Me nie pr 2H Mb de rie ee loir tie AR AE Ue 
Létoett du Pain re EL NN EUR RUE SEC ARTE 
HAUTE LR TR Ne D AMIE à cle ele ei RES 
LONDUEUTS TE LOTADINE ren scene 
LAtoent dé Hi Dsl MP A ER A te AE CICR 
Léteenr A fendrbitiié plus étroit R ne ed eo Dec 
Lonetete Au Mb phRédeur D. LUE DEN TS este DO 
Hauteur de l’épine à l'endroit le plus élevé......,. o. 
Grand diamètre de la cavité glénoïde...........,.. o. 
DADEUPUCUE Ah enUS e ER ENERE TOE 
Circonférence à l'endroit le plus petit.......,.... o. 
Draméfte Me Acte NN SAN ONE ARR OS QUES 
L'atpetr) deraipartie lupérieute ns NN RAC 
Poailédr. 40: MOSS UP PS Te 
Larpeurideilpañtté lupérieure. :.5.:..1, 2404.52 o. 
une à à NN ANA LAS UT 
LOnpueur ‘de: LHSOU COQ, re Meet eee diale vie), Qe 
FR EUL-CO DIGOMADR TM M eee à à 8 RUDPNNtS 1e ide oo LOS 
eur 2 lextte AR en Me. LIRE 
Épaifleur à Fendroit le plus mince. ..............,. o. 
Lonpabiti tie, d'os du rayons ir, SRE te, 
Largeur de l'extrémité fupérieure, .........,.%.:.4.) 0 


ÉRALEUT PRIME RS OU UEES PHTLRE 2% ©, 


1, 


Oe 


Lier OT PB. 


Largeur du milieu de Los. .....,.2 
Épaifleur...................... 
Largeur de l'extrémité inférieure. Aa 
A TS er ner 
Longüeur du fémur.............. 
Diamètre de Ja rête............... 


Diamètre du milieu de los........ 


Largeur de l'extrémité inférieure. .... 


Épalleupe..:....... EE es r 


PONPHEUL dE roles, 4. ...,.......0. 
nes pele ae ovie » 0,0 0 9 » 
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.... 
0... 
...... 
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[2 F ". 
AR RMC. tin mvion à à oo 60 0 ve 01070 9 
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Largeur de la 3 NO RTE ARNSeU PART PRE CURE DNS ERSARR FAR 
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Circonférence du milieu de los................. 


Largeur de léxtrémité, inférieure... ,.... 4... 40 0 


me Clint, à 


Pappleur duspéront. 4 RENE Ain Reine 


Circonférence à l'endroit le plus mince....,...,..,. 


Largeur de la partie fupérieure..,.,.,...,.. 
Largeur de la partie inférieure. .......,.... 


RON QU CAD RL ANT de te de 


ee 


... 


Longueur du Caléanouniens MAL ATeE ETR ue 


Hauteur du premier os cunéiforme & du fcaphoïde, 


piarcniémble SOUS ons ns , 


Longueur du premier os du métacarpe...,...,...., 
Longueur du fecond & du cinquième os du méta- 


CAPE sono oo 00 0 0 de sonne ee de 0 000 + +. 


Longueur du crotfième & du quatrième...,.,.,.... 


Longeur du premier os du métatarle.,,,.,,,,,,... 
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pieds, pouc. lignes, 


Longueur du fecond & du cinquième RER SE CES eé 
Longueur du troïfième & du quatrième rh il ses 
Longueur -de la première phalange ff pouce 7 
Longueur de la première phalange du fecond & du 


cinquième HO eau een ee NI TE 


Longueur de la première phalange du troifième & du. 


quatrième doigt... node SE TR NUE 
Longueur de Ia feconde phalange du pouce, ...... 
Longueur de la feconde phalange du fecond &e du 
GIROUIÈME LOT: L 4 3e. doimeie à se. 7 ete) NN 
Longueur de la feconde phalange du centre & du 
quatrième dolgt...... TARA x. MATE TA 
PAnEuenE de la troifième phalange du fecond & du 
CINQUIÈMEN HOIDÉS ve La IN NME MAT 
Longueur de la trorème Pi ARE: du troifième & du 
quatrième doigr.....,,...,,. Ni 
Longueur de la première phalange du premier & du 
quatrième doigt du pied de derrière..#.,.,, 
Longueur de Ia preñiière phalange du fecond & He 
cbtiene dope en pet Tr ns DR 
Longüeur de la feconde phalange du premier & du 
* quatrième domgt 2 Une Les EP NNRE ATARN 
Longueur de la feconde phalange du fecond & du 
trofième ÉD ASE EEE ponte PAIE, 
Longueur: de la troïfième phalange du premier & du 
quatrième doit ide 2. suioèdus eo use 
Longueur.de da troiñème phalange du fecond & du 
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DESCRIPTION 
DE LA PARTIE DU CABINET 
| qui a rapport à l'Hifhtre Naturelle 

DU. L O UP. 
ANT I CI ME Vo Le 


Deux louveteaux. 


‘un eft mâle, & l’autre femelle; ils font confervés dans 

l'efprit de vin : leur longueur n'eft qué de neuf pouces 
& demi depuis le fommet de la tête jufqu’à l’origine de la queue ; 
le poil a fur tout le corps une couleurinoïirâtre avec'des téintes 
de fauve. Les yeux n'étoient pasi ouverts, & la rête n'avoir pas 
encore pris la forme de l'adulte ; elle reflemble à celle des chiens 
nouveaux-n6s; le mufeau eft très-court: & fort gros. Ces louve: 
teaux ont été pris en Bourgogne ; aux environs de Montbark: 


ND IG Ve TE. 
Un louveteau empurllé. 


Il n'avoit que deux mois lorfqw'il a été préparé; la peau & 
le bas des jambes ont été defléchés au four , après que le refte 
du. corps a été enlevé & remplacé pat d'autres matières pour 
figurer l'animal debout fur fes: jambes: Le: poibeft court & de 
couleur fauve brune le long du dos & fous le ventre; les autres 


72 D'ESSRCIR Tr P T'I ON 

parties font de couleur fauve claire, à l'exception de la queue 
qui eft noirâtre. Cet animal femble fe repoler couché fur le 
ventre; il a été pris dans la forêt de Livry, & donné par M. le 
Prieur de Livry. 


Nes TD RCFTPANEUET 


Un loup empaillé. 


Cet animal étoit de la grandeur moyenne des loups; fon 
poil a peu de noir, le gris & le fauve clair y dominent le plus. 
Ce loup a été préparé comme le louveteau rapporté fous le 
numéro précédent. 


NEED CALME 
Une portion des inteftins gréles d'un loup. 


: Il m'a paru que cette pièce venoit du jejunum dont on à! 
préparé la tunique nerveule qui, dans cet état, eft aufli mince & 
aufli tranfparenté qu'une allantoïde defféchée. Cette partie d'in- 
teftin formoicune circonvolution entière, car, lorfqu'on l’étend, 
elle décrit un tour de fpirale; elle a un pied neuf pouces de 
longueur ; les parois de la tunique fe touchent & font un 
pli de chaque côté ; il y a quatorze lignes entre les deux plis. 


— 


SNSTDICAEION 


Le cœcum dun loup. 


Il eft confervé dans l'efprit de vin en fituation fur l'ileum , 
dont une poftion tient au cœcum ayec une portion du colon. 


N°. DOME 
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NRA DEOL XL 
Le Jquelette dun loup. 


Ce fquelette à fervi de fujet pour la defcription du loup ; fa 
longueur eft de crois pieds deux pouces depuis le bout des mâ- 
choires jufqu’à l’extrémité poftérieure de l'os facrum; la tête a 
neuf pouces & demi de longueur , & un pied un pouce huit 
lignes de circonférence prife à l'endroit des angles de la mi- 
choire inférieure & au-deflus du front ; la circonférence du coffre 
eft de deux pieds un pouce à l'endroit le plus gros. 


DECO "'L: NT IT 
Portion du crâne d'un loup. 


On voit, dans cette pièce, la cloïfon ofleufe qui s'étend entre 
le cerveau & le cerveler. 


Ne ADICO IX RIT 
L’os hyoïde d'un loup. 


La defcription de l'os hyoïde du chien * peut fervir pour 
los hyoïde du loup, parce qu'ils fe reflemblent parfaitement. 
Toutes les pièces de celui du loup tiennent les unes aux autres 
par leurs ligamens naturels , qui ont été defléchés. 


INR TD CRT NZ 
Os de la verge de trois loups: 
Cet os reflemble à celui de la verge du chien qui a été décrit 


* Voyez le Volume V de cet ouvrage, page 286. 
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dans le Tome F7 de cet ouvrage , page 272. J'ai obfervé trois 
os de verges de loups, & j'airemarqué qu'ils étoient plus ou 
moins courbés en dedans fur leur face inférieure , & que leur 
gouttière étoit plus ou moins ouverte, comme dans les os de 
verges de chiens; mais ceux des loups diffèrent moins par 
Ja longueur, car le plus grand des trois dont il s'agit avoit quatre 
pouces quatre lignes, & le plus petit quatre pouces, 
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| 75 
LE RENARD. 

ie RENARD eft fameux par fes rufes, & mérite en 
partie fa réputation; ce que le loup ne fait que par la 
force , il le fait par adreffe, & réuflit plus fouvent. Sans 
chercher à combattre les chiens ni les bergers, fans 
attaquer les troupeaux, fans trainer les cadavres , il eft 
plus für de vivre. I emploie plus d'efprit qué de mou- 
vement , fes reflources femblent être en lui-même : ce 
font, comme l'on fait, celles qui manquent le moins. 
Fm autant que circonfpe , ingénieux & prudent, même 
jufqu'à la patience , il varie fa conduite, il a des moyens 
de réferve qu'il fait nemployer qu'à propos. Il veille de 
près à fa confervation ; quoiqu'auffi infatigable , & même 
plus léger que le loup, il ne fe fie pas entièrement à la 
vitefle de fa courfe ; 1l fait fe mettre en füreté en fe pra- 
tiquant un afyle où il fe retire dans les dangers pref- 
fans , où il s'établit, où il élève fes petits : il neft point 
animal vagabond , mais animal domicilié, 


* Le Renard; en Grec, A’aumË; en Latin, Vulpess en Italien; 
Volpe ; en Efpagnol, Rapofa; en Allemand, Fuchff ; en Anglois, 
Fox; en Suédois, Raef ; en Polonoïs, Lifzka. 

Vulpes. Gefner. Icon. animal. quadrup. page 88. 


Vulpes. Ray. Synops. animal. quadrup. page 177. 
Canis caudä reëta. Linnæus, 


Vulpes vulgaris. Klein. Hift. nat. quadr. page 71. 
Canis fulyus ; pileis cinereis intermixtis, Briflon, Regn. animal, page 


239. 
Ki 


76 HISTOIRE NATURELLE 

Cette différence, qui fe fait fentir même parmi Îes 
hommes, a de bien plus grands effets, & fuppofe de 
bien plus grandes caufes parmi les animaux. L'idée feule 
du domicile préfuppofe une attention fingu/ière fur foi- 
même; enfuite le choix du lieu , l'art de faire fon manoir, 
de le rendre commode, d'en dérober lentrée, font 
autant d'indices d'un fentiment fupérieur. Le renard en 
eft doué, & tourne tout à fon profit; il fe loge au bord 
des bois, à portée des hameaux ; il écoute le chant des 
coqs & le cri des volailles; 11 les favoure de loin, il 
prend habilement fon temps, cache fon deflein & fa 
marche , fe glifle, fe traîne , arrive , & fait rarement des 
tentatives inutiles. Sil peut franchir les clôtures, ou 
pañler pardeflous , il ne perd pas un inftant, 1l ravage 
la bafle-cour, il y met tout à mort, fe retire enfuite 
leflement en emportant fa proie, qu'il cache fous Ia 
moufle, ou porte à fon terrier ; 1l revient quelques mo- 
mens après en chercher une autre, quil emporte & cache 
de même , mais dans un autre endroit, enfuite une troi- 
fème , une quatrième , &c. jufquà ce que le jour ou 
le mouvement dans la maifon l'avertifle quil faut fe 
retirer & ne plus revenir. Il fait la même manœuvre dans 
les pipées & dans les boquetaux où l'on prend les grives 
& les bécafles au lacet; 11 devance Îe pipeur, va de 
très-grand matin , & fouvent plus d'une fois par Jour, 
vifiter les lacets, les gluaux, emporte fucceflivement les. 
oïfeaux qui fe font empêtrés, les dépofe tous en difié- 
rens endroits, fur-tout au bord des chemins, dans les 
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ormières, fous de la moufle , fous un genièvre , les y 
laïfle quelquefois deux ou trois Jours, & fait parfaitement 
les retrouver au befoin. IH chafle les jeunes levreaux en 
plaine, faifit quelquefois les lièvres au gite, ne les 
manque jamais lorfquil font bleffés , déterre les lapreaux 
dans les garennes, découvre les nids de perdrix, de 
cailles, prend la mère fur les œufs, & détruit une quan- 
tité prodigieufe de gibier. Le loup nuit plus au payfan, 
le renard nuit plus au gentilhomme. 

La chafle du renard demande moins d'appareil que 
celle du loup; elle eft plus facile & plus amufante. Tous 
les chiens ont de la répugnance pour le loup, tous 
les chiens au contraire chaffent le renard volontiers, & 
même avec plaifir. Car, quoiqu'il ait l'odeur très -forte , 
ils le préfèrent fouvent au cerf, au chevreuil & au lièvre: 
On peut le chaffer avec des baffets, des chiens courans, 
des briquets : dès quil fe fent pourfuivi, il court à fon 
terrier; les baflets à Jambes torles font ceux qui sy 
oliflent le plus aifément : cette manière eft bonne pour 
prendre une portée entière de renards , Ja mère avec les 
peuts; pendant quelle fe défend & combat les baflets, 
on tâche de découvrir le terrier pardeflus, & on la tue 
ou on la faifit vivante avec des pinces. Mais, comme les 
terriers font fouvent dans des rochers , fous des troncs 
d'arbres, & quelquefois trop enfoncés fous terre, on ne 
réuffit pas toujours. La façon la plus ordinaire, la plus 
agréable & la plus füre de chaffer le renard , eft de com- 


mencer par boucher les terriers; on place fes tireurs 
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à portée, on quête alors avec les briquets; dès qu'ils 
{ont tombés fur la voie, le renard gagne fon gite ; mais, 
en arrivant , 1l efuie une première décharge : sil échappe 
à la balle , il fuit de toute fa vitefle , fait un grand tour, & 
revient. encore à fon terrier, où on le tire une feconde 
fois, & où trouvant l'entrée fermée, 1l prend le parti 
de fe fauver au loin en perçant droit en avant pour ne 
plus revenir. Ceft alors qu'on fe fert des chiens courans, 
lorfqu'on veut le pourfuivre : il ne laïflera pas de les 
fatiguer beaucoup , parce qu'il pañle à deflein dans les 
endroits les plus fourrés , où les chiens ont grand peine 
à le fuivre, & que, quand il prend la plaine, il va très- 
loin fans s'arrêter. 

Pour détruire les renards, il eft encore plus commode 
de tendre des piéges, où l'on met de la chair pour appät, 
un pigeon, une volaille vivante, &c. Je fis un jour fuf- 
pendre à neuf pieds de hauteur fur un arbre les débris 
d'une halte de chafle, de la viande, du pain, des os; 
dès la premiere nuit les renards s’étoient fr fort exercés 
à fauter, que le terrein autour de l'arbre étoit battu comme 
une aire de grange. Le renard eft aufli vorace que car- 
naflier ; il mange de tout avec une égale avidité, des 
œufs, du lait, du fromage, des fruits, & fur-tout des 
raifins : lorfque les levreaux & les perdrix lui manquent, 
ü fe rabat fur les rats, les mulots, les ferpens , les lézards, 
les crapaux, &c. il en détruit un grand nombre; c'eft-là 
le feul bien qu'il procure. H eft très-avide de miel , il 
attaque les abeilles fauvages, les guêpes , les frélons 
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qui d'abord tâchent de le mettre en fuite, en le perçant 
de mille coups d'aiguillon ; ïl fe retire en eflet, mais c'eft 
en fe roulant pour les écrafer, & il revient f1 fouvent à 
la charge, quil les oblige à abandonner le guépier ; alors 
il le déterre & en mange & le miel & la cire. [1 prend 
aufli les hériflons , les roule avec fes pieds, & les force 
à sétendre. Enfin il mange du poiflon , des écrevifies , 
des hannetons, des fauterelles, &c. | 

Cet animal reffemble beaucoup au chien, fur-tout par 
les parties intérieures ; cependant il en diffère par la tête, 
qu'il a plus grofle à proportion de fon corps; il a aufi les 
oreilles plus courtes , la queue beauccup plus grande, le 
poil plus long & plus touffu , les yeux plus inclinés; il en 
différe encore par une mauvaife odeur très - forte qui lui 
eft particulière, & enfin par le caraëlère le plus eflentiel, 
par le naturel; car il ne s'apprivoie pas aifément , & jamais 
tout-à-fait : 11 languit lorfqu'il n'a pas la liberté, & meurt 
d'ennui quand on veut le garder wop long-temps. en 
domefticité. H ne s'accouple point avec fa chienne * ; s'ils 
né font pas antipathiques, ils font au-moins indifférens. 
IL produit en moindre nombre, & üne feule fois par an; 
les portéesfont ordinairement de quatre ou cinq, rarement 
de fix, & Jamais moins de trois. Lorfque la femelle efl 
pleine , elle fe recèle, fort rarement de fon terrier, dans 
lequel elle prépare un lit à fes petits.  Efle devient en 
chaleur en hiver, & l'on trouve déjà de petits renards 


* Voyez les expériences que j'ai faites à ce fujet, ol. W de cet 
ouvrage; article du chien, 
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au mois d'avril : lorfquelle s'apperçoit que fa retraite eft 
découverte, & qu'en fon abfence fes petits ont été in- 
quiétés , elle les tranfporte tous les uns après les autres, & 
va chercher un autre domicile. Ils naïflent les yeux fermés, 
ils font, comme les chiens , dix-huit mois ou deux ans à 
croître, & vivent de même treize ou quatorze ans. 

Le renard a les fens aufli bons que le loup, le fenti- 
ment plus fm, & l'organe de la voix plus fouple & plus 
parfait. Le loup ne fe fait entendre que par des hurle- 
mens affreux, le renard glapit, aboie, & poufle un fon 
trifte, femblable au cri du paon; il a des tons difiérens 
felon les fentimens diflérens dont il eft afleété; il a la 
voix de la chafle, l'accent du defir, le fon du murmure, 
le ton plaintif de la triftefle , le cri de la douleur , quil 
ne fait jamais entendre qu'au moment où il reçoit un 
coup de feu qui lui cafle quelque membre; car il ne 
crie point pour toute autre bleflure, & 11 fe laifle tuer à 
coup de bâton, comme le loup , fans fe plaindre, mais 
toujours en fe défendant avec courage. Îl mord dangereu- 
fement, opimätrément, & l'on eft obligé de fe fervir 
d'un ferrement ou d'un bâton pour le faire démordre. 
Son glapiflement eft une efpèce d'aboiement qui fe fait 
par des fons femblables & très-précipités. C'eft ordi- 
nairement à la fin du glapiflement qu'il donne un coup 
de voix plus fort, plus élevé, & femblable au cri du 
paon. En hiver, fur-tout pendant la neige & la gelée, 1l 
ne cefle de donner de la voix, & il eft au contraire 


prefque muet en été, C’eft dans cette faifon quefon poil 
tombe 
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tombe & fe renouvelle ; l'on fait peu de cas de la peau des 
jeunes renards , ou des renards pris en été. La chair du 
renard eft moins mauvaife que celle du loup, les chiens & 
même les hommes en mangent en automne, fur-tout lorf. 
quil s'eft nourri & engraïflé de raïfins, & fa peau d'hiver 
fait de bonnes fourrures. I a le fommeil profond, on l'ap- 
proche aifément fans l'éveiller : lorfqu'il dort , il fe met en 
rond comme les chiens ; mais lorfqu'il ne fait que fe repo- 
fer, 11 étend les jambes de derrière & demeure étendu fur 
le ventre : ceft dans cette pofture qu'il épie les oïfeaux 
le long des haies. [ls ont pour lui une fi grande antipathie, 
que, dès qu'ils l'aperçoivent, ils font un petit cri d'avertif- 
fement : les geais, les merles fur-tout le conduifent du 
haut des arbres, répètent fouvent le petit cri d'avis, & le 
fuivent quelquefois à plus de deux ou trois cens pas. 

J'ai fait élever quelques renards pris jeunes : comme 


ils ont une odeur très -forte , on ne peut les tenir que 
dans des lieux éloignés , dans des écuries , des étables, 


où lon neft pas à portée de les voir fouvent ; & c'eft 
peut-être par cette raïfon quils s'apprivoifent moins que 
le loup, qu'on peut garder plus près de la maifon. Dès 
lâge de cinq à fix mois les jeunes renards couroient 
après les canards & les poules, & il fallut les enchainer. 
Jen fis garder trois pendant deux ans, une femelle & 
deux mâles : on tenta inutilement de les faire accoupler 
avec des chiennes; quoiqu'ils neuflent jamais vu de 
femelles de leur efpèce, & quils paruflent preflés du 


befoin de jouir, ils ne purent s'y déterminer, ils refusèrent 
4 Tome VIT, 
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conftamment toutes les chiennes; mais, dès quon 
leur préfenta leur femelle légitime, ils la couvrirent 
quoiqu'enchainés , & elle produifit quatre petits. Ces 
mêmes renards, qui fe jetoient fur les poules lorfquils 
étoient en liberté, n'y touchoïent plus dès qu'ils avoient 
leur chaîne : on attachoit fouvent auprès d'eux une poule 
vivante, on les laïfloit pafler la nuit enfemble , on les 
faifoit même jeüner auparavant ; malgré le befom & la 
commodité, ils n'oublioient pas qu'ils étoient enchainés , 
& ne touchoient point à la poule. 

Cette efpèce eft une des plus fujettes aux influences 
du climat, & l'on y trouve prefque autant de variétés 
que dans les efpèces d'animaux domeftiques. La plupart 
de nos renards font roux, mais il sen trouve aufli dont 
_ de poil eft gris argenté; tous deux ont le bout de la queue 
blanc. Les derniers s'appellent en Bourgogne renards 
Charbonniers, parce qu'ils ont les pieds plus noirs que 
les autres. Ils paroïfient aufli avoir le corps plus court, 
parce que leur poil eft plus fourni. Il y en a d'autres qui 
ont le corps réellement plus long que les autres, & qui 
font d'un gris fale, à-peu-près de la couleur des vieux 
loups ; mais je ne puis décider fi cette diflérence de 
couleur eft une vraie variété, ou fi elle neft produite 
que par l'âge de l'animal, qui peut-être blanchit en 
vielhffant. Dans les pays du nord il y en a de toutes 
couleurs , des noirs , des bleus, des gris , des gris de fer, 
des gris argentés, des blancs , des blancs à pieds fauves, 
des blancs à tête noire, des blancs avec le bout de la 
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queue noir, des roux avec la gorge & le ventre entie- 
rement blancs, fans aucun mélange de noir, & enfin des 
croifés qui ont une ligne noire le long de l'épine du dos, 
& une autre ligne noire fur les épaules, qui traverle 
la première : ces derniers font plus grands que les autres, 
& ont la gorge noire. L'efpèce commune eft plus géné- 
ralement répandue qu'aucune des autres, on la trouve 
par-tout, en Europe *, dans l’Afie ? feptentrionale & tem- 
pérée; on la retrouve de même en Amérique‘, mais 
elle eft fort rare en Afrique & dans les pays voifins de 
l'Équateur. Les voyageurs, qui difent en avoir vu à 
Calecut * & dans les autres provinces méridionales des 
Indes , ont pris les chacals pour des renards. Arifote 
lui-même eft tombé dans une erreur femblable, lorfqu'il 
a dit © que les renards d'Égypte étoient plus petits que 
ceux de Grèce ; ces petits renards d'Égypte font des 
putois ‘, dont l'odeur eft infupportable. Nos renards , 
originaires des climats froids, font devenus naturels aux 
pays tempérés, & ne fe font pas étendus vers le midi 
au-delà de 1'Efpagne & © du Japon. Ils font originaires 

* Voyez les Œuvres de Renard. 
Paris ; 1742, Tome I, page 
17$. 


? Voyez la relation du Voyage 
d'Adam Olearius. Paris, 1656, 


Pyrard. Paris, 1019 ; Tome I, 
page 427. 

* Ariftote, Hiff. animal, lib, 8. 
cap. 18. 

* Aldrovande, Quadrup. hiff. pag. 


Tome TI, page 368, 197. 
* Voyezle Voyage de la Hontan, 8 Voyez lhiftoire du. Japon ; 
Tome.ll, page 42. par Kœmpfer, La Haye, 17195 


4 Voyez les Voyages de François | Tome I, page 110. 
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des pays froids, puifquon y trouve toutes les variétés 
de lefpèce, & qu'on ne les trouve que là : d’ailleurs 
ils fupportent aifément le froid le plus extrême; ül 
y en a du côté du pole * antarélique comme vers le 
pole ? arétique. La fourrure des renards blancs n'eft 
pas fort eflimée , parce que le poil tombe aïfément, 
les gris argentés font meilleurs, les bleus & les 
croifés font recherchés à caufe de leur rareté; mais 
les noirs font les plus précieux de tous, c'eft après la 
zibeline la fourrure la plus belle & la plus chère. On 
entrouve au Spitzberg‘,en Groenland*,en Lapponie, en 
Canada°, où il y en a aufhi de croifés, & où l'efpèce 
commune eft moins roufle quen France, & a le poil 
plus long & plus fourni. 


de 1a couleur ordinaire. Les blincs 
{ont les moins eftimés; mais 1l s’en 


* Voyez le Voyage de Narbo- 
rough à la mer du Sud. Second 
Volume des Voyages de Coréal, Pa- | trouve quelquefois de noirs, & 
ris , 17223 Tome IT, page 184. | ceux-là font les plus rares & les plus 

* Voyez le recueïl des Voyages | chers; leurs peaux font quelquefois 
du Nord. Rouen, 1716 ; Tome II, | vendues quarante ou cinquante 
pages 143 & 114. Voyez aufli le | écus, & le poil en eft f fin &f 
recueil des Voyages qui ont fervi | Tong, qu'il pend de tel côté que 
à létabliffement de Ia Compagnie | l'on veut, en forteque, prenant la 
des Indes orientales. Am/ferdam , | peau par la queue, le poïl tombe du 
1702, Tome I, pages 39 & 40.| côté des oreïlles, &c, Œuvres de 

F Voyez id, ibid. Renard ; Tome I, page 175. 

Les renards abondent dans |  * Voyez le Voyage du pays des 
toute la Lapponie. Is font prefque | Hurons, par Sagard Theodat, Paris, 
tous blancs, quoiqu'ils’en rencontre | r632, pages 304 & 305. 
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DESCRIPTION 
DU RENARD. 


L: RENARD reflemble parfaitement au loup & aux chiens par 
la Conformation des parties intérieures, & quoiqu'il diffère 
de ces animaux par l'habitude du corps, par le port & par le 
maintien , on netrouve aucune différence eflentielle en obfervant 
chacun de fes membres en particulier, & en les comparant à 
ceux du loup & des chiens: il y a même beaucoup plus de 
variétés entre les chiens de diverfes races, qu'entre le renard 
& le loup, ou les chiens qui ont le mufeau effilé , les os petits, 
le poil long & la queue touffue. Je ne doute pas que lon 
ne parvint à avoir des chiens qui reflembleroient plus au 
renard que le chien-loup ne reflemble au loup, fi on fai- 
foit accoupler de petits danois & des chiens d'Irlande avec 
des chiens - loups ou des chiens de Sibérie; les premiers don- 
neroient aux métis, qui viendroient de ce mélange, le mufeau 
mince & efflé du renard, & les autres un poil auffi long & 
une queue aufli touffuc que celle de cet animal. Il y a auñi 
tout lieu de croire que fi on le tiroït des forêts & des cam- 
pagnes pour l'élever dans les maïfons comme les chiens, il 
en dériveroit plufieurs races, & qu'il s'en trouveroit qui ref- 
fembleroient autant à certains chiens par la forme extérieure 
du corps, que par la conformation intérieure. L’odeur qui 
exhale du corps des renards fauvages, & qui eft peut-être 
la caufe de l'averfion que les chiens ont pour ces animaux, 
changeroïit par les alimens & par le repos dans les renards do- 
meftiques , après une longue fuite de générations; alors les chiens 
pourroïient s'accoupler avec les renards, & produire, par ce 
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mélange, des métis femblables aux chiens de Laconie dont Arif- 
tate fait mention *. 

Le renard eft d’une figure plus légère que le loup, les pro- 
portions de fon corps marquent. plus de foupleffe , fon mufeau 
effilé comme celui du lévrier annonce la finefle d'inftinét dont 
l'animal eft doué ; mais le renard a les yeux fitués & les oreilles 
dirigées comme le loup, & la tête à proportion auffi grofle mi 
tandis que le lévrier reffemble au mâtin par les yeux & les 
oreilles. La queue du renard eft plus touffue que celle du loup, 
& fi longue , qu’elle touche la terre. 

Le renard fur lequel les dimenfions rapportées dans la table 
fuivante ont été prifes, avoit du fauve, du blanc & du noir 
diverfement diftribués fur les différentes parties du corps; le” 
chanfrein, le tour des yeux, la bafe des oreilles , le fommet 
de la tête, le deflus du cou, la partie antérieure du dos & 
des côtés du corps, le coude , la partie poftérieure & infé- 
rieure des jambes de devant, & la partie poftérieure de celles 
de derrière, étoient fauves, le front, les tempes, la partie 
poftérieure du dos, la croupe, les épaules , le dehors des bras 
& des cuifles, & l'origine de la queue , avoient une couleur 
mêlée de blanc & de fauve; le dedans des oreilles étoiten partie 
roux & en partie blanc; les lèvres, le tour des coins de la 
bouche étdient mêéles de blanc & de noir; le fcrotum étoit 
entièrement blanc; la mâchoire inférieure, le deflous du 
cou, la poitrine, le devant du bras & de lavant-bras, le 
bas du ventre, le dedans & le devant des cuifles, des jam- 
bes, du tarfe & du métatarfe , étoient blancs, avec des teintes 
noirâtres ; le dehors de la partie fupérieure des oreilles étoit 
noir fur environ les deux tiers de longueur;le devant de la 


* Laconici canes ex vulpe & cane generantur. De anim. lib. oétavus, cap. 
XXVIIL 
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partie infcrieure des quatre jambes avoit une couleur noire 
mêlée de fauve; les parties inférieure & extérieure de l’avant-. 
bras étoient fauves & mêlées de blanc & de noir; l'extrémité 
de la queue étoit blanche ; tout le tefte, à l'exception de l’ori- 
gine, avoit du fauve, du blanc & du noir difpolés, pour ainfi 
dire, par bandes ; car les faces fupérieure & inférieure étoient 
de couleur fauve mélée de noir, & les faces latérales étoient 
méêlées de fauve, de blanc & de noir. Toutes les parties qui 
fe trouvoient fauves fut ce renard , qui étoit mâle , avoient 
fur la femelle une teinte plus foncce de cette couleur, qui 
s'étendoit aufli à d’autres parties où elle ne paroïfloit pas fur 
le male. Le front, les côtés du corps dans toute leur étendue, 
les épaules, la face extérieure de lavant-bras, le dehors de 
la jambe, &c. étoient fauves ; il y avoit peu de noir fous le 
ventre & à l’intérieur des cuifles & des jambes; le coude étoit 
blanc. La plupart de ces couleurs ne font pas. parfaitement 
conftantes; elles varient principalement fur la partie inférieure 
du ventre, qui.eft plus ou moins blanche, & fur le bas des 
pattes , où il y a plus ou moins de noir. 


pieds. pour, lignes, 
Longueur du corps entier mefuré en ligne droite 


depuis le bout du mufeau jufqu'à Fanus......,.,,. 2. 3. 6. 
Hauteur du tram.de devant... ss seassrsssssas"ts 1 3. 
Mur train de derrière. 9eme Ve fee AUTRUI © 28 10 
Longueur de la tête depuis le bout du mufeau jufqu'à 

locciput..... An On 4 dus sie ee ONE ST CNOSIPAT Gi 
Circonférence du bout du mufeau.,.,.......,.... © 3. 6. 
Circonférence du mufeau, prife au - deffous des 

MO ie ere» ecrire COR rie be 08 bts aie LOT 641.63 
Contour de l'ouverture de Ia bouche,,,.....,.,., oO. 6. 4 


Diftance entre les deux nafeaux,,.,,,,,,.,,.,,,,,, © © 3. 
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pieds. posc. lignes. 
Diftance entre le bout du mufeau & l'angle antérieur 
de AT CARTE RE En Resp Ont. 7 ie 
Diftance entre l'angle poflérieur & oreille. ........ o. 2. 6. 
Longueur de Fœil d’un angle à lautre......,.... © © 9. 
Ouverture de fært 2," "0, sue de e ne eee eve OP ORNE 
Diftance entre les angles antérieurs des yeux, mefurée 
en fuivant la courbure du chanfrein,.,.,.73..,7. © 1. 7. 
La même diftance mefurée en ligne droite.......... ©. 1. 3. 
Circonférence de la tête, prife entre les yeux & les 
RICHES De Le se noel 0h 0 SN IN ENT Ne UTP NO REONSS 
Lonpueur. dés oretlles/., 4414, 44468 00..Ceo. SR 
Largeur de labafe, mefurée fur la courbure extérieure. o. 4. o. 
Diftance entre les deux .oreïlles, prife dans le bas... o. 1. 6. 
LONEUCUT AU CONS DL Neue bee Mine Vies tuiete Lee EN NS MIE 
CIFCONIÉTERCE ŒHITON, 62 solar à vise otre EE CE M2 TONNES NN 
Circonférence du COS prife derrière les es de 
devait ME ones chaire tes He TT AE 
Circonférence prife à l'endroit le plus gros...,.,... 1. 3. o. 
Circonférence prife devant les jambes de derrière... o, 11. 6, 
Longueur du tronçon de la queue.,.....,....,,. 1. 4. 0. 
Circonférence de la queue à l'origine dutronçon..,, o. 3. 4, 
Longueur de lavant - bras depuis le coude jufqu'au 
POSAESS ER AVE nue tele AE va les 6. o. 
Largeur de l'avant - bras près du coude......,..,.7 o 1. 8. 
Épaïfleur de L'avant-bras au même endroit.,,.,..., © o. 10. 
Circonférenée diipprgnets nt. 220 40. M0. ro IST 
Crréonférence :duMéracarpe....,4 24000... Motte 
Longueur depuis le poignet jufqu'au bout des ongles. o. 4. o. 
Longueur de la jambe depuis le genou jufqu’au talon, o. 6. 6. 
Largeur duihate dela jambe, . 60 ROSE PO MERE 
Épailur Mi Pa Titre cn Tree EP Or More: 


Largeur 
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pieds, pouc. lignes. 


DRE AGIOIC du talons... "0x, ,:.: © 1. 2, 


ce du métatarle.. ... 1. SU os 2 6, 
Longueur depuis le talon br au bout des ongles.. ©. 5. 6. 
Largeur du pied de devant.. RE EE Was PO NID EITTE 
DORE EEE CSST Ca 
Longueur des plus grands ongles. .........,...... ©. oo. 9. 
Re eee PAPA RAM OEN OM 23 


* Il y a, comme je l'ai déjà dit, tant de reflemblance entre 
les parties molles intérieures du renard & celles du loup & du 
chien, que les defcriptions de ces deux derniers animaux doi- 
vent luppléer à la plus grande partie de celle du renard. Pour 
reconnoître exactement les petites différences qui RENQRE fe 
trouver dans cet animal, j'ai difléqué en même temps un mâtin 
& un loup à-peu-près de même taille que ceux qui ont fervi 
de fujets pour la defcription de ces animaux *, & un renard 
qui pefoit douze livres un quart, & dont les dimenfions ont 
été rapportées dans la table précédente. 

Les inteftins du renard paroifloient plus gros à proportion 
que ceux du loup, qui font aufli plus gros que ceux du chien, 
Le renard avoit l'eftomac plus alongé que celui du chien, mais 
cette différence n’étoit pas plus conftante que dans le loup. 
Le cœcum ( À, fo. 1 & 2, pl. .) du renard eft recourbé 
près du colon( B , fig. 1.) à l'endroit C, & forme un pli de 
plus que le cœcum du chien & du loup, car il en a trois 
(C, fig. r. D, fig.2,& E , fig. 1.) I fe trouve une glande 
(EF, fig. 2.) fur le méfentère du renard , du loup & du chien; 
mais elle étoit à proportion moins groffe dans les deux pre- 
miers que dans le dernier. 

# Voyez le cinquième Vol. de cet ouvrage , pages 265 & fuivantes, & la 


Defcription du loup dans ce feptième Volume, 
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Le renard avoit, comme le loup, le pancreas moins gros & 
moins ferme que celui du chien, & le foie moinsépais , & d’une 
couleur moins foncée; le foie du renard pefoit fix onces un 
gros. Le poids de la liqueur de la véficule du fiel éroit de 
quarante-deux grains; elle avoit une couleur orangée très-foncée. 
La rate peloit fix gros & foixante graines; elle différoit de celle 
du chien, comme la rate du loup , par l'extrémité inférieure , 
qui étoit moins large & moins épaïle. 


Les reins étoient auffi ;commeceux du loup, moins épais que 
ceux du chien; le rein droit fe trouvoit plusavancé que le gauche 


de la moitic de fa lomgueur. Le cerveau pefoit trois onces fept 


gros & demi , & le cervelet quatre gras. Les proftates étoient à 
proportion plus grofles que celles du loup. Au refte, routes les 
parties intérieures du renard reflembloient à celles du loup & 
du chien, tant dans les mâles que dans les femelles. 


pieds, pouc. lignes. 
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Circonférence de l’leum dans les endroits les plus gros. o. 2. 6. 


Circonférence dans les endroits les plus minces,.... ©, 2. o. 
Longueur du cæœcum. doi: va Te Leo te ln ve S00 1010 016.9 1e p16 2e, 24e L O, 4e ©, 
Circonférence à l'endroit le plus gros. .... sin MARS 1107 A2 0: 


Circonférence à l'endroit le plus mince. ,........... ©. 2. 3. 
Circonférence du colon dans les endroits les plus gros.. o. 3. 6. 
Circonférence dans les endroits les plus minces, ,,,,. ©. 2 3. 


me Longueur de la véficule du fiel......... 
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Circonférence du rectum près du colon... .,,.7.,,. 


Circonférence près de l'anus.... 


....... 


Longueur du colon & du reétum pris enfemble..... 


pieds. 


Oe 


Longueur du canal inteftinal en entier, non compris le 
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Grande circonférence de l’eftomac............,..., 
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Longueur de Îa petite courbure depuis l'œfophage 


jufqu'à l'angle que forme la partie droite.,..... 


Longueur depuis l'œfophage jufqu'au fond du grand 
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Largeur de l'extrémité inférieure......., 
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pieds, pouc. lignes, 
Largeur de chaque côté du centre nerveux. ........ ©. 2% 0. 
Circonférence de la bafe du cœur..............., © 5 3 
Hauteur depuis la pointe jufqu'à la naïflance de l'artère 
pulmonaire. .,.4. 4444 aeimepinse aptes O:2r0Sr 
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Louer dé lxanpue.. tirent Re ERP NON 
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pieds, pouc. lignse. 
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HÉMANCONTIE 3 4 2 eme ce een oi s CÉRRNnlCL Os. Où PER 
Longueur de la ligne courbe que parcourt la trompe. o. 1. 2. 
Longueur des tefticulés............,......,.e., © 0. 8. 
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Le fquelette du renard (p£. VI. ) avoit la tête très-refflem- 
blante à celle du fquelette d’un ehien-levrier, par le nombre 
& par la forme des os & des dents. Les chats, les chiens, les 
loups, ont de chaque côté des quatre ou cinq premières vet- 
tèbres lombaires, entre les apophyfes articulaires poftérieures ; 
une petite apophyfe ftiloïde qui s'étend en arrière; cette 
apophyfe ne fe trouvoir que fur la première vertèbre lombaire 
du renard. L’os facrum n’étoit compoié que de trois faufles 
vertèbres, & la queue en avoit dix-neuf. L’omoplate ( 4 ja 
plus de rapport à celle du chat qu'à celle du chien, en ce 
que les côtés antérieur & fupérieur forment enfemble un arc 
de cercle. Au refte, tous les os du renard reflemblent à ceux 
du chien & du loup par le nombre & par la figure, dans la 
grandeur proportionnée à celle du corps de l'animal. 


pieds, pouc. lignes, 


Longueur de la tête depuis le bout des mâchoires 
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Longueur d'un côté à lautre....:...:..,...:... 
Longueur desapophyfes tranfverfes de devant en arrière. 
Largeur de la partie antérieure de la vertèbre,...... 
Largeur de la partie poftérieure.....,,....,...... 
Longueur de la face fupérieure............,...... 
Longueur de la face inférieure..,.............,,.. 
Longueur du corps de la feconde vertèbre........:. 
Hauteur de l'apophyfe épineule,..,,,....1...,.0%. 
Largeur... ... ss. CNP Mask REA 
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celle: de ‘la feptième vertèbre .:4 , 44402006 
Hauteur de Fapophyfe la plus courte, qui eft celle 
de Ia troïfième vertèbre...... Cr RH, PASSE 
Longueur de la portion de la colonne vertébrale, qui 
eft compofée des vertèbres dorfales.....,....... 
Hauteur de Tapophyle épineufe de la première 
vertèbre, qui eft la plus longue. ....,.,....,,..., 
Hauteur de celle de la dixième, qui eft Ia plus courte. 
Longueur du corps de la treizième vertèbre, qui eft la 
plus longuez.,,,,%,, uses noee 
Longueur du corps des huit A vertèbres, qui 
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Longueur des premières côtes, ..,......... FT 6 
Diftance entre les premières côres à l'endroit le ue. 
RS Recent ee t lobe OS 
Longueur de la feptième côte, qui eft la plus longue. 
Longueur de la dernière, des faufles côtes, qui eft la 
plus courte 4... 4. seems 
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Largeur du premier os, qui eft le plus étroit, à fa 
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Épaifleur du troifième os, qui eft le plus épais....,. o. 
Épaifleur du huitième os, qui eft le plus mince....,. o. 
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pieds, pouc. lignes, 
Largeur à l'endroit le plus étroit...:,.....,..,.,. © 0. 73 
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De... 


00 00 000 ee OO, 


Longueur du troïfième & du quatrième......,,..,, o. 
Longueur du premier os du métatarle............,. o. 
Longueur du fecond & du cinquième os.......,., o. 
Longueur du troïfième & du quatrième os....,,.., o. 
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DESCRIPTION 
DE LA PARTIE DU CABINET 
qui a rapport à PHifbire Naturelle 
DU RENARD. 

Ne D CAE DE 


Un jeune renard. 


L EST conferve dans l’efprit de vin; fa longueur dépuis le 
fommet de la tête jufqu’à l'origifie de la queue, n'eft que 


dun pied fix lignes; les couleurs du poil font peu différentes 


de celle du renard adulte, mais le poil de la queue n'’eft pas 
encore d'une longueur proportionnée à celle qu'il devoit avoir 
dans la fuite. Ce renard a été pris aux environs de Montbard 


en Bourgogne. 


Nr DC CT X AMEL 


Un jeune renard emparllé. 


Il eft à-peu-près de même grandeur , & pat conféquent de 
même poil que celui dont il a été fait mention au N.° précédent. 


DSC DA ON LUNENE TT: 
Un renard emparllé. 


Ce renard & celui qui eftrapporté fousle N.° précédent, ont 
été préparés comme le loup mentionné au N.° DCLVII, 
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DD CE LNXTAV TIOE Te 
Le cœcum dun renard. 


Cette pièce eft dansle même état que le cœcum du loup; 
N.° DCLX. 


NértDICHE URI 
Le fquelette d'un renard. 


Ce fqueletre a fervi de fujet pour la deéfcription des os du 
renard ; fa longueur eft d’un pied dix pouces & demi , depuis 
le bout des mâchoires jufqu’à l'extrémité poftérieure de l'os 
facrum; la tête a cinq pouces trois lignes de longueur, & fept 
pouces huit lignes de circonférence , prife à l'endroit des angles 
de la mâchoire inférieure & au-deflus du front; la circon- 
férence du coffre eft d’un pied un pouce à l'endroit le plus gros, 


N°:D:G LXIX: 
Portion du crâne d'un renard. 


On y voit, comme dans le crâne du loup, la lame offeufe 
qui eft entre le cerveau & le cervélet. 


IN PP CE EXT. 
Os-hyoïde d'un renard. 


Il ne diffère de ceux du loup & du chien * que par la gran- 
deur, qui eft proportionnée à celle de l'animal; toutes les pièces 


* Voyez Ja Defcription de l’os hyoide du chien, Tome V de cet ouvrage ; 
page 286, 
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tiennent les unes aux autres par leurs ligamens, qui ont été 
defléchés. 


NN SÉDICGYE CURE. 


Os de la verse d'un renard. 


- 


Cet os diffère un peu de ceux du chien & du loup par fa 
figure, en ce que la gouttière ne s’'érend pas jufqu'à l’extré- 
mite quieft terminée en pointe moufle, & que les deux pans 
de la face fupérieure font fillonnés longitudinalement :il ya 
des traces de ces fillons fur l'os de la verge du chien, & princi- 
palement fur celui du loup; mais ils ne font pas aufli pro- 
fonds ni aufli continus que fur l'os de la verge du renard, 
Cet os à environ deux pouces de longueur. 
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pete teteeeeeeeteleaeeleeteeietee 
L'E BB LASRE A Ur 


Le Blaireau eft un animal pareffeux, défrant, folitaire, 
qui fe retire dans les lieux les plus écartés, dans les bois 
les plus fombres, & s'y creufe üne demeure fouterraine; 
il femble fuir la fociété, même la lumière, & pañle les 
trois quarts) de fa vie dans ce féjour ténébreux, dont 1l 
ne fort que pour chercher fa fubfiftance. Comme il a 
le corps alongé, les jambes courtes, les ongles, fur- 
tout ceux des pieds de devant, très-longs & très-fermes, 
il a plus de facilité qu'un autre pour ouvrir la terre, y 
fouiller, y pénétrer, & Jeter derrière lui les déblais de 
fon excavation, qu'il rend tortueufe, oblique, & quil 
poufñle quelquefois fort lom. Le renard, qui n'a pas la 
même facilité pour creufer la terre’, profite de fes tra- 
vaux: ne pouvant le contraindre par la force, il l'oblige 


* Le Blaireau ou Taïflon; en Latin, Meles , Taxus ; en Italien ; 
Taffo ; en Efpagnol, Tafugo, Texon ; en Allemand, Tachs , Dachs, 
Dar; en Anglois, Badpger , Brock, Grai, Bauffon pate ; en Suédois, 
Graf-fwin; en Polonois, Jazwicc, Borfuc, Kol-dziki, Zik. 

Meles , Gefner. Icon. animal. quadr. pag. 86. s 

Taxus five Meles, Ray. Synopf. animal. quadr. pag. 185. 

Meles unguibus anticis longiffimis. Taxus , Lionæus. 

Coati caudé brevi. Taxus , Meles, Coati grifeus, Klein, de quadrup. 
pag. 73 | 

Meles pilis ex fordidè albo & nigro yariegatis veflita, capite tœniis 
alternatim albis & nigris variegato. Meles , Brion , Regn. animal. 
Page 253: 
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par adrefle à quitter fon domicile , en l'inquiétant , en 
faifant fentinelle à l'entrée, en l'infeétant même de fes 
ordures ; enfuite il s'en empare , l'élargit , l'approprie, 
& en fait fon terrier. Le blaireau , forcé à changer de 
manoir , ne change pas de pays: il ne va qu'à quelque 
diftance travailler fur nouveaux frais à fe pratiquer un 
autre gite , dont il ne fort que la nuit, dont il ne s'écarte 
guére , & où il revient dès qu'il fent quelque danger. IL 
na que ce moyen de fe mettre en füreté, car il ne peut 
échapper par la fuite; il a les jambes trop courtes pour 
pouvoir bien courir. Les chiens l'atteignent prompte- 
ment, lorfqu'ils le furprennent à quelque diflance de fon 
trou : cependant il eft rare qu'ils l'arrêtent tout-à-fait & 
qu'ils en viennent à bout, à moins qu'on ne les aide. 
Le blaireau a le poil très - épais , les jambes, la mâchoire 
& les dents très- fortes, aufli-bien que les ongles; 1l fe 
fert de toute fa force, de toute fa réfiftance & de toutes 
fes armes en fe couchant fur le dos, & il fait aux chiens 
de profondes bleflures. 11 a d'ailleurs la vie très-dure ; 
il combat long-temps, fe défend courageufement, & 
jufqu'à la dernière extrémité. 

Autrefois que ces animaux étoient plus communs 
quils ne le font aujourd'hui, on drefloit des bafets 
pour les chafler & Îes prendre dans leurs terriers. I n'y 
a guère que les baffets à jambes torfes qui puiflent y 
entrer aifément; le blaireau fe défend en reculant, éboule 
de la terre, afin d'arrêter ou d'enterrer les chiens, On 


ne peut le prendre quen faïfant ouvrir le terrier pax- 
Jome VIT, 
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deflus, lorfqu'on juge que les chiens l'ont acculé jufqu’au 
fond; on le ferre avec des tenailles, & enfuite on le 
musèle pour l'empêcher de mordre : on m'en a apporté 
plufieurs qui avoient été pris de cette façon, & nous en 
avons gardé quelques-uns long-temps. Les jeunes s'appri- 
voifent aifément, jouent avec les petits chiens, & fuivent 
comme eux la perfonne quils connoïflent & qui leur 
donne à manger; mais ceux que lon prend vieux demeu- 
rent toujours fauvages ; ils ne font ni mal faifans , n1 gour- 
mands, comme le renard & le loup, & cependant ils font 
animaux carnafliérs ; ils mangent de tout ce quon leur 
offre , de la chair , des œufs , du fromage, du beurre, du 
pain , du poiflon, des fruits, des noix, des graines, des 
racines , &c. & 1ls préfèrent la viande crue à tout le refte. 
{ls dorment la nuit entière & les trois quarts du Jour , fans 
cependant être fujets à l'engourdiflement pendant l'hiver, 
comme les marmotes ou les loirs. Ce fommeil fré- 
quent fait qu'ils font toujours gras, quoiqu'ils ne mangent 
pas beaucoup; & ceft par la même raifon quils fup- 
portent aifément la diète, & qu'ils reftent fouvent dans 
leur terrier trois où quatre jours fans en fortir, fur-tout 
dans les temps de nerge, 

Ils tiennent leur domicile propre, ils ny font jamais 
leurs ordures. On trouve rarement le mâle avec la fe- 
melle : lorfquelle eft prête à mettre bas, elle coupe de 
Therbe, en fait une efpèce de fagot, quelle traîne entre 
fes jambes jufquau fond du terrier, où elle fait un lit 
commode pour elle & fes petits, Ceft en été quelle 


DU BLATREAU. 107 
met bas, & la portée eft ordinairement de trois ou de 
quatre. Lorfqu'ils font un peu grands, elle leur apporte 
à manger ; elle ne fort que la nuit, va plus au loin que 
dans les autres temps ; elle déterre les nids des guépes, 
en emporte le miel , perce les rabouïllières des lapins, 
prend les Jeunes lapreaux, faifit auft les mulots, les 
lézards, les ferpens , les fauterelles , les œufs des oifeaux, 
& porte tout à fes petits, qu'elle fait fort fouvent fur 
le bord du terrier, foit pour les allaiter, foit pour leur 
donner à manger. 

Ces animaux font naturellement frileux; ceux qu'on 
élève dans la maïfon ne veulent pas quitter le coin du 
feu , & fouvent sen approchent de fi près, quils fe 
brûlent les pieds, & ne guériflent pas aifément. Ils font 
aufli fort fujets à la galle ; les chiens qui entrent dans 
leurs terriers prennent le même mal, à moins qu'on n'ait 
Srand foin de les laver. Le blaireau à toujours le poil gras 
& mal- propre; il a entre l'anus & la queue unie ouver- 
ture aflez large, mais qui ne communique point à l'in- 
térieur & ne pénètre guere quà un pouce de profon: 
deur ; il en fuinte continuellement une liqueur onétueufe, 
d'aflez mauvaife odeur, qu'il fe plaît à fucer. Sa chair 
n'eft pas abfolument mauvaife à manger , & Ion fait de 
fa peau des fourrures groflières , des colliers pour les 
chiens, des couvertures pour les chevaux, &c. 

Nous ne connoïflons point de variétés dans cette 
efpèce, & nous avons fait chercher par-tout le blareau- 
cochon dont parlent les chafleurs, fans, pouvoir le 


Oi 


108 HrsToiRe NATURELLE 

trouver. Dufouilloux * dit quil y a deux efpèces de 
taiflons ou blaireaux , les porchins & les chenins ; que les 
porchins font un peu plus gras, un peu plus blancs, un 
peu plus gros de corps & de tête, que les chenins. Ces 
différences font, comme l'on voit, aflez légères; & il 
avoue lui-même quelles font peu apparentes , à moins ? 
quon ny regarde de bien près. Je crois donc que cette: 
difinéion du blaireau, en blaireau-chien & blaireau- 
cochon, n'eft qu'un préjugé, fondé fur ce que cet animal 
a deux noms, en latin meles & taxus, en françois 
blaireau & taiflon, &c. & que ceft une de ces erreurs 
produites par la nomenclature, dont nous avons parlé 
dans le difcours qui eft à la tête de ce volume. D'ailleurs 
les efpèces qui ont des variétés, font ordinairement très- 
abondantes & très-généralement répandues; celle du 
blaireau eft au contraire une des moins nombreufes & 
des plus confinées. On n'eft pas für quelle fe trouve 
en Amérique, à moins que l'on ne-regarde comme une 
variété de l'efpèce , l'animal envoyé de la Nouvelle- 
Yorck, dont M. Biffon° a donné une courte defcription , 


. * Voyez la Vénerie de Dufouilloux. Paris, 1613; page 72 verfos 

& 73 recto. 

b Voyez id. ibid. 

-* Meles fuprà alba, infra ex albo flavicans. .. Meles alba. Ha; 
depuis le bout du mufeau jufqu’à lorigine de la queue, un pied 
neuf pouces de long; fa queue eft longue de neuf pouces. Ses yeux 
font petits à proportion de la grandeur de fon corps, fes oreilles 
courtes, fes jambes très- courtes, fes ongles blancs. Tout fon corps 
eft couvert de poils très-épais, blancs dans toute la partie fupérieure 
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fous le nom de blaireau blanc. Elle n'eft point en 
Afrique; car l'animal du cap de Bonne-efpérance décrit * 
par Kolbe, fous le nom de Blaïreau puant, eft un animal 
différent; & nous doutons que le Foffa de Madagafcar , 
dont parle Flaccourt dans fa relation, page 152, & quil 
dit reflembler au blaireau de France, foit en eflet un 
blaireau. Les” autres Voyageurs nen parlent pas : le 
doéteurShaw dit ? même quil eft entièrement inconnu 
en Barbarie. [1 paroïît aufli qu'il ne fe trouve point en 
Afie; il nétoit pas connu des Grecs, puifqu'Ariftote 
nen fait aucune mention, & que le blaireau n'a pas 
même de nom dans la langue Grecque. Aimfi, cette 
efpèce, originaire du climat tempéré dé l'Europe, ne 
s'eft guère répandue au-delà de l'Efpagne, dé la France, 
de 1ltalie, de l'Allemagne , de l'Angleterre, de la 
Pologne & de la Suède, & elle eft par-toutaflez rare. 
Et non-feulement il ny a que peu ou point de variétés 
dans lefpèce , mais même elle napproche d'aucune 
autre : le blaireau a des caraclères tranchés , & fort 


du corps, & d'un blanc jaunâtre dans [a partie inférieure. On le 
trouve dans /a Nouvelle- Yorck, d’où ia étéapportéà M. de Réaumur. 
Briflon, Regn. animal. pag. 255. On doit ajouter à cette defcription, 
qu'il eft en tout plus petit, & qu'il a le nez plus court que notre 
blaireau; & d’ailleurs on ne voit pas fur la peau, qui eft empaillée, 
s'il y a une bourfe fous la queue. 

8 Voyez la Defcription du cap de Bonne-efpérance, par Kolbe, 
Amflerdam, 1741, Tome III, page 64. 

? Voyez les Voyages de M, Shaw, La Haye, 1743, TomelI, 
page 320. 
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finguliers : les bandes alternatives qu'il a fur la tête, L'efs 
pèce de poche qu'il a fous la queue, n'appartiennent qu à 
lui; & il a le corps prefque blanc pardeflus, & prefque 
noir pardeflous, ce qui eft tout le contraire des autres 
anirnaux, dont le ventre eft toujours d'une couleur moins 


foncée que le dos. 
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courtes, que le ventre femble toucher la terre ; mais ce 
neft qu'une faufle apparence, qui vient de la longueur du 
poil. Celui du corps entier, à l'exception du mufeau, du 
front & des pieds, eft aufli long que le poil du ventre; ilem- 
pêche de diftinguer la forme du corps, & le fait paroître 
beaucoup plus gros qu'il ne l’eft réellement. Les oreilles fonc 
prefque entièrement cachées dans le poil, & on croiroit que 
la queue ne feroit compofée que de longs poils épars, fi on 
ne la touchoit pour fentir le tronçon. Le mufeau eft alongé 
comme celui des chiens à mufeau long, tels que les mâtins; 
les danois , les chiens de berger, &c. & le nez du blaireau a 
Ja même forme que celui des chiens. Les yeux iont petits, & 
les oreilles courtes & rondes, à-peu-près comme celles des 
rats. La queue ne defcend que jufqu'au talon, qui eft peu 
éloigné de l'anus, parce que le genou eft plié de façon que 
la cuifle & la jambe font fort inclinées, & que leur direion 
eft peu éloignée de la ligne horizontale. Il:y a cinq doigts à 
chaque pied, les ongles font forts, & ceux des pieds de devant 
ont beaucoup plus de longueur que ceux des pieds de derrière. 
Le poil du blaireau eft de trois couleurs, noir , blanc & roux; 

il y a fur la tête deux bandes noires & trois blanches. L’une des 
blanches a douze où quatorze lignes de largeur , & elle s'étend 
fur le milieu de la tête, depuis le bout du mufeau jufque fur 
le cou : de chaque côte de cette bande blanche il y en a une 
noire, quia un pouce de largeur, qui commence à un demi- 
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pouce de diftance du nez, & qui s'étend jufque fur le cou 
L’œil & l'oreille font dans ces bandes noires, maisle poil du 
bord fupérieur de l'oreille eft blanc. Les deux dernières ban- 
des font placces au-deffous des noires, & ont à-peu-près la 
méme largeur que la bande blanche du milieu de la tête: les 
bandes blanches des côtés de la tête commencent au bout du 
mufeau, s'étendent le long des deux lèvres, & fe prolongent 
au-delà du coin de la bouche, jufque fur les côtés du cou. Le 
deflous de la mâchoire inférieure, la gorge, la face inférieure 
du cou, la poitrine, les aiflelles, la face intérieure du bras; 
le ventre, les aînes, la face intérieure de la cuifle & les qua- 
tre jambes font noirs; la face fupérieure & les côtés du cou ; 
les épaules, la face extérieure du bras, le dos en entier, de- 
puis le cou jufqu'à la queue, & la face extérieure des cuifles 
font de couleur mêlée de blanc & de noir, avec quelques 
légères teintes de fauve, parce que la plupart des poils font 
blancs fur environ la moitié de leur longueur , depuis la racine; 
il y a du fauve pâle au-deflus du blanc , du noït au-deflus du 
fauve, & du blanc à l'extrémité; il fe crouve quelques poils 
qui font noirs en entier, à l'exception de l'extrémité qui eft 
blanche; les côtés du corps, la queue & les alentours de 
l'anus font de couleur mêlée de blanc fale & de roufleître, Le 
poil de cet animal eft rare & ferme à-peu-près comme les foies 
des cochons; le plus long a jufqu’à quatre pouces: le blanc ou 
le blanc fale , qui domine dans plufieurs endroits, a fait donner 
au blaïreau le nom de grifart; on l'appelle aufli du nom de 
taiflon, qui vient du nom latin raxus, 

On a diftingué deux fortes de blaireaux, & on a donné aux uns 
le nom deblaireau-chien*, &aux autres celuideblaireau-cochon? ; 
à caufe de leur reflémblance avec le chien & avec le cochon. L'on 


# Mles caninus, | D Meles fuillus, 
reconnoît 
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reconnoît aifément le blaireau-chien / pl. VII ), c’eft celui que 
je viens de décrire; il eft aflez commun en Europe : on prétend 
que le blaireau-cochon s’y trouve aufli , & qu'il y en à même 
en France; prefque tous les Auteurs en ont fait mention, & j'ai 
ouï dire à plufieurs perfonnes qu’elles lavoient vû ; cependant, 
quelques recherches que j'aie faites, je n’ai jamais pu l'avoir, & 
je fuis crès-porté à croire , par tous les enfeignemens que j'ai pris 
au fujet de cet animal, qu'il n’a jamais exifté. Au mioins il feroit 
fi différent du blaireau-chien, que l'on ne devroit pasrapprocher 
ces deux animaux l’un de l'autre, au point de les appeler du 
même nom de blaireau , & de les réunir dansle même chapitre, 
comme l'on fait tous les Auteurs qui en ont traité. 

On n'a jamais été d'accord fur les caraétères qui diftinguent 
le prétendu blaireau- cochon du blaireau-chien : felon quelques 


Auteurs, il n'en diffère que par la forme des pieds & par le 


nombre des doigts; on croit que ce blaireau doit avoir le pied 
fourchu; d’autres Auteurs ajoutent qu'il a aufli le mufeau ref- 
femblant à celui du cochon, mais aucun n’a fait mention du 
nombre ni de la figure des dents, & on ne fait sil a des 
défenfes & d’autres rapports avec le cochon. Auffi la plupart 
de ces Auteurs avouent qu'ils ne l'ont pas vü, & il y a lieu 
de croire que les autres s’en étoient rapportés à un préjugé 
vulgaire fur l’exiftence de ce blaireau : le premier, qui en a 
écrit, a été copié par les autres ; ainfi, leut autorité à maintenu 
le préjugé, qui fe foutient encore à préfent, 
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Le blaireau, qui a fervi de fujet pour la defcription des parties 
intérieures, étoit prefque de la même grandeur que celui dont 
les dimenfions ont été rapportées dans la table précédente ; 
car il avoit deux, pieds deux pouces & demi. de longueur de- 


puis le bout du mufeau jufqu'à l'origine de la queue ; il pefoit 


douze livrés & demie. 

L’épiploon s’étendoit jufqu’au pubis, & le duodenum jufqu’au- 
delà du rein droit : cet inteftin fe replioit en dedans , & fe 
plongeoit en avant pour fe Joindre au jejunum , qui faifoit fes cir- 
convolutions dans la région ontbilicale & dans les côtés; celles 


-de l’ileum étoient dans les régions iliaques:& hypogaitrique; en- 
-fuite le canal inteftinal formoit un arc-depuis la régiou iliaque 


droite jufqu'à l'eftomac, & depuis l’eftomac jufqu’au-delà du rein 
gauche , où ce méme canal fe replioit en dedans avant d'aboutir 
au rectum. Le blaireau n’a point de cœcum , & il n’y a auçune 
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portion des inteftins à laquelle on puiffe donner le nom de 
colon, parce qu'aucune n’eft plus grofle que les autres au point 
de défigner par ce caraëtère l'endroit du colon. 

Il y avoit de chaque côté de l'anus une véficule remplie 
d’une matière graifleufe très-puante, qui fortoit au-dehors par 
un orifice placé près du bord de Panus. 

Le foie étoit placé prefqu’en entier du côté gauche; il avoit 
quatre lobes; celui du milieu étoit le plus grand de tous , il fe 
trouvoit divifé en trois parties par deux fciflures, le ligament 
fufpenfoir pafñloit dans lune, & la véficule du fiel étoit placce 
dans l'autre ; il n'y avoit qu'un lobe à gauche & deux à droite, 
dont l'antérieur étoit à- peu- près de la même grofleur que le 
lobe gauche ; le lobe poftérieur du côté droic étoit le plus petit 
de tous, & divifé en deux parties oblongues & inégales; peut- 
être pourroit-on prendre chacune de ces parties pour un lobe, 
car elles étoient prefqu’entièrement féparces l’une de l’autre. 
Le foie avoit une couleur rougeâtre , & il peloit fept onces 
cinq gros; la véficule du fiel étoit prefque cylindrique. 

La rate fe trouvoit fituée obliquement dans le côté gauche ; 
comme dans les autres quadrupèdes; elle étoit moins large 
dans le milieu qu'aux deux extrémités; elle avoit une couleur 
brune rougeitre, & elle pefoir cinq gros & quarante-huitgrains. 

Le pancreas formoit un arc, qui s'étendoit depuis le côté 
gauche jufqu’à l’eftomac , & depuis Peftomac jufque dans le côté 
‘droit; la branche droite étoit la plus grande. 

Les reins avoient une figure ovoïde. aplatie fur fa longueur ; 
 J'enfoncementétoit très-perit, le baflinet avoit peu d’étendue, & 
‘les mamelons étoient tous réunis enfemble; le rein droit fe 
trouvoit plus avancé que le gauche de la moitié de {a lon- 
gueur. 

Le cœur étoit prefque rond, & pofé dans le milieu de la 


DYUNMDILCA LR E A U 117 
poitrine , la pointe tournée un peu à gauche. Le poumon droit 
étoit compole de quatre lobes; le poftérieur étoit le plus gros, 
& le moyen le plus petit des trois; mais le quatrième étoit le 
plus petit de tous; il écoit fitué fous le poflérieur, près de la 
bafe du cœur : le poumon gauche n’avoit que deux lobes, qui 
étoient ä-peu-près de même groffeur; le poftérieur étoit divife 
par une fciflure, qui formoit prefque un Iobemoyen, comme 
du côté droit. 

- La langue étoit large par le bout, couverte de papilles très- 
fines , & parfemée de petits grains blancs : il y avoit deux glandes 
à calice , une de chaque côté, près de la partie poftérieure de 
la langue, qui étoit garnie de papilles dirigées en arrière, & 
beaucoup plus grofles que celles de la partie antérieure, 

L’épiglotte étoit épaifle , & terminée par une pointe émouf£ 
fée : les bords de l'entrée du larynx formoient une fente, qui 
avoit plus où moins de largeur en différens endroits. Le palais 
étoit craverfe par fix fillons, dont les derniers ne fe trouvoient 
formés qu’en partie; les bords des fillons étoient convexes en 
avant, & interrompus dans le milieu. 

Il y avoit une cloifon offeufe entre le cerveau & le cervelet, 
à-peu-près comme dans les chiens & les chats : le cerveau 
pefoic une once trois gros & neuf grains, & le cervelet deux 
gros & demi. 

Le blaireau, qui afervi de fujet pour Ha defcription des parties 
de la génération du mâle, avoit deux pieds quatre pouces de 
longueur depuis lebout du mufeau jufqu'à l'anus. 

Je n'ai vû que fix mamelons, trois de chaque côté , un fur 
la poitrine & deux fur le ventre. 

Le gland ( 4 B , fig. 1, pl. 1x), de la verge avoit une figure 
approchante de la cylindrique ; fon extrémité étoit aplatie & 
avoit la forme d'une cuiller ( À ); la concavité fe trouvoit en 
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deffous, & l'orifice de lurètre étoit au milieu; les bords de 
cette concavite formioient une forte de bourrelet cartilagineux 
& adhérent à un os(vû par la face inférieure, fig. 2, par la 
face fupérieure, fig. 3, & par le côté, fig. 4*), qui s'étendoit 
jufqu'a l'infertion du prépuce; la partie poftérieure du gland 
étoit parfemée de glandes de la groffeur d’un grain de millet, 
qui fe touchoient les unes les autres; il y avoit deux cordons 
(C, fig. 1 ), collés l’un contre l’autre fur le côté inférieur de la 
verge; ils s'épanouifloient dans le prépuce par l’une de leurs 
extrémités, & dans les mufcles de l'anus par l'autre extré- 
mitc. Les tefticules avoient une figure ovoïde aplatie; leur 
fubftance vafculeufe étoit aflez diftinte, pour que lon en tirât 
de longs filets; la veflie ( À fig. 5 ), formoit un ovoïde; les 
canaux déférens ( B C) aboutifloient à lurètre ( D ) fans qu'il 
parût aucun veftige de véficules feminales ni de proftaes. 

La femelle, qui a fervide fujet pour la defcription des parties 
de la génération, étoit de la même taille que le blaireau fur 
lequel les dimenfions rapportées dans la table précédente ont 
été prifes ; elle avoit fix mamelles placées comme les mamelons 
du mâle dont il a été fait mention. 

Le gland du clitoris étoit court & gros; il y avoit au-delà 
de l'orifice de l'urètre une membrane large d’une ou deux lignes, 
pofée tranfverfalement comme dans la jument & dans l’âneñle; 
la veflie étoit d’une figure ovoïde; chaque tefticule fe trouvoit 
enveloppé dans un pavillon fort ample ; où il n’y avoit qu'une 
petite ouverture. 


Il ya entre l'anus / 4 , pl. prI1) & la queue (B ) des blaï- 
reaux mâles & des femelles , une fente tranfverfale { C) quiavoit 


* Voyez la Defcription de la partie du Cabinet qui à rapport à l'hiftoire 
aaturelle du blaireau. 
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un pouce & demi de longueur dans ceux que Jai obfervés : 
celui qui a été gravé (pl. VIII) , étoit mâle; il eft aifé de re- 
connoître fon fexe par le fcrotum ( D.) & l'orifice { Æ) du 
prépuce. Les bords de la fente { C)étoient garnis d'un poil 
roux , & fe touchoient ; elle étoit placée à deux lignes de dif 
tance de l'anus : cette fente communique dans une cavité qui 
avoit un pouce de profondeur, & jufqu'à deux pouces & demi 
de largeur d’un côté à l’autre ; fes parois fupérieure & inférieure 
fe touchoient :cette cavité étoit au-dedans d’une bourfe{ ABC, 
fig: , pl IX ), revêtue à l'intérieur par une peau / AB »f Le 7), 
parfémée de poils fauves aflez longs, & enduite d’une matière 
blanche, épaïfle & femblable à de la graïfle par fa confiftance; 
elle s’'eft fondue. au feu, seft enflammée, & a répandu une 
odeur très-fétide ; en comprimant la peau, on.en faifoit fortir 
une femblable matière , & on appercevoit les orifices des glandes 
qui la contenoient; ces glandes étoient placées dans les parois 
de la bourfe, qui avoienc une ligne d’épaïfleur; elles étoient 
grofles comme des lentilles, & {ec trouvoient recouvertes À 
l'extérieur de la bourfe par une membrane très-fine, adhérente 
par un tiflu cellulaire aux autres parties qui l'environnoient : 


* il y avoit de plus un ligament mufculeux (D, fe. 5 ), qui 


tenoit au fond de la bourfe par un tendon, & qui s’attachoic 
au rectum ( £ , fig. 63 C, fig. 7 ), par une membrane collée 
fur cet inteftin. On voit, dans fo. 7, l'anus D qui eft recouvert 


dans la 9. & par le bord C de la bourfe. 
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Ciéaniérence Qu pylote LA CEE LTÉNTNONMMNeS 
LOnpeur DUMONT EN LE TTL UE NET ER 0 RES 
are ens LS EUDOS ER ST NUE SARA 6 TEE 
Saplustprandeépalleut 1, cata Boni of s 
Lonpuélirideila: véfiruleidu: fiel 514. cer to der to 
Son'plüs and diimecremeteinn Lou cnecuheutt our 
Poboeuriné fasrate SE a unibitentex dents MA OIURSRASS 
Parreur de lexrémité inférieure. sortent. 
Lacpeuridedentrémié fupérieure. donne hr Hianogtts ie 
Épailleure dans leimilieushs, 401. due est oMinale 
Épafeutidu pançrens mens ot 5e), Ait A OU 07 Ha 
Lonsiuhidestemst.shinbtenett die meeninenidal OUT ETS 
Laraeutisssreierces o Mrs Nm iepeneliqauie opere ovale. d ble Oo ftp: N2E 
Haut ANR ETS, Ju SUEDE RS A ASE A ES TES 
Longueur :du centre nerveux depuis la veine - cave 

jiqu à da pointes RP SN tre en Ac EDS VS ENNES 
Largeur... 4.4 esse orsteesnehensesesses OX 9e 
Largeur de la partie charnue entre Îe centre nerveux & 

AA OMIS NAS Fe UT ie ee PR NU pe see se MOIS NS 
Largeur de chaque côté du centre nerveux......... 0 2 6. 
Circonférence de la bafe du cœur....:........... © 5. o. 
Hauteur depuis la pointe jufqu’à {a naïflance de l'artère 

pÜlinohaire, 4.2.2, 44400002 NIOL PNR AD C2 22 
Hauteur depuis la pointe jufqu’au fac pulmonaire. .... ©. 1. 0. 
Diamètre de l'aorte pris de dehors en dehors., ,,,, © oo. 5. 

Longueur 


sf 
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pieds, pouc. lignes, 

Lonaueude langue. ./,,, 04, um rio 2 6 
Longueur de la partie antérieure depuis le filet jufqu'à 
IT ee EU M D Or ni ONMION TO» 
Te pue... 14e el es etes Coste OA TON 
MreuridéeeGlons du palais, 0 SE AS oo.) 3e 
ES NS UM RE ET Qi OS 1e 
Longueur des bords de l'entrée du larynx.......... 0. oo. 7. 
MAIS memes bords... 04.40 NON CU NS Ho outre 
Diftance entre leur extrémité inférieure. ........... 0. o. 1 
Longueur du cerveau. .,:.:....... 4e... Os 2 4. 
D TNT srl ol | nTT® 
IN LL une eat otre 
M AUNeErveler ns, 00e +10 0e: 10% 
5, Jan oineiane des st 0. Teitaÿr 
0 Re oo, 7. 
De enne l'anus & lé fcrotum...:,,....:,.,7:7. 0. 1.10. 
EM O NU L N  CURR es, To! 9. 
Diftance entre le fcrotum & l'orifice du prépuce..... o 2 9. 
ONE ARR ee On ER asc ret pes ŒAATI4 
M ua da eu AU ei de v7 Où te | Où 
Longueur de la verge depuis la bifurcatton des corps 

caverneux jufqu’à l'infertion du prépuce......... © 1. 10; 
0 eee Map os LT Lo 
Longueur des tefticules.........,.,,..,.,.,..,.. O 1. 4 
M Re to mon pes seroceneresssses. Os Où 106 
D dam atome oo OMIOS Te 
Largeur de l'épididyme. ; ..,...:...:........... (ea Me AR. 
IN A, On oO WT 
Honeueur des canaux déférens.....:4440,..12,%"o.. 5. 0e 


Diamètre dans la plus grande partie de leur érendue.. o. o. of 
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pieds, pouc, lignes 
Diamèrre'près de la 'veffies sereine. Ne, 10.7 02 
Grande circonférence de la veflie.........,....... © 10. 0. 
Pétite circonférence. MN STRESS 
L'onvueut de Furèttes NE rentes PAP ENMAMIO EIRE 


CILCONTELENC ES LRU MATIERE DÉNR ee Ne 00e IUT 
Diffänce “entre | l'anus! &c' Er ‘vulyves 901,55 210 CO Mos M0, 0198 


Lonbtent: de da NUlve, Lee 0 ee 0 ptet Ce LOUER 
Longueur du vagin bye. ne CCI Or 0 PUITS vi 010,6. 67 Le 0 [es 3e Oe 
Circonférence..... RE UEe LED AE A ERA ER no LE 


Grande circonférence de la veflie,..,......,...... o S. 6. 


Petite circonférence......... Dh in ee fee ee NO ITR 
Longueur de l'urètre, 000 0 ©. 2e 3° ) 
Circonférence. 6 000 00. CCR Os. qe Oe 


Longueur du corps & du cou de la matrice........ ©. o: 10. 
CUCONÉÉTENCES 4e eee de ets oo Ve ele PES OS IEEE 
Longueur des cornes de la matrice. ......,....... ©. 4. 0 
Circonférence. ........ MR ER sessesesesessess OO Oe Ge 
Longueur de la ligne courbe que parcourt la trompe. o. 1. o. 
Lobsent des /tefticules. 0 PURE ENPRREREEe AE MESA 
Largeur LA ie tune eee /etlel ee ele NOR SIENS 


Épaeuto, 2. RAC ONERES A  dE epies O, O. 2 


Le fquelette du blaireau a la tête plus grofle & le mufeau plus 
court que celui du renard ; aufli les prolongemens en forme de 
crêtes qui fe trouvent fur la partie poftérieure (4, pl. x ) de la 
tête, font plus faillans , mais les orbites des yeux ont beaucoup 
moins de diamètre. Il y a fix dents incifives & deux canines à 
chaque mâchoire; les incifives font plus grofles, & les canines 
plus courtes que celles du renard. La mâchoire du deflus navoit 
que quatre dents mâchelières de chaque côté, & celle du deflous 
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cinq, ce qui fait en tout trente-quatre dents : je n’ai reconnu 
des lobes diftinéts que fur quelques-unes des incifives; peut- 
étre auroient-ils été marqués fur les autres , fi elles n’avoient 
pas té ufées à l'extrémité, parce que l’animal dont ce fquelette 
avoit €té tiré étoit fort vieux. Les premières dents mâchelières 
du deflus & du deffous avoient à-peu-prèsla même forme que 
celles du chien & du chat, & elles ne fe touchoient pas, quoi- 
que la bouche füt fermée; les quatrièmes dents du deflus & du 
deflous étoient les plus grandes de toutes : ces quatre grofles 
dents avoient chacune neuf pointes rangées en trois files fur 
les dents de la machoire de deflus , & en deux files fur celles 
de la mâchoire du deflous; la dernière dent du deflus fe trou- 
voit placée vis-à-vis de la dernière, & d'environ la moitié de 
l'avant-dernière du deflous. 


Les apophyfes tranfverfes de la première vertèbre cervicale 
étoient plus longues que celles du chien :l'apophyfe épineufe /B) 
de la feconde vertèbre s'étendoit autant en arrière qu’en avant; 
les apophyfes tranfverfes des troifième & quatrième vertèbres 
ne formoient point de branches en avant; la branche inférieure 
de celle de la cinquième vertèbre étoit prefque auñli large 
que celle de la fixième. 

Il y avoit quinze vertèbres dorfales , & quinze côtes de chaque 
côté ; les apophyfes cpineufes des douze premières vertèbres 
étoient inclinées en arrière. Le fternum étroit compofe de neuf 
os ; il y avoit neuf vraies côtes, & les faufles côtes étoient au 
nombre de fix. Les deux premières côtes , une de chaque côté, 
s’articulent fur le milieu du premier os du fternum, les deux 
fecondes entre le premier & le fecond os, les troifièmes côtes 
entre le fecond & le troifième os, & ainfi de fuite jufqu'aux 
neuvièmes côtes , qui aboutiflent à la jonétion du huitième os 
avec le neuvième. 


Qï 
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Le fquelette dont il s'agit n'avoit que cinq vertèbres lom= 
baires ; leurs apophyfes accefloires étoient inclinées en avant; 
fur-rout celle de la dernière vertèbre. L’os facrum n’étoit com- 
pofe que de trois faufles vertèbres, & la queue en avoit qua- 
torze à peu-près reflemblantes à celles du chien pour la forme: 
Les os du baflin ne différoient d’une manière fenfible de ceux 
du chien , que par l’échancrure de la gouttière, qui étoit 
moins profonde, & qui occupoit la partie poftérieure pref: 
qu'en entier. 

La figure de lomoplate ( C) approchoit d'un carré dont lun 
des angles fe trouvoit à la partie inférieure de cet os, l'autre 
au bout de l'épine, & les deux autres fur chacun des côtes de 
l'os. Ily a fur le côté extérieur de la partie inférieure de Fhu- 
metus, une arête tranchante qui s'étend fur environ le tiers de 
la longueur de l'os ;tous ceux des quatre jambes font à propor- 
tion beaucoup plus courts que dans le renard. Le carpe & le 
tarfe étoient compofés du même nombre d'os que le carpe & 
le tarfe du chien. Il y avoit cinq doigts dans chaque pied ; les 
ongles des pieds de devant étoient plus gros que ceux du re- 
nard. On peut juger des proportions de chacun des os par les 
dimenfons rapportées dans la table fuivante. 


pieds. pouc. lignes. 

Longueur de Ia tète depuis le bout des mâchoires 

jufqu'à l’occiput...., Htre PARIEle AS ARRET Ms a See Os du USER 
La plus grande largeur de Ia tête......,..... des Des RTS 
Longueur de la mâchoire inférieure depuis fon extré- 

mité antérieure jufqu'au bord poftérieur de l’apo- 

PAYS CONUPIOIUE, C0 MENT 70 RIRE 2e RES 
Largeur de Îa mâchoire inférieure à l'endroit des 
‘ dents canines. i:.,.. ....... SORA Ce, COLE 


Largeur à l'endroit du contour des branches, .,,,,, © o. 104 


D'UP EE 4 MM AV: 


Diftance mefurée de dehors en dehors-entre les contours 

M PhCheS MONE PO CHEN EU Et 
Épaïfleur de la partie antérieure de los de la mâchoire 

DCE ns a nn ON ENERIT PUR 
Largeur de cette mâchoire à l’endroit des dents inci- 

A ETES ee ee de ME RE PRO Va TU 
Largeur à l'endroit des dents canines. ............. 
EUR OM OO IUDEL ENT LENS ANR OUR 
Diftance entre les orbites & l'ouverture des narines., 
Pongueur de cette ouverture, .,4,,,...0,,.,e45%, 
ae ee RENNES EEE PE 
Longueur des os propres du nez................ 
DArPeure endroit ie !plus large ONE Rss 
D OrDHes 6. TT see 
D A M ATEN LL LR Une de 
Longueur des plus longues dents incifves au-dehors 

ne me UT Vo Ne PP ser 
AT EMTEC CO ne mentale prie 
Longueur des dents canmes........,.....,,..., 
D LOMAEN ER Et Cr PPS Rent 70 St ri LU 
Longueur des plus grofles dents mâchelières au-dehors 

TE RE MR AE TA RARE ASS 2 ES 
MEL ee doses raie 05 moto den de SD Me à 
PM EN EEE 
Longueur des deux principales partiés de l'os hyoïde.. 
D CT UN ESS 20 tam ait r on eo dv se 
D Leut. dés: TORRENT re cree eRelee cr 
D eut de l'os du NIET US Deere Monroe à « 
Longueur des branches de Ia fourchette, .,,,,,,..., 
I CO TE OT PE RS 
Largeur du trou de Ta première vercèbre de haut en bas, 
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pieds, pouc. lignes. 
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Oe 
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pieds, pouc. lignes, 


L' 


Longueur d'un côté à l'autre...:....,.......... © Oo. 6% 
Longueur desapophyfes tranfverfes de devant en arrière, o. 0. 8. 
Largeur de la partie antérieure de la vertèbre,..,.... o. 1. 4. 
Larbeur dela partie poltétieure si. CLR ER one 
Longueur de la face fupérieure...41..,,.,.,.,..,.. 0 0. 1e 
Longueusde da; face mférence sea et RSS CEE 
Longueur du corps de la feconde vertèbre.,....,... o Oo. 9. 
Hauteur de l'apophyfe épineufe.....,..,...,,,;..: 0, ©. 4 
Largeur O5 nee diner ie seine tte étais Hat DT TES 
Longueur de la vertèbre la plus courte, qui eft Ia 

(éphèmets soin een) nl Pi TN NES SR 
Hauteur de la plus Iongue apophyfe épineule , qui eft 

celle de Îa feptième vertébre...,..4.4,.,1, 2,50 10.., 04015. 
Hauteur de lapophyfe la plus courte, qui eft celle 

DOS croéme vertenres de AU ie M eee OS MON 
Longueur de la portion de la colonne vertébrale, qui 

eft compofée des vertèbres dorfales.....,....,.. © 9 ©. 
Hauteur de ‘apophyfe épineufe de la première 

vertébse, qui'eltila plus longue, ,.,,401.4,102 104110 
Hauteur de celle de la onzième, qui eft la plus courte. o, 0. 2. 
Longueur du corps de la quinzième vertèbre, qui eft la 

plus longuer...,.,.,..,,,,...,...ss0 © Or V7 
Longueur du corps des dix premières vertèbres, qui 

four les Dius ‘courtes sat RME NRA IO PROS 
Longueur des premières cotes, ue, 0.11 ‘2 
Diftance entre les premières côtes à l'endroit le plus 

COS ee ARE NAS. «LES VO EEE 
. Longueur des plus longues côtes. ,....,......,... © 4 3. 
Longueur de la dernière des faufles côtes, qui eft la 

plus CoUReeE LA Un CE NT MN RNEER Cr ot. 0 S 
Largeur de la cote la plus large,.,.,,....,.,.,.1,. © © 3 


14 
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pieds. pouc, lignes, 


Largeur de la plus étroite. ......:..,......,...%, 0. 
Longueur du fernum. ..,...,,............... 0 


Largeur du premier os, qui eft le plus large, à fon 


PARCMITÉ MtÉt IUT vin sont LUioN Durs LUE 


Largeur du premier os, qui eft le plus étroit, à fa 


D horenne 4... sb da MoN de 


Épaiffeur des os les plus épais. ...,.....:.,.1:... 


Épaifleur du neuvième os, qui eft le plus mince. ..... 


O. 


Hauteur des plus longues apophyfes épineufes des ver- 
ame LA Mn ie nn Danus eeue 


Longueur des plus longues apophyfes tranfverfes. . 
Longueur du corps des plus longues vertèbres Îom- 


A A bien ui , JM 1 20 OC A ER A - 


Longueur Le ER TT RNA FOREST 


Dre ha patte antérieure. ..,0.. 0... ve 


LPurded parte poltérieure. 4,2... 


Hauteur de l’apophyle épineufe de la faufle vertèbre , 
US ONE rene te eue pee lten o 


Longueur des plus longues faufles vertèbres de Ia 


Queue. ............ ses se: 


..… 


Largeur de a partie fupérieure de los de la hanche... 


Hauteur de l'os, depuis le milieu de la cavité cotyloïde, 


jufqu'au milieu du côté fupérieur....... 
Largeur au-deflus de 1a cavité cotyloide... 
Diamètre de cette cavité. ............... 


Longueur des trous ovalaires......,..,,, 


L 


Largeur... ... se senneenennee ve se cle CRE 


0 


. 


LA 


LA 


Largeur du bafins ORAN AE CAL ALL 


OU no ao din ne ein dt duis/als SMIC 


nr des l'omoplate. ..,. ts iene, 
D ER RER 


©. 


©. 


©. 


4 


Os 
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pieds, pouc, lignes. 
Largeur à l'endroit le plus étroit, ..,%,,:,.,...... 0 © 9e 
Longueur du côté poftérieur.;..7....,%,.4.%eteee ©. 2 7e 
Hauteur de l’épine à l’endroit le plus élevé........ 0. Oo 9. 
Grand diamètre de la cavité glénoïde........,....% 0. ©. 9. 
Longueur de lhumerus..,,.........,..........0, © 3 9e 
Circonférence à l'endroit le plus petit........,... ©. 1. 6. 
Diamètre de Ma têre. marre een tement ft) NOMMONMEDES 
Largeur de la partie fupérieure....,..,.,,........ © OO d3 
Épañleut + : 24 2 2 D ERP] PANNE IE VAN CG, SRI 
Largeur de {a partie inférieure. , :29::75.4:,,:204 094.002: 
Épañleurs. , Ne RATER REURNN ANTENNES RCE 
Longueur de los du coudez:7...,..,,,,,2..,.., 70 40006 
Haüteur de l'oléctane. , 52,00, 00e eee nos MO m0; 
Larreur/à Textémite. 2. Ne ee Mer cor ONE 6. 
Épailfeur à l'endroit le plus mince................ ©. 0. 
Longueur de l'os du rayon... ,.""......s";eee © 3 le 
Largeur de l'extrémité fupérieure. ...,,,....:...,. © © Se 
TE PME D Pen AE nn 
Largeur du mieu de los ER ET A NEO NOIRE 
Épadleur ii . à. subit QUE PARU Ne PES RENNES 
Largeur de Textrémméuniémente 0002045 Le RO NO 
Épaiours. da MMM PUS Dan eu Anne USINE 
LODGuCUL OU TCMUE. 0 4e SAT US NE CR NP 
Drarmérreieirére  nt  R t CA die. DOI Re 
Dametre-duthieu, de los... ire oul oi 
Largeur de Léxtrémire infétieute. ...........". to Te 
Foadleurs PRE Lien dus 0 se à CM PTT 
Lonaneur desirotules us EC) ere 
MAT BEULERR. Me na cie on aim doclouee 00 OEIL RON © Mir 


PDU, ES AE carriere Otis te AR © 0. 39 


Longueur 


PT pm D DE n 2 AUDIT tes 
pieds. pouc. lignes, 


DORE ee en ne à 000 dt eee sets Oo 3 6 
A ET TS IN M ON Dos TS Lo, 
PR TR RIRE Gi 0 ré 
uconférence du, milieu de l'os... 440, 45.40 1 0! ‘1, has 
Pérseuridendértrémité inférieure 1. , ,..,...524 0. : O0. 9à 
M SN 1 l'or, 0. et 
OS ee de hle ca she cuolvletee) Ole A 3e 1) 32X 
Circonférence à l'endroit le plus mince........,.,... 0 oo 5. 
TR IUpéLIQUrE, La, Je eh cu Or D, 
Pond parie inférieure. .;....,....%:..., où 0.4 
0 it een oe oO O1) 6à 
D I AEANOUM de re eve lot eo O8 1 Le le 
Hauteur du premier os cunéiforme & du fcaphoïde, 
MT ua so uo, L@ 
Longueur du premier os du métacarpe.......,..., © 0. 10. 
Longueur du fecond & du cinquième os du méta- 
Ne ee ettirrepee eee ete soie sion ct re O1: Où II, 
Longueur du troifième & du quatrième...,..,,..,, © 1. o. 
Longueur du premier os du métatarle.......,...... o. o. 104 
Longueur du fecond os, qui eft le plus long.....,.. o 1. 3. 
Longueur du cinquième os, qui eft le plus court...., o. o. 10. 
Longueur de a première phalange du pouce du pied 
RO CR) Là OS OS 
Longueur de la première phalange des quatre doigts.. o. o. 6. 
Longueur de Ia feconde phalange du pouce........ 0. o. 6 
Longueur de Ia feconde phalange des quatre doigts. o. oo. 5. 
Longueur de la troïfième phalange des quatre doigts. o. o. 8 
Longueur de Îa première phalange du pouce du pied 
a ete Ines lo NO 
Longueur de la première phalange des quatre doïgts.. ©. o. 6, 
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Longueur L la feconde phalange du pouce. ere 
Longueur de la feconde phalange des trois premiers 


doigts. 00 0,0.°,0,0,,0,9.0,0.4,0,0.0.0,0,0,0, 6€ 0%. 0,0, 9.0, , + . € ©. 


Longueur de la. feconde phalange. du quatrième 
ARLON de rame de do e SR CHEN ON ETES ESIe 

Longueur dela. troifième phalange des. trois premiers 
PAS 1 A Rae ee sera Ce a nel MINCE 

/Longueur de la. troifième. phalange du quatrième 
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DESCRIPTION 
DE LA PARTIE DU CABINET 
qui a rapport à l’Hifbire Naturelle 
POOHLA CRUE A 
N° De CÉLRXTORS ET 


Un jeune blaireau. 


L'EST dans l'efprit de vin; il n'a qu'un pied trois pouces de 
| Rémi depuis le fommet de la tête jufqu’à l'origine de la 
queue ; le poil a les mêmes couleurs que celles de l'adulte, car il 
eft déja noir fous le ventre & fous la poitrine, Cet animal 
vient des environs de Montbard en Bourgogne. 


DO OQUL SLT HE 


Un blaireau emparllé, 


Ce blaireau reflemble, tant pour les couleurs du poil qué 
pour la grandeur du corps, à celui qui a fervi de fujet pour 
la defcription de cet animal. 


NE 2 DCE XX V. 
La poche d'un blaireau. 


Cette pièce eft dans l'efprit de vin; elle a été tirée d’une 
femelle, & elle tient à une portion du rectum & aux parties 
de la génération, 


Ri 


532 DESCRIPTION 
| NADIC EX TXAMUL | 
Le fquelette d'un blaireau: 


Ce fquelette a un pied onze pouces de longueur depuis fe 
bout des mâchoiresjufqu'à l'extrémité poftérieure de losfacrum ; 
la tête a cinq pouces de longueur , & huit pouces de circon- 
férence , prife à l'endroit des angles de la mâchoire inférieure 
& au-deflus du front ; le coffre a un pied un pouce & demi 
de tour à l'endroit le plus gros. 


ND LOL EN AREA 
Portion du crâne d’un blarreau: 


On voir, dans cette pièce, la cloifon offeufe qui s'étend entre 
Je cerveau & le cervelet, comme dansle renard, le chien, &c. 


ND EC A7 DROV TUIE: 
Os hyoide d'un blarreau. 


Il eft compofé de neuf os, comme celui du chien, du 
loup & du renard ; mais ces os font beaucoup plus aplatis fur 
les côtés , à l’exception de celui qui eft entre les deux branches 
de la fourchette : les troifièmes os font à-peu-près dans la même 
direction que les feconds os, au lieu de former un angle avec 
Eux, comme dans le chien, le loup & le renard. 


ND OUUEUX LR 


Os de la verge d'un blarreau: 


Sa longueur cf de deux pouces dix lignes; 1l a trois faces 
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longitudinales fur la plus grande partie de fon étendue , une en 
deflous ( fig. 2, pl. 1x) & deux en deflus / fig. 3); il eft 


convexe inférieurement , & concave fupérieurement / fig. 4 ); 


_ l'extrémité / À, fig. 2, 3 6 4), eft aplatie en deflus & en 


deflous, creufée en forme de cuiller fur la face inférieure (f£g. 2), 


& bordée de petits tubercules; il y a un trou /B , fig.2 & 3), 


à crois lignes de diftance de l'extrémité de l'os; celle (€, fe. 2, 
3 & 4), qui tient à la verge, eft aplatie fur les côtés, 
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LA LOUTR_E.* 


La Loutre ef un animal vorace, plus avide de poiflon 
que de chair, qui ne quitte guère le bord des rivières 
ou des lacs, & qui dépeuple quelquefois les étangs 5 elle 
a plus de facilité qu'un autre pour nager, plus même que 
le caftor , car il n'a des membranes qu'aux pieds de der- 
rière, & 1l a les doigts féparés dans les pieds de devant, 
tandis que la loutre a des membranes à tous les pieds : 
elle nage prefqu'aufli vite qu'elle marche; elle ne va point 
à la mer, comme le cafltor, mais elle parcourt les eaux 
douces, & remonte ou defcend les rivières à des diftances 
confidérables : fouvent elle nage entre deux eaux, & y 
demeure aflez long-temps ; elle vient enfuite à la furface , 
afin de refpirer. À parler exaélement , elle neft point 
animal amphibie, ceft-à-dire, animal qui peut vivre 
également & dans l'air & dans l'eau; elle neft pas con- 
formée pour demeurer dans ce dernier élément, & elle 

* La Loutre; en Grec, Éudps; en Latin, Lutra, vel Lytra, vel 
etiam Lutris, Lurrix ; en Italien, Lodra, Lodria , Loutra ; en Efpa- 
gnol, Nutria ; en Allemand, Fifchorter; en Anglois, Otter; en 
Suédois, Witer ; en Polonoïs, Wydra; en Savoie, Leure. 

Lutra. Gefner. Hiff quadrup. pag. 684. Icon. animal, quadrap, 
pag. 85. 

Lutra. Ray. Synopf: animal. quadr. pag. 187, 

Lutra digitis aqualibus. Linnæus. 


Lutra. Klein. de quadrup. pag, 91. 
Lutra caflanei coloris... ..,,,,Lutra. Briflon, Repn, animal, PAag, 277: 
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« ‘a befom de refpirer , à -peu-près comme tous les autres 
animaux terreftres : fi même il arrive qu'elle s'engage dans 
une nafle à la pourfuite d'un poiflon , on la trouve noyée, 
& l'on voit qu'elle na pas eu le temps d'en couper tous 
les ofiers pour en fortir. Elle a les dents comme 1a 
fouine , mais plus grofles & plus fortes relativement au 
volume de fon corps. Faute de poiflon, d'écrevifles, de 
grenouilles, de rats d'eau, ou d'autre nourriture, elle 
coupe les jeunes rameaux, & mange l'écorce des arbres 
aquatiques ; elle mange auffi de l'herbe nouvelle au prin- 
temps; elle ne craint pas plus le froid que l'humidité ; 
elle devient en chaleur en hiver, & met bas au mois de 
mars : On ma fouvent apporté des petits au commence. 
ment d'avril; les portées font de trois ou quatre. Ordi- 
nairement les jeunes animaux font jolis ; les jeunes loutres 
font plus laides que les vieilles. La tête mal faite, les 
oreilles placées bas, des yeux trop petits & couverts, 
l'air obfcur, les mouvemens gauches , toute la figure 
ignoble , informe, un-cri qui paroît machinal , & quelles 
répètent à tout moment, fembleroïient annoncer un ani. 
mal ftupide ; cependant la loutre devient induftrieufe avec 
âge, au moins aflez pour faire la guerre avec grand 
avantage aux poiflons, qui, pour l'inftinét & le fentiment, 
font très- inférieurs aux autres animaux ; mais J'ai grand 
peine à croire quelle ait, je ne dis pas les talens du 
caftor, mais même les habitudes quon lui fuppofe, 
comme celle de commencer toujours par remonter les 
rivières, afin de revenir plus aifément & de navoir 
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plus * qu'à fe laifler entrainer au fil de l'eau lorfqu'elle 
s'eft raffafiée ou chargée de proie; celle d'approprier fon 
domicile & d'y faire un plancher, pour n'être point in- 
commodée de l'humidité; celle d'y faire une ample pro- 
vifion de poiflon , afin de n'en pas manquer; & enfin la 
docilité & la facilité de s'apprivoifer au point de pêcher 
pour fon maitre, & d'apporter le poiflon jufque dans Ia 
cuifine. Tout ce que je fais, ceft que les loutres ne 
creufent point leur domicile elles-mêmes , qu'elles fe 
sitent dans le premier trou qui fe préfente, fous les racines 
des peupliers , des faules, dans les fentes des rochers, 
& même dans les piles de bois à flotter; qu'elles y font 
auffi leurs petits fur un lit fait de bûchettes & d'herbes ; 
que l'on trouve dans leur gîte des têtes & des arêtes de 
poiflon; qu'elles changent fouvent de lieu ; qu'elles em- 
mènent ou difperfent leurs petits au bout de fix femaines 
ou de deux mois; que ceux que j'ai youlu priver cher. 
choient à mordre, même en prenant du lait, & avant 
que d'être aflez forts pour mâcher du poiflon; qu'au bout 
de quelques jours ils devenoient plus doux, peut - être 
parce qu'ils étoient malades & foibles; que, loi de s’ac- 
coutumer aifément à la vie domeflique , tous ceux que 
Jai effayé de faire élever font morts dans le premier 
âge, quenfm la loutre eft, de fon naturel, fauvage & 
cruelle ; que, quand elle peut entrer dans un vivier, elle 
y fait ce que le putois fait dans un poulailler ; qu'elletue 


* Vid.Gefner, Hiff, quadr. pag. 68 $ , ex Alberto ; Bellonio ; Scaligero; 


Olao magno ; &e, 
beaucoup 
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beaucoup plus de poiflons qu'elle ne peut en manger | 
& quenfuite elle en emporte un dans fa gueule. 

Le poil de la loutre ne mue guère, fa peau d'hiver 
eft cependant plus brune & fe vend plus cher que celle 
d'été ; elle faitune très-bonné fourrure. Sa chair fe mange 
em maigre, & a en eflet un mauvais goût de poiflon, 
ou plutôt de marais. Sa retraite eft infeélée de la mau- 
vaile odeur des débris du poiflon qu'elle y laifle pourrir ; 
elle fent elle-même affez mauvais : les chiens la chafent 
volontiers & l'atteignent aifément , lorfquelle eft éloignée 
de fon gite & de l'eau; mais, quand ils la faififfent , elle 
fe défend , les mord cruellement , & quelquefois avec tant 
de force & d'acharnernent , quelle leur brife les os des 
jambes, & qu'il faut la tuer pour la faire démordre. Le 
caftor cependant, qui neft pas un animal bien fort , 
chafle la loutre ,‘& ne lui permet pas d'habiter fur les 
bords quil fréquente. 

Cette efpèce, fans être en très-grand nombre, eft 
généralement répandue en Europe , depuis la Suède juf- 
quà Naples, & fe retrouve dans l'Amérique fepten- 
trionale*; elle étoit bien connue des Grecs?, & fe 
trouve vraïfemblablement dans tous les climats tempérés, 
fur-tout dans les lieux où il y a beaucoup d'eau; car la 
loutre ne peut habiter ni les fables brûlans , ni les déferts 
arides ; elle fuit également les rivières flériles & les fleuves 
trop fréquentés. Je ne crois pas quelle fe trouve dans 

* Voyez le Voyage de la Hontan, Tome IT, page 38. 


D Wide Ariflocelem, Hifl, animal, lib, VIII; cap. $, 
Tome V’I I. 
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les paystrès-chauds; car le Jiya ou Carigueibeju * , qu'on 
a appelé loutre du Brefil, & quife trouve aufi à Cayenne”, 
paroït être d'une efpèce voifine , mais différente ; au lieu 
que la loutre de l'Amérique feptentrionale reflemble 
en tout à celle d'Europe, fi ce n'eft que la fourrure ef 
encore plus noire & plus belle que celle de la loutre de 
Suède ou de Mofcovie. 


_*Jiya que & carigueibeju appellatur à Brafilienfibus. Marco. Hifr. 
Brafil. pag. 234. Lutra Brafilienfis. Ray, Synopf. animal. quadrup. 
pag. 189. Lutra pollice digitis breviore. Linnæus. Lutra atri coloris ; 
maculé fub gutture flavä. Brion, Regn. animal. pag. 278. 

D Lutra nigricans , caud@ depref[ä & glabid. Barrère, Hiff. de la France 
équinoxiale, page ISS. 

* Voyez le Voyage de la Hontan, Tome I, page #4. 
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E corps de la Loutre (p/. x1, fég. 1 ?, eft à-peu-près auf 

long & aufli gros que celui du blaireau; mais les jambes 
de la loutre font de beaucoup plus courtes. Cet animal a la 
tête plate, le mufeau fort large ( fig. 2, où la loutre eft vüe 
en face ? & la mâchoire de deflous plus étroite & moins lon- 
gue que celle du deflus; le cou eft court, & fi gros qu'il femble 
faire partie de la tête; le corps eft fort alonge , les jambes font 
très-courtes , & la queue eft grofle à l’origine, & pointue à 
l'extrémité. Il y a, de chaque côté du mufeau, des mouftaches 
compofées de gros crins blancs & bruns ; il y en a d’autres au- 
deffous de la mâchoire inférieure , au-delà des coins de la bou: 
che & près de l'angle poftérieur des yeux; les plus longs de 
ces crins ont près de trois pouces. 

La loutre a deux fortes de poils, les uns plus longs & plus 
fermes que les autres, qui font une forte de duvet foyeux de 
couleur grife blanchâtre fürila plusgrande partie de fa longueur ; 
& brune à la pointe. Les poils les plus longs font gris blanchâtres 
fur la moitié de leur longueur depuis la racine, & dé couleur 
brune très-luifante dans le refte de leur étendue jufqu'à la pointe ; 
le brillant de ces poils efface le brun, lorfqu'ils font oppolés 
au jour ; mais le brun paroît feul {ous les autres afpeéts fat toute 
la partie fupérieure de cet animal , depuis le bout du mufeau juf- 
qu'à la queue, fur la face extérieure des jambes & fur la face 
fupérieure de la queue. Les côtés de la tête , la mâchoire infé- 


rieure , la gorge, le deflous & les côtés du cou la poitrine, le 
ventre , lesaiflelles, les aînes, la face intérieure des jambes, font 


S 1j 


+40 DESCRIPTION 
de couleur blanchätre & luifante , parce que les longs poils ont 
cette couleur depuis la racine jufqu’à la pointe : le poil des pieds 
eft fort court & de couleur brune , mêlée d’une légère teinte 
roufleitre; le deflus de la tête & le bout de la queue font de 
couleur brune foncée , & même noirâtre ; les plus longs poils du 
corps ont quatorze lignes. Les doigts tiennent les uns aux 
autres par une forte membrane, quieft plus longue dans les 
pieds de derrière{ À , pl. X11), que dans ceux de devant ( B }, 
parce que les doiots des pieds de derrière font les plus longs ; il 
yen a cinq dans chaque pied : les doigts des pieds de devant 
& le pouce des pieds de derrière ont de petits ongles crochus ; 
ceux des quatre autres doigts des pieds de derrière font les 
plus larges. | 


pieds. pouc, lignes. 
Longueur du corps entier, mefuré en figne droite 
: depuis le bout du mufeau jufqu'à Fanus.......... 2. 1, o. 
Longueur de la tête depuis le bout du mufeau jufqu’à 

L'ocriput its. dos oise ile verifie oiebeft sde 0 
Circonférence du bout du muleau,., 4. 4... 105,208 
Circonférence du mufeau, prife au - deflus des 

YOUR phone reel ionie nn onu oehes OP à: 6:10 
Contour.ide l'ouverture dela boucher... #4... 0 4 04 
Diftance entre les deux nafeaux...........7....,, ©. © 5. 
Diftance entre le bout du mufeau & Fangle antérieur 
MAO EME à RS RE Er moe. (10e 
Diftance entre l’angle poftérieur & lorerlle......... o. 1. 6. 
Longueur de lœil d'un angle à l'autre.....,,,,.. © oo 5. 
Ouverture de l'œil. ....5............ te. 05e Ce ON 
Diftance. entre les angles antérieurs des yeux, mefurée 

en fuivant la courbure du chanfrein..,.,.,,..,:. © 1. 8 
La même diftance mefurée en ligne droite........."% o 1. 6. 
Circonférence de la tête, prife entre les yeux & les 
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DIF OME HE LE Q'UITUANE. ar 
| 3 pieds, pouc, bts 
ManmENtines orcles..L 5,5... So Où Si 
Largeur de la bafe, mefurée fur la courbure extérieure, ©. 1. o. 
Diftance entre les deux oreilles, prile dans ls 'bas/ vo: res 
ÉONBUEUL QU COU . 5. ie. ee des eme rsmseseme Où 3e 6e 
Élréoafétence durcou, ,... ici 4 un See coucrde O 10.160 
Circonférence du corps, prife derrière. les jambes de 

D rc late le, Le NO 
Circonférence prife dans le milieu , à endroit le plus 

ms dir ve Role De be el 
Circonférence prile devant les jambes de derrière... 1. 0. ‘o. 
Longueur du tronçon de la queue.,........ DST IT ITS 
Circonférence de la queue à l'origine dutronçon..,. 0. 5. ®. 
Longueur de avant - bras depuis le coude jufqu’au 


De OMS L AIS ES LL ETES GS EE ct bre O8 e F4 
Largeur de l'avant - bras près du coude......... 15 2h00 
Épaïlleur de l’avant-bras au même endroit. .,,..... Cr ATHÈSE 
Circonférence du poignet.......,.,....... vb. M00 Sand 


5 
Girconférence. du métachrpe. ue il sun. Quiyp 104 
Longueur depuis le poignet jufqu'au bout des ongles. 0...2. 3. 
Longueur de la jambe depuis le genou jufqu'au talon, 0. 4:10, 
Largeur du haut de la jambe..,,,....,.... aber Ohjue 
_Épaïffeur..…. :... Pia: roué  enbo nr. 0 d'OS Te 
Largeur'à l'endroït-du-talôni 5, 0 00. Giayifooerinott: 
Hi Onférencerdu, métaranes de, Li DRE ATRCO 3, @ 
Longueur depuis le talon jufqu'au bout des ongles. ORAN 17 
Largeur du pied de devant...,.........4,....4.. Ole 4 
Largeur du pied de derrière....+...,...........4 0 1. 5e. 
Longueur des plus grands ongles, .......... : da 10e. Ce 4 
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La loutre, qui a fervi de fujet pour la defcription des parties 
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molles intérieures, avoit un pied dix pouces de longueur de- 
puis le bout du mufeau jufqu’à Porigine de la queue ; elle pefoit 
buit livrés trois onces. 


Cet animal avoit, comme la fouine, le putois, la belette ; 
&c. la poitrine fort alongée & l'abdomen ( CD , pl. XII ),tres- 
court. L'épiploon s'étendoit jufqu’au baffin; fes principaux vaif- 
feaux étoient enveloppés de graifle & formoient des mailles ; 
dont l'aire n’étoit remplie que par une membrane fi mince , 
qu'on la voyoit à peine fur les inceftins; mais, après l'avoir en- 
levée, jy ai aperçu un réfeau que l’on peut comparer à une 
dentelle , dont les vuides feroient remplis par une toile d’arai- 


4 D 
gncc très-fine. 


L’eftomac (Æ) étoit en entier dans le côté gauche; le duo: 
denum s’étendoit enarrière jufqu’au rein, & fe replioirendedans; 
la fuite du canalinteftinal /F G ) faïfoit fes circonvolutions dans 
la région ombilicale, dans le côté droit, dans la région iliaque 
du même côté; dans la région hypogaftrique , dans la région 
iliaque gauche, dans lecôté gauche , & dans la région ombili- 
cale. Le canal inteftinal fe replioit dertière l'eftomac de droite 
à gauche & de devant en arrière, & formoit enfuite le re&tum: 
Il n'y avoit point de cœcum, & les inceftms étoient très-mo- 
biles; ainfi, il doit fe trouver beaucoup de varictés dans leur 
fituation refpettive. 

L'eftomac étoit petit & n'avoit prefque point de grand cul: 
de-fac; le canal inteftinal écoit à-peu-près de grofieur égale dans 
la plus grande partie de fon étendue ; la portion, quiformoit 
le réétuñm, étoit la plus grofle, fur-tout près de l'anus. 

Il y avoit de chaque côté de l'anus ( 4, fig. 11, pl. XII1); 
une véficule (BB ) , qui a été deffinée dé grandeuf naturelle, 
avec une portion ( C À du reétum. Après avoir ouvert ces 
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véficules AA , fig. 111) , & le re&um ( 2), j'ai vû leur orifice 
qui aboutifloit au bord de l'anus, & j'ai trouvé dans leur inté- 
rieur une matière mucilagineufe & blanchître, qui avoit une 
odeur très-puante & fort pénétrante : les parois des véficules 
étoient minces, membraneufes, & prefque tranfparentes. 

Le foie / {XL , pl.X11), sétendoit prefque autant à gau- 
che qu'à droite ; il avoit cinq lobes; le plus grand  X ) étoit 
placé derrière le milieu du diaphragme, un peu plus à droite 
qu'à gauche; il avoit trois parties / ABC, fig. 1, pl. XIV ), fé- 
parées les unes des autres par deux fciflures { DE); la véficule 
du fiel ( F/ fe trouvoit dans lune, & le ligament fufpenfoir 
dans l’autre; ce ligamenc évoit fort mince & tranfparent comme 
Pépiploon. La partie droite ( 4 ) du lobe étoit aufi étendue que 
les deux autres (BC), prifes enfemble. Il n’y avoit qu’un lobe 
{ G ) à gauche; il étoit un peu moins grand que celui du mi- 
lieu, & à- peu- près aufli grand que le lobe inférieur ( 47) du 
côté droit : Le fecond lobe / Z ), de ce même côté, étoit bien 
moins grand que le premier { 1), & beaucoup plus gros que 
le troiième., Le foie peloit fept onces trois gros & demi; il 
avoit au-dedans une couleur rouge pale, & encore plus pâle 
au-dehors & prefque cendrée. | 

La véficule du fiel / F) étoit longue & courbe ; fon pédicule 
{K ) formoit des finuofités ä-peu-près comme celui de la 
véficule du chat; la liqueur du fiel pefoit trente-un grains & 
avoit une belle couleur orangée. Le conduit cholidoque étoit 
dilaté & fembloit former un fecond réfervoir / Z ) ,quicontenoit 
de la bile, & qui étoit placé près du duodenum( MN): on 
a marqué par un ftilet ( O) la communication du réfervoir de 
la bile avec le duodenum. 

La rate avoit trois faces longitudinales; elle étoit un peu plus 
large à fa partie inférieure que dansle refte de fon étendue; elle 
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avoit une couleur rouge pâle au-dehors, & grisâtre au-dedans ; 
fon poids étoit de trois gros & trente grains. 


Le pancréas m'a paru à proportion beaucoup plus long , plus 
large & plus épais que celui des animaux qui ont déjà été décrits 
dans cet ouvrage; il s'écendoit d’un côté contre le duodenum, 
& de l'autre jufqu'au bout du rein gauche & de la rate. 


Lerein droit (4, fig. 2, pl. XIV ), étoitun peu plus avancé 
que le gauche (B)); ils étoient chacun compofés , comme ceux 
du taureau”, de plufieurstubercules (f£g.1, pl. X111/. Les reins 
de la loutre étoient plus alongés que ceux du taureau, & avoient 
beaucoup moins d’enfoncement. En les ouvrant ( fig. > G 4, 
pl. XIV), on voyoit les interftices qui féparent les tubercules 
dont ils font compolés, le rein droit en avoit quatorze, & le 
rein gauche douze. Tous ces tubercules font autant de petits 
reins, dont la fubftance corticale eft de couleur cendrée très- 
foncée, de même que la furface extérieure des reins entiers : la 
fubftance médullaire de chacun des petitsreins avoitune couleur 
rougeâtre , & la fubftance mamelonnée étoit blanchätre. Je n'ai 
trouvé , dans une autre loutre, que onze tubercules dans le rein 
droit, & treize dans le gauche; leur fubftance étoit d’un rouge 
pâle à l'extérieur & à l'intérieur. 

Le centre nerveux du diaphragme étoic peu étendu, & la 
partie charnue avoit jufqu'à une ligne & demie d'épaifleur. 

Le poumon droit avoit quatre lobes, dont trois étoient rangés 
de file; l'antérieur avoit plus de volume que le moyen, maisle 
poftérieur étoit le plus étendu des trois. Le quatrième fe trouvoit 
placé fous le troifième, c’étoit.le feul qui für échancré; ce lobe 
avoit: plus détendue qu'il n'en a dans la plupart des autres 


* Voyez le quatrième Volume de cet ouvrage ; pages 4946 509 pl.xXx17, 
HTAR CAES 


ANIMAUX ; 
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animaux, car il étoit à-peu-près aufli grand que le lobe moyen. 
Il n’y avoit que deux lobes du côté gauche, le poftérieur étoit 
le plus grand. 


Le cœur étoit placé dans le milieu de la poitrine; il avoit 
la pointe dirigée en arrière, fans obliquité ; il étoit crès-gros, 
& il paroïfloit prefque rond, parce que la pointe étoit peu 
faillante ; il fortoit deux branches de la crofle de lPaorte. 
Je n'ai point vû de veftiges du trou ovale *; le médiaftin 
en forme de réfeau , comme le ligament fufpenfoir du foie & 
Fépiploon. 

La langue étoit mince & échancrée par le bout ; il y avoit 
un fillon longitudinal, qui s'étendoit fur le milieu de la partie 
antérieure, donc la furface fupérieure évoit couverte de papilles 
fort minces, très-courtes, & dirigées obliquement de devant en 
arrière, & de dehors en dedans. Il fe trouvoit fur la partie 
poftérieure fix petites glandes à calice, trois de chaque côté; 
les deux premières étoient les plus grandes & les plus éloignées 
l'une de l'autre, & les deux dernières l’étoient moins que les 
deux fecondes; il y avoit aufli plus de diftance entre les premières 
& les fecondes, qu'entre les fecondes & les troifièmes. 


Le palais étoit traverfe par cinq ou fix fillons, qui avoient des 
bords larges & convexes en devant, & interrompus dans le 
milieu de leur longueur , excepté le bord extérieur du premier 
fillon ; il formoit un gros tubercule qui s'étendoit jufqu'aux 
dents incilives, 


L’épiglotte étoit un peu recourbée en arrière & arrondie à 


* M. Perrault n’en a trouvé aucune apparence, Mem. pour fervir à PHiff. 
Nat. des Animaux , 1° partie, page 156; mais M. Sue en a aperçu des vefti. 
ges & d’autres communications de l'oreillette droite à l'oreillette gauche ; 
Mém. préfentés à l’ Acad. Royale des Sciences, Tome IT, page 203 ; cepen- 
dant les loutres fe noient à-peu-près comme les autres animaux. 


Tome VIT, 
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fon extrémité. Le cerveau & le cervelet reffembloient à ceux 
de la plupart des autres quadrupèdes; le cerveau avoit une figure 
triangulaire comme la tête, il pefoit une once troisgros & demi; 
le cervelet étoit placé en partie fous le cerveau, il pefoit un 
gros & cinquante-fix grains. 


Les parties de la génération du mâle , tant intérieures qu'ex- 
cérieures , étoient très-petites; il n’avoit point de fcrotum; les 
tefticules étoient placés dans les aînes. Il y avoit un os (fig. 4» 
pl. XII11)*, qui s'étendoit le long du gland(4, pl XV ), & 
d'une partie de la verge (B }; l'orifice de lurètre étoit peu appa- 
rent, on l’a. marqué fur la figure par un ftilet { ©): Vurètre 
revêtu de fon mufcle / D ), étoit aufli gros que la verge ( B), 
depuis la coupe ( EF) des corps caverneux, Jufqu’à la veflic 
( G), qui avoit une forme ovoïde; les uretères { A7) $y in- 
{roient près du col / G ). 


Il y avoit le long dela verge deux cordons / À), unis l'un 
à l’autre par un tiflu cellulaire, qui laïfloit quelque diftance 
entre eux; ces cordons s’étendoient depuis le prépuce / € ?, 
juqu'à l'anus ( Z ), & pañloient entre les deux véficules( MN) 
qui ctoient à côté du re&um / O), & dont il a déjà été fait 
mention. 

Les canaux déférens { PQ ),avoient peu de longueur, & les 
tefticules (RS ? étoient fort petits; ils avoient au-dedans un 
noyau longitudinal. Je mai vü ni proftates, ni véficules féminales. 


Il eft difcile d’apercevoir les mamelles de la loutre, parce 
qu'elles font très-petites; je n’en aitrouvé que quatre fur une 
groffe loutre femelle qui venoit de mettre bas; elles étoient alors 
fort apparentes & placées fur le ventre, deux de chaque côté. 


* Voyez la Defcription de la partie du Cabinet qui à rapport à lHift. Nat 
de la Loutre. 
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Lavulve de la loutre étoit conformée différemment de celle 
des autres animaux; il paroifloit à l'extérieur deux fentes, l'une 
longitudinale ( 4B , fo. 1, pl. XV1),& l'autrerranfverfale{CD ; 
en écartant les lèvres de la première fente ( ABC, fig. s, 
pl XIII, & fig.2, pl. XV 1), on trouvoit le clitoris (D ), qui 
étoit environne d’un prépuce en forme de bourrelet ; les lèvres 
de ‘la feconde fente n'étoient que des prolongemens des lèvres 
de la première, qui formoient chacune un pi(CD, fig. I, 
pl'XV'1) : l'entrée du vagin fe trouvoit encre les levres de la 
fente longitudinale. Pour mettre à découvert les parois intet- 
nes du vagin, il a fallu couper la lèvre fupérieure de la fente 
tranfverfalé dans le milieu {4 ) de fa longueur ; alors les lèvres 
des deux fentes n’en font plus qu'une de chaque côté BE & 
BF, fig. 2 ),& on voit fur les parois du vagin au-deflus 
du clitoris deux rides { GA ) fort élevées, que l’on à com- 
parées aux nymphes des femmes *, quoiqu’elles ne foient en 
effet que des plis du vagin. Au refte, fes parois ( Æ, fig.s, 
pl. X111 ), évoient lifles & unies : il y avoit un petit os° 


(fig. ), dans le gland du clitoris. 


La vefie avoit une forme ovoïde; le corps de la matrice 
étoit fi petit, que je mai pas pu en prendre les dimenfons 
féparément des cornes. Les efticules étoient rougeñtres au- 
dehors & en dedans, ils avoient un pavillon qui les recou- 
vroit prefque en entier; il ne laifloit qu'un orifice fur l’extre- 
inité du tefticule, qui étoit vis-à-vis de celle de la corne de 
la matrice. 


2 Voyez les Mémoires pour fervir à l’'Hift, Naturelle des Animaux, 7." partie, 
page 154. 
? Voyez la Defcription de la partie du Cabinet qui à rapport à l'Hiftoire 
Naturelle de la Loutre. 
T à 


148 DESCRIPTION 


pieds. pouc. lignes, 


Longueur du canal inteftinal depuis le pylore jufqu'à 
AAUDAU EUR LCUUTS D'OR RTE Mn ET ATOS 
Circonférence dans les endroits les plus gros......,.,. 0. 
Circonférence dans les endroits les plus minces. ..... o. 
Grande circonférence de l'eftomac......,......... 1 
Peute: errcontérence se Je che sure hein es spl pellOr 
Longueur de {a petite courbure, depuis læœfophage 
jufqu'à l'angle que forme la partie droite....... o. 
Longueur depuis l'œfophagé jufqu'au fond du grand 
Qul-défac si nebbne autt nes etele melse 0e 
Gircohtérence'de hælophage” hit Eric Een O: 
Grrednférence) du pyitre UP TR LT ea nee 
LIOREUAQUE  QUAOIS. LR LL CT RAM RE 0e 
HRESEUL No diam: ss oue là name RL ein ire De 
Da HIUS/gtande) ÉpAeUre en de 0. 
Longueur de la véfcule du fiel,......:....,,..., 0 
Son:plus, grand. diametre, 41.42. cie ee aeiee 5 site 0 
Éongueur dela ratée d'os nine si 
Lareeur de l'exttémiréimférienucest mes Les denis o 
Bergeurede Éextrémité :iupétieuses 19,44 Res eo; 
Lareéuridans lé. milien Jan EUR CASE PM RAS 
Épaileurs Mit Rte ie nn oi I eee EE 
Lomlleur.du/pandréas. ou -diiineeneste cet eee O: 
LonpuetE Ces rene NRA ARS Nr cieidie e IT O 
Largeur. .............,.4 este uses ses Oe 
es TS ME jt NE ERs AN Des le T0 
Longueur du centre nerveux depuis [a veine -cave 
ROMA IAITNINE. AU RSI EN RCA STONES 
ECTS UT OS SARA ar ee rt PERRET: Ds 
Largeur de la partie charnue entre le centre nerveux & 


B Hecne E Ln eee NE PARENT ete te 3 -56-8 [ex 


8. 
À. 
1. 
2. 
9. 


Le 


Ie 


I. 


1, 


©. 


X, 


DE LA LoOUTRE. 


pieds, pouc. lignes, 


Largeur de châque côté du centre nerveux. ,,:::., ©. 
FA 


Circonférence de labale du cœur.......,,....,,., 0. 
Hauteur depuis la pointe jufqu’à la naïflance de l'artère 


pulmonaire. ;, ,..... 0500.04 0e Quoi nn0, 910): 417107 Cu 
Hauteur depuis la pointe jufqu'au fac pulmonaire. .... o. 
Diamètre de l'aorte pris de dehors-en-dehors......, o. 


Lonpueuf de da dangue.. sun ts us @ersés 110 


Longueur de la partie antérieure depuis le filet jufqu'à 


l'extrémité. .....,..: 6 6 00e 


ti mpne, sus, né poilue 4 


Largeur des fillons du palais. ....,....,,.... 


Hauteur des bords. : .,,.... 2229 ul oo 
Longueur des bords de l'entrée du larynx. .... 
Pargèurdes:mèmes bords... :..1.4ifle, ci af, 
Diftance entre leur extrémité inférieure. ..,... 
UE duty eau. 2. ee os 


AURA D. EL SN 0 


L h 
DOAMEUDR, nn nn tisle sine, CR 


Doppueur, du cervelet.. 5... 
Largeur......,..... ses 0, 9 ofMel'ei oo fe 


L 


Épaïfleur. CCC . e eo ec, + een sie 


Diftance entre l'anus & lorifice du brlpice 


Diftance entre Îes bords du prépuce & l'exrnté 


MRBANT.e. re ee see ses cer resses ne ee 


CRC] 


. 


©. 


Oo, 


DL Le she ue min ns de oo » | On 


te Nadir hihoutse Fahlnentisthten at 2e ..... ° 


© 


Longueur de la verge depuis la bifurcation des corps 


caverneux jufqu'à l'infertion du prépuce.. 


CR 


CCE] 


DR Enférence ss. 40-130 RAIN HN RUEUpS pe 


Oe 


Oo 


onameucides-téficules, 4... Rd 47 Os 


Largeur, ... CAGE RCE ROUE EE ne par pre [2 1 "9 _LAMNM EIRE M: . °, [e} 


3e 
4. 


Oe 


1$0 DESCRIPTION 


pieds, pouc, lignes, 


L LA 
Épaileutafie tante déc déni ss aies 0,06 1 Oo O. ee 


Lacbaur/deTépididyme. 72, 0 coin ho On TT 
Longueur: des: canautHdéférensus heu otele à +2 ne pie Où 1320 6% 
Diamètre. ..... pue Re pr nb DIE sue ne RTO NL 
Grande circonférence de la veflie.........,.,,,,.. © 10 © 
Pet) chtonbreuce sd} oh aies eh Or el TNA 
Longueut derl’urètre., 4... EEE BR Ee ME | < AO PONMP 
Circonférence. 4... MAN Musa, 4 HIONR OR 
Difancesentre l'aous & la ivulyeis 00 0 4 0.0. 6 
Lodubes de) mile TENUE CSSS CPAS 
Longueur du vagin......... co s tibia of ina sad 
Circonférence à l'endroit le plus gros..,,,,,,,.,.. © 4... 
Circonférence à l'endroit le plus mince, ..,..,....,10. 0. 6. 
Grande circonférence de. la vefie.........,,..,,, ©. 8. 9. 
Pete Ciéonférence: : : 5: sv VON us 100 etre: 
Longueuf del'urètre: » 22 3 24 04 sado names e « 154 00H I 
Chose MOTS TE TARA NT nes eee SO. CUS 
Longueur des cornes de La anatrice.....,..,.,...,7,,.. ©. 24) 6: 
Crrconference 5.005855. PLIS ON) aUoiRe 
Diftance en ligne droite entre les tefticules & lextré- 

mité dela orne. AA nr na las 200 GUN 
Longueut de la ligne courbe qui parcourt la trompe. o. 1. o. 
Longueur. desrettentes ;.7, 5 LS OIL, 00 2 
APE ensure 0e ENS PRE PT RE 00 vd Où DOS BE 


DAMES MR el ee are nets 06 RS PARA 5 OUR (& À Où L 5 


La tête du fquelette ( p/. XP 11), de la loutre a plus de rap- 
port à la tête du blaireau qu'à celle du chien, du loup & du 
renard ;cependant la loutre a latéte plus large que le blaireau , 
le crâne & le front moins élevés, & le mufeau beaucoup plus 
court. 


DE LA LOUTRE: 15T 

La loutre a fix dentsincifives à chaque mâchoire, deux canines 
& dix mâchelières, ce qui fait en tout trente-fix dents; les 
incifives du milieu font de beaucoup plus petites que les exte- 
rieures, & on y apercevoit quelques veftiges de cannelures 
& de lobes. Quoiqu'il y ait fix dents mâchelières de moins 
que dans le chien, & feulement deux de plus que dans le blai- 
reau, elles reflemblent plus par la figure aux machelières du 
chien, qu'à celles du blaireau. Il n'y avoit que la première 
dent de chaque côté de l'une des mâchoires qui ne touchât 
pas à celle qui lui correfpondoit dans l’autre mächoire, lorfque 
la bouche étoit fermée. Les deux dernières dents de la mâchoire 
du deflus & lavant-dernière de la mâchoire du deflous, étoient 
les plus grofles. 

Toutes les apophyfes des fept vertèbres cervicales étoient 
grandes ; lapophyfe’ épineufe de la feconde vertébre s'étendoit 
plus en avant qu’en arrière. 

Il y avoit quacorze vertèbres dorfales & quatorze côtes, dix 
vraies & quatre faufles de chaque côté; les apophyfes épineufes 
des dix premières vertèbres lombaires étoientinclinées en arrière, 
Les os de la partie poftérieure du fternum m'étoient pas bien 
formés, parce que l'animal n'avoit pas encore atteint l'âge 
adulte ; cependant il m'a paru que Île fternum étoit compofé de 
dix os. Les deux premières côtes, une de chaque côté, s’arti- 
culoient fur le milieu du premier os du fternum, les deux fe- 
condes entre le premier os & le fecond, les troifièmes côtes 
entre le fecond & le troifième os, & ainfi de fuite jufqu’aux 
dixièmes côtes, qui s’articuloient entre le dixième & le neu- 
vième os. 

Les vertèbres lombaires ctoient au nombre de fix, & il y 
avoit trois faufles vertèbres dans l'os facrum, & vingt-cinq dans 
la queuc; la onzième étoit la plus longue. La partie fupérieure 
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& antérieure des os des hanches avoit peu de largeur , & for- 
moit à-peu-près un quatre long. 

L'omoplate étoit large & de figure fort irrégulière, car elle 
avoit cinq côtés dont le poftérieur étoit le plus long; la partie 
antérieure & inférieure de l'épine avoit deux pointes, dont la 
plus longue étoit dirigée en avant & en bas, & l'autre en. 


dehors. 


L’os du bras étoit courbe fur fa longueur, la convexité fortoit 
en ayant; il yavoit, comme fur celui du blaireau , une arête 
tranchante, mais elle étoit encore plus faillante. 


Chaque rang du carpe étoit compolé de quatre os; le fecond 
du premier rang avoit le plus grand volume; le premier étoit 
le plus petit de ce rang , & fe trouvoit placé entre l'extrémité 
poftérieure & extérieure du fecond os & le côte poftérieur & 
extérieur de l'extrémité fupérieure du premier os du métacarpe, 
Le quatrième os du premier rang du carpe étoit oblong & fail- 
lant obliquement en arrière & en bas. Les trois premiers os du 
fecond rang étoient chacun à-peu-près aufli petits que le pre- 
mier os du premier rang, & nn au-deflus des trois premiers 
os du métacarpe; le quatrième os du fecond rang du carpe, 
étroit au-deflus des deux derniers os du métacarpe. 


Il y avoit dans le tarfe fept os, qui avoient beaucoup de rap: 
port à ceux du tarfe de l'homme par leur pofition, excepté 
celui qui fembloit correfpondre au premier os cunéiforme; il 
étoit plus petit que le troifième dans la loutre, & il ne cou 
vroit pas toute l'extrémité du premier os du métatarfe : aufli 
yat-il dans cet animal un huitième os, qui eft placé à côté 
de celui qui femble sofreipandie au premier os cunéiforme 
de l'homme, & qui eft à-peu-près auffi gros que celui qui CO: 

tefpond au fecond os cunéiforme, 
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DESCRIPTION 
DE, LA PARTIE D'UNCAÆB'ENEA 
qui a rapport à l’Hifhotre Naturelle 
DO LIANTL SONORE 
NT DIN CNE RENE 


Une jeune loutre. 


LLE N’A que neuf pouces quatre lignes de longueur, depuis 
E le bout du mufeau jufqu’à l’origine de la queue, & cinq 
pouces & demi de circonférence fur le milieu du corps, à l’en- 
droit le plus gros. Cette loutre eft confervée dans l’efprit de 
vin; elle a été prife en Bourgogne aux environs de Montbard, 


Ni DCE PATAUXOE 
Une loutre empaullée. 


Cette loutre étoit de grandeur moyenne; car la peau montée 
dans l'attitude de l'animal vivant , n’a qu’un pied onze pouces 
depuis le bout du mufeau jufqu'à l’origine de la queue Elle 
vient du même pays que celle qui eft rapportée fous le N° 
précédent. | 


Né: DC LIXIX: XII 
Les parties de la génération d’une loutre femelle. 


Cette pièce a été difléquée & préparée de façon à faire voir 
le clitoris & les deux plis du vagin, qui fe trouvent à l'endroit 
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correfpondant à celui des nymphes des femmes; on a aufli 
confervé dans la même pièce la matrice, les teflicules, l'anus, 
& une partie du re&tum. Le rout eft dans l'efprit de vin. 


Mu DL XX XI IT 
Le fquelette dune loutre. 
Ce fquelette a fervi de fujet pour la defcription des os de 


la loutre; fa longueur eft d’un pied huit pouces quatre lignes, 
depuis le bout des mâchoires jufqu’à l'extrémité poftéricure de 
los facrum ; la tête à quatre pouces deux lignes de longueur, 
& fix pouces & demi de circonférence , prife à l'endroit le plus 
gros ; celle du coffre eft d'un pied & un pouce , aufli à l'endroit 
le plus gros. 


NLÉDNO LI AEX A V. 
Los hyoïde d'une loutre. 


Il eft compofé de neuf os; les deux premiers , qui font les 
plus longs , ont moins de longueur que l'os du milieu; celui-ci 
n'a prefque point de courbure. 


NE DECLLAX IX. XNA 
Os de la verge d'une loutre. 


Cet os / fig. 4, pl. XIII), a un pouce trois lignes & demie 
de longueur , & cinq lignes & demie de circonférence dans le 
milieu ;1l a trois faces longitudinales; fa partie poftérieure (_À } 
eft un peu plus groffe que la partie antérieure { B );les deux 
extrémités font arrondies ; celle ( € qui adhéroit aux corps 
caverneux , €ft fillonnée circulairement, & il y a au-deflus de 
l'autre extrémité ( D) un petit tubercule / Æ'). 


abo Dr SR CHRLIS A TPINOMN EXC. 
NU TD CO LR Ve D 
Os du clitoris d’une loutre. 


La longueur de cet os ( fig. 6, pl. XIII 7 ;n'eft que de trois 
lignes & un quart; il atrois faces, & trois. lignes de circon- 
férence à l’endroit le plus gros; l'extrémité (4 ), qui tenoit 
au tronc du clitoris , eft arrondie, & l'autre / B) eft pointue. 
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: a plupart des Naturaliftes ont écrit que la Foume 
& la Marte étoient des animaux de la même efpèce. 
Gefner * & Ray ont dit, d'après Albert, qu'ils fe mé- 
loient enfemble. Cependant ce fait, qui n'eft appuyé 
par aucun autre témoignage, nous paroît au moins dou- 
teux ; & nous croyons au contraire que ces animaux 
ne fe mêlant point enfemble, font deux efpèces dif- 
tinéles & féparées. Je puis ajouter, aux raifons qu'en 
donne M. Daubenton ?, des exemples qui rendront la 
chofe plus fenfible. Si Ia marte étoit la fouine fauvage , 
ou la fouine la marte domeftique , 1l en feroit de ces 
deux animaux comme du chat fauvage & du chat do- 
meftique ; le premier conferveroit conflamment les 
mêmes caraétères , & le fecond varieroit, comme on 


* La Fouine; en Latin, Martes domeflica, Foyna, Gainus , Schif- 
mus; en Italien, Foina, Fouina; en Allemand, Huhff marder, 

Martes domeftica, Gefner , Icon. animal. quadrup. pages 97 & 98. 

Martes , aliis Foyna. Ray, Synopf. animal. quadrup. page 200. 

Muftela fulvo nigricans , gula pallida. Martes, Linnœus, 

Martes Saxorum non fagorum, feu domeflicus. Klein, de quadrup. 
page 64. 

Muflela pilis in exortu albidis, caffaneo colore terminatis, veflita, 
gatture albo. Foyna , Briflon , Regn. animal. pag. 246. 

* Gefner, Hiff. animal. quadrup. pag. 76. Ray, Synopf. animal. 


quadrup. pag. 20 0. 
à Voyez, ci-après LU Defcription de la Marte. 
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le voit dans le chat fauvage, qui demeure toujours Ie 
même, & dans le chat domeflique, qui prend toutes 
fortes de couleurs. Aw contraire, la fouine, ou fi l'on 
veut la marte domeftique , ne varie point; elle a fes 
caratières propres, particuliers, & tous auffi conftans 
que ceux de Îa marte fauvage ; ce qui fufhroit feul 
pour prouver que ce neft pas une pure variété, une 
fimple différence produite par l'état de domeflicité : d'ail- 
leurs, c'eft fans aucun fondement qu'on appelle Ia foume 
marte domeftique, puifquelle neft pas plus domeftique 
que le renard , le putois, qui, comme elle, s'appro- 
chent des maïifons pour y trouver leur proie, & quelle 
na pas plus d'habitude, pas plus de communication avec 
Thomme, que les autres animaux que nous appelons 
fauvages. Elle diffère donc de la marte, par le naturel & 
par le tempérament, puifque celle - ci fuit les hieux dé- 
couverts, habite au fond des bois demeure fur les 
arbres, ne fe trouve en grand nombre que dans les 
climats froids; au lieu que la Fouine s approche des 
habitations, s'établit même dans les vieux bâtimens , 
dans les greniers à foin, dans des trous de murailles ; 
qu'enfin lefpèce en eft généralement répandue en grand 
nombre dans tous les pays tempérés , & même dans les 
climats chauds , comme à Madagafcar*, aux Maldives?, 
& quelle ne fe trouve pas dans les pays du nord. 

* Voyez les Voyages de Jean Struys. Rouen ,1719, Tome TI, pag. 30, 


Voyez le Voyage de François Pyrard. Paris, 1619, Tome I, 
page 132, | 
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La fouine a la phyfionomie très-fine, l'œil. vif, le 
faut léger, les membres fouples, le corps fiexible ; tous 
les mouvemens très-preftes; elle faute & bondit plutôt 
qu'elle ne marche; elle grimpe aifément contre les 
murailles qui ne font pas bien enduites , entre dans Îles 
colombiers , les poulailliers, &c. mange les œufs, les 
pigeons , les poules, &c. en tue quelquefois un grand 
nombre & les porte à fes petits; elle prend auffi les 
fouris , les rats, les taupes, les oïfeaux dans leurs nids, 
Nous en avons élevé une que nous avons gardée long- 
temps : elle s'aprivoife à un certain point; mais élle ne 
s'attache pas, & demeure toujours aflez fauvage pour 
quon foit obligé de la tenir enchaïnée; elle faifoit 1a 
guerre aux chats; elle fe jetoit aufhi fur les poules dès 
quelle fe trouvoit à portée; elle s'échappoit fouvent, 
quoiqu attachée par le milieu du corps; les premières 
fois , elle ne séloignoit guère & revenoit au bout de 
quelques heures, mais fans marquer de Ia joie, fans 
attachement pour perfonne. Elle demandoit cependant 
à manger comme le chat & le chien ; peu après, elle fit 
des abfences plus longues, & enfin ne revint plus. Elle 
avoit alors un an & demi, l'âge apparemment auquel la 
nature avoit pris le deffus. Elle mangeoit de tout ce 
quo lui donnoit, à lexception de la falade & des 
herbes ; elle aimoit beaucoup le miel, & préféroit le 
chennevis à toutes les autres graines : on à remarqué 
qu'elle buvoit fréquemment, qu'elle dormoit quelquefoi 
deux jours de fuite, & quelle étoit aufli quelquefois 
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deux ou trois jours fans dormir; qu'avant le fommeil elle 
fe mettoit en rond, cachoit fa tête & l'enveloppoit de 
fa queue; que tant qu'elle ne dormoit pas elle étoit dans 
un mouvement continuel fi violent & f1 incommode, 
que, quand même elle ne fe feroit pas jetée fur les 
volailles, on auroit été obligé de 1'attacher pour l'em- 
pêcher de tout brifer. Nous avons eu quelques autres 
fouines plus âgées, que l’on avoit prifes dans des piéges, 
mais celles-1à demeurèrent tout-à-fait fauvages ; elles 
mordoient ceux qui vouloient les toucher, & ne vouloient 
manger que de la chair crue. 

Les fouimes, dit-on, portent autant de temps que 
les chats. On trouve des petits depuis le printemps 
jufqu'en automne, ce qui doit faire préfumer quelles 
produifent plus d'une fois par an; les plus jeunes ne 
font que trois où quatre petits, les plus âgées en font 
jufqu'à fept. Elles s'établiffent pour mettre bas dans 
un magafin à foin, dans un trou de muraille, où 
elles pouflent de la paille & des herbes ; quelquefois 
dans une fente de rocher ou dans un tronc d'arbre, 
où elles portent de la moufle, & , lorfqu'on lesinquiète , 
elles déménagent & tranfportent ailleurs leurs petits , 
qui grandiflent «flez vite; car celle que nous avons 
élevée , avoit au bout d'un an prefqu'atteint fa grandeur 
RATES & de-là on peut imférer que ces animaux ne 
vivent que huit ou dix ans. Ils ont une odeur de faux 
mufc, qui neft pas abfolument défagréable ; les martes 
& les fouines, comme beaucoup d'autres animaux, ont 
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des véficules * intérieures , qui contiennent une matière 
odorante , femblable à celle que fournit la civette : leur 
chair à un peu de cette odeur, cependant celle de 1a 
marte n'eft pas mauvaife à manger; celle de la fouine eft 
plus défagréable, & fa peau eft aufli beaucoup moins 
eftimée. 


* Voyez, ci-après, la Defcription des parties intérieures de la fouine, 
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a Fouine, ( pl. XVIII ), a la tête petite , le corpsalongé; 

& les jambes fi courtes , qu’elle femble ramper fur la terre 
au lieu de marcher, quoiqu'il y ait beaucoup d’agilité & de 
vitefle dans tous fes mouvemens. La forme du corps donne à 
cet animal une grande facilité pour s'infinuer dans des ouver- À 
tures, qui paroiflent n'être pas proportionnées à fa groffeur; 1l 
fuffit que fa tête puifle y entrer, pour que le réfte du corps 
pafle aifément ; aufll\ quelques Naturaliftes ont compare la 
fouine & les animaux qui lui reflemblent à un ver, pour Expri- 
mer leur figure alongée & leur allure rampante* : la belette eft 
de ce nombre, & on la croiroit encore plus mince & plus 
longue à proportion que la fouinc, parce que fon poil eft 
bien plus court; cette apparence eft fans doute ce qui a fait 
prendre la belette pour objet de’comparaïfon , lorfque l'on a 
voulu défigner la fouine & les autres animaux dont le corps a 
les mêmes proportions que celui de la belette. Son nom latin 
a aufli fait paitie de la dénomination de ces animaux, puifque 
les Nomenclateurs l'ont donné au genre qui les comprend 
tous'. Je me ferois conformé à ce plan, & j'aurois décrit ici 
la belette , avant de faire la defcription de la fouine &des autres 
animaux dont la conformation a le plus de rapport à celle de 
la belette, sil n’y avoit pas plus d'avantage à commencer par 


2 Daus la plupart des diftributions méthodiques , le genre qui comprend la 
fouine , la marte , le putois, le furet , la belette , l'hermine , &c, a été appelé 
Genus vermineum. 

D Genus muficllinum vermineum , &c. 
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décrire l'animal le plus gros, parce que fes parties étant plus 
apparentes , font difcerner dans la fuite les parties qui y cor- 
refpondent dans les animaux plus N'ES ; C'eft par cette raïfon 
que la belette ne doit être décrite qu'après la: fouine, la marte, 
le putois & le furet. 


La tête de la fouine eft aplatie par le fommet & a une 
figure triangulairé ; le bout du mufeau forme la pointe de ce 
triangle , & les oreilles fe trouvent aux extrémités de la bafe. 
Le mufeau eft mince & pointu , & le nez avance au- delà des 
lèvres. Cet animal a les yeux faillans & fort éloignés l’un de 
l’autre; les oreilles font courtes & rondes; le cou a peu de 
longueur , mais il eft prefqu'aufli gros que la tête ; le corps n’a 
guère plus de groffeur ; les jambes de devant font encore plus 
courtes que ceiles de derrière , & la queue eft longue & 
touffue. 


La fouine à deux fortes de poils ; lun eft doux à-peu-près 
comme un duvet & de couleur cendrée très-päle , ou même 
blañchâtre; l’autre poil eft plus long, plus ferme & moins 
abondant que le duvet: il a aufli une couleur cendrée fur envi- 
ron la moitié de fa longueur depuis la racine; cette partie du 
poil paroït plus mince que le refte qui eft luifant & de couleur 
brrine-noirâtre , avec quelque teinte de roufleâtre qui ne paroît 
qu'a certains afpects. Comme les poils bruns ne font pas en aflez 
ti nombre pour cacher le duvet en entier, on voit fa couleur 
cendrée ou blanchâtre qui fe mêle avec le brun-roufleitre & 
le noir ; de forte que, fur la plus grande partie du corps, on aper- 
çoic des nuances de gris, de brun, de roux, felon les diverfes 
pofitions de l'animal & fes différens mouvemens. Les quatre 
jambes & la queue font noirâtres; le poil ferme de la queue 
eft le plus long; il a environ deux pouces. La poitrine & le 
ventre ont moins de brun & plus de couleur cendrée ou 
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blanchâtre que le dos ; il y a deux bandes brunes qui s'étendent 
depuis les aiflelles jufqu'aux aînes, & fur la gorge une tache 
blanche qui s'étend fur une partie de la mâchoire inférieure, 


prefque jufqu’aux oreilles, fur la face inférieure du cou, fur 


la partie antérieure de la poitrine, & de chaque côté fur 
la face antérieure des bras jufqu’au pli du coude ; il fe trouve 
dans ce blanc de petites marques brunes, qui font placées 
différemment dans différens fujets; l'étendue du blanc varie 
aufli plus que les couleurs des animaux fauvages ne varient 
pour l'ordinaire. Les plus longs poils des mouftaches de la 
fouine, ont environ trois pouces de longueur ; il, y a des poils 
plus courts au-delà des coins de la bouche , au-deflus de 
l'angle antérieur de l'œil, & au-deflous de l'angle poftcrieur. 
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La fouine, qui a fervi de fujet pour la defcription des par: 


ties molles de lintérieur, avoit un pied trois pouces huit lignes 
de longueur, depuis le bout du mufeau jufquà Free de 
la queue; la longueur de la tête étoit de trois pouces quatre 
lignes, & la circonference de cinq pouces quatre lignes. Le 
corps avoit fix pouces de tour derrière les jambes de devant, 
huit pouces dans le milieu à lPendroit le plus gros, & fept 
pouces devant les jambes de derrière, Cette fouine étoit 
femelle & elle pefoit deux livres neuf onces & demie. 


L'abdomen ayant été ouvert, l'épiploon s'eft trouvé caché 
entre leftomac & les inteftins; cependant j'ai vû , dans un autre 
fujet, que l'épiploon s'etendoit jufqu'au pubis, ce qui prouve 
que cette partie. eft mobile & change de firuarion. L'eftomac 
étoit fort grand & occupoit la moitié de l'abdomen, fur-tout 
dans le côté gauche, 


Le duodenum sétendoit en arrière dans le côté droit juf- 
qu'au-delà du ein, où il fe replioit en dedans & fe pro- 


longcoit en avant pour fe joindre au jejunum. Cet inceftin 
& tout le refte du canal inteftinal, faifoit des circonvolutions 
dans la région ombilicale , enfuice dans le côté droit , dans la 
partie poftérieure du côte gauche, & dans les régions ilia- 
ques & hypogaftrique. Enfin le canal inteftinal formoit un 
arc , qui s'étendoit depuis le flanc droit jufqu’à l’eftomac, & 
depuis l'eftomac jufqu’au flanc gauche, où cet arc aboutifloit 
au rectum. La fouine manque de cœcum, ainfi que le blai- 
reau , & le canal inteftinal eft PORTES de la même groifeur 
dans toute fon étendue, excepte à l'endroit du rectum , qui 
eft plus gros, fur-touc vers l'anus. 


Il y avoit de chaque côté de l'extrémité du rectum ( 4, 
fig 1, pl xrx ) ,une véficule ovoïde (BC), dont le pa 
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dimnètre éroic de quatre lignes, & le petit de trois lignes; 
ces vélicules s'ouvroient au bord de l'anus chacune par un 
orifice aflez large, & contenoient une matière jaunâtré, 
épaifle & renferimée dans une pellicule blanche; cette matière 
avoit une odeur approchante de celle du mufc, qui fe com- 
munique aux excrémens de l'animal, dont l'odeur eft à-peur 
près la même. 


Le foie étoit aufli étendu dans le côte gauche que dans lé 
côte droit ; il avoit cinq lobes, celui du milieu étoit le plus 
grand de tous ; la véficule du fel étoit logée dans une fciflure, 
qui le partageoiït en deux parties inégales : la plus petite étoit 
placée à droite & fous-divifée par une feconde fciflure, dans 
laquelle pafloit le ligament fufpenfoir du foie ; il n'y avoit qu'un 
lobe à gauche, & il étoit prefque aufli grand que le lobe du 
milieu ; les trois autres étoient à droite, & l'inférieur avoit 
bien moins de volume que le lobe gauche , mais il évoit plus 
grand que le fecond lobe droit qui touchoit au rein; le troi- 
fième évoit le plus petit de tous, & il s’'étendoit à gauche. Le 
foie avoit une couleur rouge-terne au-dehors, & rouge-noirà- 
tre au dedans ; il pefoit une once fix gros. La véficule du fiel 
étoit alongée , elle contenoit une liqueut de couleur orangée 
& du poids de dix grains. 


La rate étroit fituée obliquement du côte gauché (dans quel- 
ques fujets elle s'étend jufque dans le côté droit}, elle étoit 
oblongue & elle avoit trois faces, dont l’extérieure étoit la plus 
large ; fa couleur étoit rouge-vermeille au-dehors, & noirâtre 
au-dedans; elle peloit deux gros & vingt-deux grains. 

Le pancréas ( ABC, fig.2, pl. XIX), évoit fitué derrière 
leftomac, entre la rate ( D) & le duodenum ( Æ ), il avoit 
une figure fort irrégulière , que l'on pourroit comparer à celle 
du chiffre arabe qui détigne le nombre 6, en fuppofant que la 
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partie fupérieure de ce chiffre fût renverfée du côté de li raté; 
& que l'autre extrémité touchât au duodenum; le corps du 
chiffre formoit un ovale, dont le vuide avoit un pouce trois 
lignes de longueur , fur cinq lignes de largeur. On voit aufli, 
f1g. 2, l'eftomac( F), l'épiploon ( G ) &les circonvolutions( H) 
du jejunum. 

Les reins étoient prefque cylindriques, ils avoient très-peu 
d'enfoncement; le bañlinet étoit peu étendu, & tous les ma- 
melons fe trouvoient réunis; le rein droit étoit plus avance que 
le gauche de la moitié de fa longueur. 

Le centre nerveux du diaphragme étoit fort peu étendu ; 
& la partie charnue avoit beaucoup d’épaifleur, relativemene 
à la groffeur de l'animal. Je n'ai point vü de centre nerveux 
dans d’autres fouines que j'ai difléquées. Le cœur étoit prefqué 
rond , il avoit la pointe un peu tournée à gauche; laorte fe 
divifoit en crois branches. 

Le poumon droit étoit compofé de quatre lobes, dont trois 
étoient rangés de file; le quatrième fe trouvoit près de la 
bafe du cœur, c’étoit le plus petit de tous;’le poftérieur 
étoic le plus grand. Il n’y avoit que deux lobes dans le pou- 
mon gauche ; le poftérieur étoit aufli grand que le lobe pofté- 
rieur du côté droit, & plus grand. que le lobe antérieur du 
côté gauche. 

La langue étoit fort mince par le bout & couverte de très- 
petites papilles fur fa partie antérieure; il y avoit dans le milieu 
un fillon longitudinal, & fur la partie poftérieure des papilles 
plus grofles que celles de la partie antérieure , & quatre glandes 
à calice, deux de chaque côté; les premières étoienc plus éloi- 
gnces l'une de l'autre, que les dernières. 

Le palais étoit traverfe par huit fillons, dont les bords for: 
moient une convexité en deyanr; l'épiglotte fe terminoit en 
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pointe ; Le cerveau pefoit quatre gros & quatre grains, & le | 
cervelet un demi-gros & trente grains; il reflembloit, par fa 
figure & fa pofition, au cervelet des animaux qui ont déjà été 
décrits dans cet ouvrage ; mais il y avoit moins d'anfraétuofités 
{ur le cerveau de la fouine, que fur celui de cesautres animaux. 

Les mamelons de la fouine font fi peu apparens, que l'on 
he peut lés apercevoir que fur une femelle qui foit pleine ,'ou 
qui vienne de mettre bas : alors on voit que cet animal a quatre 
mamelles fur le ventre, deux de chaque côté ; les mamelons 
forment un quarré, & font à environ feize lignes de diftance 
les uns des autres; il y a deux pouces de diftance entre l'anus 
& les deux premiers mamelons. 

Le fcrotum étoit très-petit & placé près de l'anus; le gland 
avoit une figure très-extraordinaire , il étoit fort court & com- 
poié d’un os, qui s'étendoit prefque jufqu’à la bifurcation des 
corps caverneux, car il n’y avoit qu'environ trois lignes entre 
cette bifurcation & l'extrémité poftérieure de l'os; ainfi, les 
corps caverneux navoient que cette longueur, tandis que 
celle de los étoit d’un pouce onze lignes; le gland & la 
verge avoient la même forme que los qu'ils renfermoient *, 
Les tefticules éroient petits , & l'épididyme ne formoit point 
de tubercule à lextrémite poftérieure des tefticules ; leurs 


fubftances intérieures étoient jaunâtres ; ils avoient une forme 


ovoïde aplatie, celle de la veflie étoit alongée. Je n'ai trouvé 
ni véficules féminales ni proftates, j'ai feulement aperçu quel- 
ques particules de fubftance glanduleufe près de linfertion des 
canaux déférens dans l'urètre. | 

La fouine femelle qui a fervi de fujet pour la defcription 
des parties de la génération, étoit la même que celle dont les 


* Voyez la Defcription de fapartie du Cabinet qui a rapport à l’Hift. Nat. 
de la Fouine , où cet os eft décrit. 
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vifcères ont éte décrits; elle avoit la vulve très-petite, cepen: 
dant le gland du clitoris étoit fort apparent. La veflie avoit 
une forme ovoïde & une couleur jaunätre; les cornes de la 
matrice étoient longues & droites; les tefticules fe trouvoient 
à l'extrémité des cornes de la matrice, & ils étoient ovoïdes 
enveloppés chacun dans un pavillon, & entourés par la ligne 
que parcouroit la trompe, 


Le 9 avril, jai ouvert une fouine pleine, qui avoit un 
pied de longueur, mefurée en ligne droite depuis le bout du 
mufeau jufqu'à l'anus; elle portoit trois fœtus, deux. dans la 
corne droite de la matrice, & un dans la gauche. Ils 
avoient chacun un placenta en forme de zone circulaire 
(À, fig. 1, pl. XX ), qui les embrafloit par le milieu du 
corps, comme le placenta du chien. Celui de la fouine 
avoit quatorze lignes de largeur à l’endroit le plus large, 
& feulement neuf lignes dans le plus étroit ; la longueur 
de ce placenta coupé & étendu ( AB, fig. 2 ), étoit de 
trois pouces cinq lignes; il avoit une ligne d’épaiffeur. La lon- 
gueut du cordon ombilical ( C ) étoit de deux lignes; enfuite 
il fe divifoit en deux branches / DE). L’allantoïde fe trouvoit 
_à l'endroit de cette bifurcation ; elle s’étendoit fur toute la 
largeur du placenta & y adhéroit ; après avoir été enflée , elle 
a formé une poche longue d'un pouce fix lignes, haute de 
quatorze lignes , & large de onze. La face extérieure du placenta 
étoit rouge, on y voyoit des grains d’un autre rouge très-vif 
& femblable à celui du poumon des oifeaux; il y avoit fur le 
milieu un fillon (BC, fig. 1 ) , qui fembloit être une folution 
de continuité, & qui fe trouvoit fur les placenta des trois 
fœtus; la face intérieure étoit de couleur rouge moins fon- 
cée que celle de la face extérieure. La branche la plus courte 
( E , fig. 2), du cordon ombilical aboutifloit auprès de deux 


DE LA FOUINÉ. 17$ 
corps ovales / FG ) de couleur orangée; l'autre branche fe 
terminoir à l'extrémicé de l'endroit ( 7) correfpondant au filon 

BC, fig.1,/ de la face extérieure, qui étoit auffi marqué au- 

edans. Le-fœtus ( DE, fig. 1; & 1K, fig. 2.), avoit trois 
pouces quatre lignes de longueur, depuis le fommet de la tête 
jufqu’à l'origine de la queue. 
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La tête ( 4, pl XXI), du fquelette de la fouine a beau: 
coup de. reflemblance avec celle du fquelette de blaireau ; 
quoique ces deux animaux diffèrent beaucoup l'un de l'autre; 
même par la forme de la tête, lorfque les os ne font pas à 
découvert; cependant la fouine a la partie poftérieure de la 
tête, depuis les orbites des yeux jufqu’à l'occiput, plus grofle 

à proportion que celle du blaireau; le front plus aplati, les 
orbites des yeux plus grandes & Ie mufeau plus court; il 
n'y à fur le fornmet dé la tête qu'une empreinte de mufcle 
au lieu de prolongeméns ofleux en forme de crête, comme 
dans le blaireau'; mais il y a dans la fouine deux crêtes offeules , 
une de chaque côté de Pocciput. Les bords des orbites font 
intefrompus à-peu-près comme dans le chien, & il y a aufi, 
comme dans cét animal, une apophyfe fur le bord poftérieur 
des branchés dé la mäclioire du deflous. 


La fouine a fix dents incifives dans chaque mâchoire; la 
dent nu extérieure de chaque côte de la mâchoire du deflus, 
même pr À & qui ont de petits fées à a-peu-près comme 
celles des. chiens ; les deux dents extérieures de la mâchoire 
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mais-beaucoup plus grofles que les deux dents du milieu de 
lamâchoire inférieure ,qui étoient-très-petites.& placcesun peu 
enarrière. Toutésles dentsincifives.du deflous fembloient étre 
fourchues, parce quil y avoit {ur la face fupérieure une canne- 
dure ,qui s'étendoit de devant en arrière. Les dents canines 
£toient au nombre de quatre, deux dans.chaque mâchoire; 
celles du-deflus étoient plus grandes que celles du deflous, Les 
dents canines &les incifives avoient à-peu-près la même figure 
& la même fituation que celles du chien, .du chat, &c. Les 
mâchelières avoient aufli, beaucoup de rapport à celles de ces 
animaux par leur figure , mais elles en différoient par le nombre, 
car il y en avoit cinq en haut & fix en,bas de chaque côté, 
ce qui fait «en tout trente-huit dents *, Elles ont toutes.une fi 
grande reflemblance avec celles du chien, que la defcriprion 
de cet animal peut fuppléer à:celle de la fouine pour les cinq 
premières dents mâchelières de chaque côte de la mächoire 
du deflus , .& les fix premières de chaque côté de la mâchoire 
du deflous, car ces dents ont la-même fituation & a même 
figure dans ces deux animaux ; & on voit clairement que c'eft 
la dernière dent de chaque.côté des mâchoires du chien, qui 
n'eft pas dans la fouine, LA 

L’apophyfe épineufe / B ) de la feconde vertèbre cervicale > 
{e prolonge prefque autant-en arrière qu’en avant;.fon bord 
fupérieur eft un peu concave fur fa longueur ; toutes les apo- 
phyles des autres vertèbres -cervicales reflemblent à celles du 
chien , excepté que la branche inférieure des apophyfes 
tranfverfes de la fixième vertèbre s'étendoit plus en arrière 
qu'en avant, | | 


* Je ne fais pourquoi Ray n'en a compté que trente - deux, car ilÿ én à 
trente -huit bien apparentes. s' Some per 
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du deflous étoient -moins grofles que les extérieures du deflus, 
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Il yavoit quatorze vertèbres dorfales; lesapophyfes épinèufes 
des dix premières étoient inclinées en arrière, & celles des 
quatre autres en avant. Les vraies côtes étoiént au nombré 
de dix, & il n’y avoit que quatre faufles côtes. Le fternum 
étoit compofe de dix os; le premier avoit plus de longueur 
que les autres, & le neuvième cétoit le plus court;1ls avoient 
tous unc figure approchante de la cylindrique, à l'exception 
du premier, quieft plus gros à fa partie moyenne antérieure ; 
à l'endroit où les deux premières côtes, une de chaque côté ; 
s'articulent avec cet os. L’articulation des fecondes côtes eft 
entre le premier & le fecond os du fternum, celle des troi- 
fièmes côtes entre le fecond & le troiñième os, & ainfi de 
{ire jufqu'aux dixièmes côtes, qui s’articulent entre le neu- 
vième & le dixième os. Les vertèbres lombaires étoient'au 
nombre de fix. 

L’os facrum étoit compofé de trois faufles vertebres, & [a 
queue de dix-fept, dont les premières & les dernières étoient 
moins longues que celles du milieu. Les os des hanches n’avoient 
pas plus de largeur à proportion que dans le chat; mais les trous 
Ovalaires étoient très-grands. | 

L'omoplate / C ) ne différoit de celle du chat qu'en ce 
qu'elle formoit une forte d’angle antérieur très-moufle, & que 
lépine étoit moins élevée. 

L'os du bras ( D) & de la cuifle/ Æ ), & les deux os de 
Pavant-bras (F ) & de la jambe ( G ) avoient plus de rapport 
à ceux du chat qu'à ceux du chien; cependant il y avoit une 
arête le long de la partie moyenne antérieure & fupérieure de 
los du bras, qui n'etoit pas dans celui du chat, & la partie 
inférieure de cet os étoit plus large & avoit une arête faillante 
fur le côté extérieur. La rotule de la fouine eft beaucoup 
moins Jongue à proportion que celle du char, 
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If y avoit quatre os dans chaque rang du carpe; le premier 
& le troifième os du premier rang évoient fort petits. Le pre- 
mier os du fecond rang du carpe, fe trouvoit placé en partie 
entre les extrémités du premier & du fecond os du métacarpe; 
le fecond os du fecond rang du carpe étoit au-deflus du fecond 
o$ du métacarpe; letroifième os du carpe au-deflus du troifième 
o$ du méctacarpe, & le quatrième os du carpe, qui étoit le. 
plus petit des quatre du fecond rang, au-deffus du quatrième 
& du cinquième os du métacarpe. Le tarfe étoit compofé de 
fept os à-peu-près comme dans le chien. 


Le premier os du métacarpe de la fouine étoit à proportion 
plus long que dans le chat, & il y avoit cinq os dans le mé- 
tatarfe, dont le premier étoit auf plus long que celui des 
chiens, qui ont cet os en entier. 
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# Voyez la Defcription du Chien, Tome V de cet ouvrage, page 296. 
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SCO EUX LS ES PA MS CS CN PA ON CS CN AN DA CCS EN C0 CLR 
LA MARTE." 


La Marte, originaire du Nord, eft naturelle à ce 
climat , & sy trouve en fi grand nombre, qu'on eft 
étonné de la quantité de fourrures de cette ‘efpèce 
quon y.confomme & qu'on en tire. Elle eft au contraire 
en petit nombre. dans les climats tempérés, & ne fe 
trouve point -dans Îles pays chauds *: nous en avons 
quelques-unes dans nos bois de Bourgogne ?, il s’en 
trouve auffi dans la forêt de Fontainebleau; mais , en 
général, elles font auffi rares en France que la fouine y 
eft.commune. Îl n'y en a point du tout en Angleterre , 
parce quil ny a pas de bois; elle fuit également les 


* La -Maïte;.en. Latin, .Martes , Marta ,, Marterus 3 en Italien, 
Marta , Matura. ,. Martaro ; Martorello | Martire ; en Efpagnol » 
Marta jen Allemand, Feld-marder, Wild -marder ; en Anglois , 
Martin ; Martler ; en Suédois, Mard ; en Poloñoïis, Kuna, 

Martes fylveftris. Martis altera fpecies nobilior. Gefner , Icon. animal, 
quadrup. pag. 99. 

Marées, Ray, Synopf. animal, quadrup. page 200. 

- Muffela fülvo: nigricans ; gul& pallida. Marres, Linnæus. 

Mufiela ; Martes. Klein, de-quadrup. page 64. 

Muflela pilis in exorturex: cinereo albidis 3 Caflaneo colore terminatis 
veflica ,» gutture flavo, Martes. Briflon, Repn. animal, Pag. 247. 

* Il y a route apparence que les Martes du pays des Anzicos f voilin 
du royaume de Congo) dont il eft fait mention dans l'Hifte > Génié- 


rale des Voyages, Tome VF, page 87 font des fouines, & non pas 
des Martes. 


“ 


* Voyez, ci-après, la Defcription de la Marte. 
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pays habités & les lieux découverts; elle demeure au 
fond des forêts, ne fe cache point dans les rochers, 
mais parcourt les bois & grimpe au-deffus des arbres ; 
elle vit de chafle, & détruit une quantité prodigieufe 
doifeaux, dont elle cherche les nids pour en fucer les 
œufs; elle prend les écureuils , les mulots, les lerots, &c. 
elle mange aufli du miel comme la fouine & le putois, 
On ne la trouve pas en pleine campagne, dans les 
prairies, dans les champs , dans les vignes; elle ne 
s'approche jamais des habitations, & elle diffère encore 
de la fouine par la manière dont elle fe fait chafer; 
dès que la fouine fe fent pourfuivre par un chien , elle fe 
fouftrait en gagnant promptement fon grenier ou fon trou: 
la marte au contraire fe faitfuivre aflez long-temps par les 
chiens , avant de grimper fur un arbre ; elle ne fe donne 
pas la peine de monter jufqu'au-deflus des branches, elle 
fe tient fur la tige, & delà les regarde pañler; la trace 
que la marte laïfle fur la neige, paroït être celle d'une 
grande bête , parce quelle ne va qu'en fautant & qu'elle 
marque toujours de deux pieds à-la-fois ; elle eft un peu 
plus grofle que la fouine; & cependant elle a la tête * 


Comparez les deux premières tables des defcriptions de Ia fouine 
&,de la marre, & vous verrez que le corps de la fouine ayant en 
longueur un piéd quatre pouces fix lignes , & en grofleur huit pouces 
quatre lignes , la longueur de la tête, depuis.le bout du mufeau jafqu’à 
l'occiput, eft de quatre pouces ; au lieu que; dans a maite, la longuéur 
du corps érant d’un pied fix pouces huit Ifgnes, & la grofleut de 
dix pouces quatre lignes , la longueur de Ia tête depuis L bout du mufeau 
jufqu'à f'occiput, n'eft cependant que de crois pouces dix lignes. 


Aa. 
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plus courte; elle a les jambes * plus longues, & 
court par conféquent plus aifément ; elle a la gorge 
jaune, au lieu que la fouine Ta blanche; fon poil ef 
auffi bien plus fin, bien plus fourni & moins fujet à 
tomber; elle ne prépare pas, comme Îa fouine, un it 
à fes petits ; néanmoins elle les loge encore plus com- 
modément. Les écureuils font, comme lon fait, des 
nids au- deflus des arbres , avec autant d'art que les 
oifeaux ; lorfque la marte eft prête à mettre bas, elle 
grimpe au nid de lécureuil, l'en chafle, en élargit 
l'ouverture, sen empare & y fait fes petits; elle fe fert 
auffi des anciens nids de ducs & de bufes, & des trous 
des vieux arbres, dont elle déniche les pics-de-bois & 
les autres oïfeaux ; elle met bas au printemps , la portée 
- neft que de deux ou trois; les petits naiflent les yeux 
fermés, & cependant grandiflent én peu de temps; 
elle leur apporte bientôt des oiïfeaux, des œufs, & 
les mène enfuite à la chafle avec elle : les oifeaux 
connoiflent ft bien leurs ennemis, quils font pour la 
marte comme pour le renard , le même petit cri d'aver- 
tiflement ; &une preuve que ceft la haine qui les anime, 
plutôt encore que la crainte, ceft quils les fuivent 
aflez loin, & qu'ils font ce cri contre tous les animaux 
voraces & carnafliers, tels que le loup, le renard, 1a 
marte, le chat fauvage, la belette, & Jamais contre le 
- cerf, le chevreuil, le lièvre, &c. 

Les martes font aufli communes dans, le Nord de 


» Comparez dans les mêmes tables les longueurs des jambes, 
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l'Amérique, que dans le nord de l'Europe & de l'Afe, 
on en apporte beaucoup du Canada; il y en a dans 
toute l'étendue des terres feptentrionales de l Amérique , 
jufqu à la baye de Hudfon *, & en ÂAfe, jufqu'au nord 
du royaume de Tunquin ? & de l'empire de la Chine ®. 
[ ne faut pas la confondre avec la marte zibelline, qui 
eft un autre animal dont Ia fourrure eft bien plus pré- 
cieufe. La zibelline eft noire, la marte neft que brune 
& jaune , la partie de la peau qui eft la plus eftimée 
dans la marte, eft celle qui eft la plus brune, & qui 
s'étend-tout le long du dos jufqu'au bout de la queue. 


# Voyez le Voyage du Capitaine Robert Lade, traduit par M. PAbbé 
Prevôt. Paris, 1744, Tome IT, page 227. 

* Voyez les Voyages de Tavernier. Rouen, 1713, Tome IV, 
page 182. Voyez aufli l'Hiftoire Générale des voyages, par M, l'Abbé 
Prevôt, Tome VII, page T17. 

Voyez l'Hiftoire Générale des Voyages, Tome V1, page j62, 
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DE -SYC R TP TION 
DE LA MART E. 


À Marre / pl. XXII ), ne diffère dela Fouine / pl. XV 111), 
ï, que par les couleurs du poil; aufli les Latins compre- 
noient l’une & l'autre fous le nom de Martes. Lorfqu'on les 
a diftinguées par des noms différens , on a défigné dans leur 
dénomination les lieux où elles vivent; la marte eft plus fau- 
vage que la fouine, elle habite les bois; on a cru qu'elle 
reftoit dans les forêts de fapins , & on l’a appelée marte fauvage, 
ou marte des fapins *. La fouine fréquente les lieux habités & 
{e retire dans les rochers, mais elle va aufli dans les bois ; on 
a prétendu qu'elle préféroit les forêts des hêtres, & on 
ui a donné les noms de marte domeftique & de marte des 
hêtres ?. Cet arbre étoit ñommé fuu en vieux langage fran- 

ois ; il y a lieu de croire que le nom de foine & de fouine 
a été dérivé de fau. Quoi qu'il en foit, les noms n'influeront 
jamais fur la nature des chofes , & les confequences que l’on 
pourroit tirer de leur fignification, jetteroient fouvent dans 
l'erreur, fi on la croyoit toujours fondée fur de bonnes rai- 
fons : le fait dont il s’agit en eft un exemple; car les martes 
& les fouines fe trouvent dans toutes fortes de forêts, .& 
même dans celles où on ne voit ni fapins ni hètres. Les martes ; 
qui m'ont fervi de fujets pour la defcription de cet animal, 
ont été prifes en Bourgogne, dans des forêts où il n'y a point 
de fapins ni aucun autre arbre réfineux , fi ce n'eft Je ge- 
nièvre : ce fcroit aufli fans fondement que l'on prendroit la 


| D Martes fagorum, 


À Martes abietum, 


y r ; 
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fouine pout un animal domeftique, quoiqu’elle vienne cher- 


cher fa proie dans des lieux. habités, elle n’eft qu'un peu 
moins fauvage que la marte. 


Plufieurs Auteurs ont prétendu que la marte & la fouine 
étoient de differentes efpeces, fans rapporter aucune raifon 
qui autorife leur opinion; d’autres ont afluré que ces deux 
animaux étoient de la même efpèce, & qu'ils fe méloient 
dans laccouplement, mais ce fait na pas été prouvé; il 
me paroît au contraire que la marte & la fouine ne sac- 
couplent pas enfemble, parce que lon ne voit point de 
métis qui viennent de leur mélange. Ces métis , ou au moins 
quelques - uns d'eux , auroient la gorge teinte du jaune de 
la marte & du blanc de la fouine; car un des principaux 
caraétères , qui diftingue ces deux animaux l’un de fautre, 
cft que la marte a Ja gorge jaune, & que celle de la 
fouine eft blanche : d’ailleurs les teintes de la couleur du 
poil, qui font plus belles dans la marte, & le luftre, qui 
eft plus brillant que dans la fouine, saltéreroient dans les 
métis; Oh en verroit qui autoient le poil moins beau que 
celui de la marte, & plus beau que celui de la fouine ; bien-tôt 
les métis fe multiplieroient en grand nombre; ils fe méleroient 
avec les martes & les fouines de races pures, & par ce mé- 
lange les caractères diftinétifs de ces races difparoïtroient dans 
la fuite des générations , & auroient déjà difparu, fi la marte 
& la fouine s'accouploient enfemble. 


C'eft fur ces confidérations que je me fuis déterminé à dé- 
crire la marte féparément de la fouine, quoique ces deux 
ahimaux fe reflemblent fi parfaitement pour la forme exterieure 
du corps & pour la conformation des parties intérieures , qu'il 


nya que les couleurs du poil qui puiflenc les faire diftinguer 
l'un de Fautre. ; 


L4 
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[9% DESCRIPTION 

La marte, qui m'a fervi de fujet pour cette defcription; 
avoit comme la fouine qui a été décrite, deux fortes de poils , 
un duvet & des poils longs & fermes qui paroiflent plus gros 


vers leur extrémité que vers la racine. Le duvet étoit de 


couleur cendrée, très-légèrement teinte de couleur de lilas 
fut la plus grande partie de fa longueur, & de couleur 
fauve très-claire & prefque blanchâtre à l'extrémité de 
chaque poil; les longs poils étoient de couleur cendrée 
femblable à celle du duvet fur environ la moitié de leur lon. 
gueur; il y avoit auffi un peu de fauve clair au.- deflus 
du cendré, & le refte de chaque poil étoit luifant, de 
couleur brune mêlée de roux plus ou moins apparent. Le 
corps de lanimal m’étoit pas affez garni de poils longs & 
fermes pour que le duvet en füt couvert en entier ; on voyoit 
fa couleur blanchâtre qui étoit mêlée avec le brun-jaunâtre 
des longs poils. Le bout du mufeau, la poitrine ,les quatre 
jambes & la queue étoient d'un brun noiïrâtre, dans lequel 
il ne paroifloit que peu de couleur fauve. La gorge, la partie 
inférieure du col & la partie’ antérieure de la poitrine étoient 
de couleur mélée de blanc & d'orange fale, qui paroifloit 
plus ou moins foncé à différens afpeéts; il y avoit au milieu 
de cette couleur orangée deux petites taches brunes , placées 
l'une fur la gorge, & l’autre entre le col & la poitrine. La partie 


poftérieure du ventre étoit de couleur roufle ; le bord & le 


dedans des oreilles avoient une couleur blanchître, legère- 
ment teinte de jaunâtre. 
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- 


De 04 Man re “93 
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ki pieds, pouc, lignes: 
Circonférence du poignet: 2414 an. h es: ane de 10 CE CR 
Crrconférence ‘du'métacarpe Eee cale 1 O0 DR 
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Longueur de la jambe depuis le genou jufqu'au talon, o. 4. 4 
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Longueur depuis le talon jufqu’au bout des ongles.. o. 3. 8. 
Largeur du ‘pied: de devant. .:.4,.4.5,5. 450,42 0706010 
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Longueur des plus grands ongles........,....... ©. 0.6. 


Larpeur;4"14" Dafe. 2,55 400 MONO IN EL PENSE 


La marte, qui a fervi de fujet pour la defcription des parties 
intérieures, avoit un pied quatre pouces de long , depuis le bout 
du mufeau jufqu’à l'origine de la queue. La longueur de la tête 
étoit de trois pouces quatre lignes, & la circonférence de fix 
pouces à l'endroit le plus gros. Le corps avoit fix pouces de 
tour derrière les jambes de devant, fept pouces dans le milieu, 
& fix pouces devant les jambes de derrière. La longueur dé 
la queue étoit de neuf pouces jufqu’au bout du tronçon; & 
d'un pied jufqu'au bout des poils. Cet animal pefoit une livre 
treize onces. 


La defcription des parties intérieures de la fouine, peut fup- 
pléer à la defcription des mêmes parties vues dans la marte, 
parce qu'il y a autant de reflemblance entre ces deux animaux 
pour la poficion, la forme & la conformation des vifcères, que 
pour la figure extérieure du corps. Il fufñira de rapporter ici 
quelques obfervations fur les principaux vifcères de la marte. 
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Le canal inteftinal avoit cinq pieds onze pouces de longueur 
depuis le pylore jufqu’à l'anus, un pouce fix lignes de circon- 
férence fur les portions les plus petites, & un pouce neuf 
lignes fur les plus groffes , qui étoient le duodenum & le re&um. 

 Lefoie pefoit une once dix grains, & la rate foixanté-un grains. 
Le pancréas étoit un peu moins étendu que celui de la fouine; 
il n’y avoit point de centre nerveux bien diétiné dans le dia- 
phragme, quoiqu'il füt tranfparent, nonfeulement dans le 
Milieu , mais encore dans d’autres endroits. Le cerveau pefoit 
une demi-once quatre grains, & le cervelet foixante fix grains. 

Le fquelette de la marte eft fi reflemblant à celui de la 
fouine , qu'il n’y a que des différences très-légères entre ces 
deux fquelettes obfervés & comparés dans chacune de leurs 
parties, & je fuis porté à croire que ces petites différences ne 
font que des variétés , telles qu'il pourroit s'en trouver dans 
des individus de la même efpèce. Cependant je n’ai pas cru 
devoir toutes les négliger, & j'en rapporterai quelques-unes, 
afin que l'on puifle favoir fi elles {e trouveront fur d’autres 
martes. Mais je ne ferai aucune autre defcription du fquelette 
de cet animal, ni aucune table de fes dimenfions, parce 
qu’elles font à-très-peu-près les mêmes que celles da la fouine, 
qui ont été données dans ce volume. 

La partie poftérieure de l’apophyfe épineufe de la feconde 
vertèbre cervicale, évoit plus échancrée dans la marte que dans 
la fouine, & la branche poñtcrieure de l'apophyfe tran{verfe 
de la fixième vertèbre étoit fourchue. 
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DESCRIPTION 
DE LA PARTIE DU CABINET 
gui a rapport à l’Hiftoire Naturelle 


DE LA FOUINE ET DE LA MARTE. 
NunD}C: L'eNECxCIIV TUE 


Une jeune fouine. 

LLE N’A que fix pouces de longueur depuis le fommet de 

la tête jufqu'à l’origine de la queue : cette jeune fouine 
reflemble plus à un chien de même âge, qu’à une fouine adulte 
par la forme de la tête, & principalement du mufeau. Le poil 
cft noirâtre fur tout le corps , excepté les endroits où il devoit 
être blanc ou fauve dans la fuite ; on commence à y apercevoir 
un poil naïflant, qui eft dejà blanc ou fauve. 


N°: NOTE MERS EC PICTEUAEL AIR 
Une fouine. 


Cette fouine eft dans l’efprit- de-vin; elle reflemble, par [a 
grandeur du corps & les couleurs du poil, à celle qui afervi de 
fujet pour la defcription de cet animal. 


Né DIGHEEX. XX 12 
Une fouine empailléé. 


Elle eft à-peu-près de la même grandeur que celle qui a 
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férvi de fujet pour la defcription de cet animal; mais fon poil à 
moins de couleur noirûtre; le fauve clair & Le blanc y dominent, 


N°2D:G X'C 
Le fqueleite dune fouine: 


Ce fquelette a un pied deux pouces & demi de longuéur ; 


‘depuis le bout des mâchoires jufqu'à l'extrémité poftérieure de 


los facrum ; la tête a trois pouces deux lignes de long, & cinq 
pouces deux lignes de circonférence, prife à l'endroit des angles 
de la mâchoire inférieure & au-deflus du front; le coffte a fix 
pouces neuf lignes de tour à l’endroit le plus gros. 


He EC XIC AE 
L’os hyoide de la fouine: 


Il eft compoft de neuf os, comme dans le blaïreau & dans 
le renard; mais, dans la fouine, ces os reffemblent plus à ceux 
du renard qu'à ceux du blaireau, fur-tout par la longueur des 
premiers. 


NM CT TL: 


Los de la verge de la fouine. 


Ïl a un pouce onze lignés de longueur , fur environ une ligne 
de diamètre, la partie inférieure eft courbe , aplatie, terminée 
en pointe & percée d’un trou placé à une ligne de diftance de 
Pextrémité. Ce trou eft ovale , fon grand diamètre a une ligne & 
demie , & fa direction fuit celle de la longueur de l'os , le petit 
diamètre n'a qu'une ligne : le bout de l'os qui tient à la verge 


sos : D'ÉSYC RAT PAT T ON, &C: 


eft un peu plus petit que le milieu, de forte que cet os a quel: 
que reflemblance avec une aiguille moufle & courbe. 


Ne DC XCCAT IT 
Une marte empaullée. 


Elle eft plus petite que celle qui a fervi de fujet pour la def- 
cription de la marte, & fon poil a moins de couleur noirâtre; 
elle vient de la forêt d'Orléans, d'où elle a été envoyée par 
M. Salerne , Doéteur en Médecine à Orléans, & Correfpondant 
de l’Académie Royale des Sciences, 


NÉAD CC XCCEV: 
Le fquelette d'une marte. 


Ce fquelette a un pied deux pouces trois lignes de longueur ; 
depuis le bout des mâchoires jufqu’à l’extrémicé poftérieure de 
l'os facrum ; la tête a trois pouces de longueur, & quatre pouces 
neuf lignes de circonférence, prife à l'endroit des angles de 
Ja machoire inférieure, & au-deflus du front. 


PLAN CN: 
Los hyoïde de la marte. 


Il reflemble à celui de Ia fouine, par le nombre & Ja ficure 
des os dont il eft compoié. | 


ND CX CM 
Os de la verge de la marte: 


Cet os à la même forme que celui de la verge de la fouine. 
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Le PUTOTS." 


Le Putois reffemble beaucoup à la fouine par le 
tempérament , par le naturel, par les habitudes ou les 
mœurs, & auffi par la forme du corps. Comme elle , ïl 
s'approche des habitations, monte fur les toits, s'établit 
dans les greniers à foin, dans les granges & dans les 
lieux peu fréquentés, d'où 1l ne fort que la nuit pour 
chercher fa proie. Il fe ghffe dans les bafle-cours , monte 
aux volières , aux colombiers , où, fans faire autant de bruit 
que la foume, il fait plus de dégât; il coupe ou écrafe 
la tête à toutes les volailles, & enfuite il les tranfporte 
une à une & en fait magafin ; fr, comme il arrive fouvent, 
il ne peut les emporter entières, parce que le trou par où 
il eft entré fe trouve trop étroit, 11 leur mange la cer- 
velle & emporte les têtes. Il eft auffi fort avide de miel; 
il attaque les ruches en hiver, & force les abeilles à les 
abandonner. I ne s éloigne guère des lieux habités ; il entre 


* Le Putois; en Latin, Putorius ; en Italien, Foerta , Puzolo; en 
Allemand, is, Uk, Buntfing ; en Anglois, Polecar, Fitchet ; en 
Polonoiïs, Vydra, Tchorz. 

Purorius. Gefner. Hifl quadrup. pag. 767. Icon. animal, quadrup, 
pag. 99. 

Putorius, Ray. S'ynopf. animal, quadr. pag. 199. 

Muflela flavefcente nigricans ; ore albo , collari flayefcente. Putorius: 
Linnæus. 

Maflela pilis in exortu ex cinereo albidis , colore nigricante terminatis 
veflita oris circumferentiä alba. Purorius, Brion. Regn. animal, pag. 249, 


300 HrsToirre NATURELLE 

en amour au printemps; les mâles fe battent fur les toits 
& fe difputent la femelle ; enfuite ils l'abandonnent & vont 
pañler l'été à la campagne ou dans les bois ; la femelle 
au contraire refte dans fon grenier jufqu à ce qu'elle ait 
mis bas, & nemmène fes petits que vers le milieu ou 
la fin de l'été; elle en fait trois ou quatre & quelquefois 
cinq, ne les allaite pas long-temps, & les accoutume 
de bonne heure à fucer du fang & des œufs. 

À la ville, ils vivent de proie, & de chafle à la cam- 
pagne; ils sétabliffent pour pafñler L'été dans des terriers 
de lapins, dans des fentes de rochers, dans des troncs 
d'arbres creux, d'où ils ne fortent guère que la nuit 
pour fe répandre dans les champs, dans les bois ; ils 
cherchent les nids des perdrix, des allouettes & des 
cailles ; ils grimpent fur les arbres pour prendre ceux 
des autres oïfeaux; ils épient les rats, les taupes, les 
mulots , & font une guerre continuelle aux lapins, qui 
ne peuvent leur échapper, parce qu'ils entrent aifément 
dans leurs trous; une feule famille de putois fufht pour 
détruire une garenne. Ce feroit le moyen le plus fimple 
pour diminuer le nombre des lapins dans les endroits où 
ils deviennent trop abondans. 

Le putois eft un peu plus petit que la fouine ; il a Îa 
queue plus courte , le mufeau plus pointu , le poil plus 
épais & plus noir; il a du blanc fur le front, aufli-bien 
qu'aux côtés du nez & autour de la gueule. Il en diffère 
encore par la voix; la foume a le cri aigu & aflez 


éclatant ; le putois a le cri plus obfcur; ils ont tous 
| | deux, 
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deux, aufli-bien que la marte & l'écureuil, un grogne- 
ment dun ton grave & colère, qu'ils répètent fouvent 
lorfqu'on les irrite; enfin le putois ne reflemble point 
à la foume par l'odeur , qui, loin d'être agréable, eft 
au contraire fi fétide, qu'on l'a d'abord diflingué & dé. 
nommé par-là. Ceft fur-tout lorfqu'il eft échaufté, irrité, 
quil exhale & répand au loin une odeur infupportable. 


Les chiens ne veulent point manger de fa chair, & fa peau 


même , quoique bonne, eft à vil prix, parce quelle ne 
perd jamais entièrement fon odeur naturelle. Cette odeur 
vient de deux follécules ou véficules que ces animaux 
ont auprès de l'anus, & qui filtrent & contiennent une 
matière onclueufe , dont l'odeur eft très-défagréable dans 
le putois, le furet, la belette, le blaireau, &c. & qui 
neft au contraire qu'une efpèce de parfum dans la 
civette , la fouine , la marte, &c. 

Le putois paroît être un animal des pays tempérés:on 
n'en trouve que peu ou point dans les pays du nord, & ils 
font plus rares que la fouine dans les climats méridionaux, 
Le puant d'Amérique eft un animal différent, & l'efpèce 
du putois paroît être confmée en Europe , depuis l'italie 
jufqu à la Pologne. fl eft für que ces animaux craignent le 
froid , puifqu'ils fe retirent dans les maïfons pour y pañler 
l'hiver, & qu'on ne voit jamais de leurs traces fur laneige, 
dans les bois ou dans les champs éloignés des maifons, & 
peut-être auf craignent-ils la trop grande chaleur, puif 
quon n'en trouve point dans les pays méridionaux. 


Tome VIT, CC 


202 DESCRIPTION 


DE US CURE TB RICO NN 
DU PRONTOPE 


E Purois ( p£. XXI1II ), eft de la même groffeur que la 

Fouine & la Marte, & quoiqu'il ait la queue moins lon- 
ue, il leur reflemble par la forme du corps, car cet animal 
eft fort alonge, il a les oreilles & les jambes très-courtes , le fom- 
met de la têre aplati, & le mufeau pointu; mais il diffère 
de la fouine & de la marte par les couleurs du poil. 

Le tour de la bouche, les côtés du nez, le front, les tem- 
ples, la partie qui eft entre l'oreille & le coin de la bouche, 
le bord de la face intérieure des oreilles font blancs; tout 
* le refte du corps eft noir ou de couleur fauve: le nez & le 
tour des yeux, le deflous du cou, la partie antérieure de la 
poicrine, les épaules, les quatre jambes & le:bout de la queue 
font noirs; la partie poftérieure de la poitrine, le ventre & 
la partie inférieure des côtés du corps ont une couleur 
fauve plus ou moins foncée, car elle eft blanchâtre fur La 
plus grande partie du ventre; il y avoit une bande longi- 
tudinale & noirâtre fur le milieu du ventre, qui pañloir à 
l'endroit de lorifice du prépuce; la face fupérieure de l’ani- 
mal, depuis le front jufque près du bout de la queue, & 
la partie fupérieure des côtés du corps, font mélées de noir 
& de fauve. 


Le putois a, comme la fouine & la marte, deux fortes de 
poils, les uns {ont plus fermes, plus luifans & plus longs que 
les autres ; dans les endroits qui font mélés de noir & de fauve, 
il n’y a que les longs poils qui aient du noir ; ainfi, cette couleur 
cit plus ou moins apparente à proportion du nombre de ces 


ER 
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poils : les plus longs fe trouvent fur le dos & fur la queue, & 
ils ont environ un pouce & demi de longueur , celle des mouf 
taches eft à-peu-près la même. 

Il exhale du corps de l'animal, & fur-tout des véficules 
qui font à côté de l'anus, une mauvaife odeur qui lui a fait 
donner le nom de putois, purorius dérivé du mot latin putor,, 
puanteur. Aufli les gens de la campagne le nomment le puant 
ou le punaifot, cette odeur approche de celle de la fouine, 
mais elle eft beaucoup plus défagréable. 


pieds. pouc, lignes. 


Longueur du corps entier, depuis le bout du mufeau 

0 relate ets see die Tel CR 
Hauteur/du/ traîn de devant.......,....,...:::,.. O. 6. Où. 
PARU duirratn de defrière... 00 00.000, Où ‘7e 
Longueur de la tête depuis le bout du mufeau jufqu'à 

ne une see sise ses Oell 2° 0 
Circonférence du bout du mufeau............,..... © 3. 6 
Circonférence du mufeau, prile au - deflous des 

CR TE DRE ee ane DAT OU de Se 
Contout de l'ouverture de la bouche......,.,,,,. ©, 2. 10, 
Ditance entre les deux nafeaux, ...,,, 4,010 0 55 0 | ©, #3. 
Diftance entre le bout du mufeau & l'angle antérieur 

RO rein les der a Ja RM ee NOT DITS 
Diftance entre l'angle poftérieur & l'oreille, . ...:.. ©. 1. 11. 
Longueur de l'œil d’un angle à l'autre. .,...,.,...,. © oo. 32. 
LE an ni dk: PORETIOE TRES EE EP SP RE DOS QT ARE 2 
Diftance entre les angles antérieurs des yeux, mefurée 

en fuivant la courbure du chanfrein. ....,...,..., © 1. &$. 
La même diftance mefurée en ligne droite...,...... © o. 11. 
Circonférence de la tête , prife entre les yeux & les 
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Longueur des'oretlles, ,,,..,,, reve opoesee ss O1 066 
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pieds, pouc. ligries, 

Largeur de Ja bafe, mefurée fur la courbure extérieure. o. o. 11. 
Diftance entre les deux oreïlles, prife dans le bas... ©. 1. 10, 
LONBUCUT; OU COLE. 43 ours is le pla TES NON NME 
Cifconféreneeduicoû st RC ER RO RER 
Circonférence du corps, prife derrière les jambes de 

COPARE NL RP OR SRE SP RENE 
-Circonférence prife à l'endroit le plus gros......,.... o 8. 6. 
Circonférence prife devant les jambes de derrièré... © 7. o: 
Longueur du tronçon de la queue.,........ ie Me Oo MOST 
Circonférence de la queue à l'origine du tronçon..,. o. 2. 2. 
Longueur de lavant - bras, depuis le coude jufqu'au 

DOIEHEE 2 fs di ren biais sl RL MARRON RES 
Largeur de l'avant - bras près ducoudes......,.... ©. oo. 11, 
Épailleur de l'avant-bras au même endroit....,.... ©. o. PA 
Crrconkétence du potpneti. SR Re ER A PO RENE 
Criconférence |du méracarpes 202 NE TR IS AO EPS 
Longueur depuis le poignet jufqu'au bout des ongles. o. 2. 1. 
Longueur de la jambe, depuis le genou jufqu’au talon. o 
Larcèur du haut'de 14 jambe MU LEO A CERET PIN OO ET 
Boalleutaen ee cn. 2 AMOR RENAN AE ACER CNRS 
Largeur à l'endron du talon. .......:....:...4..:1 0. O0. 7e 
Circonférence du métatarfe.,...:424.4 40.02% Pis 100 TRES 
Longueur depuis le talon jufqu'au bout des ongles.. o. 2. 7. 
Largeur du pied de devant...,..............,. ©. ©. 8. 
Largeur du pied de derrière. ...+..,,,.....,..... 0. © 8, 
Longueur des plus grands ongles................ 0. Oo. 4. 
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Le putois, qui a fervi de fujet pour la defcription des parties 
intérieures, avoit un pied quatre pouces de long, depuis le bout 
dumufeau, jufqu'à l’origine de la queue: la circonférence du corps 
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Étoit de fept pouces derrière les jambes de devant, de huit 
pouces & demi dans le milieu à l'endroit le plus gros, & de 
fepc pouces quatre lignes devant les jambes de derrière ; il 
pefoit crois livres. 


Il y a tant de reflémblance entre les parties intérieures du 
putois, & celles de la marte & de la fouine, qu'il feroit inu- 
tile de faire une defcriprion auf détaillée des vifcères du putois, 
que celle qui a été faite de ceux de la fouine, il fuffit de rap- 
porter les différences les plus marquées. 


Le canal inteftinal du putois avoit fépt pieds trois pouces 
de longueur , depuis le pylore jufqu’à l'anus, & environ un pouce 
trois lignes de circonference dans toute fon étendue, excepté 
le rettum qui avoit deux pouces de tour, près de l'anus. 


Le foie toit d’un rouge très-pâle au - dehors & au- dedans, 
il pefoit une once fix gros; la rate avoit la même couleur que 
le foie; elle ctoit beaucoup plus longue que celle de la fouine, 
car elle avoit environ cinq pouces, elle peloit un gros & demi; 
le rein droit etoit plus avance que le gauche d’un quart de fa 
longueur ; le diaphragme étoit fort épais, il n’avoit point de 
centre nerveux. 

La langue du putois né différoit de celle de la fouine, qu’en 
ce que l’on y voyoit de plus, très-diftinétement , les petites pa- 
pilles qui couvroient fa partie antérieure, elles formoient des 
files dirigées obliquement d’arrière en avant, & de dedans en 
dehors; il y avoit, fur la partie poftéricure de la langue, plu- 
fieurs glandes à calice de différentes grofleurs ; le palais étoit 
traverfe par fix ou fept fillons; le cerveau & le cervelet refñlem- 
bloit au cerveau & au cervelet de la fouine, le cerveau pefoit un 
gros cnquante-fix grains, & le cervelet un demigros, 


Le fcrotum étoit plus gros que celui de la fouine, & le 
gland avoitune foutre différente de celle du gland de cet animal ; 
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mais femblable À la figure de l'os qui éroit au-dedans *; le gland 
du putoïs avoit treize lignes de longueur, &1l fe trouvoit quatre 
lignes de diftance entre l’extrémité de l'os & la bifurcation des 
corps caverneux ; la longueur des canaux déférens étoit de 
trois pouces & demi; les refticules avoient fix lignes de lon- 
oueur, quatre lignes de largeur, & trois lignes d’épaifleur. 

Les véficules de l'anus ne différoient de celles de la fouine ; 
qu'en ce qu’elles étoient plus groffes ; leur grand diamètre avoit 
fix lignes de longueur, & le petit cinq lignes; la fubftance, 
qui étoit contenue dans ces véficules, avoit une couleur blan- 
che, & une odeur très- puante & fort pénctrante, 


Le fquelette ( p£, XX1IV ), du putois à la partie antérieure 
des mächoires plus courte à proportion que celle de la fouine 
& les os propres du nez moins reculés, & parconféquent les 
bords de l'ouverture des narines moins inclinés en arrière; 
mais les os propres du nez font plus inclinés en bas , le front 
eft plus élevé, & les orbites des yeux ont beaucoup moins 
de diamètre que dans la fouine. 


Le putois a une dent de moins que la fouine de chaque 
côté des mâchoires : en comparant la pofition des dents de 
ces deux animaux, il m'a paru que c’eft la feconde dent mà- 
chelière de chaque côté de la mâchoire du deflus, & latroifième 
dent mâchelière de chaque côté de la mâchoire du deflous de la 
fouine que le putois n’a pas; ainfi , il n’a que trente-quatre dents ; 
fix incifives & deux canines dans chaque maächoire, quatre 
mâchelières de chaque côté de la mâchoire du deflus, & cinq 
de chaque côté de la mâchoire du deflous; au refte , toutes 
ces dents reflemblent parfaitement à celles de la fouine, pa 
leur figure & leur fituation. 


* Voyez la Defcription de cet os dans celle de. la partie du Cabinet qui a 
rapport à l'Hiftoire Naturelle du Putois. 
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Il y avoit dans le fquelette du putois quatorze côtes de 
chaque côté comme dans celui de la fouine ; mais il ne sy 
trouvoit que trois faufles côtes & feize faufles vertèbres dans 
la queuc; tout le refte du fquelette du putois étoit très-ref- 
femblant à celui de la fouine, tant par le nombre , que par la 
fituation & la figure des os, dans une grandeur proportionnée 
à celle du putois ; comme les plus grandes différences fe trou- 
vent dans les dimenfions de la tête, on pourra en juger en 
comparant la table fuivante à celle qui contient les dimen- 
fions de la tête du fquelette de la fouine, 


pieds, pouc. lignes. 
Longueur de Ia tête depuis le bout des mâchoires 

jufqu’à l'occiput..... dre 1e à RER PS eee e nb 00e IQail2s OS 
Larplus grande latgeuc dehtétes. Lits. ,,,.. Gr.) 9: 
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mité antérieure jufqu'au bord poftérieur de Fapo- 
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Diftance entre les apophyfes condyloïdes. ....,...., © o. 
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Largeur à l'endroit des dents canines. ..........,.,. © o, 81 
Diftance entre les orbites & l'ouverture des narines., o, oo, 62 
Longueur decette ouverture, . .,.,,:....,4:.1...,,#0, © 6. 


Largeur...,........,........ ses. Os ©. 4 
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VJUELQUES Auteurs ont douté fi le Furet & le 
Putois étoient des animaux d'efpèces différentes *, Ce 
doute eft peut-être fondé ‘fur ce qu'il y a des furets 
qui reflemblent aux putois par la couleur du poil : 
cependant le putois, naturel aux pays tempérés, eft un 
animal fauvage comme la fouine; & le furet, originaire 
des climats chauds, ne peut fubfifter en France que 
comme animal domeftique. On ne fe fert point du 
putois, mais du furet, pour la chaffe du lapin, parce 
qu'il sapprivoife plus aifément ; car d'ailleurs ïl a, 
comme le putois , l'odeur très - forte & très-défagréable; 


* Le Furet; en Latin, Väverra, Furo , Furunculus ; en Efpagnol, 
Huron, Furam; en Allemand, Fret, Frettel, Furette; en Anglois, 
Ferrer; en Polonois, Laska. 

Viverra ; Furo , lé. bi quadrup. pag. 762, Icon. animal. 
qguadrup. pag. TOI. 

Muflela [ylveftris viverra diéta. Fes S'ynopf. animal, quadrup. pag, 
308. 

Muflela viverra diëla. Klein, de quadrup. pag. 63. 

Muflela pilis fubflavis longioribus ; caflaneo colore terminatis veflita ; 
viverra mas. Muflela pilis ex albo fubflavis veftita. . .. Viverra fœmina, 
Brillon , Regn. animal. pag. 244. 

à Vid, Linnei, Syft. Nat. Muflela flavefcente nigricans , ore albo ; 
collari flayefcente putorius, . .. . Muflela [ÿlyeftris viverra dicla ; an 
diftinca. 
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mais ce qui prouve encore mieux que ce font des 
animaux différens, ceft quils ne fe mélent point en- 
femble, & quils diffèrent d'ailleurs par un grand nom- 
bre de caraélères eflentiels. Le furet a le corps plus 
alongé * & plus mince, la tête plus étroite, le mufeau 
plus pointu que le putois ; il n'a pas le même inftinét 
pour trouver fa fubfflance 5 1l faut en avoir foin, le 
nourrir à la maifon, du moins dans ces climats; il ne 
va pas Sétablir à la campagne ni dans les bois; & ceux 
que l'on perd dans les trous de lapins, & qui ne revien- 
nent pas, ne fe font jamais multipliés dans les champs 
ni dans Îles bois; ils périflent apparemment pendant 
l'hiver : le furet varie aufli par la couleur du poil, 
comme es autres animaux domeftiques, & il eft aufir 
commun dans les ? pays chauds, que le putois y ef 
rare. 


La femelle eft dans cette efpèce fenfiblement plus 
petite que le mâle; lorfquelle eft en chaleur, elle le 
recherche ardemment, & lon aflure ‘ quelle meurt fr 
elle ne trouve pas à fe fatisfaire; auf a-t-on foin de 
ne les pas féparer. On les élève dans des tonneaux ou 
dans des caifles où on leur fait un lit d'étoupes; ils 


+ Voyez, craprès, la Defcription du Furet, où il eft dit qu'il a quinze 
côtes , au lieu que Îe putois, la fouine & la marte n'en ont que qua- 
torze, & qu'il a aufli un os de plus dans le fternum. 

P Le Furet fe trouve en Barbarie, & fe nomme Mimfe. Voyez les 
Voyages du Docteur Shaw. Amflerd. 1743, Tome I, page 322, 

$ Wide Gefner , Hifl. animal, quadrup. pag. 763. 
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dorment prefque continuellement : ce fommeil fi fré- 
quent ne leur tient lieu de rien ; car, dès qu'ils séveillent, 
ils cherchent à manger; on les nourrit de fon , de pain, 
de lait, &c. ils produifent deux fois par an; les femelles 
portent fix femaines : quelques-unes dévorent leurs petits 
prefque auffi-tôt qu'elles ont mis bas, & alors elles 
deviennent de nouveau en chaleur & font trois portées , 
lefquelles font ordinairement de cinq ou fix, & quelque- 
fois de fept, huit, & même neuf. 


Cet animal eft naturellement ennemi mortel du lapin ; 
lorfquon préfente un lapin, même mort, à un jeune 
furet, qui n'en a Jamais vû, il fe Jette deflus & le mord 
avec fureur ; sil eft vivant, 1l le prend par le col, par 
le nez, & lui fuce le fang; lorfquon le lâche dans 
les trous des lapins on le mufele , afin qu'il ne les tue 
pas dans le fond du terrier, & qu'il les oblige feulement 
à fortir & à fe Jeter dans le filet dont on couvre l'entrée. 
Si on laifle aller le furet fans mufelière, on court rifque 
de le perdre, parce quaprès avoir fucé le fang du 


lapin il s'endort, & la fumée qu'on fait dans le terrier, 


n'eft pas toujours un moyen für pour le ramener, parce 
que fouvent il y a plufieurs iflues , & qu'un terrier come 
munique à dautres, dans lefquels le furet s'engage à 
mefure que la fumée le gagne. Les enfans fe fervent: 
aufli du furet pour dénicher des oïfeaux; il entre aifé- 
ment dans les trous des arbres & des murailles, & il les 


apporte au-dehors, 
D di 
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Selon le témoignage de Strabon , le furet a été apporté 


d'Afrique en Efpagne, & cela ne me paroît pas fans” 


fondement, parce que 1'Efpagne eft le climat naturel 
des lapins, & le pays où ils étoient autrefois le plus 
abondans : on peut donc préfumer que, pour en dimi- 
nuer le nombre, devenu peut-être très-mcommode , 
on fit venir des furets avec lefquels on fait une chafle 
utile , au lieu qu'en multipliant les putois, on ne pour- 


roit que détruire les lapins, mais fans aucun profit, 


& les détruire peut-être beaucoup au-delà de ce que 
lon voudroit. | 

Le furet, quoique facile à apprivoifer, & même aflez 
docile, ne laifle pas d'être fort colère; il a une mauvaife 
odeur en tout temps, qui devient bien plus forte lorf- 
quil séchaufle ou qu'on lirrite; il a les yeux vifs, le 
regard enflammé, tous les mouvemens très -fouples , & 
il eft en même temps fi vigoureux, quil vient aifément 
à bout d'un lapin qui eft au moins quatre fois plus gros 
que lui. 


Malgré l'autorité des Interprètes & des Commenta- 


teurs, nous doutons que le furet foit lidis des Grecs. 
« Lis, dit Ariftote , eft une efpèce de belette fauvage, 
» plus petite qu'un petit chien de Malte , mais femblable à 
» la helette par le poil, par la forme , par la blancheur de la 
» partie inférieure , & au par l'aftuce des mœurs; 1l s ap- 
» privoife beaucoup ; il fait grand tort aux ruches, étant 


» avide de miel , il attaque aufli les oïfeaux, 11 a, comme 


DU*FURET PER PL 


le chat, le membre génital offeux. Hiff. animal. lib. 1x, « 
| cap. 6.» [ paroît, 1.” qu'il y aune efpèce de contradiction 
ou de mal entendu à dire que Tidis eft une efpèce de 
belette fauvage qui s'apprivoife beaucoup, puifque la 
belette ordinaire, qui eft ici la moins fauvage des deux, 
ne sapprivoife point. 2.° Le furet, quoique plus gros 
que la belette, n'eft pas trop comparable au petit épa: 
gneul ou au chien bichon dont il n'approche pas pour 
la groffeur. 3.” Il ne paroît pas que le furet ait l'aftuce 
de mœurs de la belette, ni même aucune rufe : enfin 
il ne fait aucun tort aux ruches, & n’eft nullement avide 
de miel. J'ai prié M. le Roi, Infpeéteur des chafles 
du Roi, de vérifier ce dernier fait, & voici fa réponfe. 
M. de Buffon peut étre affuré que les furets n’ont pas 
à la vérité un goût decidé pour le miel, mais qu'avec 
un peu de diète on leur en fait manger; nous en avons 
nourri pendant quatre jours avec du pain trempé dans de 
Peau miellée ; ils en ont mangé, & méme en aflez grande 
quantité, les deux derniers jours ; il eff vrai que les plus 


S foibles de ceux-là commençoient à maigrir d’une manière 
fenfible. Ce n'eft pas la première fois que M. le Roi, 
. qui joint à beaucoup d'efprit un grand amour pour les 
{ciences, nous a donné des faits plus ou moins impor. 
tans, & dont nous avons fait ufage. J'ai eflayé moi-même 
nayant pas de furets fous ma main, de faire la même 
épreuve fur une hermine, en ne lui donnant que du 
miel pur à manger, & en même temps du lait à boire, 
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elle en eft morte au bout de quelques jours; ainfr, ni 
Thermine ni le furet ne font avides de miel comme 
liclis des Anciens, & c'eft ce qui me fait croire que 
ce mot iis neft peut-être quun nom générique, ou 
que, sil défigne une efpèce particulière, c'eft plutôt la 
fouine ou le putois, qui tous deux en effet ont l'aftuce 
de la belette, entrent dans les ruches, & font très 
avides de miel, 
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L. Furet eft plus petit que le Putois, maisil n’en diffère 


pour la forme du corps, qu’en ce qu'il a la tête moins 
large, & le mufeau plus étroit & plus alongé. 

La couleur du poil des. furets varie comme dans les autres 
animaux domeftiques; il y a des furets / p/. Xxy ), qui ont 
commeles putois, du blanc, du noir & du fauve plus ou moins 
foncé, on leur donne le nom de furets-putois; les autres 
( pl XXVI ), font enentier d’une couleur jaune, femblable 
a celle du buis; cette couleur a des teintes de blanc, parce 
que les poils longs & fermes , qui fe trouvent fur le furet comme 
fur la fouinc, la marte & le putois, font en partie blancs , 
tandis que les poils courts & doux font jaunes en entier : le 
blanc & le jaune dominent fucceflivement l’un fur l'autre , lorf. 
que l’on regarde l'animal fous différens afpeéts. Les furets , qui 
font de couleur mélée de blanc, de noir & de fauve, reflemblent 
très-parfaitement aux putois par ce mélange; car ils ont s 
comme les putois, le tour de la bouche, les côtés du nez & 
le front blancs; tout le refte du corps eft noir ou de couleur 
fauve, &cc. mais, en général, la couleur fauve du furet que 
jai comparé au putois, étoic plus teinte de jaune que celle 
de cet animal, & la queue du furet étoit prefque entière- 
ment noire; les plus longs poils avoient un pouce trois lignes » 
& les mouftaches deux pouces & demi; les furets mâles font 
plus grands que les femelles, c'eft pour marquer cette diffé- 
rence , que la table fuivante contient les dimenfions extérieures 
du furet male & de la femelle, 
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Les dimenfons du furet, qui a fervi de fujet pour la def 
cription des parties intérieures, font rapportées dans la table 
précédente; il pefoit une livre fix onces deux gros ; l'épiploon 
ne sétendoit qué dans la révion ombilicale & dans le côté 
gauche; tous les vifcères & les inteftins avoient la même pofi- 
tion & la même figure que dans la fouine, la marte & le putois; 
leftomac eft fort alongé dans tous ces animaux ; le grand cul- 
de-fac a peu de profondeur, & l'extrémité recourbée de la 


partie droite eft fort courte; les membranes de l'eftomac & des 


inteftins font très-minces. 


Le foie du furet étoit d'un rouge plus vermeil au-dehors 
& plus noïrâtre au-dedans, & il étoit aufh plus ferme & plus 
épais à proportion que celui du putois, comme il arrive 
pour l'ordinaire dans les animaux domeftiques , comparés aux 
animaux fauvagesz le foie du furet reflembloit à ceux de 
la fouine, dé la marte & du putois par le nombre & la 
figure des lobes; cependant il n'a paru à l'infpettion de 
ce foie, que les fix lobes obfervés dans celui de la fouine, 
de la marte & du putois, pouvoient fe réduire à quatre ; 
parce que le fobe inférieur du côté gauche m'a paru dans le 
furet n'être qu'une troïfième partie du lobe inférieur du côté 
droit, & que le quatrième lobe du même côté droit a auf 
paru n'être qu'une partie du troifième. Cette incertitude fur 
le nombre des lobes du foie, vient de ce que les fciflures 
font plus ou moins profondes , & approchent plus où moins 
de la racine de ce vifcère dans différens individus de même 
efpèce. Le foie du furet pefoit une once deux gros & demi. 
La véfcule du fiel étoit alongée comme celle de la fouine; 
il he s’eft point trouvé de liqueur de fiel dans le furet, La rate 
écoit beaucoup plus épaiffe, plus compacte, & d’une couleur 
plus verméille au-dehors que celle du putois; la couleur du 
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dedans étoit brune; elle avoit quatre pouces de longueur, & elle 
pefoit deux gros foixante grains. 


IL n'y avoit point de centre nerveux dans le diaphragme, il 
{e trouvoit feulement un endroit fort mince & fort tranfparent 
dans la partie qui correfpondoit à l'extrémité de la branche 
gauche du centre nerveux du diaphragme des autres animaux. 
La partie charnue du diaphragme étoit fort mince, & pref- 
que tranfparente dans quelques endroits. 


Les poumons, la langue , le palais, le larynx, le cerveau & 
le cervelet, reflembloient à ces mêmes parties vûües dans le 
putois , la marte & La fouine; le cerveau pefoit un gros vingt- 
fix grains , & le cerveler vingt -fept grains. 


Le fcrotum & le gland ne différoient en aucune manière du 
fcrorum & du gland du putois; le gland du furet avoit dix lignes 
de longueur, & il fe trouvoit deux lignes de diftance entre 
Pextréemité de los & la bifurcation des corps caverneux. La 
longueur des canaux déférens étoit de deux pouces huit lignes ; 
les tefticules croient plus gros & plus arrondis que ceux du 
purois , ils avoient fept lignes de longueur, cinq lignes & demie 
de laroueur, & cinq lignes d’épaifleur. 


Les véficules de l'anus étoient au moins auf groffes que celles 
du putois; leur grand diamètre avoit fept lignes de longueur, 


& le petit quatre lignes; la fubftance qui étoit contenue dans 


ces vélicules étoit de couleur jaunâtre, & avoit une odeur 
encore plus fétide & plus exhaltce que dans le putaois. 


Le furet femelle pefoit une livre quatre gros, fes mamelles 
étoient peu apparentes; Je n'en ai pu trouver que fept , toutes 
fur le ventre, trois à droite & quatre à gauche. 

Les parties de la génération ne différoient de celles de la 
fouine, qu'en ce que l'endroit du clitoris n'écoit marqué que 


Eeï 
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par l'enfoncement du prépuce ; Je vagin étoit fort ample & 
avoit des parois dures & épaifles, fans doute parce que cette 
femelle avoit mis bas depuis peu de temps. 


Le 7 Avril, jai ouvert une femelle de furet-putois pleine , 
qui avoit un picd fix lignes de longueur, mefurée en ligne 
droite, depuis le bout du mufeau jufqu'à l'anus; elle portoit 
trois fœtus dans la corne gauche de la matrice, & cinq dans 
la droite; chaque fœtus avoit deux placenta ronds { AB, feet; 
2,3 G 6,pl XXVII), pofés fur une zone circulaire, quiem- 
brafloit le fœtus fur le milieu du corps, comme le placenta 
du chien & de la fouine. Les placenta ( fe.4 & f ), du furet 
avoient chacun environ neuf à dix lignes de diamètre, & une 
ligne d'épaifleur dans le milieu. Leur face extérieure ( AB, 
fig. 1 & 2), étoit grifâtre, & l'intérieure ( AB , fig. 3 & 6), 
avoit une couleur rougeître. Ils n’étoient éloignés l’un de l'autre 
que d'une ligne par l’un des côtés à l'endroit C, fig. 2 & 6, 
& d'un pouce par l'autre côté à l'endroit €, fg.163,ce 
dernier intervalle étoit rempli par une forte de placenta, car 
la fubftance , qui s'y touvoit, étoit beaucoup plus épaifle que 
celle du chotion & celle de l'amnios; on y voyoit aufli les 
ramifications des vaifleaux du cordon ombilical. Ce cordon 
( D, fig. 3 6 6 ), étroit fort court, & n’avoit qu'une ligne 
de longueur, depuis le nombril du fœtus jufqu’au premier pla- 
centa; avant d'y entrer, il fe divifoit en deux branches ,'dont 
lune fe ramifoïit entre les deux placenta , avant d'arriver au 
fecond. Le plus grand (Æ, fig. 3) des fœtus avoit un pouce 
neuf lignes de longueur, depuis le fommet de la tête jufqu'à 
l'origine de la queue, & le plus petit ( £, fig. 6 ), feulement 
un pouce & demi. L’allantoïde [ F, fie. 3 ), étoit placée à 
l'endroit de la bifurcation du cordon ombilical; étant enflée 
elle formoit une poche de cinq lignes de longueur fut deux 
lignes & demie de diamètre. 


/ 


«g:20 


We 


À 


NN 


PIE 


{ 


Will 


7 


ne 
2, 


UE) 


1 
4, LL 


4 
: 
"4 


AINENULINNE 


œT, 


22% 


LE FURET PUuTo1s 


US ed “ 


CE 
nt (a PP 
UN l 


1 


TRS 


NS 
\ 


SI 
SSSR 


À 


SNS À 
SR È SE S 


NN SSSSSSS * à 
ARS NN à \ JU à 


SSSR 


\ ANA 
NU \. 
si 


NS LE 
NS 
ANT 


À. 
DENT RS VEC VEEE 
SR NERO 


AS 


LÉECEUERE TC 


es 


PATES 


RE Am Te Ps 


23 -arr bmESS 


NN jt \ 
CA 


re 


PTXXTTIZ, pag.22», 


\\ 


\ 


AS 


À À 


Chevtlet- 


aeup. 


‘ 


À 
da 


LETTRE 7 2 


= | == 
à LIU) 


Î 


Woilte deulp 


» Frs 


pe gril _# " : 
De TE. 
CM 4 + vom + st - ds AA 
mare = 

gr La 


AT 


“ 
cl 
1 
+ 
: 
æ 
11 
. 
LÈ 
à- 
ra 


DUC EMNRET. 224 
La tête du fquelette / pl. XXW111 ) du furet étoit un peu 
plus petite que celle du fquelette du putois; le mufeau de cet 
animal, le front, & fur-tout la partie antérieure du crâne étoit 
à proportion moins large , & en général les os pariétaux avoient 
moins de convexité ; mais au refte, la tête du furet reflembloit 
plus à la crête du putois qu'à celle de la fouine & dela marte, 
& il n’avoit que trente-quatre dents comme le putois. 


Le furet a quinze côtes de chaque côte, & par conféquent 
une de plus que le putois. Le fternum eft aufli compolé d’un 
os de plus, car il en a onze, tandis qu'il ne fe trouve que dix 
os dans le fternum du putois, de la fouine & de la marte, qui 
n'ont que quatorze CÔtes. 


La queue du furet avoit dix-huit faufles vertèbres; la gout- 
tière formée par les os des hanches & des iles étoit moins 
échancrée, mais plus ouverte que dans le Es , & les trous 
ovalaires étoient plus petits. 
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DESCRIPTION 
DE LA PARTIE DU CABINET 
qui a rapport à l’Hiftoire Naturelle 
DU PUTOIS ET DU FURET. 
N° DCXCVIL 
Un Putois. 


ET ANIMAL a la grandeur & la couleur ordinaire des 
| putois ; il eft dans l'efprit-de-viu. 


N° D: CEXN CRM ISIER 
Un putois empaillé. 


Il eft de grandeur médiocre, cependant il a des teintes de 
couleur noirâtre , aufli foncées que celles des putois les plus 
grands & les plus vieux. 


NE DC PRES 
Le fquelette dun putois. 
x 


Ce fquelette a un pied un pouce & demi de longueur, depuis 
le bout des mâchoires jufqu’à l'extrémité poftérieure de l'os 
{acrum; la tête a deux pouces feptlignes de long, & quatre pou- 
ces cinq lignes de circonférence, prife à l'endroit des angles 
de la mâchoire inférieure, & au - deflus du front; le coffre a 
fept pouces trois lignes de tour à l'endroit le plus gros. 


tb 
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INR TC, 
L’os hyoide d'un putors. 


Il eft compofé de neuf os, comme celui de la fouine , mais 
los du milieu de la fourchette eft un peu plus long. 


IN ÉRRIEONOUE 
A Os de la verge du putors: 


Cet os a un pouce neuf lignes de longueur, & environ une 
ligne de diamètre; il diffère de l'os de la verge de la fouine & de 
la marte, ence qu'il n’eft pas percé dans fa partie inférieure , 
| que cette partie eft fillonnée longitudinalement , que fon extré- 
4 mité cft crochue & faite en forme de cuiller, & que l’autre 

extrémité , qui tenoit à la verge, eft la plus groffe. 


è 55 NP D:C:GHLu 
L. Un furet méle empaillé. 
NÉ#D'C: CALE 
Un furet femelle empaillé. 


Ces deux animaux reflemblent chacun pour la couleur du 
poil & la grandeur du corps, aux furets mâle & femelle qui 
ont fervi de fujets pour la defcription du furet. 


NMDNC ÉTOLV: 
Le fquelette d'un furet mâle. 


Ce fquelette a onze pouces neuf lignes de longueur, depuis le 
bout des machoires jufqu’à l'extrémité poftérieure de l'os facrum; 


\ 
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Ja tête a deux pouces deux lignes de long , & trois pouces einq 
lignes de circonférence; celle du coffie eft decinq pouces deux 
lignes à l'endroit le plus gros. 


ND 2 CC: 
Le fquelette d'un furet femelle. 


Ce fquelette à dix pouces neuf lignes de longueur, depuis 
le bout des mâchoires jufqu’a l'extrémité poftérieure de los 
facrum; la tête 4 deux pouces de long, & trois pouces deux 
lignes de circonférence ; celle du coffre eft de quatre pouces 
{pt lignes à l'endroit le plus gros, 


| INT PI ET CNET: 
L’Os hyoide du furet. 


Il reffemble à celui du putois par le nombre & la figure 
des os dont il eft compolé. 


IN D PAC RNA 
L’Os de la verge du furer. 


Cet os n’a qu'un pouce quatre lignes de longueur; au 
refte il reflemble à l'os de la verge du putois. 
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La Belette ordinaire eft aufli commune dans les pays 
tempérés & chauds *, quelle eft rare dans les climats 
froids; l'hermine au contraire très -abondante dans Île 
nord, neft quen petit nombre dans les régions tempé- 
_rées, & ne fe trouve point vers le midi. Ces animaux 
forment donc deux efpèces diftinétes & féparées ; ce 
qui a pu donner lieu de les confondre & de les prendre 
pour le même animal, c'eft que, parmi les belettes or- 
dinaires , il y en a quelques-unes qui, comme l'hermine, 
deviennent blanches pendant l'hiver, même dans notre 
climat : mais fi ce caractère leur eft commun, elles en 
ont d'autres qui font très-difiérens ; l'hermine, roufle 
en été, blanche en hiver, a en tout temps le bout de 


* La Belette ; en Grec, Tañ; en Latin, Muffela; en Italien; 


Donnola, Ballottula , Benula ; en Efpagnol, Comadreia ; en Alle- 
mand, Wifele ; en Anglois, Weafel, Weefel, & dans quelques 


endroits d'Angleterre, Foumart. 


Muflela propriè fic ditla. Gefner, Hift. quadrup. pag. 752. Icon. 


animal. qéadrup. pag. 99. 

Muftela vulgaris. Ray, Synopf. animal. quadrup. pag. 195. 

Muflela vulgaris. Klein, de quadrup. pag. 62. 

Muflela fupra rutila, infra alba...... . Muflela vulgaris. Brion; 
Regn. animal. bag. 242. 

: La Belette fe trouve en Barbarïe ; on la nomme Fert-el Streile, 
Voyez les Voyages du Docteur Shaw, La Haye , 1743, Tome I, 
page 322. ù 
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la queue noire ; la belctte, même celle qui blanchit en 
hiver, a le bout de la queue jaune; elle eft d'ailleurs 


fenfiblement plus petite, & a la queue beaucoup plus 


courte que lhermine, elle ne demeure pas, comme 
elle, dans les déferts & dans les bois , elle ne s'écarte 
guère des habitations : nous avons eu les deux efpèces , 
& il n'y a nulle apparence que ces animaux qui diffèrent 
par le climat, par le tempérament, par le naturel & par 
la taille, fe mélent enfemble ; il eft vrai que, parmi les 
belettes, il y en a de plus grandes & de plus petites ; 
mais cette différence ne va guëre quà un pouce * fur 
la longueur entière du corps ; au lieu que l'hermine eft de 
deux pouces plus longue que la belette la plus grande : ni 
l'une ni l'autre ne s'apprivoifent, elles demeurent tou- 
jours très-fauvages dans les cages de fer où l'on eft 
obligé de les garder; ni l'une ni l'autre ne veulent 
mangêr de miel; elles nentrent pas dans les ruches 
comme le putois & da fouine; ainfi, lhermine neft pas 
la belette fauvage , lis d'Ariftote , puifqu'il dit qu'elle 
devient fort privée, & quelle eft fort avide de miel; 
la belette & l'hermine loin de s'apprivoifer , font fi fau- 
vages quelles ne veulent pas manger lorfquon les 
regarde; elles font dans une agitation continuelle , 
cherchent toujours à fe cacher ; & fi lon veut les 
conferver, 1l faut leur donner un paquet d'étoupes dans 
lequel elles puiflent fe fourrer ; elles y trainent tout ce 


* Voyez, ci-après, les Défcriptions de la Belette & de l'Hermme, & 
comparez enfemble les dimenfions de ces deux animaux. 
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quon leur donne , ne mangent guère que la nuit, & 
laiffent pendant deux ou trois jours la viande fraiche 
fe corrompre, avant que dy toucher ; elles paflent les 
trois quarts du Jour à dormir ; celles qui font en liberté 
attendent auf la nuit pour chercher leur proie. Lorf- 
qu'une belette peut entrer dans un poulailler, elle 
nattaque pas les coqs ou les vieilles poules, elle choifit 
les poulettes, les petits pouflins, les tue par une feule 
bleflure qu'elle leur fait à la tête, & enfuite les emporte 
tous les uns après les autres; elle cafle aufli les œufs, 
& les fuce avec une incroyable avidité; en hiver, elle 
demeure ordinairement dans les greniers , dans les gran- 
ges; fouvent même elle y refte au printemps pour y 
faire fes petits dans le foin ou Ia paille; pendant tout 
ce temps, elle fait la guerre avec encore plus de fuccès 
que le chat, aux rats & aux fouris, parce quils ne 
peuvent lui échapper & quelle entre après eux dans 
leurs trous; elle grimpe aux colombiers , prend les 
pigeons, les momeaux , &c. en été, elle va à quelque 
diftance des maïfons, fur-tout dans les lieux bas, autour 
des moulins, le long des ruifleaux , des rivières, fe 
cache dans les buiflons pour attraper des oïfeaux, & 
fouvent s'établit dans le creux d'un vieux faule pour y 
faire fes petits; elle leur prépare un lit avec de l'herbe, 
de la paille , des feuilles, des étoupes ; elle met bas au 
printemps , les portées font quelquefois de trois, & 
ordinairement de quatre ou de cinq; les petits naïflent 
les yeux fermés, aufli-bien que ceux du putois, de la 
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marte, de la fouine, &c. mais, en peu de temps, 1ls 
prennent aflez d'accroiflement & de force pour fuivre 
leur mère à la chañle; elle attaque les couléuvres, Îles 
rats d'eau, les taupes , les mulots, &c. parcourt les prai- 
ries, dévore les cailles & leurs œufs. File ne marche 
jamais d'un pas égal, elle ne va qu'en bondiffant par 
petits fauts inégaux & précipité ; &, lorfquelle veut 
monter fur un arbre, elle fait un bond par lequel elle 
s'élève tout d'un coup à plufieurs pieds de hauteur; elle 
bondit de même lorfquelle veut attraper un oïfeau. 

Ces animaux ont, aufli-bien que le putois & le furet, 
l'odeur fr forte, quon ne peut les garder dans une 
chambre habitée ; ils fentent plus mauvais en été qu'en 
hiver, &, lorfqu'on les pourfuit ou quon les irrite, ils 
infeélent de loin. [ls marchent toujours en filence, ne 
donnent | Jamais de voix quon ne les frappe; ils ont un 
cri aigre & enroué qui exprime bien le ton de la colère. 
Comme ils fentent eux-mêmes foit mauvais ils ne crai- 
gnent pas linfeéhon. Un payfan de ma campagne prit 
un jour trois belettes nouvellement nées dans la carcafle 
d'un loup quon avoit fufpendu à un arbre par les pieds 
de derrière; le loup étoit prefque entièrement pourri, 
& la mère belette avoit apporté des herbes, des pailles 

& des feuilles pour faire un lit à fes petits dans la cavité 
4 thorax, 


AE S CR FPT TON 
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L Et BELETTE / fig. 1, pl. XXIX) , €ft beaucoup plus petite 


que la fouine , la marte, le putois & le furet; mais elle 
reflemble à ces animaux pat la figure du corps, & elle n’en 
diffère que par la longueur & la couleur du poil : cette diffé- 
rence de longueur eft fort apparente fur la queue, qui n’eft 
garnie que de poils très-courts. | 


La partie fupérieure du mufeau & de la tête, du cou & du 
corps, les épaules , la face extérieure & antérieure des jambes 
de devant, la croupe, la queue, la face extérieure & le côté 
poftérieur des cuifles & des jambes , & les pieds de derrière en 
entier , ctoient de couleur brune, claire & Iégèrement teinte 
de jaunâtre. Toute la partie inférieure du corps depuis l'ex- 
trémité de la mâchoire de deflous jufqu'à la queue, la face 
intérieure & poñtérieure des jambes de devant, & la face 
intérieure & antérieure de la cuifle & de la jambe, étoient 
de couleur blanche. Il y avoit, à quelque diftance au-delà 
des coins de la bouche, deux taches de la même couleur 
que la partie fupérieure de l'animal. La longueur du poil n'étoit 
que de trois lignes. 


On trouve des belettes dé différentes longueurs ; il y én à 
qui n’ont que fix pouces & demi, depuis le bout du mufeau 
jufqu’à l’origine de la queue, & dans d’autres, cette longueut 
va jufqu'à fept pouces & démi, peut - être mêmé y ena-til d'un 
peu plus longues & de plus courtes. C’eft ce qui a fait croire à 
plufieurs perfonnes qu'il y avoit deux fortes de belettes, dont 
June a été appelée la perite belerce, & Vautre la belerre de 
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moyenne grandeur, fans doute pour la diftinguer de l’hérmin 
qui eft plus grande, & que l'on nomme aufli #elerte à queue 
noire pendant l’'eté, lorfqu’elle eft à-peu-près de la même couleur 
que la belette *. Il ne paroît pas que la différence de longueur 
indique deux fortes de belettes, parce que j'en ai vü de diffé- 
rentes longueurs entre les deux extrêmes dont je viens de faire 
mention; la grandeur de ces animaux peut bien varier d'un 
feptième fans qu'ils foient de différentes races. On voit autant 
& plus de variétés à cet égard dans la plupart des autres 
animaux, & même dans des hommes du même pays & de la 
même famille. | 
pieds. pouc. lignes. 

Longueur du cotps entier , mefuré en ligne droiîte depuis 

16Dout ‘du HUE JAIQU'A' FANS "4 à à à se ca e otaa oo Or UE UIO 
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Hauteur du train de derrière....,,.,..,..,...... OS PET 
Longueur de la tête, depuis Le bout du mufeau jufqu’à 

Locetpiits (OL APE QE PS RE RÉ A OMS 
Circonférence du bout du mufeau...,,..,....,.... © #1. 4. 
Circonférence du mufeau, prife au- defflous des 

POULE fin eut dut e VS NE De PASS SOS SUN CRT ITS 
Contour de l'ouverture de Ia bouche........,..,.. © Oo I1. 
Diftance/entre les déuxirafeaux. 00, REINE. EN TON eMEE 
Diftance entre le bout du mufeau & l'angle antérieur 

de l'onhane de Mo UURies MaE BY AT LOUE III MONTRES N 
Diftance entre l'angle poftérieur & loreille,, ..... ©, o. 5 
Longueur de l'œil d’un angle à l'autre. ......,..... © oo. 2 
Ouverture de LM etes du soi. sf aie SC NOIRE 
Diftance entre les angles antérieurs des yeux, mefurée 

en fuivant la courbure du chanfrein. ....,....... © © 6. 
La même diftance mefurée en ligne droite......,.... © © 4 


* Voyez la Defcription de l’Hermine , qui fuit celle de la Belette. 
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Circonférence de la tête, prife entre les yeux & les 

RENNES MERE TAMEAREERC Ines 
des oncles ne noue dus dique 
Largeur de la bafe, mefurée fur la courbure extérieure, 
Diftance entre les deux oreilles, prife dans le bas... 
Longueuridu cou... .,,.14.00 4 moisi soie #90 v0,0 
EM ANNE PP SEC TRS 
Circonférence du corps, prife derrière les jambes de 

RL de es clerl amet clelaniale 
Circonférence prife à l'endroit 1e plusgros......,,., 
Circonférence prife devant les jambes de derrière... 
Longueur du tronçon de la queue.,.......,,.,,. 


Circonférence de la queue à l'origine du tronçon... 


Longueur de Favant - bras, depuis le coude jufqu’au 


A RM Sie EL 
Largeur de l'avant - bras près du coude,......,.,... 


’ " . 

Éparfleur de l'avant-bras au même endroit. .,..,.,, 
Drnrnce du poignets, 0h seb hi 
Circonférence du métacarpe.,..,.....,3..,.:.,. 


Longueur depuis le poignet jufqu'au bout des ongles. 


Longueur de la jambe, depuis le genou jufqu'au talon, . 


Largeur du baur de la jambe. ..,..,,...,.,...,,, 
nn D rene, A VA 
Largeur à l'endrox du talon.......,..,,,,,.... 
Circonfétence du métatarfe........,.,,....0 
Longueur depuis le talon jufqu'au bout des ongles. . 
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La belette , qui a fervi de fujet pour la defcription des parties 
intérieures, avoit fix pouces cinq lignes de longueur , depuis 
l'extrémité du mufeau jufqu’à l'origine de la queue. La lon- 
gueur de la tête étoit d'un pouce quatre lignes, & la circon- 
férencé de deux pouces deux lignes à l'endroit le plus gros. Le 
corps avoit deux pouces cinq lignes de tour derrière les jambes 


de devant, trois pouces une ligne dans le milieu à l'endroit 


le plus gros, & deux pouces onze lignes devant les jambes 
de derrière. Le tronçon de la queue avoit un pouce deux 


lignes de longueur. Cette belette étroit femelle, & elle pefoit 


deux onces. e 


L’épiploon étoit fort mince, & s’étendoit jufqu’au pubis ; 
le foie peloit un gros & vingt-quatre grains, il n’y avoit point 
de liqueur dans la véficule du fiel; le poids de la rate étoit 
de huit grains. Les reins n'avoient pas leurs mamelons fépa- 
rés les uns des autres; le rein droit étoit un peu plus avancé 
que le gauche, Je nai pomt vû de centre nerveux dans le 
diaphragme. Il y avoit fur le palais fix fillons qui le traverfoient 
d'un côté à l’autre, & dont les bords étoient convexes en 
devant, ceux des deux derniers fillons étoient interrompus 
dans le milieu de leur longueur. Le cerveau peloit vingt-quatre 
grains , &le cervelet quatre grains & demi. 

La vulve étoit très-petite, à peine pouvoit-on diftinguer la 
cavité du prépuce du clitoris; il y avoit plufieurs rides ‘lon- 
gitudinales dans le vagin, & lorifice de l’urètre y formoit 
un bourrelet faillant. La veflie étroit fort mince, & de figure 
prefque ronde; la partie poftérieure du cou de la matrice 
éroit grofle, & débordoit dans le vagin, mais lorifice étoit 
fi petit, qu'on ne pouvoit pas l'apercevoir; les tefticules rou- 
choient à lextremité des cornes, & ils étoient fi petits, qu'on 
n’y diftinguoic ni véficules ni caroncules. 


La 


DE" LACBELETTE. 237 
La +4 qui a fervi de fujet pour la defcription des parties 
de la génération du mâle, avoit fix pouces neuf lignes de long, 


depuis le bout du mufeau jufqu'à l’origine de la queue; la 
longueur de la tête étoit d’un pouce cinq lignes, & la circon- 
férence de deux pouces cinq lignes à l'endroit le plus gros ; 
le corps avoit deux pouces quatre lignes de circonférence prife 
derrière les jambes de devant, deux pouces huit lignes dans 
le milieu à l'endroit le plus gros, & deux pouces une ligne 
devant les jambes de derrière; le tronçon de la queue avoit 
un pouce & demi de longueur. 


L'os du gland & de la verge étoit creufé en gouttière, & 
courbé comme celui de la fouine; le bord du côté gauche de 
la gouttière ctoit plus faillant que le droit, & formoit un tuber- 
cule à fon extrémité , qui étoitdirigée à gauche ; mais on pouvoit 
faire tourner los de façon que l'extrémité fe trouvoit dirigée 
en bas ou à droite. Les tefticules étoient prefque ronds, & de 
couleur jaunâtre en dedans; la veflie avoit une figure ovoïde; 
les canaux déférens étoient extrémement menus, ils aboutif- 
foient à l’urètre fans que j'aie pu découvrir aucune apparence 
de véfcules feminales, ni de proftates. 


Je n'ai point donné de table des dimenfions des parties inté< 
rieures de la marte, du putois & du furet, parce que ces 
parties reflemblent à celles de la fouine, qui ont été décrites 
au long, & dont les dimenfions font rapportées en table à l’article 
de cet animal *; mais quoiqu'il y ait aufli autant de reflemblance 
entre la belette & la fouine par la forme, la fituation & la con- 
formation des parties intérieures, que par la figure extérieure 
du corps, je me fuis déterminé à faire une table des dimenfons 
des parties molles intérieures de la belette, parce qu'elle eft 


* Page 195 & fuir. de ce volume. 
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beaucoup! plus petite que la fouine. Par ce moyen on aura 
une idée plus jufte de la conformation de la fouine, de la 
maite , du putois, du furet & de la beletre, en voyant le décail 
des proportions d'un des plus grands & des plus petits de 
ces animaux, qui ont tant de rapport les uns aux autres, 
, . . . A \ 
qu'on les prendroit pour des individus de la même efpèce, 
vûs dans différens âges & à différens degrés d’accroiflement , 


fi on ne les confidéroit avec grande attention. 
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pieds, pouc. lignes, 
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La partie antérieure des mâchoires du fquelette / p/. xxx ) 
de la belette, eft plus courte à proportion que celle de la 
fouine ; les os propres du nez font moins reculés , & les bords 
de l'ouverture des narines moins inclinés en arrière que dans 
le putois & dans le furet. En général, la tête de la belette 
reflemble plus à celle de ces deux animaux qu'à la tête de la 
fouine ou de la marte; aufli la belette n'a, comme le putois & 
le furét, que trente-quatre dents , tandis que la fouine & la 
maïfte en ont trente-huit. 

La belette à quatorze côtes de chaque côté, dix vraies & 
quatre faufles , fix vertèbres lombaires & quatorze ou quinze 
faufles vertèbres dans la queue. Au refte, je n'ai reconnu de 
différence marquée entre les os de la fouine & ceux|du furet, 
que la différence de la grandeur qui eft relative à celle de ces 
deux animaux, comme on pourra le voir par les principales 
diménfions du fquelette de la belette, qui font rapportées 
dans la table fuivante. 
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L'HERMINE ov LE ROSELET.* 


La Belette à queue noire s'appelle Hermine & 
Rofelet, Hermine lorfquelle eft blanche , Rofelet 


lorfquelle eft roufle ou Jaunâtre : quoique moins com- 
mune que la belette ordinaire, on ne laïfle pas den 
trouver beaucoup , fur-tout dans les anciennes forêts, 
& quelquefois pendant lhiver dans les champs voifins 
des bois; il eft aifé de la diftinguer en tout temps de 


la belette commune, parce quelle a toujours le bout 


de la queue d'un noir foncé, le bord des oreilles & 
l'extrémité des pieds blancs. | 

Nous avons peu de chofe à ajouter à ce que nous 
avons déjà dit de cet animal *, & à ce que M. Dau- 
benton en écrit dans fa defcription *; nous obferverons 


* Hermine , Rofelet; en Latin, Hermellanus ; animal Ermineum ; en 
Italien, Armellino; en Allemand, Hermelin; en Anglois, Ermine , 
Stoat ; en Suédois, Hermelin , Lekatt; en Polonois, Grono/ftay. 

Muflela alba ; Gefner , Hiff. quadrup. p. 753 ; Icon. animal. quadrup, 


pag. 100. 


Muflela Candida, five animal Ermineum recentiorum. Ray , Synopf. 


animal, quadrup. page 198, 

Mufiela Caude apice atro. Linnæus, 

Muftela Armellina ; Muflela alba , extremä caudé nigré. Klein, de 
quadrup. pag. 63. | 

Muflela hieme alba, aflate fupra rutila ; infra alba ; cauda apice nigro. 
Briflon , Regn, animal. pag. 243. 

* Voyez, dans ce volume, Farticle de la Belette. 

has oyez, ci-après , la Defcription de l'Hermine. 

feulement 
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feulement, que comme d'ordinaire l'hermine change 
de couleur en hiver, il y a ‘toute apparence que celle 
dont il parle, & que nous avions encore au mois 
davril 1758, feroit devenue blanche, & telle quelle 
étoit l'année pañlée lorfqu'on la prit au 1 mars 1757, 
fr elle fût demeurée libre; mais, comme elle a été en- 
fermée depuis ce temps dans une cage de fer, quelle 
fe frotte continucilement contre les barreaux, & que 
d'ailleurs elle n'a pas cffuyé toute la rigueur du froid, 
ayant toujours été à l'abri fous une arcade contre un 
mur, il neft pas furprenant quelle ait gardé fon poil 
d'été; elle eft toujours extrêmement fauvage ; elle n'a 
rien perdu de fa mauvaife odeur ; à cela près , ceftun 
Joli petit animal , les yeux vifs, la phyfionomie fine, & 
les mouvemens fi prompts, quil neft pas poflible de 
les fuivre de l'œil ; on l'a toujours nourrie avec des 
œufs & de la viande, mais elle la laifle corrompre avant 
que d'y toucher; elle n'a jamais voulu manger du miel, 
qu'après avoir été privée pendant trois Jours de toute 
autre nourriture , & elle eft morte après en avoir mangé, 
La peau de cet animal eft précieufe; tout le monde 
connoît les fourrures d'hermine , elles font bien plus 
belles & d'un blanc plus mat que celles du lapin blanc, 
mais elles jauniflent avec le temps, & même les hermines 
de ce climat ont toujours une légère teinte de jaune. 

Les hermines font très-communes dans tout le nord, 
fur-tout en Ruflie, en Norvège, en Lapponie * : elles y 


* Voyez les Œuvres de Regnard. Paris, 1742, Tome I, page 178. 
Tome VIT. Hh 


24% HISTOIRE NATURELLE, &c. 

{ont , comme ailleurs, roufles en été, & blanches en 
hiver ; elles fe nourriflent de petits-gris, & d’une efpèce 
de rats dont nous parlerons dans la fuite de cet ouvrage, 
& qui eft très-abondante en Norvège & en Lapponie ; 
les hermines font rares dans les pays tempérés, & ne 
fe trouvent point dans les pays chauds. L'animal du 
Cap de Bonne-Efpérance, que Kolbe * appelle hermine, 
& duquel 11 dit que la chair eft faine & agréable au 
palais , n'eft point une hermine, ni même rien d'appro- 
chant; les belettes de Cayenne, dont parle M. Barrère ? , 
& les hermines grifes de la T'artarie orientale & du nord 
de la Chine , dont il eft fait mention par quelques voya- 
geurs ‘, font aufli des animaux diflérens de nos belettes 
& de nos hermines. 


* Defcriprion du Cap de Bonne-Efpérance, par Kolbe, Amferdam , 
za partie IT, cap. VI , page 54. 

b Defcription de la France Équinodtiale , par M. Barrère. 

* Voyez l'Hiftoire générale des Voyages, par M, l'Abbé Prevôt, 
Tome FI, pages 565 & 6037. 
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L y A beaucoup d’animaux qui ont plufieurs noms, quoi- 
il qu'il ne leur arrive aucun changement qui puifle les faire 
méconnoître en différens temps ; ainfi , l'on ne doit pas être 
furpris de ce que l'Hermine a deux noms dans notre langue , 
puifqu’elle change de couleur d’une manière fi marquée, que 
l'hermine vûe dans une faifon , paroït être un animal différent 
de la même hermine vûe dans une autre faifon. Pendant l'été; 
elle ne diffère de belette qu'en ce qu’elle eft plus grande 
( fig. 1, pl. XXX1), qu'elle a la queue plus longue & noire. 
à l'extrémite, & que le bord des oreilles & les doigts des 
quatre pieds, font blancs; au refte, ces deux animaux fe 
reflemblent par la figure & par les couleurs. Aufi ,en été, lon 
donne à l’hermine le nom de be/erce à queue noire : maïs, en 
hiver , lorfque l'hermine perd la couleur brune -claire & jau- 
nâtre de la belette, & qu'elle devient entièrement blanche 
(fig. 11, pl. XXIX), à l'exception du bout de la queue qui 
refte noir; elle eft généralement connue dans cet état fous le 
nom d'’Aermine. | 

Le changement de couleur de lhermine, quoique bien 
certain, n'eft pas connu des gens qui habitent la campagne F 
& qui voient le plus fouvent des hermines avec leur couleur 
blanche, & ces mêmes animaux avec leur couleur brune dans 
un autre temps; alors ils les croient différens de l’hermine. 
On fait cependant que les hermines du nord font fucceflive- 
ment blanches & brunes dans la même année. Gefner fait 
mention du même changement de couleur au fujet du rofelet 


Hhi 
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des montagnes de Suifle, qui eft le même animal que notre 
hermine, On ne peut pas douter qu’elle ne change en effet 
de couleur, puifque l'on en trouve qui font en partie brunes 
& en partie blanches fur la rête, fur le dos, & fur d’autres 
parties du corps où les poils ne font mêlés avec les poils 
bruns dans je temps de la mue. J'ai eu occafon de vérifier ce 
fait d'une manière très- certaine , mais qui m'a laifle dans 
la fuite un autre doute. 


Au premier de mars 1757, crant à Montbard en Bourgo- 
gne, on m'apporta une hermine vivante, que l’on venoit de 
prendre aux environs de cette ville. Cet animal étoit entie- 
rement blanc , à l'exception du bout de la queue qui étroit 
noir; le blanc avoit une légère teinte de jaune, que l'on 
nappercevoit qu'à certains afpeéts. Je l’enfermai dans une 
cage de fer pour le faire nourrir au moins pendant un an, 
En de voir en quel temps il deviendroit brun, & en quel 
temps il reprendroit fa couleur blanche. Je vis bientôt quel- 
ques teintes de brun dans le blanc; & , dès le 9 du même mois 
de mars, il avoit déjà toute la face fupérieure & les côtés du 
mufeau & de la tête de couleur brune-rouileitre; cette cou- 
leur s’'étendoit le long du cou & du dos jufqu'à la croupe en 


forme de bande, qui avoit un demi-pouce de largeur, & il 


paroifloit quelques teintes de cette même couleur fur la face 


extérieure des quatre jambes. Je vis en même temps des floc- 


cons de poils blancs, qui s’'étoient accrochés à une cloifon de 
fil de fer, fous laquelle Fanimal pañloit pour aller d’une loge 
àune autre; le frottement avoit avancé la chûte du poil blanc, 
& avoit forme la bande brune qui étoit le long du dos. Le 17, 
il ne reftoit plus que quelques. poils blancs fur le mufeau, fuc 
la tête, fur les cuilles & fur la queue. À la fin du mois, il ny 
avoit plus de blanc que fur les parties qui font blanches dans la 
belette à queue noire. Pendant L'été fuivant , on m'envoya de ces 
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belettes prifes dans le parc de Verfailles & dans la forêt de 
. Compiegne; je les comparai à mon hermine, & je n’y trouvai 
aucune différence. 

Je m'attendois à voir paroître en automne quelques poils 
blancs qui annonceroïent un changement de couleur , mais je 
n'en vis aucun. Pendant l'hiver fuivant, la cage de l'hermine 
a été placée dans un lieu abrité, mais ouvert, parce que cet 
animal exhale une odeur très- défagréable, & prefque infup- 
portable dans un lieu fermé. Le froid de lhiver a duré long- 
temps & a été violent, cependant l'hermine a confervé fa cou- 
leur brune comme dans l'été, jufqu’au mois de mars 1758. 
Elle mourut alors, parce que l’on changea fa nourriture ordi- 
naire *. | 

L'hermine eftun peu plus grande que la belette, & beaucoup 
plus petite que le furet, le putois, la marte & la fouine. Ils ont 
tous la même figure, quoiqu'ils diffèrent par les couleurs & par: 
la longueur du poil ; celui de lhermine a environ un demi-pouce 
de longueur fur le corps, & trois pouces au bout de la queue. 
Après avoir comparé ces animaux les uns aux autres, il m'a 
paru que l’hermine a plus de rapport à la belette qu'aux quatre 
autres; le furet a plus de reflemblance avec le putois , & la marte 
avec la fouine , qu'avec aucun des autres, 
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* Voyez la page 24: de ce volume. 
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L'hermine, qui a fervi de fujet pour les dimenfions rapportées 
dans la table précédente, pefoit fept onees & demie. Le canal 
inteftinal avoit trois pieds de longueur, depuis le pylore juf- 
qu'à l'anus. Le foie avoit une couleur brune-rougeitre au- 
dehors & au-dedans; il pefoit deux gros & demi. La rate 
étoit de couleur rougeâtre au-dehors, & très - pâle au-dedans; 
elle pefoit un demi- gros. Le rein droit étoit plus avancé 
que le gauche de toute fa longueur. Le centre nerveux du 
diaphragme étoit fi étroit, quil n’avoit pas une ligne de lar- 
aeur ; la partie charnue avoit fi peu d’'épaifleur, qu’elle étoit 
auf tranfparente dans quelques endroits, que le centre ner- 
veux. Il n’y avoit que fix fillons fur le palais. Le cerveau pefoit 
un gros cinq grains, & le cervelet dix grains. 


La forme du gland de la verge étoit la même que celle 
du gland de la belette; il avoit neuf lignes de longueur , & 
l'extrémité de l'os de la verge étoit éloignée de trois lignes de 
la bifurcation des corps caverneux. Les tefticules avoient cinq 
lignes de longueur , quatre lignes de largeur, & trois lignes 
d'épaiffeur, 
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Les véficules de l'anus étoient de la groffeur d’un gros pois; 
elles contenoient une matière de couleur de citron pâle, & 
de confiftance molle & vifqueufe; elle avoit une odeur fort 
pénétrante , & aufli défagréable que celle de l'animal. 


Au refte, toutes les parties molles internes de l'hermine, 
tant mâle que femelle, reflembloient à celles de la belette ; 
du furet, du putois, de la marte & de la fouine. 


Le fquelette d’hermine { fig. 2, pl XXXI ), que j'ai coms 
paré à un fquelette de belette, n’en différoit que par le nom- 
bre des faufles côtes & des faufles vertèbres de la queue. Quoi- 
qu'il y eût dans l’un & dans l’autre de ces fquelettes quatorze 
côtes , il n’y avoit que trois faufles côtes dans celui de lher- 
mine, tandis qu'il s'en trouvoit quatre dans celui de la belette; 
l'hermine avoit dix-neuf faufles vertèbres dans la queuc, | 
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DESCRIPTION 
DE LA PARTIE DU CABINET 
de a rapport à l’Hifloire Naturelle 
DE LA BELETTE ET DE L'HERMINE. 


Neo DC CAVE IE ITS 


Une belerte. 


(> ETTE BELETTE a la grandeur & la couleur ordinaire des 
animaux de fon efpèce - elle eft dans l'efprit-de-vin. 


ND CG: CHILX; 


Une belette empaillée. 


Elle n'a que cinq pouces trois lignes de longueur , depuis le 
bout du mufeau jufqu'à l'origine de la queue, 


PSC C: X 
Autre belette empallée. 


Sa longueur depuis le bout du mufeau jufqu'à l’origine de 
la queue, eft de cinq pouces neuf lignes. 


N'MDLe  CEX TL 
Autre belette empaillée. 


Elle a fix pouces de longueur, depuis le bout du mufeau 
jufqu'à l'origine de la queuc. 
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NN SD CG OC EU 
Le fqueleite dune belerte. 


Ce fquelette à quatre pouces onze lignes de longueur , de- 
puis le bout des mâchoires jufqu’a l'extrémité poftérieure de 
l'os facrum ; la tête a un pouce trois lignes de long , & deux ” 
pouces deux lignes decirconférence prife à l'endroit des angles 
de la mâchoire inférieure; le coffre a deux pouces & demi 
de circonférence à l'endroit le plus gros. 


Nc: D'CHCKIT TT: 
L’os hyoïde de la belette. 


Il eft compofé de neuf os, qui m'ont paru avoir plus de 
rapport à ceux du putois & du furet, qu'à ceux de la fouine 
& de la marte, 


N° D:C:C: X IV: 
L’os de la verce de la belette. 


Cet os n’a que fept lignes de longueur, & environ un tiers. 
de ligne de diamètre ; il reflemble , par la forme, à l'os de 
la verge du putois & du furet. 


NÉ D:C :CX V: 
Une hermine. 


Elle a été prife en Bourgogne aux environs de Montbard , 
dans le temps qu'elle étoit blanche, aufi n’a-t-elle que le bout 
de la queue noire; elle eft dans l’efprit-de-vin. 


pu CABINET. | 2$r 
IN ALI GC VE 


Autre hermine. 


Elle vient du même lieu, elle n'a que le deffous du corps 
de couleur blanche; c’eft celle dont j'ai fait mention dans la 
defcription de lhermine, que j'ai gardée vivante pendant un 
an, & que Jai vù changer de couleur. Elle eft dans l'efprit- 
de-vin. 


ND CG CORVTAE 
Une hermine empaillee. 


Elle a treize pouces de longueur, depuis le bout du mufeau 
juiqu'à l'origine de la queue; la poitrine , le ventre, la croupe 
& les quatre jambes , ont une teinte jaunâtre. Cette hermine à 
été prife fur les terres de M. le Préfident Poncet, à douze 
lieues de Paris. | 


ND GC UV ILE: 
Autre hernuine emparllée. 


Sa longueur eft d’un pied, elle a une teinte de jaune fur 
la poitrine, le ventre, la croupe & Îles quatre jambes, comme 
lhermine rapportée fous le N.° précédent; mais elle a de plus 
des poils roux qui commencent à paroître fur la cête, fur la 
face fupérieure du cou, & tout le long du dos, jufqu’à la 
croupe. Elle aëté donnée par M. le Préfident de Malesherbes, 


Nr DAC rGIXE Fo: 
Autre hermine empaillée. 


File a un pied fix lignes de longueur ; toutes les parties du 


lii 


262% DE SI CRET PTIT OùNS &c. 
corps de cette hermine, qui devoient devenir fauves dans la 


fuite, en ont une teinte mêlée avec le blanc, 


ND ENCUXUX 


Autre hermine empaillée. 


Sa longueur eft de neuf pouces & demi; cette hermine a 
pris toute la couleur fauve qu’elie a pendant l'été, lorfqu'on 
lui donne le nom de Rofelet. 


ND IG; CRAN UT 


Le f[quelette d'une hermune. 


Ce fquelette a neufpouces de longueur, depuis le bout des 
mâchoires jufqu'à l'extrémité pofterieure de l'os factum; la tête 
a un pouce neuf lignes de long, & deux pouces dix lignes 
de circonférence ; LÉ du coffre eft de quatre pouces à en- 
droit le plus gros. 


INR DEN CH. En À 
L’os hyoïde de lhermine. 
H reffemble à celui de la belette. 
N'a HGHIGEREE 10 I 
L’os de la verse de l’hermine: 


Cet os a un pouce de longueur, il eft courbe, & fon ex- 
, . / 

_trémité ne forme pas un crochet comme celle de los de la 

verge du putois, du furet & de la bcletre; au refte, il leu 

reflemble plus qu'à celui de la fouine & de la marte. 
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ÉCUREUIL.» 


RÉ cuneurt eft un joli petit animal qui neft quà 
demi fauvage, & qui, par fa genullefle, par fa docilité, 
par l'innocence même de fes mœurs, mériteroit d'être 
épargné; il neft ni carnaflier, ni nuifible, quoiqu'il fai- 
fifle quelquefois des oïfeaux ; fa nourriture ordinaire 
font des fruits , des amandes, des noïfettes, de la faine 
& du gland ; il eft propre, lefle, vif, très-alerte , très- 
éveillé, très-Induftrieux; 11 a les yeux pleins de feu, la 
phyfionomie fine , le corps nerveux, les membres très- 
difpos : fa Jolie figure eft encore rehauflée, parée par 
une belle queue en forme de panache, qu'il relève jufque 
deflus fa tête, & fous laquelle il fe met à l'ombre ; le 
deflous de fon corps eft garni d'un appareil tout auffi 
remarquable, & qui annonce de grandes facultés pour 
Texercice de la génération ; il eft, pour ainfi dire, 


* L'Écureuil; en Grec & en Latin, Sciurus ; en Italien , Schirivolo , 
chirivolo, Schirato , Sch'ratolo ; en Efpagnol, Harda-Efquilo ; eh Alle- 
mand , Eychorn » Fichhermlin ; en Anglois, Squirrel ; en Suédois, Itorn; 
en Polonoïs, W1jervijorka ; ancien François, Efturieu , Efturiau. 

Sciurus. Gelner , Hifl. quadrup. pag. 845. Icon. animal, quadrup. 
pag. I10. | 

Sciurus vulgaris. Ray, Synopf. animal: quadrup. pag. 214. 

Sciurus, palmis f[olis faliens. Linnæus. 

Sciurus vulgaris rubicundus. Klein, de quadrup. pag. ÿ ?. 

… Sciurus rufus , quandoque griféo admixto,., , Sciurus vulgaris. Brion, 
Regn. animal, pag, 150, 
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moins quadrupède que les autres, il fe tient ordinaire- 
ment aflis prefque debout, & fe fert de fes pieds de 
devant, comme d'une main, pour porter à fa bouche; 
au lieu de fe cacher fous terre , il eft toujours en l'air; 
il approche des oïfeaux par fa légèreté, il demeure 
comme eux fur la cime des arbres, parcourt les forêts 
en fautant de l'un à l'autre, y fait auflr fon nid, cueille 
les graines, boit la rofée, & ne defcend à terre que 
quand les arbres font agités par la violence des vents. 
On ne le trouve point dans les champs, dans les hieux 
découverts, dans les pays de plaine , il n'approche 
jamais des habitations, il ne refte point dans les taillis, 
mais dans les bois de hauteur, fur les vieux arbres des 
plus belles futaies. I craint l'eau plus encore que la 
terre , & l'on aflure * que, lorfqu'il faut la pañler, il fe 
fert d'une écorce pour vaifleau, & de fa queue pour 
voiles & pour gouvernail. Îl ne s'engourdit pas comme 
le loir pendant l'hiver, 11 eft en tout temps très-éveillé, 
& pour peu que l'on touche au pied de l'arbre fur lequel 
il repofe , il fort de fa petite bauge, fuit fur un autre 
arbre, ou fe cache à Labri d'une branche. Ï ramafñle 


* Rei veritate.nititur quod Gefnerus ex Vincenrio Beluancenft & Olao 
magno refert, Sciuros , quando aquam tranfire cupiunt ; lignum leviffimum 
aqua imponere ; eique infidentes & caudä , non tamen ut vule , ereëlé [ed 
continuo mot&, elificantes ineque flante vento , fed tranquillo æquore 
tranfyehi , quod fide dignus ; fidufque meus emiffarius ad infulas Gothlan- 
die, plus fimplici vice obfervavit, & cum fpoliis in litoribus ibidem 
colleëlis redux mirabundus mihi rerulit. Differt. de Sciuro volante. Phil, 
tranf, n°,97, pag. 38. Klein, de quadrup. pag. 53. 
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des noïfettes pendant lété, en remplit les troncs, 
les fentes d'un vieux arbre, & a recours en hiver à fa 
provifion , il les cherche aufli fous la neige quil dé- 
tourne en grattant. Îl a la voix éclatante, & plus per- 
çante encore que celle de la foume; 11 a de plus un 
murmure à bouche fermée, un petit grognement de 
mécontentement qu'il fait entendre toutes les fois qu'on 
lirrite. 1 eft trop léger pour marcher , il va ordinaire- 
ment par petits fauts & quelquefois par bonds ; il a les 
ongles fi pointus & les mouvemens fr prompts, qu'il 


grimpe en un inflant fur un hètre dont l'écorce eft 


fort lifle. | 

On entend les écureuils, pendant les belles nuits 
d'été, crier en courant fur les arbres les uns après les 
autres ; ils femblent craindre lardeur du foleil, is de- 
meurent pendant le jour à l'abri dans leur domicile, 
dont ils fortent le foir pour sexercer, jouer, faire l'amour 
& manger; ce domicile eft propre, chaud & impéné- 
trable à la pluie, ceft ordinairement fur l'enfourchure 
d'un arbre qu'ils Tétabliflent; ils commencent par tranf- 
porter des büchettes quils mêlent, quils entrelacent 
avec de la moufe ; ils la ferrent enfuite, ils la foulent 
& donnent aflez de capacité & de folidité à leur ouvrage 
pour y être à laife & en füreté avec leurs petits; il n'y 
a qu'une ouverture Vers le haut, jufte, étroite, & qui 
fuffit à peine pour pañlers au-deflus de l'ouverture ef 
une efpèce de couvert en cone, qui met le tout à l'abri, 
& fait que la pluie s'écoule par les côtés & ne pénètre pas. 
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Is produifent ordinairement trois ou quatre petits 5 ils 
entrent en amour au printemps, & mettent bas au mois 
de mai ou au commencement de Juin; 1ls muent au 
fortir de l'hiver, le poil nouveau eft plus roux que celui 
qui tombe. Ils fe peignent, ils fe poliffent avec les 
mains & les dents; ils font propres, ils n'ont aucune 
mauvaife odeur; leur chair eft aflez bonne à manger. 
Le poil de la queue fert à faire des Pier) mais leur 
peau ne fait pas une bonne fourrure. 

Il y a beaucoup d'efpèces voifines de celle de l'écu- 
reuil, & peu de variétés dans l'efpèce même; il sen 
trouve quelques-uns de cendrés, tous les autres font 
roux. Les petits - gris, qui. font d'une efpèce différente, 
demeurent toujours gris. Et fans citer les écureuils 
volans, qui font bien différens des autres , l'écureil blond 
de Cambaye*, qui eft fort petit & qui a la queue 
femblable à 1écureuil d'Europe , celui de Madagafcar ? 
nommé Tfitfihi, quieft gris, & qui neft, dit Flaccourt, 
ni beau ni bon à apprivoifer; l'écureuil blanc de Siam ® , 
l'écureuil gris un peu tacheté de Bengale , l'écureuil- 
raye de Canada°, l'écureuil noir‘; le grand écureuil 

* Voyez les Voyages de Pietro della valle, Rouen, 1745, Tome VI, 
page 308. 

* Voyez le Voyage de Flaccourt. Paris, 1661 , page 164. 

Voyez le fecond Voyage du P. Tachard. Paris, 1689, p. 249. 

4 Voyez le recueil des Voyages de la Compagnie des Indes de- 
Hollande. Amflerdam, 1711, Tome VII. 
* Voyez le Voyage de Sabard Theodat. Paris, 1632, p. 305 & 306. 
F Voyez l’Hiftoire Naturelle de la Caroline, par Catefby, Londres, 
1743 ; Tome IT, page 73. 
| gris 
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Û 

1 gris de Virginie *, l'écureuil de la Nouvelle - Efpagne à 

k raies blanches ”, l'écureuil blanc de Sibérie ®, l'écureuil 

| varié ou le mus ponticus , le petit écureuil d'Amérique , 

: celui du Brefil, celui de Barbarie, le rat palmifte, &c. 

forment autant d'efpèces diftinétes & féparées. 

| * Voyez l’'Hiftoire Naturelle de la Caroline, par Catefby. Londres, 
1743, Tome IT, page 76. | 

q b Wide Albert Seba, Vol, I, pag. 76. 

| * Vide Brion, Regn. animal, pag, 151. 
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D E S CRICP TION 
DE LH 06: CARE DT 


ÉCUREUIL ( pl XXXII ) a la têre aplatie fur les CÔTES ; 

& fort épaifle, le nez avancé , la lèvre fupérieure dirigée 
obliquement en bas &en arrière , la lèvre inférieure très-courte , 
& les yeux gros, ronds, noirs, faillans, & placés dans la 
partie fupérieure des côtés de la tête, un peu plus près des 
oreilles que du nez. Le front eft plat, & fon plan fe trouve 
dans la même direction que celui du nez; la partie poftcrieure 
du fommet de la crête paroît élevée, & les oreilles font placées 
de chaque côté ; elles n’ont qu'unemédiocre orandeur , mais 
elles font terminées par un bouquet de poil, qui femble les 
alonger beaucoup; ce poil eft dirigé en haut comme les 
oreilles, & un peu recourbé en arrière; il a environ un 
pouce & demi de longueur. Le col eft fi court qu'on ne le 
diftingue prefque pas de la tête & des épaules ; le corps paroït 
gros à proportion de fa longueur; le dos eft ordinairement 
arqué. La queue eft longue & touffue: les plus longs poils 
font placés fur les côtés en forme de panache; lécureuil re- 
lève fa queue & la porte quelquefois en avant au-deflus de 
fon corps. Les jambes ont peu de longueur, mais les pieds 
font grands & les doigts font gros; le talon porte fur la terre; 
ce point d'appui donne à l'animal beaucoup de facilité pour 
fe drefler fur les pieds de derrière, & pour faire différens 


mouvemens dans cette attitude. 
Les écureuils ont la face inférieure du col, la poitrine, les 


aïflelles, la face intérieure de l'avant-bras, & le ventre , de 
couleur blanche ; la mâchoire du deflous & la face intérieure de 


Æ s 
- . 
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la cuifle font blanches en entier, ou en partie roufles, & en 
partie blanches. Les couleurs du refte du corps ne font pas plus 
conftantes, il y a quelquefois plus de rouxque de brun, & 
d’autres fois plus de brun que de gris ou de roux, & même 
plus de gris que de brun ou de roux. Les poils font de 
couleur cendrée à la racine, &‘roux ou bruns à l'extrémité, où 
alternativement de eouleur grife & de couleur cendrée où 
brune , depuis la racine jufqu’à la pointe , de forte qu'il fe trouve 
du gris dans cinq ou fix endraïts différens fur le même poil, ce 
qui eft fort apparent fur les poils de la queue, parce qu'ils font 
plus longs que les autres, & que les efpaces colorés de blanc 
font par conféquent plus étendus; lorfque ces poils font rangés 
de chaque côté du tronçon, comme les barbes d’une plume ; 
on voit deux ou trois bandes grifes ou blanchätres, & autant 
de brunes ou de roufleîtres, qui s'étendent d’un bout à lau- 
tre de la queue; lorfque les poils font couchés elle paroïît 
noirâtre, roufle, ou de couleur mêlée de noir & de roux. 
Sur les écureuils qui ont plus de brun que de roux, & fur 
ceux qui font prefqu'entièrement roux, les teintes de cette 
couleur roufle font plus foncées fur les côtés de la tête & du 
col, fur les épaules, fur les quatre jambes, &c. que fur les 
autres parties de l'animal. Les plus grands poils du corps ont 
près d'un pouce de longueur , & ceux de la queuc plus de 
deux pouces; les poils des mouftaches font noirs, les plus 
longs ont deux pouces & demi, il y en a aufli quelques petits 
de même couleur au-deflous de l'œil, & au-deflus de fon 
angle antérieur. 


pouc, lignes. 
Longueur du corps entier, mefuré ‘en ligne droite, depuis 


le bout du. mufeau jufqu'à Fanus......... ...... ne « + HÉRIONE 
Hauteur du train de devant. LAN ZI 12 LA € ] 0 0-0 0 e * 4. 6, 
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Hauteur du-train de derrière. .si ne cu eosseee co 
Longueur de la tête, depuis le bout du mufeau jufqu'à 

l'oéciput, suit M sie crée OS RD RE eh tie 
Circonférence du bout du mufeau.........,,........, 
Circonférence du mufeau , prife au-deffous des yeux.,.... 
Contour .de l'ouverture de la bouche........ . ss 
Diftance entre les deux nafeaux....,.,.,,.....,...., 
Diftance entre le bout du mufeau & angle antérieur 

Pa PO De NAS Br Na pen Ss ist 11 dr CAE SPL 
Diftance entre l'angle poltérieur & lorerlle,, ........ 
Longueur de l'œil d'un angle à l'autre..,............. 
OuVéttITe Get ŒIL MP RU Re De lea à te LS AMEN à 
Diftance entre les angles antérieurs des yeux, mefurée 

en fuivant la courbure du chanfrem................ 
La même diftance mefurée en ligne droite......,.,.... 
Circonférence de la tête, prife entre les yeux & les 

OrbtHesi es 6 CANARD nE, MNT PR 
L'OAPHEUTI (ES OLCILOSS SRE RE 2 ee 2e 
Largeur de La bafe, mefurée fur la courbure extérieure... , 
Diftance entre les deux oreiïlles, prife dans le bas.,.... 
LOnPUCRr RTINEOU UHR SR RE RES 
Cicofitérence'du. cou 4/2 00e URI" REMOTE 
Circonférence du corps, prife derrière Iles jambes de 

GEVaRt ORNE DOC RER EE 
Circonférence prife à l’endroit le plusgros.......,...... 
Circonférence prile devant les jambes de derrière... ... 
Longueur du tronçon de la queue.........,....,.,..,, 
Circonférence de la queue à Forigine du tronçon.....,. 
Longueur de Favant-bras, depuis le coude jufqu'au 

Norpriet.ih di... 4e Lee es TR RENAN 


Largeur de l'avant - bras près du coude... ..,......,... 


pouc. lignes; 
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pouc, lignes, 
Épaifleur de Lavant-bras au même endroit, .ssses ces Oe 33 
M Icncr du poignet... 2... nteN eee Os Ie 
Maiconiérence du,métacarpe à 2, :1.,1.45. 4 1142... 0 10, 
Longueur depuis le poignet jufqu’au bout des ongles.... 1. 7. 
Longueur de la jambe, depuis le genou jufqu’au talon,.., 2. 8. 
Dares haut della jimbeï. :,..,14.,.......... 0 6 


Épailleur. SATETRE 


5 6 2108 t 9 BE PARLAIT TPE SP NAN TER QE 4 
MBA dendioitiduitalons dus. 0er a ui ont 
Circonférence du métatarfe 
Longueur depuis le talon jufqu’au bout des ongles..... 2. 6. 
Largeur du pied de EN ANRIMENARS, ET EMEt RUE 0e A 
Parpeurdu pied'detderrière. .). #,. 0, su, ut 01 6 
Longueur des plus grands ongles. ......,..,,,..,... 0. 4: 
Rd. M en Pa UNSS OL: OA 


L'écureuil, qui a fervi de fujet pour la defcription des parties 
molles intérieures , pefoit neuf onces & un gros, c'étoit une 
femelle ; à l'ouverture de l'abdomen je n'ai point vü d'épiploon ; 
il étoit cache derrière l’eftomac. 

Le duodenum s’étendoit jufqu’au - delà du rein droit, fe 
replioit en dedans, & fe prolongeoit en avant pour fe joindre 
au jejunum ; les circonvolutions de cet autre inteftin étoient 
dans la région ombilicale; celles de lileum fe trouvoient dans 
les côtés du ventre & dans la partie poftérieure de la région 
ombilicale;l'ileum ( 4, fo.16 2,pl.xXXXIII },aboutifloit au 
cœcum { BCD ) dans le flanc droit. Le cæcum s'étendoit de 
droite à gauche dans les régions iliaques & hypogaftrique , qu'il 
occupoit prefque en entier, & oùil formoit de petites finuofités, 
parce qu'il étoit fort long ; la fituation de cet inteftin varie, car, 
dans un autre fujet, je l'ai trouvé en entier dans le côté gauche, où 
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il étoit.dirige en arrière. Dans le premier fujet, Le colon s’éten- 
doit en avant fur les inteftins grêles, jufqu'au- delà du rein 
droit, enfuite il fe prolongeoïit en arrière fur le cœcum juf- 
qu’au baflin, où il fe replioit & fe prolongeoit en avant juf 
_qu'auprès-de l’eftomac; ces deux portions du colon, dont 
l’une s'étendoit en ‘arrière , & l’autre en avant, tenoient l’une 
à l'autre par un mefocolon qui n'avoit que deux lignes de 
largeur, elles étoient flottantes ; le colon étant parvenu au- 
près de leftomac, s'étendoit à gauchejufqu'aux dernières fauffes 
côtes , où il fe replioit, & enfuite il fe prolongeoïit à droite 
jufqu’au rein ; ces deux autres portions du colon tenoient lune 
à l’autre par un mefocolon, & étoient flottantes comme les 
précédentes, aufli leur fituation n’eft pas conftante, car je Les 
ai vûes dans un autre fujet , s'étendre dans le côté droit. Enfin, 
dans le premier fujet, le colon s’étendoit depuis le rein droit 
jufqu’au rein gauche, avant de fe joindre au rectum. 

L'eftomac étoit fitué autant à-droite qu'à gauche; il-navoit 
qu'une dégère courbure , & {a figure approchoit plus de celle 
d’une-poire , que de celle d’une-cornemulfe.,car laypartie gauche 
étoit beaucoup plus grofle que:la droite. 


Les inteftins gréles avoient tous à-peu-près la même grof. 
feur; celle du cœcum varioit peu -dans toute l'étendue de cet 
inteftin; le colon ({ Æ , fig. 16 2, pl. XXX1III ), étoit 
préfqu'aufli gros que le cœcum, fur la longueur d’un ‘pouce 
& demi, ‘enfuite la grofleur du canal inteftinal diminuoit, & 
étoit la même jufqu'au bout de cet inteftin, & même jufqu’à 
l'anus. 

Le foie s’étendoit autant & plus à gauche qu'à droite. Il était 
coimpofé de cinq lobes; celui du milieu avoit le plus d'étendue, 


il étoit divifé en trois parties par deux fciflures ; le ligament 
fufpenfoir pafloit dans la plus profonde, & la véficule du fel 
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étoit dans l’autre. Il n’y avoit qu'un lobe à gauche, il étoit un 
peu plus petit que celui du milieu;ils’en trouvoit trois à droite , 
dont lun étoit plus petit que le lobe gauche , mais beaucoup 
plus grand que les deux autres qui tenaient à fa racine. Ce foie 
pefoit deux gros. La véficule du fiel avoit la forme d’une poire. 
La rate étoit alongée; elle pefoit quatre grains. 


Le pancréas formoitun arc dont la convexité étoit en avant; 
il avoit plus de groffeur à fon extrémité gauche, que dans le 
refte de fon étendue. 


Le rein droit étoit plus avancé que le gauche de la moitié 
de fa longueur ; le baflinet étoit fort petit, il n’y avoit qu'une 
feule papille ; toutes les fubftances de ce vifcère étoient bien 
diftinctes. 


La partie inférieure du centre nerveux du diaphragme, avoit 
la figure d'un trefle. Le poumon droit étoit compolé de cinq 
lobes, dont trois fe trouvoient rangés de file, le poftérieur, 
c'eft-à-dire le troifième, étoit le plus gros, & le fecond étoit 
le plus petit des trois; les deux autres lobes tenoient à la 
racine du lobe poftérieur ; le quatrième , qui fe trouvoit 
placé au- devant du cinquième, étoit le plus petit de tous, 
& le cinquième avoit à-peu-près la même grofleur que le 
fecond. Le poumon gauche n'étoit compofé que d’un feul 
lobe. Le cœur étoit prefque rond; il fortoit deux branches 
de la crofle de l'aorte. 


La langue étoit épaifle, il y avoit un fillon longitudinal fur 
le milieu de la partie antérieure, quiétoit couverte de papilles 
fi petites, qu’on les apercevoit à peine; la partie poftérieure 
étoit hériflée de papilles pyramidales très-foibles , couches en 
arrière & apparentes, quoique fort courtes; il y avoit trois 
glandes à calice près de la racine de la langue, une fur le 
milieu, un peu plus en arrière que les deux autres. 
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Le palais étoit traverfé par neuf ou dix fillons, dont les 
bords formoient une courbe concave en devant; les cinq ou 
fix premiers éroient interrompus dans le milieu de leur lon- 
gueur par un fillon longitudinal. L'épiglotte étoit pointue. IL 
n’y avoit point d'anfraétuofités fur le cerveau , mais le cervelet 
reffembloit à celui de la plupart des autres quadrupèdes; le: 
cerveau pefoit un. gros & vingt grains, & le cervelet vingt- 
quatre grains. 


Le mâle, qui a fervi de fujet pour la defcription des parties 
de la génération, peloit onze onces & un gros. Il avoit huit 
pouces & demi de longueur, depuis le bout du mufeau jufqu’à 
l’origine de la queue. 

Les mamelles étoient au nombre de huit, quatre de chaque 
côté, une fur la poitrine & trois fur le ventre. 


Ilyavoitau-dedans du gland ( 4, fig. 1,2 & 3, pl XXXIV ), 
un petit os( f.g.4 ), dont l'extrémité{ À ) étoit platte ,arrondie, 
tranchante fur les bords, & concave en deflous; l’orifice de 
lurètre fe trouvoit contre cette face; la face fupérieure de 
l'extrémité de l'os étoit convexe; il y avoit fur cette autre face 
un cartilage en forme de pas de vis { À, fig. 3 ), qui s'éten- 
doit àgauche en defcendant autour du gland , & faifoit un demi: 
cour de fpirale; il fe prolongeoit fur le côté inférieur du 
gland , prefque jufqu'à l'infertion du prépuce. 

La verge ( B, fig. 1 & 2 ), étoit aplatie fur Les côtés, elle 
renfermoit les prolongemens de deux véficules affez grandes 
( CC), qui embrafloient l'anus ( D ), & dont le fond étoit con- 
rourné en fpirale ; la véficule gauche étant développée, avoit 
treize lignes de longueur. Les prolongemens ( ££ ) de ces 
véficulesavoientune ligne & demie ou deux lignes de diamètre, 
ils pafloientfur les mufcles accélérateurs, fe réunifloient à l'endroit 
de la bifurcation des corps caverneux, & ne formoient dans 

la 
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la vérge qu'un feul canal commun, qui avoit environ une 
ligne de diamètre à fon commencement, fur la longueur 
d'environ quatre lignes , enfuite le canal devenoic très-petit, 
& 1l fe réunifloit avec lurètre à un pouce au-deflous de lex- 
trémité du gland. Le fond des veficules étoit rempli prefque 
en entier par une matière blanche, très-épaifle & fort vifqueu- 
fe; cette fubftance fe liquéfioit un peu à mefure qu'elle 
avançoit dans les prolongemens des véficules , & fortoit par 
l'urètre. 

Les tefticules/FF, fig. 1 G 2 ), avoient une figure ovoïde ; 
letubercule ( GA) de l'épididymeétoit gros les canaux déférens 
CIK, fig. 2 ),avoient peu de longueur, & étoient très-déliés: 


H y avoit entre l’urètre & le re&tum deux glandes / LM), 
qui m'ont paru étre des proftates. Les canaux déférens pafloient 
entre les glandes & l'urètre ( V), & entroient dans ce canal 
à l'endroit où les deux glandes y communiquoient chacune pat 
un tuyau fort court. 


Les parties de la génération de la femelle, ont été décrites 
fur le même fujet, qui avoit fervi pour la defcription des autres 
parties molles intérieures. 


Le gland du clitoris étoit cartilagineux & blanc, arrondi 
fur la face inférieure , & aplati fur la face fupérieure ; 1l ref- 
fembloic au gland de la verge du mâle, 


Il y avoit fur les parois intérieures du vagin, à une ligne 
de diftance des bords de la vulve, deux glandes, une de 
chaque côté, qui avoient deux lignes de longueur, une ligne 
& demie de largeur, & une ligne d'épaifleur; peut-être corref: 
pondoient-elles aux véficules fpirales du mâle. La veflie avoit 
une forme ovoïde; les tefticules étoient très petits, & de cou- 
leur blanchître; les trompes ctoient pelotonnées entre l’extré: 
mité de la corne de la matrice & le tefticule, 
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Le 30 mats, jai ouvert une femelle d’écureuil pleine, qui 
avoit huit pouces & demi de longueur, depuis le bout du mufeau 
jufqu’à l'origine de la queue. Il ne s'eft point trouvé d’embryon 
dans la corne droite, mais il y en avoit trois dans la gauche; 
ils paroifloient tous de la même grandeur. Les placenta ne 
tenoient à la matrice que par une très - légère adhérence ; ils 
avoient la forme d'un quarré oblong, moe les deux 
bouts , ou au moins par l’un des deux; la couleur de’ces placenta 
étoit rougeâtre fur leurs faces extérieure ( fig. f , pl XXXIV ), & 
intérieure ( fig. 6 );ils avoient neuf lignes de longueur , fix de 
largeur, & deux d'épaifleur. Les vaifleaux du cordon ombi- 
lical / À, fig. s & 6), étoient déjà très-diftinéts; il avoit un 


pouce & demi de longueur. Celle des fœtus étoit aufli d'un 


pouce & demi, depuis le fommet de la tête jufqu’à l'origine de 
la queue, qui étoit longue de trois lignes. 
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270 DESCRIPTION 

La tête décharnée (4, pl XXXr ) de lécureuil a plus de 
rapport à la tête du lièvre & du lapin, qu'à celle des autres 
animaux qui ont été déjà décrits dans cet ouvrage. L’écureuil a 
un efpace dégarni de dents fur les deux mâchoires , entre les 
dents mâchelières & les incifives ; il manque de dents canines; 
il a les incifives fort longues, & les os propres du nez très- 
grands; la mâchoire inférieure eft courte , & fes branches font 
très-larges ; l'apophyfe orbitaire de l'os frontal, forme une 
longue pointe qui s'étend en arrière, & qui fait partie des 
bords. de l'orbite, &c. Tous ces caraétères font communs à 
l'écureuil, au lapin & au lièvre * , mais l'écureuil a la tête plus 
large & plus convexe, & le mufeau moins alongé ; les os 
propres du nez font un peu plus faillans en avant , que le bout 
de la mâchoire du deflus ; il n'y a aucune ouverture dans l'os 
de la mâchoire fupérieure, au-devant de orbite qui eft pref- 
que ronde, &les branches de la mâchoire inférieure ont cha- 
cune une large apophyfe qui s'étend en arrière, à-peu-près 
comme dans le lièvre ?, mais quieft courbée en dedans par 
{on bord inférieur. 


L'écureuil à deux dents incifives au bout de chacune des 
machoires, ces dents font tranchantes à l'extrémité, celles du 
deflous ont deux fois la longueur de celles du deflus; la 
face antérieure de ces quatre dents eft de couleur orangée, 
plus foncée fur celles de la mâchoire fupérieure que fur 
celles de la mâchoire inférieure. Il y a quatre srofles dents 
mâchelières de chaque côté des mâchoires, & une très-petite 
dent placée au - devant de la première des mâchelières, de 
chaque côté de la mâchoire fupérieure, ce qui fait en tout 
vingt-deux dents, 

Les apophyfes tranfverfes de la première vertébre cervicale ; 


e Voyez le fixième Volume de cet. ouvrage , page 298 , & pl. xz1x, fig. 2, 
Ibid, 
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font très-peu apparentes; lapophyfe épineufe de 11 feconde 
vertèbre eft courte; il n’y en a point fur les cinq autres ver- 
tèbres, & leurs apophyfes obliques font très-petites. 


L’écureuil à douze vertèbres dorfales & douze côtes de cha- 
que côté , huit vraies & quatre faufles ; lapophyfe épineufe de 
la dixième vertèbre dorfale eft verticale; celles qui précèdent 
font dirigées en arrière, & celles qui fuivent le fonc en avant. 


Le fternum eft compofé de fept os; la partie antérieure du 
premier os cft fort large. Les premières côtes , une de chaque 
côté, s’articulent avec cette partie du premier os du fternum ; 
l'articulation des fecondes côtes eft entre le premier & le fecond 
os; les troifièmes côtes s'articulent entre le fecond & le troifième 
os, & ainfi de fuite jufqu’aux feptièmes & huitièmes côtes, dont 
l'articulation eft entre le fixième & le feptième os du fternum. 


Il y a fept vertèbres lombaires , les trois premières n’avoient 
point d’apophyfes accefloires; dans un autre fujet , les apophyfes 
ne manquoient qu'à la première; celles des autres vertèbres 
font d'autant plus grandes , que les vertèbres fe trouvent placées 
plus près de l'os facrum. Cet os étoit compofé de trois faufles 
vertèbres, & la queue en avoit vingt-une. La partie antérieure 
de la hanche a peu de largeur; fa face intérieure eft concave ; 
& l’extérieure convexe, au contraire de ce qui a été obfervé 
dans la defcription du chien *; les trous ovalaires font très- 
grands. À 

L’omoplate eft arrondie par fes bords antérieur & fupérieur ; 
à-peu-près comme celle du chat, mais elle eft plus alongée; 
elle a une épine fort élevée prefque dans le milieu de fa face 
externe , une feconde fur le bord poftérieur de cette face, & 
une troifième à - peu - près fur le milieu de la face interne; celle- 
ci eft la moins grande des trois, L’omoplate a une apophyfe 


* Voyez le cinquième Volume de cet ouvrage, page 292. 
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coracoïde bien marquée , & lépine du milieu de la face externe 
eft terminée par un acromion ; aufli l'animal a-t-il des cla- 
vicules. 

Chaque clavicule forme deux trés-petites courbures; l’une 
eft près du fternum , & convexe en bas; l'autre fe trouve près 
de l'omoplate, elle eft convexe en haut. 


L'os du bras a une longue arête moufle fur le devant de 
fa partie moyenne fupérieure , & une autre arête mince & tran- 
chante le long du côté extérieur de fa partie inférieure; les 
os de l’avant-bras avoient une courbure faillante en avant ; l'os 
du coude étoit plat, & adhéroit à l'os du rayon en différens 
endroits. 


L'os de la cuifle à aufñli une tubérofité plate, en forme d’arête 
longitudinale , au-deflous du grand trochanter , & le petit tro- 
chanter eft aplati dans le même fens. Le péroné adhéroit au 
tibia par fa partie inférieure. 


I y avoit quatre os dans le premier rang du carpe, & cinq 
dans le fecond; le quatrième du premier rang étroit placé à 
l'ordinaire derrière le troifième ; le fecond étoit le plus grand 
des quatre, & s'étendoit fi loin du côté du premier, que 
celui-ci fe trouvoit placé fur le côté extérieur du premier 


os du métacarpe; le premier os du fecond rang du carpe ; 


étoit placé comme un coin entre les extrémités du premier 
& du fecond os du métacarpe; le fecond & le troifième os 
du fecond rang du carpe, fe trouvoient au-deflus du fecond 
os du métacarpe; le quatrième os du carpe, au - deflus du 
troifième os du métacarpe; & le cinquième os du carpe ; 
au-deflus du quatrième & du cinquième os du métacarpe. 
Le cinquième du carpe étoit le plus grand des quatre du 

fecond rang. 
Le tarfe étoit compofé de l'aftragal , du calcaneum, du 
{caphoïde, 
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fcaphoïde, du cuboïde, de trois os cunéiformes, & d’un hui- 
tième os, qui fe trouvoit placé contre l'apophyfe de l'aftragal , 
entre le grand os cunéiforme & le calcaneum; le fecond os 
cunéiforme étoit beaucoup plus petit que les: deux autres , & 
. 57 . . , ; ! ° 

il s'étendoit moins en bas, de forte que l'extrémité du fecond 
os du métatarfe étoit placé entre le premier & le troifième 
os cunciforme, 


Les cinquièmes os du métacarpe & du métatarfe avoient 
une apophyfe fur le côté externe de leur extrémité fupérieure; 
le premier os du métacarpe, & les deux phalanges du pouce du 
pied de devant, font très-courts; les os du métatarle, & les 
phalanges des doigts des pieds de derrière , font très-longs, 
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#Largeur de cette mâchoire à l'endroit des dents incifives.. o. 27. 
Meur dufcots Iupemete ARR, .,.,,, 0. : 9 
Diftance entre les orbites & l'ouverture des narines.,.,,. o. 8. 
Ponpueur de cette ouverture, ..,...,.,...0aev.eocse Os 27 
CONRAD AR PS ER PR ARE? 
Lonpueur.des:os propres du nez...,4,0 sens nstoiste 40e UT 


Largeur à l'endroit le plus large..,,,,,,,,.,,,,,.,... 0 2% 
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| pouc. ligness 
Danètréliesotbies, rc ne Dir lee Se ONE 
Longueur des plus longues dents incifives au-dehors de 

Dos dant aus Lori AE IR PANNES Cr 
Longueur des plus grofles dents mâchelières au-dehors de 

Pos en el sante h Role a SENS dal dt SES 
Larpelre MESSE OMR cie et 0e NS ES 
ÉHAMEURS a RSS Le ORAN US ANT ON ARRRONRES 
Longueur des deux principales parties de l'os hyoïde...:. o. 4. 
Lonpuent des IEconds "05.720002 0 NT Us MORE 
LOnpueur: des tromièmes os. 1. 4 MT NUS re SR 
Longueur de los du milieu de Ia fourchette. ....,,,.,. Oo. 3. 
Longueur des branches de la fourchette, ..,..,...,...:. © TI. 
Lonpueur dico RER NE RTS AE CR ROUES 
Largeur du trou de la première vertèébre de haut 

ÉD DAS ET Me Mist un e Doi sie dicete S100 de PIRE OES EVER 
Lonpoett/d'én, Cort 2 Tanrre/"TEt0S SUCiN CRER CORE 
Largeur de la première vertèbre, prife fur les apophylfes 

ANENEL ES, Dre ces ue Po ob re aunolaiele APPLE OU LORIE 
Longueur des cinq dernieres vertèbres. .....,:-....,. © 1% 
Longueur de la portion de la colonne vertébrale, qui 

eft compofée des vertèbres dorfales...,.,,.:..:..,,, 2. 1! 
Hauteur de Tapophyfe épineufe de la feconde vertèbre, 

RUE RE AA DAS IOMDUE ST er ve vote cou 80 ce de CNE 
Hauteut de celle de la douzième, qui eft la plus courte... ©. 1. 
Longueur du corps de Ia dernière vertèbre, qui eft la 

DIUS TODBUE M ei male mn dise 5 » 8 demie sie sie 220801 CUP 
LOHPUEUFAUES premieres" COLCS, 4 0 20 OP ETAT ONE 
Diftance entre les premières côtes, à l'endroit le plus 

ADO AS ere te monane sous ins ste MU e e81t EN TTIUe 
Longueur de la dixième côte, qui eft la plus longue.... 1. 3. 


Longueur de la dernière des faufles côtes. ...,.......... I, o. 


 - 


Largeur de la côte la plus large..:........,,,,,,,,,, © c©À 


D HOT ETIU AR EULL. 


L'OMRMEMEUITENAUM 4 14 ess ris re ser ee ae ce 
Longueur du premier os, qui eft le pluslong..,..... 
Longueur du fixième os, qui eft le plus court........, 
Hauteur de la plus longue apophyfe épineufe des ver- 

tèbres lombaires, qui eft celle de la dernière...,....., 
Longueur de la plus longue apophyfe accefloire, qui 

elt.celle de la dernière vertèbre...,...,..,...,.,., 
Longueur du corps de Îa cinquième vertèbre, qui eft 

00 Te rue troc nt 
D CO. Ni ee ee io se nai 
PARLER NDATÉIC | ANTÉTIEUTE. «nee, due ee 0 0 00 
Parent delaipartie poltcrieure. .,.,,.:: 35e 000 
Longueur de Ia feptième & de la onzième fauffle ver- 

tébre de a queue , qui font les plus longues... ..7.77 
Largeur de Ia partie antérieure de los de la hanche, ..….. 
Hauteur de l'os, depuis le milieu de la cavité cotyloïde. : .7. 
CN ae been nee eg see 
Pongucur de læ pouttiéte, 4%, eee evene 
Largeur dans le milieu. ....,.............,....... 
Profondeur: +355, de sse sed ne va ee oo te tee 
Longueur des trous ovalaires...:...,.,,,,,......... 
Largèur, . ur sososeeceoes one none ne soso eee ee 
Largtur:du.baflin. ;......4. 4035 seconde svenels 
Hauteur. nn. nes dose spot orne ie tee és ete 
Lorgueur de lomoplate..,,....,,,.....+...00 
Largeur à l'endroit le plus large.....,...,.,......... 
Largeur à l'endrort le plus étroit,:,,,.....,.,,...: 
Hauteur de l'épine à l'endroit le plus élevé. ...:,,.... 
Longueur desiclavicules, . , Re ne ee ere et 
Lorigueur de l’humerus, ,,,......,.....,.......4.,. 
Circonférence à l'endroit le plus peuit....,,,,,,...... 
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Diamerteite ia" été) Te SE NE PE OUR 
Largeur'de la partie inférieure. 4,445 5.443070 74 
Lonpüeur dé Tosidu Coude. .4,, 5: Ne ES. RIRE 
Longueur de Tolécrane., Mens 440080 STONE TOURS 
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Circonférence du milieu de Los....:.......:........ ©. 
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Largeur de l'extrémité inférieure. A 1 à ciresrors © 


Lonpuelt déf orules... 5. Lu épée Nr 

3 
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Longueur du IDE ds his devint dr Ein CE ASE PS 
Largeur Aa tte. ee emo is OU OUR 
Circonférence du milieu de los. sfr 0. RAR RO 
Largeur de l'extrémité inférieure... ., ......,.+,.:.... O. 2% 
Longueur du péroné.... Ligne en EN (LCR 
Circonférence à l'endroit le plus mince.............4.. © 14 
Largeur de l'extrémité fupérieure. ...,....,...,...... Où 14° 
Larpeur.de l'extrémité. inférieure... etes etes : 
Haute GARE Le Nash bonbon Etes are rent PT OT CUIR 
Longueur du-çaleaneum. 4,108 0545. ST SIeio"ti 
Hauteur du premier os cunéiforme & du fcaphoïde. 

pris ‘eñlemblesst ses sus ds ve ris RNNEN AT SuQUSRRES 
Longueur du premier os du métacarpe, qui eft le plus 

COUT. 5 sieste eeeiisisereesrees restes © de 
Longueur du troïfième os, qui eftle plus long......... © 52 
Longueur du premier os du métatarfe , qui eft le plus 
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Longueur dû quatrième os, qui eft le plus long.....,.. 0, 10% 
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Longueur de la première phalange du doigt du milieu 


4 M CE detane. AL Re MERE CU LA 0. 5. 

4 Longueur de la feconde phalange........,.......,... © 32 

‘14 Longueur Fe PE TERRE PS PR © 12 
Longueur de, la première phaladge, duipouce....:4,,. 0 É. 


a ECONME. 7 LU. M. 0, Où 
Longueur de la première phalange du quatrième doigt 


prod de Nernières RUE TION RTEUR. res OT 
Longueur de la feconde phalange.......,,..,...,., © 4. 
Longueur de la troifième.1:............,:.,.....,.. 0 1% 
Longueur de la première phalange du pouce....,,.,.. © 37 
Longueur de la feconde phalange.,..,.,.,,,,,,,,,.,, © 12 
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Des NDANT par degrés du grand au petit, du 
fort au foible, nous trouverons que la Nature a fu tout . 
compenfer ; qu'uniquement attentive à la confervation de 
chaque efpèce ; elle fait profufion d'individus, & fe fou: 
tient par le nombre dans toutes celles qu'elle a réduites 
au petit, ou quelle a laiflées fans forces, fans armes & 
fans courage : & non-feulement elle a voulu que ces 
efpèces inférieures fuflent en état de réfifter ou durer 
par de nombre; mais il femble qu'elle ait en même 
temps donné des fupplémens à chacune, en multipliant 
les efpèces voifines. Le rat, la fouris, le mulot, le rat 
d’eau , le campagnol, le loir, le lerot, le mufcardin, 
la mufaraigne , beaucoup d'autres que je ne cite point, 
parce qu'ils font étrangers à notre climat, forment autant 


* Le Rat; en Grec, Mi; en Latin, Mus major, Raïtus ; en 
Italien, Rato di cafa; en Efpagnol, Raron ; en Allemand, Rarz ; 
en Anglois, Rat, Ratre; en Suédôis, Rorta; en Polonois, Sczurcz: 


Mus domeflicus major , five Rattus. Gefner, Hift. quadrup. pag. 
731. Icon. animal. quadrup. pag. 114. 

Mus domeflicus major ; five Rattus, Ray, Synopf. animal, quadrup: 
page 217. 

Mus caudä longä , fubnudé&, corpore fufco cineraftente. Linnæus, 

Mus ,; Rattus domefticus. Klein, de quadrup. pag. S7. 

Mus caudé longiffimé ; obfture cinereus.... Rattus, Briflon, Regn: 
animal, pag, 108. 
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LS d'efpèces diftinéles & féparées, mais affez peu différentes 
pour pouvoir en quelque forte fe fuppléer & faire que, 
fi lune d'entrelles venoit à manquer, le vuide en ce 
genre feroit à peine fenfible; c'eft ce grand nombre 
d'efpèces voifines qui a donné l'idée des genres aux 
Naturaliftes; idée que lon ne peut employer qu'en ce 
fens, lorfquon ne voit les objets qu'en gros, mais qui 
s'évanouit dès qu'on l'applique à la réalité, & qu'on 
vient à confidérer la Nature en détail. 


Les hommes ont commencé par donner difiérens 
noms aux chofes qui leur ont paru diflinélement diflé- 
rentes, & en même temps ils ont fait des dénominations 
générales pour tout ce qui leur paroïfloit à - peu -près 
femblable. Chez les peuples grofliers, & dans toutes les 
langues naïflantes , il n y a prefque que des noms généraux, 
c'eft-à-dire, des expreflions vagues & informes de chofes 
du même ordre, & cependant très-diflérentes entrelles ; 
un chêne, un hêtre, un tilleul , un fapin , un if, un pin, 
nauront d'abord eu d'autre nom que celui d'arbre ; 
enfuite le chêne , le hêtre, le tilleul fe feront tous trois 
appelés chéne, lorfqu'on les aura diflingués du fapin, du 
pin, de lif, qui tous trois fe feront appelés /apin. Les 
noms particuliers ne font venus qu à la fuite de la com- 
paraïfon & de l'examen détaillé qu'on a fait de chaque 
efpèce de chofes : on a augmenté.le nombre de ces 
; noms à mefure quon a plus étudié & mieux connu Ia 
Nature; plus on lexaminera, plus on la comparera, 
plus il y aura de noms propres & de  dénommations 
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particulières. Lorfqu'on nous la préfente donc aujour- 
d'hui par des dénominations générales, ceft-à-dire, 
par des genres, c'eft nous renvoyer à l'ABC de toute 
connoiflance, & rappeler les ténèbres de l'enfance des 
hommes : l'Ignorance a fait les genres, la Science a 
fait & fera les noms propres, & nous ne craindrons pas 
d'augmenter le nombre des dénominations particulières, 
toutes les fois que nous voudrons défigner des efpèces 
différentes. 


L'on a compris & confondu, fous ce nom générique 
de Rat, plufieurs efpèces de petits animaux; nous ne 
donnerons ce nom qu'au rat commun qui eft noirâtre 
& qui habite dans les maifons, chacune des autres efpè- 
ces aura fa dénomination particulière , parce que , ne fe 
mélant point enfemble, chacune eft différente de toutes 
les autres. Le rat eft aflez connu par l'incommodité qu'il 
nous caufe; il habite ordinairement les greniers où l'on 
entafle le grain, où lon ferre les fruits, & de-là def. 
cend & fe répand dans la maïfon. Il eft carnaflier, & 
même omnivore , il femble feulement préférer les chofes 
dures aux plus tendres; 1l ronge la laine , les étoiles , 
les meubles, perce le bois, fait des trous dans les murs, 
fe loge dans F'épaifleur des planchers, dans les vuides 
de la charpente ou de la boïferie ; il en fort pour cher- 
cher fa fubfftance, & fouvent il y tranfporte tout ce 
qu'il peut trainer , 11 y fait même quelquefois magafn, 
fur-tout lorfquil a des petits. Il produit plufeurs fois 
par an, prefque toujours en été; les portées ordinaires 

font 
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font de cinq ou fix, 1 cherche les lieux chauds, & fe 
niche en hiver auprès des cheminées, ou dans le foin, 
dans la paille. Malgré les chats, le poifon, les pièges, 
les appâts, ces animaux pullulent fi fort qu'ils caufent 
fouvent de grands dommages; c'eft fur-tout dans les 
vieilles maifons à la campagne, où l'on garde du blé 
dans les greniers, & où le voifinage des granges & des 
magafins à foin facilite leur retraite & leur multiplication, 
qu'ils font en fi grand nombre qu'on feroit obligé de 
démeubler, de déferter, s'ils ne fe détruifoient eux- 
mêmes ; mais nous avons vû, par expérience , quils fe 
tuent, qu'ils fe mangent entreux pour peu que la faim 
les prefle; en forte que , quand il y a difette à caufe du 
trop grand nombre, les plus forts fe jettent fur les plus 
foibles, leur ouvrent la tête & mangent d'abord la 
cervelle, & enfuite le refte du cadavre ; le lendemain , la 
guerre recommence, & dure ainfi jufquà la deftruétion 
du plus grand nombre; c'eft par cette raïfon, quil 
arrive ordinairement , qu'après avoir été infefté de ces 
animaux pendant un temps, ils femblent fouvent difpa- 
roître tout-à-coup, & quelquefois pour long-temps. I 
en eft de même des mulots , dont la pullulation prodi- 
sieufe neft arrêtée que par les cruautés quils exercent 
entreux , dès que les vivres commencent à leur man- 
quer. Ariftote a attribué cette deftruélion fubite à l'effet 
des pluies ; mais les rats ny font point expofés, & les 
mulots favent s'en garantir; car les trous qu'ils habitent 
fous terte, ne font pas même humides, 

Tome VII. Nn 
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Les rats font aufli Tafcifs que voraces, ils glapiflent 
dans leurs amours, & crient quand ils fe battent; ïls 
préparent un lit à leurs petits, & leur apportent bien- 
tôt à manger; lorfquils commencent à fortir de leur 
tou, la mère les veille , les défend, & fe bat même 
contre les chats pour les fauver. Un gros rat eft plus 
méchant, & prefqu'aufli fort qu'un jeune chat; ila les 
dents de devant longues & fortes; le chat mord mal, 
& comme il ne fe fert guère que de fes grifles, 1l faut 
quil foit non - feulement vigoureux, mais aguerri. La 
belette , quoique plus petite, eft un ennemi plus dan- 
gereux, & que le rat redoute parce qu'elle le fuit dans 
fon trou : le combat dure quelquefois long-temps, Îa 
force eft au moins égale; mais l'emploi des armes eft 
différent: le rat ne peut blefler quà plufeurs repnifes 
& par les dents de devant, lefquelles font plutôt faites 
pour ronger que pour mordre, & qui, étant pofées à 
l'extrémité du levier de la mâchoire, ont peu de force; 
tandis que la belette mord de toute la mâchoire avec 
acharnement, & qu'au lieu de démordre, elle fuce le 
fang de l'endroit entamé ; aufli le rat fuccombe-t-il 
toujours. 


On trouve des variétés dans cette efpèce, comme 
dans toutes celles qui font très-nombreufes en individus ; 
outre les rats ordinaires qui font noirâtres, il y en ade 
bruns, de prefque noirs, d'autres d'un gris plus blanc 
ou plus roux, & d'autres tout-à-fait blancs : ces rats 
blancs ont les yeux rouges comme de lapin blanc, la 
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fouris blanche, & comme tous les autres animaux qui 
{ont tout-à-fait blancs. L'efpèce entière, avec fes variétés , 
paroît être naturelle aux climats tempérés de notre conti- 
nent, & seft beaucoup plus répandue dans les pays 
chauds que dans les pays froids. I n’y en avoit point * 
en Amérique, & ceux qui y font aujourdhui, & en 
très -grand nombre , y ont débarqué avec les Européens ; 
ils multiplièrent d'abord fi prodigieufement, qu'ils ont 
été pendant long - temps le fléau des Colonies, où ils 
n'avoient guère d'autres ennemis que les grofles cou- 
leuvres , qui les avalent tout vivans : les navires les ont 
auffi portés aux Indes orientales , & dans toutes les ifles ? 
de T'Archipel indien : il s'en trouve aufli beaucoup en 
Afrique ‘. Dans le nord, au contraire, ils ne fe font 
guère multipliés au-delà de la Suède, & ce qu'on appelle 
des rats en Norvège, en Lapponie , &c. font des animaux 
différens de nos rats. 


* Voyez la Defcription des Antilles, par le P.du Tertre. Paris 1667 ; 
Tome IT, page 303. L'Hiftoire naturelle des îles Antilles. Rorterdam , 
1658 ; page 261. Nouveaux Voyages aux îles de l'Amérique. Paris, 
1722, Tome IIT, page 160. Voyage de Dampier. Rouen, 1715; 
Tome IV, page 225. 

b Voyezles Lettres édifiantes, Recueil Xy 111, page 161. 

© Voyez le Voyage de Guinée, par Bofman. Urrecht, 1705; 
page 241. Voyez aufli lHiftore générale des Voyages , par M, l'Abbé 
Prévôt , Tome IV, page 238. 
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_E Rar (pl XXXVI, fig. 1 ), eft plus petit que l’écureuil ; 
É: il a la tête alongée, le mufeau pointu, la mâchoire du 
deflous très-courte, & beaucoup moins avancée que celle du 
deflus, les yeux gros, les oreilles grandes, larges & nues; le 
corps eft long lorfque l'animal l’étend, mais il paroît court dans 
l'attitude ordinaire , parce que le dos eft alors voüté ; la queue 
eft longue, prefqu’entièrement nue, & couverte de petites 
écailles difpofées fur des lignes circulaires, qui l'entourent en 
forme de bandes ou d’anneaux; il y a quelques poils courts 
placés entre ces bandes écailleufes : jen ai compte jufqu’à deux 
cens cinquante fur une queue de rat, qui avoit fix pouces de 
longueur ; mais il y auroit beaucoup de variété dans ce nombre 
fi on l'obfervoit fur plufeurs individus, car tous les anneaux 
ne font pas le cercle entier, & ceux de l'extrémité de la queue 
n'ont que très- peu de largeur. 


Le poil eft de couleur cendrée noirâtre fur la face fupérieure 
du mufeau, de la tête & du cou, fur les épaules, fur le dos; 
fur la partie fupérieure des côtés du corps, & fur la croupe; 
out le refte du corps a une couleur cendrée claire, & pref- 
que grife; les mouftaches font noires, & leurs plus longs poils 
ont jufqu'a deux pouces & demi de longueur; les oreilles font 
de couleur mêlée de cendre & de couleur de chair; les pieds 
ont les mêmes teintes de couleur, & font garnis de petits poils 
de couleur cendrée claire. 


Les pieds & les doigts du rat font à proportion beaucoup 
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moins longs que ceux de l’écureuil, le pouce des pieds de.de- 
vant eft très-court, on n’y voit que l’ongle ; il y a fur la plante 
cinq tubercules , trois en avant & deux en arrière ; le pouce 
eft bien formé dans les pieds de derrière, il fe trouve fort 
éloigné du premier doigt, comme dans les finges; les tuber- 
cules de la plante des pieds font au nombre de fix, trois 

derrière les doigts, un derrière le-pouce, & deux autres fur 
la partie inférieure du métatarfe. 


pouc. lignes, 
Longueur du corps entier, meluré en ligne droite, 
depuis le bout du mufeau jufqu'à lanus............. 7. o: 
Longueur de la tête, depuis le bout du mufeau jufqu’à 


M ne Date neue oo AU RE de dd ef TES 
Circonférence du mufeau, prife fur le pote de la lèvre 
inférieure. - LA] CR A RO] LE] S'0r LEE] _.. .… 15 10; 


Contour de louverture de la bouche, depuis lune des 
commillures des lèvres jufqu’à l’autre. .. ........... ©. 10: 
Hhnce Curie les deux Halo, 5210 RL OU UTE 
Diftance entre le bout du mufeau & angle antérieur 
deTæŒtt, “23e durs PRE ML, 20 Toy 
Diftance entre l'angle poftérieur & loreille,, ....,,.. 0. 6. 
Longueur de l'œil d'un angle à l'autre. .,..,...,,,..., ©, 3. 
Ouverture de l'œtl.... sue suis saserés es 10, 26 
Diftance entre les angles antérieurs des yeux, mefurée 
Pline drone): u6 Rent ee sente een LU e OX ‘i 
Circonférence de la tête, prie entre les yeux & les 
oreules: NS CON CRION RATIO 5 2, L'NOETIERE 
Longueur des oreïlles...... Sas 
Largeur de la bale, mefurée fur la courbure extérieure... . o. 10. 
Diftance entre les deux oreilles, prife dans le bas....., © 9. 
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Crrcofiérence du Con HOPPER A ISERE 13 ro 
Circonférence du corps, prife derrière les jambes de 
devants ol 2. 44 CU SOLS IO dubai LUS. rie 
Circonférence prife à l'endroit le plusgros.....,..,..,.., 4 8. 
Circonférence prile devant les jambes de derrière...... 4 oo. 
Longueur du tronçon de la queue. ........ server + 7e 6 
Circonférence de la queue à l’origine du tronçon.....,. 1. 5. 
Longueur de lavant- bras, depuis le coude jufqu'au 
DOrpner, RU MEANS TRES ERA CRC RER 
Circonférence de Tavant - bras près du coude....,...., 1. oo. 
Citcontétence du Doighet 224 LR NS OA NERO ERS 
Circonférence du métacarpe....,..... te Me real 
Longueur depuis le poignet jufqu'au bout des ongles... o. 
Longueur de la jambe, depuis le genou jufqu'au talon.... 1. 9. 
Circonférence du haut de la jambe..,....,.,..,..,,. 1, 10. 
Large à l'endroic du talon. 4 4,4%4,00 2408 Nero. 
Circohtérence ‘dr 'métaratfe. "5 t R NE UE ET CUIR 
Longueur depuis le talon jufqu'au bout des ongles...,. 1. 5. 
Largeur du pied de devant.,,,........,.....7...: 0 4% 
Largeur du pied de derrière se eue since coln niet 0 +: 1Qe DoSe 
Longueur des plus grands ongles. .,.,...,,.,.,..,,.. ©, 2, 
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Le rat, qui a fervi de fujet pour la defcription des parties 
molles intérieures , étoit de la même grandeur que celui dont 
les dimenfions font rapportées dans la table précédente; il 
pefoit quatre onces & demie. 

À louverture de l'abdomen, le foie s’eft trouvé prefqu’en 
entier à droite, & l’eftomac à gauche; l'épiploon étoit replié 
derrière l'eftomac; le cœcum occupoit le côté droit , il étoir 
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dirigé en avant, & recourbé en dehors & en arrière; les deux 
tefticules étoient placés dans les régions iliaques, & les tuber- 
cules de l'épididyme fortoient au-dehors dans le fcrotum. Mais 
la fituation de l'épiploon des inteftins & des tefticules varie dans 
différens fujets; lorfque les cefticules font hors de l'abdomen 
dans le fcrotum , les inteftins s'étendent jufque dans les régions 
iliaques & hypogaftrique; alors le cœcum fe trouve dans ces 
tégions, fa direétion varie aufli en- quelque endroit qu'il foit 
place : dans plufieurs fujets, l'épiploon s'étend jufque dans la 
région ombilicale. 


Le duodenum fe replioit dans le côté droit pour fe joindre 
au jejunum, qui faifoit fes circonvolutions dans la région 
ombilicale & dans le côté droit, où fe trouvoit le cœcum, 
comme il a déja été dit; le colon formoit quelques finuofités 
dans le côté droit, & il pañloit à gauche, avant de fe joindre 
au rectum. 


La partie gauche de leftomac( 4, pl XXXV11)), étoit fort 
alongée, & par conféquent le grand cul-de-fac avoit beaucoup 
de profondeur ; les membranes de cette partie , & celles de La 
partie moyenne ( B ), jufqu'à l'endroit C, étoient fi minces, 
que l'on voyoit à travers les matières renfermées dans l'eftomac. 
La partie droite ( D ) n'avoit point de tranfparence, parce 
qu’elle étoit revêtue en dedans d’une tunique veloutée, qui 
ne s'écendoit que jufqu’à l'endroit C, le bord de cette tunique 
ctoit blanc; il y avoit fur le côté interne ( Æ ) de la partie 
droite de l’eftomac, près du pli que cette partie forme, à une 
ligne de diftance de l'œfophage ( F ), un renflement qui 
avoit trois lignes de largeur, & huit lignes de longueur; il 
étoit peu élevé, & dirigé tranfverfalement fur la partie droite 
de l'eftomac. 


Les inteftins grêles ( GHHHHIT) étoient prefque de la 
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même groffeur d’un bout à l'autre, leurs membranes avoient 
peu d’épaifleur; le cœcum ( À ) avoit une circonférence à 
peu-près égale à celle de l’eftomac; il étoit contourné en 
rond, à l'exception de l'extrémité, qui s’étendoit en ligne 
droite; le colon ( Z ) avoit à-peu-près la même grofleur que 
le cœcum fur la longueur de quelques lignes à fon origine; 
enfuite fon diamètre diminuoit de beaucoup; la portion du 
colon ( M ), qui commençoit à environ un pouce de diftance 
du cœcum, étoit compofée de fibres obliques très-apparentes, 
qui sétendoient fur la longueur d’un pouce & demi; la pre- 
mière portion ( V ) du rectum étoit aufli grofle que la der- 
nière partie du colon, mais fon diamètre devenoit plus court 
près de l'anus ( O). On pourroit comparer la figure du cœcum 
( K ), réuni avec la première portion ( Z ) du eolon, à la figure 
de l’eftomac ( DBA) , en fuppofant que l'ileum ( Z ) tint lieu 
d'œfophage ( F) & que la portion ( PM) du colon füt le 


duodenum ( G ). 


Le foie étoit compolé de fix lobes, celui qui fe trouvoit 
contre le diaphragme étoit divifé en deux parties, l'une à droite, 
l'autre à gauche , féparée par unefciflure profonde , dans laquelle 
pañloit le ligament fufpenoir : derrière ce lobe, il s’en trouvoitun 
plus grand qui le couvroit en entier, & qui s'étendoitau-delà ; 
autant à droite qu'à gauche; il y avoit deux lobes de chaque côté 
derrière le grand; ils avoient tous les quatre la même grandeur ; 
& ils étoient plus petits que le lobe antérieur; le lobe poftérieur 
du côté droit embrafloit la partie antérieure du rein, & les deux 
lobes gauches embrafloient l'œfophage. Le foie avoit une couleur 
brune rougeâtre au-dehors & au-dedans; il peloit un gros & 
deux grains: il n’y avoit point de véficule du fl. 


La rate étoit fort alongée & de figure prifmatique, elle avoit 


à-peu-près la même groffeur dans toute fon étendue, & elle écoit 
terminée 
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términce en pointe par les deux bouts; elle peloit huit grains. 
Le pancréas s'étendoit fur leftomac, depuis le duodenum 
jufqu'à la rate; il étoit de figure irrégulière, & compolé {eu- 
lement de pelotons de glandes féparées les unes des autres. 
Le diaphragme étoit très-mince, .& fon centre nerveux fe 
terminoit en bas, vis-a-vis le fternum , pat deux petites pointes. 
La portion gauche de la partie charnue étoic beaucoup plus 


étroite que la droite, dont les dimenfions font rapportées dans 
la table fuivante. 


Le rein droit étoit plus avancé que le gauche de la moitié 
de fa longueur; leur échancrure avoit peu de profondeur; les 
mamelons étoient réunis & formoient une longue papille; les 
différentes fubftances étoient très-diftinétes. 


Les capfules atrabilaires étoient fort groffes & de couleur jau- 
nâtre; elles fe trouvoient placées au-devant des reins, elles 
avoient deux lignes & demie de longueur , deux lignes de lar- 
geur & une ligne d’épaifleur. | | 


Les poumons étoient compotés de cinq lobes, quatre à droite 
&c un feul à gauche ; les quatre du côté droit étoient placés 
comme dans les autres quadrupèdes, trois de file, & le qua- 
trième près de la bafe du cœur : lorfque le poumon étoit enflé , 
le quatrième lobe fe portoit à gauche contre la pointe du cœur. 


La partie antérieure de la langue étoit large & fillonnée lon- 
gitudinalement dans le milieu , la partie poftérieure étoit épaifle 
& un peu élevée au-deflus de la partie antérieure; on aperce- 
voit à peine une glande à calice fur le milieu de la partie poftc- 
rieure: le palais étoit traverfé par huit fillons; les deux premiers 
étoient les plus larges, & avoient les bords les plus élevés & 
dirigés en ligne droite; les bords des fillons du milieu formoient 
trois angles , deux faillans en avant & un en arrière : l'épiglotte 
_<toit grande & pointue dans le milieu, 
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Le cerveau du rat n’avoit point d’anfraétuofités , il pefoie 
vingt-fix grains ; le cervelet reffembloit à ceux de la plupart 
des autres animaux par fes canelures, il pefoit huit grains. 


Le rat , qui a fervi de fujet pour la defcription des parties de 
la génération, avoit fept pouces neuf lignes de longueur, depuis: 
le bout du mufeau jufqu’à l'anus ; la queue étoit longue de fept 
pouces dix lignes ; il pefoit fix onces trois gros & quarante-huit 
grains. mL 
Le fcrotum s’étendoit depuis l'anus jufqu’au prépuce , & il y 
avoit fur la partie poftérieure une petite poche qui renfermoit 
les tubercules de l'épididyme; ces tubercules étoient adhéréns 
à la peau, & les tefticules tenoient au fcrotum par un tiflu cel- 
lulaire affez lâche pour qu'ils puflent remonter dans labdomer, 
tandis que les tubercules de l'épididyme entraïnoïent en avant 
le fond du fcrotum. 


Le gland ( À, fig. 1, pl. XXXVIII ), de la verge étoit_ 
prefque cylindrique; il y avoit au milieu de fon extrémité 
un petit os ( fig. 2 ), qui paroïfloit environné d’un fecond 
prépuce, cat la peau du gland formoit autour de los un 
fillon circulaire & fort étroit, qui avoit environ une ligne 
de profondeur : je n'ai diftingué qu'un corps caverneux dans 
la verge, 


I y avoit de chaque côté du gland & de l'extrémité de la 
verge ( B, fig. 1 ), fousla peau du vrai prépuce ( CD ), un 
corps slanduleux( £F ) de confiftance aflez ferme & de couleur 
blanchâtre, qui contenoïit une liqueur épaifle & de même cou- 
leur: ces glandes fe terminoiïent en pointe au bord du prépuce 
où ctoit leur orifice ( GA ); elles avoient huit Hones de lon- 
gueur, trois lignes de largeur à l'endroit le plus large, & une 
ligne & demie d’épaifleur. 


Les tefticules (ZX ) étoient oblongs & prefque cylindriques ; 
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lépididyme ( ZM ) formoit au bas de chaque tefticule un 
gros tubercule oblong ( NO ), qui avoit cinq lignes de 
longueur & trois lignes de diamètre, dans lequel les vaif- 
feaux pelotonnés étoient fort apparens; la fubftance inté- 
rieure des tefticules avoit une couleur mêlée de blanc & de 


bleuâtre ; on y diftinguoit aufli les vaifleaux dont elle étoit 
compofce. 


Les véficules féminales ( PQ ) étoient fort grofles & très- 
longues, elles fe recourboient en dedans par l'extrémité, qui 
avoit plus d’épaifleur que le refte ; leur bord extérieur formoit 
des tubercules à-peu-près femblables à ceux d’une crête de cog-: 
Elles étoient fituées contre la veflie ( À) comme dans les autres 
animaux. 


Les proftates (S ) étoient placées fur le cou de la veffie , elles 
avoient une couleur rougeatre & une confiftance molle, 
elles contenoient une liqueur trés-fluide; il y avoit au con- 
traire, dans les véficules féminales , une matière épaiflie & blan- 
che, qui avoit de la confiftance, & qui, après être entrée dans 
lurètre, s'y étoit durcie & modele. 


J'ai vü fur tous les rats, que J'ai obfervés, trois mamelles de 
chaque côté du ventre ; je n'en ai aperçu dans la plupart que 
quatre fur la poitrine, deux de chaque côté, mais plufieurs 
autres n'en avoient qu'une fur l'un des côtés de la poitrine ; 
& deux fur l’autre. Ces obfervations prouveroient que les rats 
ont dix mamelles , fix fur le ventre & quatre fur la poitrine, 
sil ne sen étoit rencontré un qui avoit trois mamelles fur le 
côté gauche de la poitrine, quoiqu'il n’y en eût qu'une fur le 
côté droit; ce fait peut faire foupçonner que les rats ont douze 
mamelles. Cependant nous avons déjà fait remarquer dans cet 
ouvrage qu'il y a des mamelles furnuméraires dans quelques 
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individus *, & que, dans d’autres ?, le nombre ordinaire n’eft 
pas complet. 


La femelle, qui a fervi de fujet pour la defcription des 
parties de la génération , avoit fix pouces quatre lignes, depuis 
le bout du mufeau jufqu'à l'origine de la queue ; elle pefoit 
trois onces cinq gros & demi. 


! Le clitoris ne fe trouve pas dans la vulve, il eft placé en 
\ e . . 
avant, à deux lignes de diftance , dans un tuyau qui fort de 
trois lignes au-dehors; il reflemble à la partie extérieure de 
la verge du mâle, il fert de prépuce au clitoris, & de pro- 
longement au canal de l'urètre pour donner iflue à l'urine , de 
forte qu'il y a dans la femelle du rat untroifième orifice fitué 
fur la même ligne que lanus & la vulve. 


Le tuyau cylindrique , qui forme ce troifième orifice, eft 
auf le prépuce du gland du clitoris, parce qu'il y a fur fes 
bords, comme fur ceux du prépuce du mâle, les ouvertures 
des conduits excretoires de deux glandes femblables à celles 
qui font de chaque côté de la verge. Le gland du clitoris 
eft petit, cartilagineux, & placé fur la partie antérieure des 
patois internes du tuyau que forme fon prépuce, à deux 
lignes au- deflus du bord, entre les deux conduits excré- 
toires des glandes dont il vient d’être fait mention; il ya 
un petit prépuce autour du gland du clitoris qui le couvre» 
de forte qu'il femble avoir un fecond prépuce comme le 
gland du mâle. 


L’extrémite de l’'urètre eft au fond du vrai prépuce en forme 


2 J'ai trouvé cinq mamelles fur une vache, tandis que les animaux de cette 
efpèce n’en ont que quatre. Voyez le Tome IŸ de cet ouvrage , page 501. 

» Quoique les chiens pañlent pour avoir dix mamelles, plufieurs, & peut- 
être la plupart n’en ont que fept, huit au neuf. Voyez le* Tome V de cer 
ouvrage, page 270. 
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de tuyau, à une ligne au-deflus de l'extrémité du gland du 
clitoris; ainfi, le canal de l'urètre au lieu d'aboutir au vagin & 
de le percer, comme dans la plupart des animaux, s'étend 
le long du vagin, & aboutit au- devant de la vulve dans le 
fond du tuyau qui eft le prépuce du clitoris, & qui prolonge 
lurètre pour lexcrétion de l'urine. 


On a repréfente, fi. 3 , pl XXXVIII, le vagin ouvert 4, & 
le prépuce en forme de tuyau, aufli ouvert B ; on voit fur fes 
parois le clitoris €, & les deux conduits excrétoires DE des 
glandes, le canal F de l'urètre, aufli ouvert, qui aboutit à la 
veflie G , l'anus À, & une portion Z du retum. 


L'orifice de la matrice ( À ) étoit environné de quatre tuber- 
cules, deux oblongs placés de chaque côte, & deux plus petits 
& ronds placés au-deflus & au-deffous entre les extrémités 
des tubercules oblongs ; les cornes de la matrice ( ZM) étoient 
très-longues & flottantes dans le bas-ventre , elles s’étendoient 
prefque jufqu'aux reins. 


Les tefticules ( VO ) étoient compofes de globules rouges 
& ronds, qui avoient environ une demi-ligne de diamètre , 
& qui étoient peu adhérens les uns aux autres, ils formoient 
une forte de grappe. J'ai vü des cefticules d’autres femelles 
fur lefquels il y avoit des "caroncules jaunâtres, beaucoup 
plus grofles que les grains rouges dont il vient d'être fait 
mention. 

La trompe étoit pelotonnce fur l’extrémité poftérieure du 
tefticule , elle formoit des circonvolutions aufi petites & auf 
délices que celles que l’on apercevoir dans le tubercule de 
l'épididyme, qui eft au-deflous du cefticule du mäle. 


Jai ouvert,le 10 de mars, une femelle pleine qui avoit 
quatre fœtus dans la corne gauche de la matrice, & un dans 
la droite; ils n’étoient pas tous de la même grandeur, le fecond 
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& le troifième de la corne gauche étoient les plus gros; ils 
avoient un pouce de longueur , depuis le fommet de la tête 
jufqu'à l’origine de la queue, qui étoit longue de fix lignes ; 
on diftinguoit toutes les parties de ces fœtus. J'ai tiré le troi- 
fième hors de la matrice & de fes enveloppes pour mettre à 
découvert le placenta & le cordon ombilical ; le placenta avoit 
fix lignes de diamètre & une ligne un quart d'épaifleur dans 
le milieu, les bords étoient plus minces; la face intérieure , qui 
rouchoit au fœtus, avoit une couleur rouge foncée; la face 
extérieure , qui touchoit à la matrice, étoit de couleur grife, & 
il y avoit au milieu un difque de couleur rouge foncée , dont 
le diamètre étoit d'environ une ligne; le cordon ombilical 
avoit quatorze lignes de longueur. Le tefticule gauche de la 
femelle pleine, dont il s’agit, étoit beaucoup plus gros que le 
droit, il avoit une couleur rouge qui venoit des caroncules, 
qui le groffifloient, tandis que le cefticule droit étoit gris. 


On peut voir, figure 3, la matrice de cette femelle pleine 
dont la corne ( Z )-a été ouverte: il y avoit dans cette corne 
un fœtus recouvert de fes enveloppes P & de fon placenta 
vü par fa face extérieure Q , & un autre fœtus À couvert 
{eulement de lamnios, qui tient au placenta S vû de côté : le 
renflement Z' de la corne gauche marque l'endroit où elle 
renfermoit un fœtus. La figure 4 repréfente un fœtus ( 4) 
mis à découvert, avec fon cordon ombilical B & fon pla- 
centa C vû par fa face intérieure : toutes ces figures font de 


grandeur naturelle. 

 Letreizième du même mois de mars, j'ai ouvert une femelle 
qui portoit deux fœtus dans la corne droite de la matrice, & 
un dans la gauche ; ils avoient chacun feize lignes, depuis le 
fommet de la tête jufqu'à l’origine de la queue, dont la lon- 
gueur étoit de fept lignes; le placenta avoit fix lignes & demie 
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de diamètre, & le cordon ombilical dix lignes de longueur. 
J'ai ouvert, le 15 juin, une autre femelle qui avoit quatre 
embryons dans la corne droite de la matrice & trois dans la 
gauche ; ils formoient chacun un globule de deux lignes de 
diamètre, 
pieds, pouc. lignes. 
Longueur des inteftins : int depuis £ 'HTE jufqu’au 
CŒCUM.. ss ressens sesesssse su se 2e 10e Os 
Circonférence du duodenum dans les endroits les plus 
ln ae de à ne ete sie nd de 80 60e | Oo. 
Circonférence dans {es endroits les plus minces..., o. o. 8, 
Circonférence du jejunum dans les endroits les plus 
ne odeurs de noss o oo eee des VOD. Do 
Circonférence dans les endroits les plus minces..., o o. 8, 
Circonférence de l'ileum dans les endroits les plus gros. o. o. 9. 
Circonférence dans les endroits les plus minces..,,. o. o. 6. 
Longueur du cœcum............,9%............ ©. I. 3. 
Circonférence à l'endroit le plus gros........,..., ©. 2. 2. 
Circonférence à l'endroit le plus mince..........., O. 1. 4: 
‘Circonférence du colon dans les endroits les plus gros. o. 1. 10. 
Circonférence dans les endroits les plus minces...,.. © o. 9. 
Circonférence du reétum près du colon. ,...,..,.. o oo 7. 
Circonférence du rectum près de Fanus.....,,,4.., ©. ©. 9. 
Longueur du colon & du rectum pris enfemble..... o 9. o. 
Longueur du canal inteftinal en entier, non compris 
Rd Grid ee He Abe à 35: 72, "Os 
Gfande circonférence de l'eftomac. ..,.....,..,... © 4 4. 
D OniCrenct. , ei NAS don csv a Me ie VON 2e 0e 
Longueur de la petite AREA LE depuis l’œfophage 
jufqu’à l'angle que forme la partie droite......,. ©. oo. 2, 
Longueur de la partie gauche, depuis l'œfophage juf- 
qu'au fond du grand cul-de-fac..,...,.,..,..,,, ©, Oo. 9, 


296 DESCRIPTION 
pieds, pou, lignes. 


Circonférence de lœfophage.....,,...,.,,....,. 0. O0 3° 
Circonférence du pylore.....:...,......,..:,.. © O- 6 
Longueur du foie....,,............4.....:.... © le 4e 
Largeureg ee see sel cela means ee 0e ee CRE 
Sa plus grande épaifleur.:...,..:,,,.%,,.,,4.., © 0 4 
Longueur de la rate en res so sante oo 0e Re LUE 
Largeur Mans'le mieu... US eue, ert OI NON ESS 
PTAMIEUES UC TRS PR Mes ne Le Eee a O7 Re 
Épaïlleut du. pancréas MORTE 40e ON CS 
Lonfueut * defirens ne LL se eue sense elusote 0 ON RER 
LAON FE Mr «noie me mrelee de dluctte ou pre sta sie el OT ES 
Épailleurie Messe) AREA HET ea UD D'OR 
Longueur du centre nerveux, depuis la vaine - cave 

JUIQU ANA DOME. De eme En ones ete intra sie 2 00 0 ENST ER 
LALPEUR TS SR US e Vues à 0 Mes » os à 21e le à A TES 
Largeur de Ia partie charnue entre le centre nerveux 

DORE ANNE" Can se PT ES PTS O RER 
Largeur, de chaque côté, du centre nerveux. ,...,..,. © oo. 6. 


Circonférence de la bafe du cœur...,.........,... © #7, o. 


Hauteur depuis la pointe jufqu’à la naïffance de l'artère 

pulmonaire. ,2,, NT nee, 70. QUE 
Hauteur depuis la pointe jufqu’au fac pulmonaire..... © o. 4 
Diamètre de l'aorte pris de dehors en dehors......, o. 0. of 
Lonpuenf GE da HNBUE SNA SR TRI seule Le » eue ON ONE 
Longueur de [a partie antérieure, depuis le filet jufqu’à 

LRRTTOQME MES sie + on à che NNIO Ne » ee RC NONNIONRNE 
Lhrpetr de /lalanpue:s 2.410 NON NE 
Longueur AU ICELFÉAU,F dr 25 er RU Le PU RON TUE. 
Largeur, sors rersimooeesene ess epocepapengee Qe De ‘72e 
Épatleur,s 0 tes nie UP ENTRER TT. O.dl 0 32 


Longueur 


DUR RAT. " 297 
pieds, pouc. lignes. 


Longueur du éetyelet. 4, ut ns Oo 0. 4e 
ee co ee ennemi 0e Se 
out Ce RE ANQE D 
Diftance entre l'anus & l'orifice du prépuce......., o © 8. 
L'. Diftance entre les bords du prépuce & extrémité 

Te DER Te PANTIN es met Os O2 3e 
Ponpueurdu gland, .7 70325 de ne © O6. 3e 
PRO a nant os où 4 
Longueur de Ia verge, depuis la bifurcation du corps 

caverneux jufqu'à l'infertion du prépuce.......,, © © 7: 


nn =” rs Fer 


Le te tee sole Me co de es Op OS AS 
ET ICUl ES  RE  a  T  dN 0. 79: 
Te SR OP Se PR EN CAR NO D NEE 
TT An RES PRO TEe 
DIM I LS où ve 
D AE oi "oo 
Pobeuetr des canaux déférensihe mme o LT TI 
Diamètre dans la plus grande partie de leur étendue... o, o. of 
nr de Lveer ne CR SRE io So l'or 
M HConuIEenCe JO VOILE M sn itee nr aber PONT LES 
TOC. 1). AR peibiereleiee vlan eine artists OL NON DS 
M EU dé lire ie mas pe Dolr eh eines LOTO) Dee 
D): don amende dens Où 10 1 3e 
Longueur des véficules féminales. .:,..,,....,.+.. © oo, 10. 
PMIPCUT: . nb DM me ll aa me ex » se OÙ . On Le 
2 PR de ARMES: 20, 0 ‘2: 
Longueur des proftates...,.......,,,1....,.... O0  o. 


4 
LT no sonne va 1010 ie oioipinle Bit Voie plabes ou 000 Os O. 4. 
PP EE EU RE BE O+ oO. 6 

3 


Diftancerentre anus: & la vyulves ss... 10, 00 


Tome VI L. Pp 


“298 DESCRIPTION 
pieds, pouc. lignes, 
Eonguéuridesivulve se Li EN NET Te ter QT 
PO GPHENT AU VagiAR SS ERRAMeUONE  STLSE AR CSG 
Circonférence à l'endroit le plus gros...,.,,..,,,.., Br O. 10. 
Circonférence à l'endroit le plus mince.......,.,,.. o oo. 9. 
Grande circonférence de la veflie, ..,.,.,..,4.,,,, © 1. “0x 
Petite circonférence .…. .. . #4... ide... os Oo. "à, 
Lonpguénr :del'urètre. 1, 2." 4801050 an AR IR ORNE 
Girgohférence. "JUS MA RES CT ES CS CORNE 
Longueur du corps & du cou de la matrice.,.,...,. © © 1 
Ciréonférence.. 2.5, sente eut test 2 EME ON 
Longueur des cornes. de :la matrice... 414 000 CN 
Circonférence dans les endroits les plus gros...... ©. o. 3. 
Circonférence à l'extrémité de chaque corne........ © ©. 2. 
Diftance en ligne droite entre le tefticule & l'extré- 
gite de la comme ane ns 4 ANA PAS RNNERSESS 
Longueur destefticulesss eue En ee I OPA 
Largeur........,...........esoscesesssees © © 19e 


Epalleus, 5. 4 rte es ein een ele ve Oe Oe I. 


Le fquelette du rat, pl XXXVI, fig. 2, a beaucoup 
de rapport à celui de l'écureuil; cependant le premier a la 
tête plus longue, le mufeau plus alongé , & los frontal 
beaucoup plus étroit; cet os n’a point d’apophyfe orbitaire, 
auffi l'orbite n’eft point du tout terminée en arrière. Il y 
a une arête ofleufe fur chaque côte de l'os frontal & fur les 
os pariétaux, & d'autres fur l’occipital; los de la pomelle 
forme qu- devant de chaque orbite un grand trou , qui com- 
munique dans l'orbite, & qui a aufli des communications dans 
le nez. | 

Le rat diffère peu de l'écureuil par la forme & la fituation 
refpettive des os du nez & des mâchoires, par le nombre, la 
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figure & la couleur des dents incifives, mais il n'a que trois 
dents mâchelières de chaque côté de chacune des mâchoires ; 
la face, par laquelle les dents de lune touchent à celles de 


l'autre, eft plate, au lieu d’être concave ,commedans l'écureuil ; 
le rat n'a en tout que feize dents. 


Les vertèbres cervicales du rat ne diffèrent de celles de 
lécureuil qu'en ce que les apophyles tranfverfes de la première 
vertèbre , & l’apophyfe épineufe de la feconde, s'étendent 
en arrière , & que la branche inférieure de l’apophyfe tranfver{e 
de la fixième vertèbre , ne s'étend qu'en arrière, tandis que; 
dans l’écureuil, elle s'étend en avant & en arrière. 


Il y à treize vertèbres dorfales dans le rat, & treize côtes 
de chaque côté, fept vraies & fix faufles. Le fternum eft 
compofé de fix os, qui ont à-peu-près la même forme 
que ceux auxquels ils correfpondent dans l’écureuil ; les deux 
premières côtes du rat, une de chaque côté, aboutifent à- 
peu-près au milieu du premier os du fternum; les fecondes 
côtes s’articulent entre le premier & le fecond os; les troi- 
fièmes côtes entre le fecond & le troifième os, & ainfi de 
fuite jufqu'aux cinquièmes côtes, qui s’articulent entre le qua- 
trième & le cmquième; les fixièmes côtes aboutilent à l’ex- 
trémité poftérieure du cinquième os, & les: feptièmes côtes 
s'articulent entre-le cinquième & le feprième & dernier os du 
fternum. 


Les vertèbres lombaires font au nombre de fix, elles ref- 
femblent à celles de l'écureuil, il ny avoit que la première 
qui manquât d'apophyfes accefloires. 

L'os facrum eft compofé de trois faufles vertèbres, dont 
les deux dernières font aufli larges que là première; le nombre 
des faufles vertèbres de la queue varie dans différens fujets, j'en 
ai trouvé trente-quatre, trenre-cinq & trente-fix. Le baflin 
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différoit principalement de celui de lécureuil, en ce que {a 
partie infcrieure & les trous ovalaires, étoient à proportion 
plus étroits. 

L'omoplate eft prefque triangulaire, elle n’a qu'une épine 
comme dans la plupart des autres animaux ; cette épine n’adhère 
au corps de los que fur environ la moitié de fa longueur ;, 
enfuite elle a un long prolongement fort mince & fort étroit, 
qui s’élargit à lextrémité, & forme lacromion; l'apophyfe 
coracoïde eft aufli-bien formée, & l'animal a des clavicules 
qui reflemblent à celles de l'écureuil. 


Il y a une arête fur le devant de la partie moyenne fupé- 
tieure de l'os du bras du rat, & une autre fur le côté extérieur 
de l'extrémité inférieure de cet os, comme fur celui de l'écu- 
teuil, mais la première eft mince & élevée. 


L'os de la cuifle a aufli une petite arête au-deflous du 
grand trochanter, mais le petit n’eft pas aplati comme dans 
l'écureuil. 

Le tibia eft convexe en avant fur fa longueur, de forte 
que les parties moyenne & fupérieure du péroné en font fort 
éloignées, mais les deux extrémités y touchent, & la partie 
inférieure y adhère. 

Le carpe, le tarfe & les pieds en entier , reffemblent à ceux 


de lécureuil par le nombre, par la pofition, & même par 
la figure des os dont ils font compofes. 
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DESCRIPTION 
PP LAÆPARTIE DU CABTINET 
qui a rapport à l’Hiftoire Naturelle 
DE L'ÉCUREUIL ET DU RAT. 

N°, DC C XXI V: | 


Un jeune écureul. 


ET ÉCUREUIL n'a qu'environ quatre pouces & demi de 
longueur , depuis le bout du mufeau jufqu'à l’origine de 
la queue : il eft dans l’efprit-de-vin. 


ND E CIC PXTV 


Un écureuil. 


Il eft entier, & confervé dans l'efprit - de-vin comme le 
précédent. 


NA CHG: XX VERT, 
Un écureurl emparllé. 


Cet écureuil eft de couleur fauve comme [a plupart de ces 
animaux , 1l a le corps en fituation prefque verticale dans l’'at- 
ticude que cet animal prend lorfqw’il a faifi quelque chofe pour 
la porter à fa bouche avec les deux pieds de devant. 


N,7 :DICCIXE NE VAITeE 
Autre écureuil emparllé. 


Le poil , qui eft de couleur fauve fur la plupart des écureuils; 
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a fur celui-ci une couleur cendrée noirâtre avec quelques teintes 
de gris & de fauve, parce que chaque poil a du gris & du 
fauve à l’extrémite ; les orcilles , la queue & les pieds font noirs; 
la face extérieure de l’avant-bras & la face antérieure du méta- 
tarfe , font prefqu’entièrement fauves: cet écureuil a huit pouces 
& demi de longueur , depuis le bout du mufeau jufqu’à l’origine 
de la queue; il vient du Dauphiné, & il a été donné par M. de 
Buchchai, Fermier-général du Roi. 


NDS EC KV RENE 


Le Jquelette d'un écureuil. 


Ce fquelette à fervi de fujet pour la defcription & les 
dimenfions des os de l'écureuil ; fa longueur eft de fept pouces 
& demi, depuis le bout des os propres du nez jufqu’à l'extré- 
mité poftcrieure de l'os facrum , la cête a trois pouces cinq 
lignes de circonférence prife à l'endroit le plus gros. 


NM DE .CUX XX, 
Los hyoide d'un écureul. 


Il eft compofe de neuf os ; les troifièmes font très-courts, 
& celui du milieu à une forte courbure; les branches avoient 
peu de longueur, elles m’ont paru en partie cartilagineufes. 


NAIL CO TA EX DE 
Los de la veroe d'un écureuil. 


Cet os a quatre lignes de longueur; le bout, qui tenoit à 
la verge ,a une ligne de diamètre, il eft terminé par une face 
congave; l’autre bout à la forme d’une cuiller ronde , comme 
ia été dit dans la defcription de l'écureuil, 
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NPD CCE XSL 
Deux rats. 


L'un eft entier & confervé dans l'efptit-de.- vin, & l'autre 
cft empaille. 


NS DICC ER TL 
Le [queleite dun rat. 


Il a fervi de fujet pour la defcription & les dimenfions des 
os du rat; il a fix pouces quatre lignes de longueur , depuis le 
bout des os propres du nez jufqu’à l'extrémité poftérieure de 
l'os facrum ; la circonférence de la tête, prife à l'endroit le plus 
gros, eft de deux pouces quatre lignes. 


NO DICRES RARE LI L: 
Los hyoïde d'un rar. 


Il n’eft compofé que detrois os; l’un eff placé dans le milieu , 
on peut le nommer la bafe, comme dans l'homme; les deux 
autres tiennent à l'os du milieu par chacune de fes extrémités, 
& femblent correfpondre aux cornes de los hyoïde del’homme, 
c'eft pourquoi je leur donne le même nom. 


DT COX UIX EXT V, 
Les os de la verge de deux rats. 


Ces os font cylindriques fur la plus grande partie de leur 
longueur ; le bout, qui tenoit à la verge, eft large & plat: l'un de 
ces os vient d'un rat de grandeur moyenne, il a environ deux 
lignes de longueur fur un quart de ligne de diamètre, le bout, 


Qqi 


308 DESCRIPTION; &c 

qui tenoit à la verge ,a deux tiers de ligne de largeur : l'autre 
os a été tiré de la verge d'un rat, qui avoit jufqu'à fept pouces 
huit lignes de longueur, depuis le bout du mufeau jufqu’à l'anus; 
cet os a trois lignes de long , & il paroît compofé de deux 
pièces jointes l’une à l'autre à- peu-près dans le milieu de fa 
longueur, 
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LA SOURIS. 


La Souris, beaucoup plus petite que le Rat, eff. 
aufli plus nombreufe, plus commune & plus générale- 
ment répandue; elle a le même inflinét, le même 
tempérament, le même naturel, & nen diffère guère 
que par la foiblefle & par les habitudes qui l'accom- 
pagnent; timide par nature, familière par néceflité, a 
peur ou le befoin font tous fes mouvemens; elle ne 
{ort de fon trou que pour chercher à vivre; elle ne s'en 
écarte guère , y rentre à la première alerte, ne vapas, 
comme le rat, de maïfons en maïfons à moins qu'elle 
ny foit forcée , fait aufli beaucoup moins de dégât; a 
les mœurs plus douces & s'apprivoife jufquà un certain 


_* La Souris; en Grec, Muoxes; en Latin, Mus, Muftulus, Mus 
minor ; Sorex ; en Italien, Topo , Sorice , Sorgio di cafa ; en Efpagnol, 
Rar; en Allemand, Muf; ; en Anglois, Moufe ; en Suédois, Mus; 
en Polonoiïs, Myf]. - 


Mus. Gefner, Hiff. quadrup. pag. 714. Mus domeflicus communis 
vel minor. Gefner, Icon. animal. quadrup. pag. 114. 

Mus domeflicus vulgaris feu minor. Ray, Synopf. animal, quadrup, 
page 218. 

Mus caudäâ nudiufculé , corpore cinereo-fufco ; abdomine fubalbefcenre, 
Linnæus. | 

Mus minor, mufculus vulgaris domeflieus , caudé tereti longä. Klein. 
de quadrup. pag. s7. 

Mus caudé longifflimé ; obfture cinereus , ventre fubalbefcente. .. Sorex. 
Brifon, Regn. animal. pag, 169. 
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point, mais fans s'attacher : comment aimer en effet 
ceux qui nous dreffent des embüûches? plus foible, elle 
a plus dennemis auxquels elle ne peut échapper , ou 
plutôt fe fouftraire que par fon agilité , fa petitefle même. 
Les chouettes, tous les oïfeaux de nuit, les chats, les 
fouines, les belettes, les rats même lui font la guerre ; 
on J'attire, on la leurre aifément par des appäts, on la 
détruit à milliers; elle ne fubffte enfin que par fon 
immenfe fécondité. 

J'en ai vû qui avoient mis bas dans des fouricières; 
elles produifent dans toutes les faifons, & plufieurs fois 
par an, les portées ordinaires font de cinq ou fix petits ; 
en moins de quinze jours ils prennent aflez de force 
& de croiffance pour fe difperfer & aller chercher à 
vivre : ainfr, la durée de la vie de ces petits animaux eft 
fort courte, puifque leur accroïflement eft f prompt ; 
& cela augmente encore lidée qu'on doit avoir de leur 
prodigieufe multiplication. Aniftote * dit, qu'ayant mis 
une fouris pleine dans un vafe à ferrer du grain, il s'y 
trouva , peu de temps après , cent vingt fouris toutes iflues 
de la même mère. 

Ces petits animaux ne font point laids, ils ont l'air 
vif & même aflez fm; l'efpèce d'horreur quon a pour 
eux, neft fondée que fur les petites furprifes & fur 
lincommodité qu'ils caufent. Toutes les fouris font 
blanchâtres fous le ventre, & il y en a de blanches 
fur tout le corps, il y en a aufli de plus ou moins 


* Vide Ariftote, Hift, animal, Lib, VI; cap. 37. 
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brunes & de plus ou moins noires. L'efpèce eft géné- 
ralement répandue en Europe, en Afie, en Afrique : 
mais on prétend quil ny en avoit point en Amérique, 
& que celles qui y font aéluellement, en grand nombre, 
viennent originairement de notre continent ; ce quil y 
a de vrai, on quil paroît que ce petit animal fuit 
lhomme & fuit les pays inhabités, par l'appétit naturel 
qu'il a pour le pain, le fromage, le lard, l'huile, le 


beurre & les autres alimens que lhomme prépare pour 
lui-même, 
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A Souris ( pl. XXXIX, fig. I ),diffère peu du Rat 
Le pour la forme du corps, quoiqu'’elle foit beaucoup plus 
petite; elle a la queue plus velue & le poil plus court & 
plus doux. 


Les couleurs du poil de la fouris font prefqu’entièrement 
différentes de celles du rat; la face fupérieure du mufeau, de la 
tête & du cou, le dos, la croupe & la partie fupérieure des 
côtés du corps font de couleur mêlée de jaunâtre & de cendré 
noirâtre , parce que les poils font de couleur cendrée noirâtre 
fur la plus grande partie de leur longueur depuis la racine, il 
y a du jaunâtre au-deflus du cendré & l'extrémité des plus longs 
poils eft noirâtre; les côtés & le deffous de la tête, les quatre 
jambes , le bas des côtés du corps, la poitrine & lè ventre ont 
une couleur jaunâtre avec quelques teintes de cendré, mais le 
jaunâtre domine fur toutes ces parties, & principalement aux 
alentours de l'anus & des parties de la génération : il n’y a fur 
les oreilles , fur les pieds & fur la queue qu’un poil fi court & 
fi fn, que l’on a peine à l'apercevoir. 


Les fouris, quoique du même âge , n’ont pas toutes les mêmes 
teintes de cendré & de jaunître; le cendré domine plus fur les 
fouris qui fe trouvent dans les granges que fur celles qui habitent 
les maifons: cette différence vient fans doute des alimens & de 
la température de l'air. 
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La fouris, qui a fervi de fujet pour la defcription des parties 
molles intérieures , avoit trois pouces deux lignes de longueur , 
depuis le bout du mufeau jufqu’à Panus, elle pefoit quatre gros 
& demi. | 

Le foie s'étendoit autant à gauche qu'à droite; l’'eftomac 
étoit en entier à gauche , le cœcum fe trouvoit dans le même 
côté gauche, dirigé en arrière; le duodenum s’étendoit au- 

delà du rein droit, & il fe replioit en dedans & en avant; le 
jejunum faifoit fes circonvolutions dans le côté droit & dans 
la région ombilicale, dans les régions iliaques & hypogaftri- 
que & dans le côté gauche , où fe trouvoit le cœcum , comme 
il a déjà été dit : les circonvolutions du colon étoient dans le 
même côté; cet inteftin pañloit enfuite dans le côté droit, & 
fe replioit à gauche, derrière l’eftomac, avant de fe joindre 
au rectum. 

L'eftomac,( À, fie. 1, pl. XL, où l'on voit une portion B de 
lœfophage 8&'du duodenum C ), étoit oblong & n’avoit qu'une 
très-lécère courbure ; la partie droite différoir peu de la gauche 
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pour [a forme , on voyoit feulement que fes membranésétoient 
fort épaifles, il y avoit à l'intérieur un velouté dont le bord 
“d e / o , 

étoit marqué par une ligne blanche ; dans le refte de l'eftomac ; 
les membranes étoient très-minces & tranfparentes : celles des 
inteftins étoient aufli minces & aufli tranfparentes, fur-tout dans 
les inteftins grêles; ceux - ci avoient tous à-peu-près une égale 
grofleur , excepté l'ileum qui étoit le plus mince. Le cœcum 
( À, fig. 2, où l'en voit une portion B de l'ileum ), avoit 
_prefque la même courbure que celui du rat, mais il étoit plus 
long & pointu par le bout; le colon avoit la même figure que 
le colon du rat, il n’en différoit qu'en ce qu'il étoit à fon 
origine ( C ) aufli gros que le cœcum , fur la longueur de cinq 
lignes, enfuite fon diamètre diminuoit, & cet inteftin avoit 
des fibres obliques (D ), comme celles du rat, fur la longueur 
d’un demi-pouce. 


Le foie ( fig. 3 ), reflembloit à celuidu rat par le nombre 
& la figure des lobes, mais il avoit une couleur plus brune, 
tant au - dehors qu'au- dedans; il peloic dix-huit grains, il 
n’y avoit point de véficules du fel. 


J'ai trouvé des vers folitaires dans le foie de plufieurs 
fouris, ils étoicent enveloppes dans un kifte ( À, fig. 3 ), 
incrufté en partie dans la fubftance du foie; le kifte étant 
détaché & ouvert, on en tiroit le vers pelotonne : celui 
qui cft développé & repréfenté, fig. 4, tenoit à la partie 
droite du lobe antérieur , précifément à l'endroit où eft la 
véficule du fiel des animaux qui ont cette partie; il avoit 
quatre pouces & demi de longueur. Un autre vers folitaire 
( fig. s & 6 ), adhéroïit au lobe poftérieur du coté gau- 
che d’une autre fouris, de forte que fon kifte étoit placé 
à côté du rein droit. J'ai ouvert douze’autres fouris, dans 
un même jour, à la fin de juin; deux de ce nombre avoiçn£ 
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chacune un vers folitaire dans différens lobes du foie; jai 
trouvé plufieurs de ces vers renfermés & pelotonnés dans le 
canal hépatique ( B, fig. 3 ). 

La rate de la fouris ne différoit de celle du rat qu'en ce 
qu’elle étoit d’un rouge moins vif tant au-dehors qu’au-dedans. 

Le pancréas s'étendoit depuis le duodenum jufqu'à la rate; 
il étoit fort large , fon extrémité gauche avoit jufqu’à deux lignes 
d'épaiifeur. 

Le diaphragme reffembloit à celui du rat, tant per le centre 
nerveux que par la partie charnuc. 


Le rein droit étoit plus avancé que le gauche d'un tiers de 
fa longueur; les deux reins & les capfules atrabilaires ne diffé- 
roient de ces mêmes parties vûes dans le rat , qu’en ce que les 
diverfes fubftances du rein n’étoient pas aufli diftinétes. 


La fouris reflembloit aufli au rat par le diaphragme , le pou- 
mon & le cœur. 

La langue, le palais & l’épiglotte ne m'ont paru différer de 
ces mêmes parties vües dans le rat, qu’en ce que les bords 
des fillons du milieu du palais ne formoient qu'un angle qui 
étoit faillant en arrière, & que l'épiglotte n'étoit pas pointue 
dans le milieu de fes bords. 

Le cerveau & le cervelet de la fouris ne différoient du cerveau 
& du cervelet du rat, qu’en ce que les lobes du cervelet étoient 
à proportion moins gros; le cerveau de la fouris pefoit cinq 
grains, & le cervelet deux grains & demi. 


La fouris refflembloit au rat par le fcrotum & par la fituation 
des tubercules de lépididyme & des tefticnles ;le prépuce fortoit 
au-dehors de la longueur de deux lignes, le gland renfermoit un 
petit os très-mince; la verge étoit aplatie en deflus & en deffous; 
& il yavoit, de chaque côté , une glande Jonguc de crois lignes; 
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large de deux & épaifle d'une demi-ligne; le tuyau excré- 
toire de chacune de ces deux glandes aboutifloit au bord du 
prépuce comme dans le rat; les tefticules étoient oblongs & 
de couleur jaunâtre au- dehors & au- dedans; les véficules 
féminales & les proftates ne différoient de celles du rat que 
par la grandeur. 


La fouris, qui à fervi de fujet pour La defcription des parties. 
de la génération de la femelle, avoit deux pouces dix lignes 
de longueur, depuis le bout du mufeau jufqu'à l'anus; elle pefoit 
trois gros quarante - deux grains, 


La conformation & la direction de lurètre, la fituation du 
clitoris & des glandes, qui font à côté de l’urètre, étoientles 
mêmes que dans la femelle du rat; l'urètre fortoit au-dehors 
de la longueur d'une ligne, & fon orifice {e trouvoit à une 
ligne & demie de diftance de la vulve. Cette femelle avoit les 
cornes de la matrice longues, les trompes pelotonnées entre 
l'extrémité des cornes & des tefticuies, qui étoient blancs & 
tuberculeux. 


De huit fouris pleines difléquées dans le mois de février ; 
d'avril, de mai, de juin & de novembre, lune portoit quatre 
fœtus, quatre autres portoient cinq fœtus, deux autres fix, 
& une autre huit. La premiere de ces femelles avoit deux 
fœtus dans chaque corne de la matrice , la feconde deux fœtus 
à droire & trois à gauche, la troifième crois à droite & deux 
à gauche, la quatrième quatre fœtus à gauche & un À droite À 
la cinquième deux fœtus en chaque corne & un dans le 
corps de la matrice, la ffxième quatre à droite & deux à 
gauche , la feptième un à droite & cinq à gauche, enfin la 
huitième avoit cinq fœtus dans la corne droite & trois dans 
Ja gauche. 


Les plus grands ( fo. 7 68, pl. XL), de ces fœtus avoient 
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huit lignes & demie de longueur, depuis le fommet de la tête 
jufqu'à l'origine de la queue; les yeux, les oreilles, & princi- 
palement les quatre pieds & la queue, étoient déjà bien 
formés. Le cordon ombilical ( À, fig. 7 ), avoit cinq lignes 
de longueur; le placenta ( B, fig. 7, ë À, fig. 8), étoit 
rond , il avoit trois lignes & demie de diamètre, & une ligne 
d'épaifleur ; il étoit de couleur rouge noirâtre, avec quelque 
teinte de couleur cendrée fur fa face extérieure ( 4, fig. 8 ); 
la face intérieure ( B , fig. 7 ), étoit aufi de couleur rougeatre, 
avec un cercle de couleur cendrée, qui marquoit la naiflance 
de l’amnios. 
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La tête du fquelette de la fouris ( pl. XXXIX , fig. 2 ), m'a 
paru ne différer de celle du rat qu'en ce que l'os frontal 
eft moins aplati, & que fes arêtes & celles des pariétaux & 
de l'occipital, font à proportion moins faillantes. Il y.2 dans 
chaque mâchoire deux longues dents incifives , dont la face 
antérieure eft de couleur jaunatre , & crois dents mächelières 
de chaque côté, de forte que la fouris a feize dents ; elles 
reflemblent à celles du rat par la figure comme par le 
nombre. | 

Le refte du fquelette de la fouris n’a pas moins de rapport à 
celui du rat, car il y a le même nombre de vertèbres cervicales; 
dorfales & lombaires, de côtes & d’os ‘dans le fternum ; cepen: 
dant j'ai vû dans un fquelette de fouris, que la partie du fternum 
qui correfpondoit au cinquième os du fternum du rat, & 
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de deux autres fquelettes de fouris’, paroifloit être divifée en 
deux os, entre lefquels aboutifloient les fixièmes côtes. 


J'ai compté vingt-cinq faufles vérrèbrés dans la queue d’une 
fouris, mais ce nombre varie, car j'en ai trouvé jufquà trente 


dans deux autres. 


Les os des jambes, du carpe , du tarfe & des pieds entiers , 
reflembloient à ceux du rat, non-feulement par le nombre ; 
mañs aufli par la fituation & [a figure, comme les autres os du 
fquelerte de la fouris ; on peut juger de la différence de grandeur 
par les principales diménfions des plus grands os, rapportées 


dans la table fuivante, 
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LE MULOT. 


Le Mulot eft plus petit que le Rat, & plus gros que 
la Souris ; 11 n habite jamais les maïfons , & ne fe trouve 
que dans les champs & dans les bois ; 11 eft remarquable 
par les yeux quil a gros & proéminens, & il diffère 
encore du rat & de Îa ès par la couleur du poil, qui 
eft blanchâtre fous le ventre, & d'un roux brun fur le 
dos : il eft très-généralement & très-abondamment ré- 
pandu , fur-tout dans les terres élevées. Il paroît qu'il eft 
long-temps à croître, parce qu'il varie confidérablement 
pour la grandeur ; les grands ont quatre pouces deux ou 
trois lignes de longueur , depuis le bout du nez jufqu'à 

origine de la queue ; les petits, qui paroïflent adultes 
_ comme les autres, ont un pouce de moins. Et, comme 
il sen trouve de toutes les grandeurs intermédiaires , 
on ne peut pas douter que les grands & les petits ne 
foient tous de la même efpèce ; il y a grande apparence 
que ceft faute davoir connu ce fait, que quelques 
Naturalifles en ont fait deux efpèces; l'une qu'ils ont 
appelée le grand rat des champs * , & l'autre le mulor? ; 


s Mus agreflis major, macrouros Gefneri. Ray, Synopf. animal, 
quadrup: page 219 

Le grand rat des champs. Mus caudé longiffimd fuftus., ad latera 
rufus... Mus campeftris major. Briflon, Regn. animal. pag. 171. 

r Mus domeflicus medius. Ray, Synopf. animal. quadrup. pag. 218. 

Le Mulot. Mus caudà longä , fupra fufco flayefcens, infra ex albo 
cinerafcens, Briflon, Regn, animal. pag. 274, 
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Ray, qui le premier eft tombé dans cette erreur en les 
indiquant fous deux dénominations , femble avouer qu'il 
nen connoît * qu'une efpèce. Et, quoique les courtes 
defcriptions quil donne de l'une & de l'autre efpèce 
paroiffent différer, on ne doit pas en conclure qu'elles 
exiftent toutes deux, 1.” parce quil n'en connoïfloit 
lui-même qu'une; 2." parce que nous n'en connoiflons 
quune, & que quelques recherches que nous ayons 
faites, nous n'en avons trouvé qu'une; 3° parce que 
Gefner & les autres anciens Naturaliftes ne parlent que 
d'une, fous le nom de mus agreflis major, qu'ils difent 
être très- commune, & que Ray dit aufli que l'autre, 
qu'il donne fous le nom de mus domeflicus medius, eft 
très - commune : ainfr, 11 feroit impofñflible que les uns ow 
les autres de ces Auteurs ne les euflent pas vûes toutes 
deux, puilque, de leur aveu, toutes deux font fr com- 
munes; 4.° parce que dans cette feule & même efpèce, 
comme il s'en trouve de plus grands & de plus petits, 
il eft probable qu'on a été induit en erreur, & qu'on a 
fait une efpèce des plus grands, & une autre efpèce 
des plus petits; 5.° enfin, parce que les defcriptions de 
ces deux prétendues efpèces n'étant nulle part ni exactes 
ni complètes, on ne doit pas tabler fur les caraëlères 
vagues & fur les différences qu'elles indiquent. 

Les Anciens, à la vérité, font mention de deux 
efpèces, l'une fous la dénomination de mus agreftis major , 


* De hac fpecie mihi non undequaque fatisfa&lum eff. Ray, Synopf. 
guadrup. pag. 219. 
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& l'autre fous celle de mus agreflis minor; ces deux 
éfpèces font fort communes, & nous les connoiffons 
comme les Anciens : la première eft notre mulot; mais 
la feconde n'eft pas le mus domefticus medius de Ray , c'eft 
un autre animal qui eft connu fous le nom de mulor 4 
courte queue , Ou de petit rat des champs; &, comme il eft 
fort différent du rat ou du mulot, nous n adoptons pas le 
nom générique de petit rat des champs, ni celui de mulot 
à courte queue , parce quil neft ni rat ni mulot, & nous 
lui donnerons un nom particulier *. Il en eft de même 
dune efpèce noufelle, qui seft répandue depuis quel- 
ques années, & qui seft beaucoup multipliée autour de 
Verfailles, & dans quelques provinces voifines de Paris, 
quon appelle rats des bois, rats fauvages, gros rats des 
champs, qui font très - voraces, très - méchans, très. 
nuifibles, & beaucoup plus grands que nos rats ; nous 
lui donnerons auffi un nom particulier, parce quelle 
diffère de toutes les autres, & que, pour éviter toute con- 
fufñon , 1 faut donner à chaque efpèce un nom. Comme 
le mulot & le mulot à courte queue , que nous appelle. 
rons campagnol, font tous deux très-communs dans les 
champs & dans les bois; les gens de 1a campagne les 
ont défignés par la difiérence qui les a le plus frappés : 
nos payfans en Bourgogne appellent le mulot /4 ratte à 
la grande queue, & le campagnol la ratte couette ; dans 
d'autres provinces on appelle le mulot Le rat fauterelle , 
parce quil va toujours par fauts ; ailleurs on l'appelle fouris 


# Je l'appelle Campagnol , de fon nom en Italien Campagnoli, 
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de terre lorfqu'il eft petit, & mulot lorfqu'il eft grand; ; 
ainfi , on fe fouviendra que la fouris de terre, le rat faute- 


relle , la ratte à la grande queue, le grand rat des champs, 


le rat domeftique moyen, ne font que des dénomina- 
tions différentes de l'animal que nous appelons mulor. 

Ü habite, comme je l'ai dit, les terres sèches & 
élevées ; on Île trouve en grande quantité dans les bois 
& dans les champs qui en font voifins. Il fe retire dans 
des trous qu'il trouve tout faits, ou quil fe pratique 
fous des buiflons & des troncs d'arbres ; il y amafle 
une quantité prodigieufe de glands, de noifettes ou de 
faine ; on en trouve quelquefois jufqu'à un boifleau dans 
un feul trou, & cette provifion, au lieu d'être propor- 
tionnée à fes befoins, ne left qu'à la capacité du lieu ; 
ces trous font ordinairement de plus d'un pied fous 
terre, & fouvent partagés en deux loges, l'une où ül 
habite avec {es petits, & l'autre où 1l fait fon magafn. 
J'ai fouvent éprouvé 1e dommage très -confidérable que 
ces animaux caufent aux plantations; ils emportent les 
glands nouvellement femés , ils fuivent le fillon tracé 
par la charrue, déterrent chaque gland l'un après l’autre, 
& nen laïflent pas un : cela arrive fur-tout dans les 
années où le gland neft pas fort abondant; comme ils 
nen trouvent pas aflez dans les bois, ils viennent le 
chercher dans les terres femées, ne le mangent pas fur 
le lieu, mais l'emportent dans leur trou, où ils l'en- 
taffent & le laiflent fouvent fécher & pourrir. Eux feuls 
font plus de tort à un /émis de bois, que tous les 

oïfeaux 
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oïfeaux & tous les autres animaux enfemble : je n'ai 
trouvé d'autre moyen pour éviter ce grand dommage, 
que de tendre des pièges de dix pas en dix pas dans 
toute létendue de la terre femée; 1l ne faut qu'une 
noix grillée pour appât, fous une pierre plate foutenue 
par une bûchette ; ils viennent pour manger la noix 
quils préfèrent au gland; comme elle eft attachée à la 
büûchette, dès quils y touchent, la pierre leur tombe 
fur le corps & les étoufle ou les écrafe : je me fuis 
fervi du même expédient contre les campagnols, qui 
détruifent aufli les glands; & , comme l'on avoit foin de 
m'apporter tout ce qui fe trouvoit fous les pièges, j'ai 
vû les premières fois, avec étonnement, que chaque 
jour on prenoit une centaine, tant de mulots que de 
campagnols, & cela dans une pièce de terre d'environ, 
quarante arpens : J'en ai eu plus de deux milliers en trois 
femaines, depuis le 15 novembre jufquau 8 décembre, 
& enfuite en moindre nombre jufqu'aux grandes gelées, 
pendant lefquelles ils fe recèlent & fe nourriffent dans 
leur trou. Depuis que j'ai fait cette épreuve, 1l y a plus 
de vingt ans, je nai Jamais manqué, toutes les fois que 
jai femé du bois, de me fervir du même expédient & 
jamais on na manqué de prendre des mulots en très- 
srand nombre; c’eft fur-tout en automne quils font en 
fi grande quantité , il y en a beaucoup moins au prin- 
temps; car ils fe détruifent eux-mêmes pour peu que les 
vivres viennent à leur manquer pendant 1 hiver; les gros 


mangent les petits, [ls mangent aufli les campagnols , 
Tome VF TL. Tt 
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& même les grives, les merles & les autres oïifeaux 
qu'ils trouvent pris aux lacets; ils commencent par la 
cervelle, & fniflent par le refte du cadavre. Nous avons 
mis dans un même vafe douze de ces mulots vivans; 
on leur donnoit à manger à huit heures du matin; un 
jour quon les oublia d'un quart-d'heure, il y en eut 
un qui fervit de pâture aux autres, le lendemain ils en 
mangèrent un autre, & enfin, au bout de quelques jours, 
il n'en refta qu'un feul; tous les autres avoient été tués 
& dévorés en partie, & celui qui refta le dernier avoit 
lui-même les pattes & la queue mutilées. 

Le rat pullule beaucoup, le mulot pullule encore 
davantage ; 11 produit plus d'une fois par an, & les 
portées font fouvent de neuf & dix, au lieu que celles 
du rat ne font que de cinq ou fix : un homme de ma 
campagne en prit un Jour vingt-deux dans un feul trou, 
il y avoit deux mères & vingt petits. Îl eft très-généra- 
lement répandu dans toute l'Europe, on Île trouve en 
Suède, & c'eft celui que M. Linnæus appelle * Mus 
caudä longä , corpore nigro flavefcente, abdomine albo. 
eft très-commun en France, en Italie, en Suifie; Gefner 
l'a appelé mus agreflis major *. H eft auffi en Allemagne & 
en Angleterre où on Île nomme feld-muf?, field-maufe , 
ceftà-dire, rat des champs : il a pour ennemis les loups, 
les renards , es martes, les oïfeaux de proie, & lui-même. 


* Wide Linnet, Faun. Suecic. Stockolmie, 1746 , pag. 11: 
b Gefner, Hifl, quadrup. pag. 733. Icon. animal, quadrup. pag. 116, 
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E Muzor ( pl. X11, fig. 1), eft plus gros que la fouris; ila 


la tête à proportion beaucoup plus longue & plus grofle , 


. les yeux plus grands & plus faillans, les orcilles plus alongées 


& plus larges, & les jambes plus longues. 


La face fupérieure & les côtés de la tête & du cou, le dos ; 
la croupe, l'épaule, la face extérieure du bras & de l’avant- 
bras, la partie fupérieure des côtés du corps, la face extérieure 
de la cuifle & de la jambe, font de couleur fauve mêlée d’une 
teinte noirâtre; chaque poil eft de couleur cendrée fur la plus 
grande partie de fa longueur depuis la racine , il y a du fauve 
au-deflus du cendre, & l'extrémité des plus longs poils eft noire. 
Les côtés du mufeau & la face inférieure de la tête & du cou, 
le bas des côtés du corps, la poitrine, le ventre, la face inté- 
rieure des quatre jambes & les pieds, font blanchâtres, avec 
unc ceinte de cendré noirâtre fur tous Îes endroits où le poil 
cft le plus long, parce qu'il eft de couleur cendrée fur la plus 
grande partie de fa longueur, & blanc à l'extrémité. Il y a une 
petite tache fauve fur la partie antérieure de la poitrine; la queue 
eft de couleur brune fur fa face fupérieure, & blanchatre fur 
linférieure. 


Il y a beaucoup de mulots dans les campagnes montucufes, 
sèches & ftcriles, on en trouve aufli dans les bois, mais en 
moindre nombre ; les premiers font les plus petits, au moins en 
Bourgogne, où j'ai obfervé ces animaux; la longueur de leur 
corps, depuis le bout du nez jufqu'à l'origine de la queue , eft 
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rarement de trois porces & demi , les autres ont plus de quatre 
pouces, mais j'en ai vû qui étoient de grandeur intermédiaire; 
ainfi, je crois qu'ils font tous de la même efpèce, d’autant 
plus qu'ils fe reflemblent parfaitement, tant par la qualité & 

la couleur du poil, que par la figure extérieure & la con- 
formation intérieure du corps. J'ai fait entrer, dans la table 
fuivante , les dimenfions d'un mulot pris dans les champs, 
avec celles d’un mulot pris dans les bois, pour faire voir les 
rapports qui font entre les proportions du corps de l'un & de 
l'autre. : 
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Le mulot, qui a fervi de fujet pour la defcription des parties 
molles intérieures, étoit de la même grandeur que le mulot 


pris dans les champs, dont les dimenfions font rapportées dans 
la table précédente; il pefoit fix gros quarante grains. 


Le foie s'étendoit autant à droite qu’à gauche; l’eftomac 
étoit en entier dans le côté droit; l'épiploon fe replioit der- 
rière l’eftomac; le cœcum s’étendoit depuis le côté droit jufqu’à. 
la région hypogaftrique, où il étoit replié en avant; les tefti- 
cules fe trouvoient dans les rcgions iliaques, & les tubercules 
de l'épididyme étoient dans le fcrotum. 


Le duodenum s’étendoit dans le côté droit jufqu’au-delà du 
rein, & 1l fe replioit en dedans, avant de fe joindre au jejunum; 
cet inteftin faifoit fes circonvolutions dans la région ombilicale 
& dans les côtés; celles de lileum étoient dans les mêmes 
régions, & ilaboutifloit au cœcum dans le côté droit, comme 
il a déjà cte dit ; le colon formoit des circonvolutions dans le 
même côté , il pañloit à gauche & fe replioit fur lui-même, 
avant de fe Joindre au rectum, 


Q 
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SW L'eftomac ( pl. XL11 ), reffembloit plus par fa forme & par 


fa conformation, à l’eftomac du rat qu’à celui de la fouris; fa 
partie droite ( À) étoit plus groffe que la gauche { B }, fes 
membranes & celles des inteftins grêles étoient fort minces dans 
coute leur étendue; les inteftins grêles ( CCCD ) avoient tous 
à-peu- près la même grofleur , excepté l’ileum ( D ) qui étoit 
le plus petit; le cœcum ( Æ ) avoit beaucoup de longueur, & 
fon extrémité ( F ) étoit mince; le colon ( G ) avoit une grof- 


; nl $ . 
feur égale à celle du cœcum fur la longueur de quelques lignes; 


plus loin, il avoit des fibres obliques ( À) femblables à celles 
du rat & de la fouris, de la longueur d'environ un pouce; le 
refte ( Z ) du colon avoit à-peu- près la même grofleur que 
le rectum ( À ); cette figure eft de grandeur naturelle, elle a 
été deflince fur l'eftomac & les inteftins d’un mulot, pris dans 
les bois, qui avoit plus de quatre pouces de longueur , depuis 
le bout du mufeau jufqu'à l'anus. 


Le foie reflembloit à celui du rat & de fa fouris par le 
nombre, la figure & la pofition de fes lobes, mais il avoit, tant 


_u - dehors qu'au-dedans ,une couleur ronge moins brune ; fon 


poids étoir de vinge-neuf grains : il ny avoit point de véficule 
du fel. La rate étoit plus groffe que celle de la fouris, & avoit 
la partie inférieure plus large que la partie fupérieure ; fa couleur 


| rouge étoit noiratre tant au-dchors qu'’au-dedans; elle pefoit 


deux grains. 


Le pancréas s’'étendoit depuis le duodenum jufqu’à fa rate; 
il éroit terminé à chaque bout par deux branches , dont l'une 
{e dirigeoit en avant & l’autre en arrière. 


Le diaphragme reflembloit à celui du rat & de la fouris; 
tant par le centre nerveux que par la partie charnue. 


Les reins & les capfules atrabilaires reffembloient à ces mêmes 
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parties vües dans la fouris, par leur pofition, leur forme & 
leur conformation. 


Je n’ai obfervé aucune différence marquée entre les poumons 
& le cœur du mulot, & ceux du rat & de la fouris. 


La langue, le palais & l’épiglotte ne différoient de ces mêmes 
parties vûües dans la fouris, qu'en ce que l'épiglotte formoitune 
pointe , qui étoit plus grofle que celle de l'épiglotte du rat, 


Le cerveau & le cervelet du mulot reflembloient à ces mêmes 
parties vües dans la fouris; le cerveau pefoit fept grains & demi , 
& le cervelct trois grains. 


Le {crotum, le gland & la verge du mulot avoient beaucoup 
de rapport à ces mêmes parties vües dans le rat & dans la fouris ; 
il y avoit aufli deux glandes à côté du gland & de la verge 
du mulot , & leurs tuyaux excrétoires aboutifloient au bord du 
prépuce, mails ces glandes étoient très-petites, elles n'avoient 
qu'une ligne & demie de longueur, une demi- ligne de 
largeur & un quart de ligne d’épaifleur. 

Après avoir fait rentrer les tefticules dans le fcrotum, on 
voyoit les tubercules de l’épididyme l'un contre l’autre au-def 
fous de l'anus, recouverts par la peau qui étoit très-molle dans 
cet endroit, Le prépuce étoit moins faillant que dans le rat & 
la fouris; le gland , la verge, les cefticules, les véficules fémina- 


les & les proftates avoient la même figure & la même confor- 


mation que dans la rate & dans la fouris ; mais ces parties étoient 
à proportion plus grandes que dans la fouris. 


Les mamelles ne font apparentes que fur les femelles pleines 
ou fur celles qui alaitent leurs petits; je n’ai vû fur ces femelles 
que fix mamelles, trois de chaque côté, deux fur le ventre 
& une fur la poitrine. 

Le mulot femelle, qui a fervi de fujet pour la defcriprion des 

| parties 
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parties de la génération, avoit crois pouces cinq lignes de lon- 
gueur , depuis le bont du mufeau jufqu'à l'anus. 

Cette femelle refflembloit à celle de la fouris par la direction 
de lurètre & par fon orifice externe, par la forme de la vulve, 
du vagin & du clitoris; elle avoit, comme les femelles du rat & 
de la fouris, le col & le corps de la matrice fort alongés, les 
cornes dirigées en ligne droite, & les trompes pelotonnées ; 

lestefticules étoient jaunâtres, plats, ovales & compofés de grains 
_ qui étoient des caroncules & des véficules lymphatiques. 

J'ai ouvert, le vingt-fept avril, unefemelle de mulot prife dans 
les bois, qui portoit fix fœtus, trois dans chaque corne de la 
matrice; ils avoient dix à onze lignes de longueur, depuis le 
fommet de la tête jufqu’à l’origine de la queue, qui n’étoit 
longue que de quatre lignes. Le placenta avoit trois lignes de 
diamètre &une ligne & demie d’épaifleur ; la longueur du cordon 
ombilical étoit de fept lignes; la face extérieure du placenta 
avoit une couleur grifatre, & l'extérieure étoit d'un rouge 
noirâtre. 

Le deux août, j'ai ouvert trois autres femelles de mulots prifes 
dans les champs , dont la première portoit cinq fœtus, deux dans 
la corne droite de la matrice, & trois dans la gauche; la feconde 
en avoit fix, trois de chaque côté; & la troifième fept, quatre 


à droite & trois à gauche. 
pieds. pouc. lignes. 
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Circonférence du duodenum Fr Jes endroits les plus 
CRE RNA NP TN Rs. : 0.) Os 1 17e 
Circonférence dans {es endroits les plus minces..., o. o. 6, 
Circonférence du jejunum dans les endroits les plus 
Pi... RER SUP E eee an 0 ele PR CE IEEE 02 O NET 


Circonférence dans les endroits les ie mnces., 110.104, 
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LA 
Circonférence de l'ileum dans les endroits les plus gros. 
Circonférence dans les endroits les plus minces, .... 
Longueur du CŒECUR 2: ETS 00 Bee 0 ne 


Circonférence à l’endrot le plusgros........,.,., 


Circonférence à l'endroit le plus mince....,.,.,... 
Circonférence du colon dans les endroits les plus gros. 
“Circonférence dans les endroits les plus minces...... 
Circonférence du retum près du colon...,,....... 
‘Circonférence du reétum près de l'anus. ........,... 
Longueur du colon & du rectum pris enfemble.. ... 
Longueur du canal inteftinal en entier, non compris 


le cœcum......... 


CAS 2 0 UN DE PP RE ENT RE ON D UN AC NA NC An 0 


‘Grande circonférence de l’eftomac......... 


.... 


sPasire circonfoencel5 3700 LISE RO IAE 
Longueur de la petite courbure, depuis l'œfophage 

jufqu’à l'angle que forme la partie droite....... 
Longueur de Îa partie gauche, depuis l'œfophage juf- 

qu'au bout du grand cul-de-fac........,....... 
Cuiconférence de! l'œfophage. a htc t en 
Cuoonkrénce dn:pylore, ts Me AI Et 
yEonpueur-düifore,, Li, ca HAT RER R TRR NEIRE 
Largeur de Mr ORAUE 


0 + 


a”pidsiérande Cpaulleur. {4h UE PAS 
Longuetrde.ls rater en Re nes 
Laroeur dans Helmienile.ie020 10 tte tele 
ÉDAE At lee et DE eus VO PNR 
ÉDatfent Qu) pañcréss , 1... RAM UM, PR 
Longtieur y dei reins ; 4 DT NT NE RES 


LEA ve A PACE pp FRS PE VAE SP pe 9h RAS 16H ! .. 


Énaifeus ce PRE 7 A M ONE 


pieds, pouc, lignes, 


O. 


O. 
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I: 


Os 


©. 


O. 


Oe 


7e 
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PL 
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pieds, pouc. lignes, 


Longueur du centre nerveux, depuis la veine- cave 
A A PE PS AMRMENE EP ET? 
0.0 Mo és core) 
Largeur de la partie charnue entre le centre nerveux 
dde en OÙ 
Largeur, de chaque côté, du centre nerveux....,... o. 


Circonférencé de la bafe du cœur.......,.....,... ©. 


Hauteur depuis Ia pointe jufqu’à la naiflance de l'artère 


Ne à 3 8 à PRET LU EU @f 
Hauteur depuis la pointe jufqu'au fac pulmonatre..... o. 
Diamètre de l'aorte pris de dehots en dehors....... o. 
Longnéun de!l langue. . use neue. Où 
Longueur de la partie antérieure, depuis le filet jufqu’à 

Re de ame pou os mer Où 
eut dé) la langue fut, ee, lent id mme set On 
OU EVA ER NC, dr De 
sue lea ct cu ou nas 0e 
RS AU UE, 
MM Idu cervolet: 14... asus de Me mot pleis Os 
D ca cle dla AN UMR De LOS 
A ni due Ge io to 
Diftance entre l'anus & l'orifice du prépuce...,...,.. o. 
Diftance entre Iles bords du prépuce & lextrémiré 


_de la verge. ..., etes due tie pers ere pue eue 2 Telle te CE ©, 


Cr MEET RARE EE CET ÉATS OSSPERT7 


Éfüdnférences 4.444.400 0,000 LRO 1, VIRAGEOE.A 
Longueur de la verge, depuis Ja bifurcation du corps 


caverneux jufqu'à l'infertion du prépuce......... o. 
Crence Ve ReC LS, do INR QU eine Cere ° O. 


Longueur des rebicules As DES MN ES ENERNESS à O. 


Vi 


O. 


O, 


(eZ 


©, 
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pieds 


Largeut. messes sessereresessee © 
Épañlleur., 1... 44 2e Ramos. "os 
Longueur des canaux déférens,..............,.. O. 
Grande circonférence de la veflie.........,.....,,. 0. 
Perite circonférence, ..,........ «eee eee Oo 
Longueur de furetre..,.,........,.,.…....,,,.4 0e 
Cnconiérences AT Ne ee mel EL Te EEE 
Longueur des véficules féminales..............+.. 0. 
Largeur. OM TE LT ENS Ter DROr 
Épaifeuris 2. M EPA" A en EC 
Longueur des proftates..,,,....,,,,... eu... Os 
Bar DEUT. 7,70 street te a ET Ts ein re CAES ©. 
Épañleur-fs Lt unes ee ARR leo 
Diftance entre l'anus & R vulve:........... © 
Longueur dela :vulves:, 2544440 A 6e 
Hongieut'Qu” api 1 ADR RO TERRE o 
Circonférence à l'endroit le plus gros....,,..,....., 0. 
Circonférence à l'endroit le plus mince. ........,,,, o. 
Grande circonférence de la veflie.....,....,.,,.,, o. 
Petite CICOnÉÉTÉNE LATE P L ERNEANT T AEEES 
ÉOngüeut de l'urêtre, he EN SN ANS 
Longueur du corps & du cou de la matrice. ......., o, 
Crconféten es AN Bates ob ce + DOS 
Longueur des cornes de Ia matrice. ..,..,,....,,. oO: 
Circonférence dans les: endroits les plus gros... ... o: 
Circonférence à l'extrémité de chaque corne........ 0, 


Diftance en ligne droite entre les tefticules & l'extré- 


nuté de la cornes. urine, 


» 


. pouc, lignes: 


(e À 
O. 
1, 
O. 


Oe 


Ca 
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CS 
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pieds. pouc. lignes, 

Longueur desitefticules, .......,.,,..,.,.,...,. ©. 0. 1 
Largeur.........,.,.. uses sos pme, O4 KO 


’ è . 
Épaifleur...............,.......... ses. O. © OF 


Quoiqu'il y ait des différences très-apparentes entre Îes pro- 
portions de la tête de la fouris & celles de la têre du mulot, 
cependant lorfque les cêtes de ces animaux font-décharnées, & 
que l’on n’en voit que les os, elles femblent ne différer l’une 
de l'autre qu'en ce que les orbites font plus grandes dans le 
mulot ( pl. XLI , fig. 2 ), & que l'os frontal ne forme qu'un 
même plan avec les os propres du ñez, tandis qu'il eft un peu 
plus élevé dans la fouris. 


Le mulot à feize dents, cinq vertèbres cervicales, treize 
vertèbres dorfales & fix lombaires , treize côtes, fix os dans le 
fternum , trois faufles vertèbres dans l'os facrum , comme le 
rat & la fouris; le nombre des faufles vertèbres de la queue 
varie , jen ai trouyé trente, trente-une & trente- deux dans 
différens fujets. 


Les omoplates, les clavicules , les os du bras & de lavant: 
bras , du carpe , de la cuifle, de la jambe, du tarfe & des pieds; 


_ & en général tous les os du fquelette du mulot, font en même 


nombre & ont la même fituation que ceux du rat & de la 
fouris; ils m'ont paru n’en différer qu’en ce que ceux du mulot 
font un peu plus grands , comme on peut le voir par les princi- 
pales dimenfions rapportées dans la table fuivante. 
pouces. lignes; 

Longueur de Ia tête, depuis le bout des os du nez 

muiquailocctput.< "PR TR FN a ee ee POUND fie ON LE 
La plus grande largeur de la tête......,..... FAR, Fortis 
Longueur de la mâchoire inférieure, jufqu’au bord pofté- 

rieur de Fapophyfe condyloide.,,..,,,,,,,,,,,,.,, © 5 
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pouces. lignes, 


Largeur de la mâchoire inférieure à l'endroit des dents 
SAUVER PET LEE PAPE Dee LE ee TER EE Le RES 
Largeur de la mâchoire fupérieure x l'endroit des: dents 
MICTIMOS 2, un) CSM NP RES Rte RCI Er RLES 
Diftance entre Îes orbites & l'ouverture des narines..... o. 
Longueur de 'cette ouvertures 10024201 00 en non 
Lara RER ea RE à ET ia ete de A UIO 
Longueur des os-propres, du ner: ie 14441105. no, 
Longueur des plus longues dents incifves au-dehors de 
LOS QAR SOU PErÉMRE SE NEar EPST 
Longueur de 1a bafe de l'os hyoïde....,.....,,,.,,,.... 0: 


Longueur: dés) iCoPhes LUN ER RL ET ENITIAA Rte O, 


Longueur du GOT IA LES TER ERNT ES, RE a tarher Mo El: ve Oo. ‘ 


Largeur du trou de Îa première vértèbre + de haut 
CPAS LU NM Te le lue le case le TS TE 
Éongueur d'un: coré x Tautre 1 8 Ro) 
Longueur de Ia portion de Ia colonne vertébrale, qui 
éft compolée. des vertèbres doffales. ..,,,..,., 44,70 
Longueur des premières côtes. ..,.,.,... 4... Où 
Diftance entre les premières côtes, à l'endroit le plus 
pes Mb 0 MEL pe an ta to) 
Longueur de la huitième côte, qui eft la plus longue... o. 
Longueur de la dernière des faufles côtes, .......,:.,,.10. 
Longueur duiftermum :4.3105. 410. Sasfais.. dastsmente 4770. 
Longueur du dernier os, qui eft le plus long..,..... o. 
Longueur du cinquième os, qui eft le plus court.....,, 0. 
Longueur du premier os, qui eft le plus large...:...... 0, 
Longueur du corps de la cinquième vertèbre lombaire, 
qx elt la plusdonpgue,.s.;,....m218,. 08.4 V4 Nb 
Lonpueut delos facrmimuaunt. State 000 ar o, 


Largeur de la partie antérieure, ...,..,........4,,,., 0 


pu MuzrorT. 
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pouc. lignes, 


Largeur de la partie poltérieute..................:. ©. 
Longueur de la huitième faufle vertèbre de la queue, 
qui otlaplus dongue......,.,,.....4:.548458.27%"0003 
Longueur des trous ovalaires......,.4.,16,%.:,.0.,, 49. 0 
DA TT el LATEST ne 6 à nelle ii 4 EU 0 
D 1 5 RS Ce de dir co ee t1 5 10. 
I Ds QUE PL RON NE EG 
PNG HENOomoplate... 1. LES OR TNT. 
Juseubelendromilée plus Targe.Lo6:,:, 0.0.0. 0 
MOnauCnEiHestclaviculess lt... 1,010 0.0 ee eue vie Oo 
D ROUE CE RtMEEDS 0. A 04,50, 10 
eu tTelosduicoudes RL, Hurt net oO, 
Longueur de los du rayon......-...,............ © 
Longueur de l'os dela cuifle.......,....,:,,..,,,., 0. 
Longueur des rotules.....:....,...,.%,....,...,... 0. 
Longueur du tibia....,..,.,...,..,.!s+.s..e.s.es Où 
Longüeur du pétone,i., 2". ævdu ia ses ÉOIEdie + rare 0. 
Maeunducarpe. 7... SR A HE te e jets Le: à 10 


Mreucuridu calcanchm in ec RL Ci D D Sri lio, 


Hauteur du premier os cunéiforme & du fcaphoïde, 
LEE es TAN RTE AS LA A APPAREIL Ne 

Longueur du premier os du métacarpe, qui eft le plus 
MCE... G 

Longueur du troifième os, qui eft le plus long......... o. 


Longueur du premier os du métatarfe, qui eft le plus 
COULEL 5 à 51019 071 51600 mne0 0 ps ee elale ete © et 


HAS IOMANANENN (sA 


Longueur du quatrième os, qui eft le plus long........ o. 

Longueur de la première phalange du doigt du milieu 
désipieds de dévant.......,,...,.44..,0. 0, 0 

Longueur de la feconde phalange...,....,..,.,...... 0. 


@ (910, D 010 POr er r. De De) vL/E pAN'e Les TRS RPPR LIU O, . 


2° 


Ts 
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pouc. lignes. 


Longueut de la troïfième............. METIER CE » OH 0 
Longueur de la première phalange du quatrième doigt 

des pieds de derrière...........: ee bete et à ét GR 1e 
Longueur de la feconde. phalange. ... Ga té Eee ir 5 “Ou E 
Longueur de la troïfième.................+srenett Os O$s 
Longueur de la première phalange du pouce.....:.:: ©. Je 
Longueur de la feconde phalange........ Sense es ses. Os Os 
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DESCRIPTION 


DE LA PARTIE DU CABINET 
qu a rapport à l’Hifhire Naturelle 
DE LA SOURIS ET DU MULOT. 


NRMRDEC CC REX CUS 
Une fouris empaillée. 


LLE EST de la grandeur & de la couleur ordinaire des 
{ouris. 
NEC CN CO VoT 
Autre Jouris empaillée. 


Sa couleur eft d'un beau blanc; elle n'a que deux pouces 
trois lignes de longueur , depuis le bout du mufeau jufqu'à 
l'origine de la queue. 


ND CCR RER TL el 
Autre fouris empaillée. 


Elle eft blanche comme celle du N.° précédent , mais elle à 
trois pouces trois lignes de longueur , depuis le bout du mufeau 
juiqu'à l’origine de la queue. Cette fouris a: été donnée par 
le fieur Magnelin, Perruquier de Paris , qui avoit nourrie pen- 
dant dix-huit mois. 


N° “D'GC'X' Xe VOL T. 
Le fqueletre d'une fouris. 


La longueur de ce fquelette eft de deux pouces huit lignes 


Tome VII, X x 
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° . , 34 . Le 
& demie, depuis le bout des os du nez jufqu'à la partie pofte- 
rieure de l'os facrum ; la tête a neuf lignes de longueur , & un 
pouce trois lignes de circonférence à l'endroit le plus gros. 


NID CCR EX EX 
L’os hyoide d'une fourts. 


Il n’eft compofé que d’une bafe & de deux cornes, & ces 
trois pièces ont à-peu-près la même figure que celles de los 
hyoïde du rat. 

NS: D: G'CKX'E: 


Los de la veroe dune fouris. 


Il a la même figure que l'os de la verge du rat; fa grandeur 
varie dans différens fujets, les plus longs ont environ deux 
lignes. 


NA CONTE 
Un mulot. 


Ce mulot eft de grandeur moyenne, & de la race des 
mulots qui fe trouvent dans les champs; il eft dans l'efprit- 
de-vin. 


Ni DOM EIRE ALEMNTE 
Autre mulot. 


C’eft un des plus grands ; aufli a-t-il été pris dans les bois; il 
eft, comme le précédent, confervé dans l'efprit-de-vin. 


N° Die CNIL 
Le f[queleite d'un mulor. 


Il a été tiré d’un mulot de grandeur moyenne, qui avoit 
| ÉhaiTe . î | 
éte pris dans les champs. 


- 
- 
, v - dx Se fe 
PV PTT « mer, 


Du VIA BIT N ET. 3AT 


NEED IOUC RTL TV: 
Autre fquelette de mulor. 


C'eft le fquelette d’un grand mulot, qui a été pris dans Îes 
bois. 


NT DMC CT ONENL LV: 
L’os hyoïde d'un mulor. 


Il n’eft compofe que d’une bafe & de deux cornes , comme 
Jos hyoïde du rat & de la fouris. 


ND: GX: LME 
Los de la verce dun mulor. 


Cet os reflemble à ceux du rat & de la fouris ; il n’a qu’une 
ligne de longueur. 


Xxi 
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LE RAT DE AU* 


Le Rat d'eau eft un petit animal de la groffeur d'un 
Rat, mais qui, par le naturel & par les habitudes, ref- 
femble beaucoup plus à la loutre qu'au rats comme 
elle, il ne fréquente que les eaux douces, & on le 
trouve communément fur les bords des rivières, des 
ruifleaux, des étangs ; comme elle, il ne vit guère que 
de poiflons : les goujons, les mouteilles, les verrons, 
les ablettes , le frai de la carpe , du brochet, du barbeau, 
font fa nourriture ordinaire ; il mange aufli des grenouilles , 
des infeéles d'eau, & quelquefois des racines & des 
herbes. I1 na pas, comme la loutre, des membranes 
entre les doigts des pieds; c'eft une erreur de Willugby, 
que Ray & plufieurs autres Naturaliftes ont copiée; 11 à 
tous les doigts des pieds féparés, & cependant 1l nage 
facilement, fe tient fous l'eau long-temps, & rapporte 


* Le Rat d'eau; en Latin, Mus aquaticus ; Mus aquatilis ; en 
Italien , Sorgo morgange ; en Allemand, W/affer-mufz ; en Anglois ; 
Water -Rar; en Polonois, Myff- Wodna. 

Mus aquaticus. Gefner , Hift. quadrup. pag. 732. Mus aquatilis , 
guadrupes Belonii. Icon. animal. aquat. pag. 354. 

Mus major aquaticus ; five Rattus aquaticus. Ray, Synopf. animal, 
quadrup. pag. 317. 
: Caftor caudà lineari tereri. Rattus aquaticus. Linnæus. - 
Mus , Rattus aquatilis. Klein, de quadrup. pag. 57. 
Mus caudä longä , pilis ; fuprà ex nigro & flaveftente mixtis , infra 
cinereis veflitus. , . . Mus aquaticus. Briflon, Repn. animal, pag. 175. 
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fa proie pour la manger à terre, fur l'herbe ou dans fon 
trou; les pêcheurs 1y furprennent quelquefois en cher- 
chant des écrevifles, 11 leur mord les doigts, & cherche 
à fe fauver en fe jetant dans l’eau. Îl a Ia tête plus courte, 
le mufeau plus gros, le poil plus hériflé, & la queue 
beaucoup moins longue que le rat. Il fuit, comme a 
loutre, les grands fleuves, ou plutôt les rivières trop 
fréquentées. Les chiens le chaffent avec une efpèce de : 
fureur. On ne le trouve jamais dans les: maifons, dans 
les granges; 1l ne quitte pas le bord des eaux, nes'en 
éloigne même pas autant que la loutre, qui quelquefois 
s'écarte & voyage en pays {ec à plus d'une lieue. Le rat 
d'eau ne va point dans les terres élevées, 11 eft fort rare 


dans les hautes montagnes , dans les plaines arides, mais 


très- nombreux dans tous les vallons humides & maré- 
cageux. Les mâles & les femelles fe cherchent fur 1a 
fin de l'hiver, elles mettent bas au mois d'avril; les por- 
tées ordinaires font de fix ou fept. Peut-être ces animaux 
produifent-ils plufieurs fois par an, mais nous n'en fommes 
pas informés; leur chair neft pas abfolument mauvaife, 
les payfans la mangent les Jours maigres comme celle de 
la loutre. On les trouve par-touten Europe, excepté dans 
le climat trop rigoureux du Pole : on les retrouve en 
Égypte fur les bords du Nil, fi l'on en croit Bélon ; ce- 
pendant la figure qu'il en donne reffemble fi peu à notre 
rat d'eau, que l'on peut foupçonner, avec quelque fon- 
dement, que ces rats du Nil font des animaux différens. 


ETS 
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D'E SCRIPT ON 
DU SE RIAD PE PAREOE 


E RAT D'EAU ( pl. XLIII, fig. I ), eft à-peu-près de la 

même longueur que le rat, mais il eft plus gros, & ül 
le paroît d'autant plus que fon poil eft moins lifle & plus 
hérillé ; il diffère aufli du rat en ce qu'il a le mufeau plus court 
& plus épais; les oreilles moins apparentes , & la queue moins 
longue & garnie de poils courts & rares: ily a du poil fur 
les oreilles, mais il eft fi court qu'il ne seélève prefque pas 
au-deflus de celui de la tête & du cou. Tous les poils de cet 
animal font de couleur cendrée fur la plus grande partie de 
Jeur longueur, mais cette couleur ne paroît que lorfqu'ils fe 
trouvent écartés les uns des autres : il y a de longs poils fur 
la partie fupérieure du corps, qui s'étendent au-delà des autres, 
& qui ont unc couleur brune noirâtre au-deflus du cendré 
jufqu'à l'extrémité. Les poils les plus courts font les plus 
nombreux, ils ont la pointe de couleur jaunâtre fur la partie 
fupérieure & fur les côtés de la têre & du corps, & de cou- 
leur jaunâtre plus pâle & même blanchâtre fur la partie infé- 
rieure du corps, depuis le bouc de la mâchoire du deflous juf 


qu'à l'extrémité de la queue; de force que le deflus de l'animal 


eft mélé de brun & de jaunâtre, & le deflous de jaune pâle, 
de blanc fale & de cendré; car on voit cette couleur, parce 
que ces poils font plus courts que ceux du refte du corps; 
ils n'ont que deux ou trois lignes de longueur, & celle des 
plus longs eft d’un pouce, 


pouc, lignes. 
Longueur du corps entier, mefurée en ligne droite, depuis 


le boutidu muleau’jufquà Tant en, 17, .,,,, 407 Me: 


| 
| 
; 


DU URNA Te DE AQU: 


pouc. 


Longueur de la tête, depuis le bout du mufeau jufqu’à 
once de, un MG im 

Circonférence du mufeau, prife fur le bout de la lèvre 
RE il DAS qe 

Contour de l'ouverture de la bouche, depuis l'une des 
commiflures des lèvres jufqu'à l’autre. ....,....,,.. 1. 


Diftance entre les deux nafeaux.......,........,...., 0. 


 Diftance entre le bout du mufeau & Fangle antérieur 


nt. so Nb lhetole 
Diftance entre l'angle poltérieur & l'oreille. ,...,,., o. 
Longueur de l'œil d’un angle à l'autre... A NE 
A ie julie LUE EN à, 
Drftance entre les angles antérieurs des yeux, mefurée 

en MA nas nine de O. 
Circonférence de la tête, prie entre les yeux & les 

NL Gen RL AR 0 35 
Longueur des oreïlles.................,.......,.,. 0. 
Largeur de la bafe, mefurée fur la courbure extérieure... o. 


Diftance enrre les deux oreiïlles, prife dans Ie bas.,..,, o. 


Longueur CR COPA EDR ES Rte et, O. 
D rence du cour 2, M RE Sr 2 
Circonférence du corps, prife derrière Îes jambes de 


dévant. eos oo cts os ep too ooess ee de eee 4 

Circonférence prife à l’endroit le plusgros............., 5. 
. 0 Ah 

Circonférence prife devant les jambes de derrière...... 4. 


Longueur du tronçon de la queue.,..............,,. 4 


Le \ » - . 
Circonférence de la queue à l'origme du troncon.....,. ©, 


Longueur de Vavant - bras, depuis le coude jufqu'au 
FAR FT 


AUDE ITU DS e 


ne. RSR ET SE 
Circonférence de l'avant-bras près du COBAE in ie PLU à à Los 
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lignes, 


7. 
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pouc, lignes 

Circonférence du Dofpnet. 24 ue. MINI ae 200 0 CUAINS 
Circonférence du méracarpees. 1.4. A A PER Re 
Longueur depuis le poignet jufqu'au bout des ongles.... o. 9. 
Longueur de la jambe, depuis le genou jufqu'au talon... 1. 6. 
Circonférence du haut de la jambe. ......,...:..,1.4, 1106: 
LargeuË,il'endroir du talon. 204. Net 204; 2100: NO RES 
.Giréontérence“dir.mptarar(e. 5. PNR NT Re DATES 
Longueur depuis le talon jufqu’au bout des ongles..... 3. 4 
Lngeuredu'piedt de; devant. 0 et »1eltiele vie ee PS RER NA 
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Le rat d’eau, dont les dimenfions font rapportées dans Ja 
table précédente, pefoit fix onces fept gros. À l’ouverture de 


l'abdomen, il n’a point paru d’épiploon, parce qu’il étoit très- 


court & caché par leftomac, qui s'étendoit jufqu'à la région 
ombilicale. Le duodenum paroïfloit à côté de l'eftomac, & 
on ne voyoit que le cœcum dans tout le refte de l'abdomen ; 
depuis l’eftornac jufqu'à la veflie. Le foie étoit placé beau- 
coup plus à droite qu'à gauche, & l'eftomac un peu PE à 
gauche qu’à droite, 

Le duodenum s'étendoit dans le côté droit, où il faïfoit 
quelques finuofités; il fe replioit dans le flanc droit & fe pro- 


longcoit en avant pour fe joindre au jejunum , qui avoit fes 


circonvolutions fur le cœcum, dans la partie antérieure de la 
région ombilicale & dans le côté droit. Les circonvolutions de 
lileum étoient auf fur le cœcum, dans le flanc droit & dans la 
région ombilicale : le cœcum s’'étendoit de gauche à droite dans 
les flancs & dans la région hypogaftrique; en d'autres fujets, 
je l'ai vû dans la ‘région ombilicale , où il formoit quelques 


finuofités, 
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finuofités. Le colon avoit plufieurs circonvolutions dirigées à 
peu-près en fpirale dans la paitie poftérieure de l’abdomen ; 
enfuite il pañloit de gauche à droite dans la région ombilicale 
fur les inteftins grêles, il fe recourboit en avant dans le côté 
droit & fe replioit en dedans fur l’eftomac, enfin il fe prolon- 
geoit en arrière dans le milieu de labdomen jufqu'au rectum. 

Les membranes de l’'eftomac & des inteftins étoient toutes 
fi minces, qu’au travers l’on voyoit les matières, qui leur . 
donnoient une couleur cendrée. La figure de l'eftomac étoit 
fort irrégulière , le grand cul-de-fac ( A, pl. XLIV ) , avoit 
beaucoup de profondeur, & la partie droite ( B ) fembloit 
étre féparée du refte de l'eftomac par un étranglement ( C) 
qui réduifoit fa circonférence à un pouce & demi : entre cet 
étranglement & le pylore ( D ), il y avoit fur la face anté- 
rieure de l’eftomacune grofle convexite ( Æ ), qui paroifloit être 
un troilième eftomac; mais, en ouvrant ce vifcère, j'ai réconnu 
que cette apparence ne venoit que de l'inégalité de l’épaiffeur 
des membranes. Toute la partie gauche & la portion ( F ) de 
la partie droite, qui fe trouvoit entre l'étranglement de cette 
partie & l’œfophage ( G ) , n'avoient que des membranes crès- 
minces & tranfparentes comme le centre nerveux du dia- 
phragme : ces membranes étoient terminées à l'endroit de 
l'étranglement de la partie droite & de chaque côte de la con- 
vexité de fa face antérieure, par un bord frangé; tout le refte 
de la partie droite avoit des membranes beaucoup plus épaifles 
& un veloutc fort apparent. 


Onarepréfenté, pl. XLV', fig. I, l'eflomac vü à l'extérieur; 
avec une portion de l’œfophage ( À ) & du duodenum ( B ):on 
diftingue dans cette figurele grand cul-de-fac( ©), l'étranglement 
(D }), qui eft dans la partie droite près de l'œfophage, & la 
convexité( Æ ) de cette même partie, On voit, f12. 2, l'eftomac 
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dans la même fituation où il eft repréfente, 9.1, mais ouvert 
d'un bout à l'autre pour faite paroître fes parois intérieures ; 
on reconnoit aïfement l’orifice fupérieur ( À ) de l'eftomac, 
auquel aboutit l'œfophage( 8 ); l'endroit ( C ) du pylore, une 
portion ( D ) du duodenuüm , les membranes tranfparentes( Æ ) 
de la partie gauche terminées par un rebord frange ( FG ), & 
les parois intérieures de la partie droite ( AI ) de leftomac. 


Les inteftins gréles ( HIK LM, pl. XLIV ), avoient une 
grofleur égale d'un bout à l'autre; le cœcum ( VOPO ) étoit 
fort long & fillonné tranfverfalement, il avoit à- peu- près 
la même grofleur dans toute fon étendue, excepté à fon 
extrémité qui étoit plus petite. Le colon avoit à fon origine 
( À) la méme srofleur que le cœcum, mais elle diminuoit 
peu-à-peu fur la longucur d'environ deux pouces, enfuite 
elle étoit égale dans l'étendue ( ST ) de neuf pouces, & on 
voyoit le long de cette portion du colon des fibres obliques ; 
placées à environ une demi - ligne de diftance les unes des 
autres : il ne paroïfloit aucune de ces fibres obliques fur le 
refte ( Ÿ” ) du colon, qui avoit à-peu- près la même grofleur 
que le re&um (X ). : 


Le foie étoit compofé de fix lobes, celui qui fe trouvoit 
dans le milieu du diaphragme étoit divifé en deux portions 
a-peu-près égales par une profonde fciflure , dans laquelle pañloit 
le ligament fufpenfoir ; la véficule du fiel tenoit au fond de 
cette fciflure : 1l y avoit à gauche un lobe qui étoit le plus 
grand de tous, & qui couvroit la portion gauche du lobe du 
milieu : le troifième lobe étoit placé à droite derrière la partie 
fupérieure de la portion droite du lobe du milieu; il étoit 
beaucoup plus petit que ce lobe, & un peu plus gros que le 
quatrième lobe qui étoit placé derrière le troifième, & qui 
embrafloit la partie antérieure du rein droit : le cinquième &le 
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fixième lobes étoient les plus petits de tous, ils tenoient au 
côté! gauche de la racine du foie, l'un s’'étendoit pardeflous 
le milieu de l'eftomac & l’autre pardeflus; ces deux lobes 
étoient beaucoup plus petits que dans le rat. Le foie avoit une 
couleur brune rougeâtre, plus foncée au-dehors qu’au-dedans ; 
ce vifcère peloit deux gros & dix grains : la véficule du fiel 
étoit ovoiïde. 

La rate avoit trois faces ; elle étoit oblongue, & avoit plus 
de largeur dans fa partie inférieure que dans fa partie fupérieure; 
fa couleur étoit rougeâtre, & un peu moins foncée que celle 
du foie; elle pefoit douze grains. 

Le pancréas formoit trois branches longues & minces, l'une 
s'etendoit le long du duodenum , l’autre fur la partie droite de 
l'eftomac, & la troifième fur la partie gauche fous la rate; il 
y avoit, entre la feconde & la troifième branche, une quatrième 
qui étoit placée fur la face fupérieure de l'eftomac, & qui fe 
divifoit en trois petits rameaux. 

L’enfoncement des reins étoit peu profond , & il n’y avoit 
au- dedans qu’un mamelon apparent : le centre nerveux du 
diaphragme étoit très- étendu & fort tranfpatent; la partie 
charnue avoit même fi peu d’épaifleur, qu'on pouvoit voir 
le poumon à travers. 

Le cœur étoit alongé & placé dans le milieu de la poitrine, 
la pointe un peu tournée à gauche. Le poumon droit avoit 
quatre lobes & le poumon gauche deux , comme dans la plu: 
part des quadrupèdes ; mais les lobes du poumon du rat eau 
n'avoient prefque aucune échancrure. 

La langue a paru plus étroite dans le milieu & plus élevée 
dans fa partie poftcrieure que celle du rat; les bords de la 
glotte étoient dentelés en forme de fcie ; il y avoit fur le palais 
huit fillons efpacés à-peu-près comme ceux du rat, mais les 
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fillons, qui fe trouvoient entre les dents mâchelièrés ; étoient 
moins convexes en devant. Le cerveau & le cervelet n’ont 
paru différer du cerveau & du cervelet du rat, qu’en ce que la 
partie antérieure du cerveau étoit plus étroite; le cerveau pefoit 
vingt-quatre grains, & le cervelet huit grains. 


Le rat d'eau n’a point de fcrotum bien marqué; quelquefois 
on fent les deux tefticules de chaque côté de l’efpace , qui eft 
entre l'anus & lorifice du prépuce, d’autres fois on n’en fent 
qu'un au - dchors. Mais, dans la plupart de ces animaux, les 
sefticules reftent dans l'abdomen, au moins jufqu’à un certain 
Age. 

Le gland ( À, fig. 3 6 4, pl. XLV ), eft gros & cylindri- 
que; l’urètre fe trouve au milieu d’une cavité qui eft à l’extré- 
mité du gland, & il y a, de chaque côté du gland, dans le 
prépuce , une glande ( BB, fig. 3 ), longue & mince, dont 
Forifice {e trouve fur le bord du prépuce. Laveffie (C, fig. 3 & 4), 
avoit la figure d’une poire, & les tefticules{ DE) celle d'une 
olive ; le tubercule ( FG ) de lépididyme étoit petit, fes vaif 
feaux pelotonnés étoient fort apparens. Les canaux déférens 
{ HT ) avoient peu de longueur, mais ils étoient gros. Les 
véficules féminales ( XZ ) ne formoient qu'une poche alongée, 
découpée à-peu-près comme une crête de coq, & recourbée 
en forme de croffe à l'extrémité : dès qu’on les perçoit, il en 
{ortoit une matière blanche qui avoit de la confiftance. Les 
proftares étoient grandes & placées à la racine des véficules 
fminales; elles avoient une figure fort irrégulière, & elles 
étoient compofces chacune de trois lobes f MNOPQR ); leur 
confiftance étoit aflez molle, & elles n'avoient qu'ur tiflu peu 
ferré. L’extrémité du reétum ( S ) étoit environnée par une 
glande ( 7°) fort apparente , qui filtroit une matière laiteufe 
dans le re&um près de l'anus (77). 
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La femelle, qui a fervi de fujet pour la defcription des parties 
de la génération , avoit fept pouces une ligne de longueur ; 
depuis le bout du mufeau jufqu'à Panus; elle pefoit fix onces 
trois gros. 


Les mamelles font prefque imperceptibles fur le mâle, & 
même fur la femelle lorfqu’elle n’eft pas pleine: jen aï vû huit 
fur une femelle pleine, quatre de chaque côté, deux fur la 
poitrine , & deux fur le ventre. 


: La femelle du rat d’eau reflembloit à celle du rat, de la 
fouris & du mulot, par la fituation & la conformation de 
l'urètre & de deux glandes qui font à côté. L’urètre de la femelle 
du rat d’eau fortoit au- dehors, en forme de tuyau, d'environ 
deux lignes de longueur , comme le prépuce du mâle; l'orifice 
de lurètre de la femelle étoir à trois lignes de diftance de la 
vulve. On a repréfenté ( /g.1, pl. XLVI ), le vagin ouvert (4), 
une portion ( B ) du retum, l'anus ( C), la veflie( D ), dont 
le fond a été coupé, & dans laquelle j'ai fait entrer un filet 
(EF ) qui paile par l'extrémité ( G) de l'urètre faillante au- 
dehors , en forme de tuyau. 

Le gland du clitoris étoit très-petit;les membranes du vagin 
navoient que peu d'épaifleur, & formoient des rides longi- 
tudinales fur leurs parois intérieures; la veflie étoit grande & 
prefque ronde; les cornes ( Æ/Z ) de la matrice avoient beau- 
coup de longueur; les tefticules ( KZ ) étoient plats, longs & 
tuberculeux; la trompe fe trouvoit pelotonnée dans l'efpace 
qui étoit entre l'extrémité de la corne de la matrice & le tefti- 
cule :il y avoit quatre fœtus ( ÂMNOP ) dans la corne droite 
de cette matrice, & deux (OR ) dans la gauche, On a re- 
préfente { fig. 2 ) , un embryon du rat d’eau avec fes enve- . 


loppes, & un placenta ( fig. 3 ). 
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J'ai ouvert, le quatorze avril, une femelle de rat d’eau ; qui 
étoit prête à mettre bas; il y avoit trois fœtus dans la corne 
droite de la matrice , & cinq dans la corne gauche. Ils n’étoient 


pas tous de la même groffeur, les plus grands ( 4, fig. 4 ), 


avoient un pouce quatre lignes de longueur, depuis le fommet 


de la tête jufqu’à l'origine de la queue, & les plus petits feule- 


ment un pouce; la longueur de la queue étoit de fept lignes. 
Le placenta ( B ) avoic fept à huit lignes de diamètre, & en- 
viron deux lignes d’épaifleur dans le milieu; les bords étoient 
minces, fa face extérieure ( B ) avoit une couleur grifatre, 
& les bords étoient jaunîtres; la face intérieure ( À, fig. j ), 
avoit une couleur rougeûtre; la longueur du cordon ombilical 
(C, fie. 4, & B, fig. j ), ) étoit d'un pouce trois lignes. 

Dans une autre femelle , je n'ai trouvé que deux fœtus dans 
la corne droite de la matrice, & cinq dans la gauche. 

Le trois août, j'ai ouvert une femelle de rat d’eau pleine ; 
qui ne portoit que deux embryons à droite & deux à gauche. 
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La tête du fquelette ( fig. 2, pl XLIII ) , du rat d'eau a 
beaucoup de rapport à celle du rat, cependant elle à plus de 
largeur ; le mufeau: eft plus court & plus gros; les os propres 
du nez font moins longs & moins faillans en avant; la branche 
formée par la réunion de l'apophyfe zygomatique. de: l'os tem: 
poral avec l'apophyfe orbitaire de l'os de la pomette , eft plus 
large & plus courbée en dehors que dans le rat, ce qui donne 
plus d’étendue à l'orbite ; d’ailleurs los frontal eft fort étroit, 
& échancré de chaque côté ves la partie poftérieure des orbites; 
il y a fur la partie poftérieure de la tête une arête tranfverfale, 
qui s'étend fur les os temporaux & fur loccipital, depuis lori- 
fice du conduit auditif de l’une des oreilles jufqu'à l’orifice 
du conduit de l’autre oreille. 


La hauteur de la tête, depuis le bas de la mâchoire du 
deflous jufqu’à l'os frontal, eft beaucoup plus grande que dans 
le rat, non -feulement parce que les os ont plus d'épaifleur 
dans le rat d'eau, mais encore parce que fes dents étant plus 
longues tiennent les mâchoires fort écartées, quoique la bouche 
foit fermée ; aufli les apophyles condyloïdes de la mâchoire 
inférieure font plus longues que dans le rat, & plus foïtes, 
comme tous les os de la crête du rat d’eau. 


Cet animal a feize dents, quatre incifives & douze mâche- 
hères, trois de chaque côté de chacune des mâchoires; les in- 
cifives reflemblenc à celles de l’écureuil par leur forme & par 
la couleur de leur fice extérieure, mais elles font plus longues 
& plus grofles. Les mächelières ont de profondes canclures 
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lonogitudinalesfur leurs faces latérales , comme les dents mâche- 
lières du lièvre & du lapin; mais la face par laquelle les mâ> 


chelières du deflous frotrent contre celles du deflus, dans le 


rat d'eau, eft plate : les dents mâchelières antérieures font les 
plus grofles & les plus longues ; elles fe touchent fi exactement 
les unes les autres, que l'on ne peut pas apercevoir le joint 
qui les fépare; mais , en détruifant les alvéoles, on voit que la 
racine de la dent antérieure s'étend obliquement en avant, & 
celle de la dent poftérieure obliquement en arrière, & que 


lJ'efpace, qui fe trouve entre ces. deux racines & celle de la 


dent du milieu, eft rempli par la fubftance offeute des 
alvéoles. 


Les vertèbres cervicales ne m'ont paru différer de celles du 


. rat qu’en ce que l’apophyle épineufe de la feconde vertèbre 


eft plus grofle, plus longue, & s'étend plus en arrière. 


Le rat d'eau a treize vertèbres dorfales & fix lombaires; 
treize côces de chaque côté , fept vraies & fix faufles; le fternum 
eft compoft de fix os; les apophyfes des vertèbres font moins 
longues & moins grofles que celles du rat, mais les apophyfes 
épineufes des vertèbres lombaires ont plus de largeur. 

L’os facrum elt compofé de trois faufles vertèbres, & la 
queue de vingt-trois ; la dernière de l'os facrum eft prefque aufli 
large que l’antérieure; celles de la queue font à proportion 
moins longues que dans lécureuil & le rat. 

Les os du baflin & les trous ovalaires reflemblent à ceux du 
rat, mais l'ouverture du baflin a moins de largeur & plus de 
longueur : la partie fupérieure & antérieure des os des hanches 
eft plus épaifle que dans l'écureuil &le rat; elle a trois faces 
longitudinales ,une intérieure & deux extérieures fon extrémité 
eft recourbee en dehors. 


Les omoplates, les clavicules & les os du bras & de l'avant- 
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bras, de la cuifle & de la jambe, ne différoient de ces mêmes 
os, vüs dans le rat, qu’en ce que l'épine de l’omoplate étoit plus 
élevée dans le milieu, & que celle de la face inférieure de l'os 
du bras étoit plus faillante; que le tibia avoit fur le devant de 
fa partie fupérieure une longue arête mince, faillante & inclinée 
en dehors, & deux autres plus courtes & moins élevées fur la face 
poftérieure de la même partic ; & enfin que le péroné adhéroit 
au tibia par environ la moitié inférieure de fa longueur. Les os 
du bras & de l'avant - bras, de la cuifle & de la jambe, étoient 
à proportion moins longs que ceux du rat. La partie inférieure 
du pérone étoit abfolument unie & confondue avec le tibia. 


Le carpe du rat d’eau eft compofe de neuf os, comme celui 
de l'écureuil, du rat, &c. mais la fituation de ces os eft difre- 
rente dans le rat d’eau, en ce que l'os correfpondant à celui 


qui eft le troifième du fecond rang du carpe de l’'écureuil & : 


du rat, & qui touche au fecond os du métacarpe, n’eft pas 
placé dans le fecond rang du carpe du rat d’eau, parce qu'il 
ne touche pas au fecond os du métacarpe, & qu'il fe trouve 
en partie au- deflus du fecond os , & en plus grande partie au- 
deflus du troifième os du fecond rang du carpe. Ainfi, le rat 
d'eau n'a que quatre os dans le fecond rang du carpe ; le pre- 
mier eft entre les extrémités du premier & du fecond os du 
métacarpe, le fecond os du carpe au-deflus du fecond os du 
métacarpe, le troifième os du carpe au- deflus du troifième 
os du métacarpe, & le quatrième os du carpe au - deflus du 
quatrième & du cinquième os du métacarpe. 

Le premier os du métacarpe & les deux phalanges du pouce 
font très-courts , comme dans le rat; cependant l’ongle eft beau- 
coup plus grand à proportion des ongles des doigts, qui font 
auf plus grands que ceux du rat. 


Le tarfe reflemble à celui de l'écureuil, du rat j CE 
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pouces. lignes; 


Longueur de la tête, depuis le bout des os du nez 
A DD RAR QU Pr en LUS CERN, 
Paplus prande largeur de-la téte. 4%, 404 o 
Longueur de la mâchoire inférieure, jufqu’au bord pofté- 
rieur de l'apophyfe condyloïde. ....,....,......., 0. 
Largeur de la mâchoire imférieure à l'endroit des dents 
OUR 2 RE PR Te RATES 
Largeur à l'endroit du contour des branches,,.,,,,,,,,.. ©. 


Drftance entre les apophyfes condyloïdes......,.....,.. o. 


Largeur de Îa mâchoire fupérieure à lendroit des dents 


DO N MR de > aol ce Où 
Diftance entre les orbites & l'ouverture des narines.,.., o. 
Longueur de cette OUVErtUre, ..,,......,.442..,... O0 
MUR 0 RL De bel rois iheiete le eee @ o pioie sie ee 00 
Hobpueur des'os propres du, nez, 244,5. u0 00,0 A 0. 
Largeur à l'endroit le piusarpe AU An ae 0, 
Longueur des plus longues dents incifives au-dehors de 

ER ee M th al À où 
Longueur des plus grofles dents mâchelières au-dehors de 

2 SEA ENT EP Une AE ON OUT LE PERRET ECS LOT 
MAIPEUT.,- 400 cote ns en fipisie elnie elete tels 
SR D A NfN ne lab due o. 
Longueur de la bafe de l'os hyoïide....,.:..,......,... 0. 
Longueur des cornes. ,.,..,,9., en pipiees so « 7 Se ce Oo 


Longueur du cou SPA ETS SI EEE RENTE LAIT PE ER 
Largeur du trou de la première vertèbre de haut en 


2 pe RENE RE QE CRRCEOES RARE SE EN a he LES: CRETE 
Longueur d'un côté à l'autre..,..,.,,144.,.3, 5.4.4 O. 
Largeur de la première vertèbre.. ..........,..,,.,. 0. 
Hauteur de l’apophyfe épineule de Ia feconde vertèbre.,,.,. 0, 
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pouces. lignes 


Longueur des cinq dernières vertèbres. ..........,... o. 
Longueur de la portion de la colonne vertébrale, qui 

eft compolée dés vertèbres dorfales............. Se 
Longueur de lapophyfe épineule de Îa fixième vertébre, 

qui eft la plus longue........................... 0. 
Hauteur de celle de la treizième, qui eft la plus courte... o. 
Longueur du corps de la dernière vertèbre, qui eft Ia 

plus longue. .......,......,...,..,.........,.. 0 
Longueur des premières côtes. ...........#%.,..,. 4. O 


Diftance entre les premières côtes, à l'endroit le plus 


1atDe MR EL PEN 0 0.00 8 © (& 


Longueur de la huitième, qui eft la plus longue. ,:.... 1. 
Longueur de la dernière des faufles côtes. ...........,. o. 
Largeur de la côte la plus large..,.:.........,...,,., o. 
Longueur du fternum...,.........,....::.,.: 


.... Ie 


Longueur du dernier os, qui eft le plus long. . 


CRC ©. 


Longueur du cinquième os, qui eft le plus court......, 0. 
Largeur du premier os, qui eft le plus large. .......,.. o. 
Longueur de la plus longue apophyfe épineufe des ver- 


tèbres lombaires, qui eft celle de la dernière.......... o. 


Longueur de la plus longue apophyfe accefloire, qui 
eft celle de la dernière vertèbre...,.... 


... OO. 


Longueur du corps de la cinquième vertèbre lombaire, 
qui eft la plus Jonguete 40/00 HALO RE RAT ue re Oe 


Longueur de l'os facrum....... 


VRP CCRUOMS "1e" 8) c'en ele se pe: eee (e 


Largeur dela nartie jantérieure 20/3020 111: » ONE 


Largeur de da partie poftérieure.,......... 


92,9 9 etes iolele Oo. 


Longueur des plus longues fauffes vertèbres de la queue... o. 
Longueur’ des .trous ovalaires.i 4... 00 SN TR MAN O: 
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pouc. lignes. 


en M AN tn. RE EEE ©. 10. 


Lonpieur dolfomoplatess. / 44.00, en ani c'e 
Largeurà léndroit le plus large.............,...,.. 
Largeur. à l'endroit le plus étroit. ..............,., 
Hauteur de Pépine à l'endroit le: plus élevé. .......... 
Longüeu#/dés-clavicules, 1,424 en. 
RER LRINONUSe. NN EAU TUE CL RES 
Circonférence à l'endroit le plus perit................ 
DR ENianEere - se IL USE ROUE Le 
POUR DAC miérienre. 4.14... es. 2 
Meme lost coude. ; ::, 4410 21,50... 
Longueur de Folécrane. ,.........,..........:.... 


Longueur de los du rayon... .:...... Ps: ie 
DAAeNEIdeTOS de la cul nr NTI TT, 


CC OR M ro o à 
Circonférence du milieu de los....:::....,7....... 
D cnride l'extrémuté inférieure 1.1... ..,..20,.0,e 0 
MEME OMIS CU Res et een ecole ue se r oje se 
ME nee erieieles loue Mereieleratr ele tee sir ee pleines ane 0 0 
RP AE ARR PAR ER 
Mnbucuridu tibia. ue PLUIE CE ee he ! 
Droite la;rète. EN RER PRE R Eee eee vos 
Circonférence du milieu de Pos.......,.,.,...,...,.,. 
Larreurpdemlextrémité inférieutét sun sm tan... 
LRO (MS SO MIRE AT MOSS 
Longueur du calcaneum..:.:...:..,.4404.,........ 
Hauteur du premier os cunciforme & du fcaphoïde, 

pris niemple rene ee (ae RTS COUR 
Longueur du premier os du métacarpe, qui eft le plus 
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Longueur du troifième os, qui eft le plus long... 


Longueur du premier os. du métatarfe, qui eft le plus 


COULC à 15 0 0 10 10 6e t0 60 son ste leon cg me, eee 


Longueur du .quatrième os, .qui eft le plus long. ......, 


orgie 22108 0,6: 0/0 1e. 0e 


pouc. lignes, 


O, 


O. 


Longueur de la. première phalange du-doigt du es ï 


des pieds de devant, qui eft le plus long. .... 


Longueur de la feconde phalange.. 


Longueur, de la troifième.....,.:.,,1. 


Longueur de fa première phalange du pouce, ..... 
Longueur, de la feconde..,.........::.,..,. 


Longueur de la’ première bhälange du quatrième doigt 


ve 0 ve 


0. + ee 


des pieds de derrière, qui eft le plus long... mere ie ele 


Longueur de la feconde phalange. n£ 


Longueur de la rroitième. RS RS Fo 


1%. 


.….… 


Longueur de la première phalange du pouce.....,.,.. 


Longueur de la feconde phalange. : RE 
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LE CAMPAGNOL.* 


Le Campagnol eft encore plus commun, plus géné- 
ralement répandu que le Mulot; celui-ci ne fe trouve 
guère que dans les terres élevées, le campagnol fe 
trouve par-tout , dans les bois, dans les champs, dans 
les près, & même dans les jardins; il eft remarquable 
. par la groffeur de fa tête, & aufli par fa queue courte 
& tronquée, qui na guère quun pouce de long; il fe 
pratique des trous en terre où il amañle du grain , des 
noifettes & du gland; cependant il paroît quil préfère 
le blé à toutes les autres nourritures. Dans le mois de 
juillet, lorfque les blés font mûrs, les campagnols arri- 
vent de tous côtés, & font fouvent de grands dommages 
en coupant les tiges du blé pour en manger l'épis ils 


* Campagnol, Mulot à courte queue, petit Rat des champs; en 
Italien, Campagnoli. 

Mus agreflis minor. Gefner, Hiff. quadrup. pag. 733. Icon, animal. 
quadr. pag. 116. 

Mus agreflis capite grandi , Brachiuros, Ray , Synopf. animal, quadr, 
page 214, 

Mus caudé brevi , corpore nigro-fufco , abdomine cinerafcente, Linnæus, 

Mus agreflis capite grandi. Klein, de quadr. pag. 57. 

Mus caudä brevi , pilis à nigricante & jordide luteo mixtis in dorfo , 6 
_ faturate cinereis in ventre , veflitus... Mus campeftris minor. Briflon; 
Regn. animal. pag. 176. 

Rat de terre. Mémoires de l’Académie des Sciences, année 17504 
Mémoire fur les Mufaraignes, par M. Daubenton, 
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femblent fuivre les moiflonneurs, ils profitent de tous les 
grains tombés & des épis oubliés; lorfquils: ont tout 
glané , ils vont dans les terres nouvellement femées, & 
détruifent d'avance la récolte de l'année fuivante. En 
automne & en hiver, la plupart fe retirent dans les bois 
où ils trouvent de la faine, des noïfettes & du gland. 
Dans certaines années, ils paroiïflent en fi grand nom- 
bre, quils détruiroient tout s'ils fubfftoient long-temps; 
mais ils fe détruifent eux-mêmes & fe mangent dans les 
temps de difette : ils fervent d'ailleurs de pâture aux 
mulots, & de gibier ordinaire au renard, au chat fau- 
vage, à la marte & aux belottes 

Le campagnol reflemble plus au rat d'eau qu'à aucun: : 
animal par les parties intérieures, comme on le peut 
voir par ce qu'en dit M. Daubenton *; mais à l'extérieur 
il en diffère par plufieurs caraélères eflentiels : 1° par 
la grandeur ; il na guère que trois pouces de longueur, 
depuis le bout du nez jufquà lorigine de la queue, 
& le rat d'eau en a fept : 2.” par les dimenfions de la 
tête & du corps ; le campagnol eft, proportionnellement 
à la longueur de fon corps, plus gros que le rat d'eau, 
& il a aufli la tête proportionnellement plus groffe : 
3.° par la longueur de la queue, qui, dans le campagnol, 
ne fait tout au plus que le tiers de la longueur de l’ani- 
mal entier, & qui, dans le rat d'eau, fait près des deux 
tiers de cette même longueur : 4.° enfm par le naturel 
& les mœurs; les campagnols ne fe nouriflent pas de 


* Voyez, ci-après , la Defcription du Campagnol, 
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poiflon & ne fe jettent point à l'eau, ils vivent de gland 
dans les bois , de blé dans les champs, & dans les près 
de racines tuberculeufes, comme celle du chiendent. 
Leurs trous reflemblent à ceux des mulots, & font fou- 
vent divifés en deux loges, mais ils font moins fpacieux 
& beaucoup moins enfoncés fous terre ; ces petits ani- 
maux y habitent quelquefois plufeurs enfemble. Lorfque 
les femelles font prêtes à mettre bas, elles y portent 
des herbes pour faire un lit à leurs petits : elles pro- 
duifent au printemps & en été; les portées ordinaires 
font de cinq ou fix, & quelquefois de fept ou huit, 
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DE SUCRE PR ER OLN 
DU CAMPAGNOL 


E CAMPAGNoL ( pl. XLVII ),reflembleau rat d’eau par la 
forme du corps, & par la couleur & la qualité du poil; il 
n’en diffère que par la grandeur , car il n’eft pas plus gros qu'une 
fouris ; mais il eft aife de le diftinguer de cet animal par les 
mêmes caraétères , qui font les différences plus apparentes entre 
le rat d'eau & le rat. Le campagnol a la tête plus hériflée de 


poil, les orcilles & la queue plus courtes que la fouris & le. 


mulot, & la tête plus petite que cer animal & plus grofle que 


la fouris. 


=" 


On à pris dans le parc de Verfailles, au mois de maï 1758; 
un campagnol *, qui différoit des autres en ce qu'il étoit em 
entier de couleur cendrée noirâtre , & qu'il paroïfloit avoir la 
queue plus longue ; car elle avoit un pouce neuf lignes, tandis 
que la longueur de l'animal, depuis le bout du mufeau jufqu’à 
Panus, n’évoit que de trois pouces fept lignes. Un campagnol 
de couleur ordinaire, pris en même temps & dans le même 
parc, n’avoit la queue longue que de dix lignes, quoique le 
corps eût trois pouces onze lignes de longueur : un autre cam- 
pagnol, qui n'étoit long que de crois pouces huit lignes, avoit 
la queue longue d’un pouce trois lignes. Le plus grand des 
animaux de cette efpèce que j'aie vü, avoit le corps long de 
quatre pouces trois lignes , & la queue feulement d’un pouce; 
il différoit aufli des autres par fes couleurs, car le deflus du corps 
étoit jaunâtre avec une légère teinte de gris, & le deflous étoit 


* Voyez la figure du deffus, planche x1r11 de ce Volume, 
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mêlé de gris & de couleur cendrée, tandis que, dans les autres 
que j'ai obfervés en très-grand nombre, le deflus du corps étoit 
mêlé de brun & de jaunâtre, & le deflous de jaune pâle, de 
blanc fale & de cendre. Je crois que ces différences dans les 
couleurs du poil, dans la grandeur du corps & de la queue ; 
n'empêchent pas que ces animaux ne foient'de la même efpèce. 


Longueur du corps entier; mefurée en ligne droite, depuis 
le bout du mufeau jufqu’à anus. .::.:.:,...... rit 
Longueur de la tête, depuis le bout. du mufeau jufqu'à 
LS Pt: 2 PONS PRES MS CA LEE 7 EP PES ES 
Circonférence du bout du mufeau , prife fur le bout de Ia 
RCE  n 2 à à der ce UNI Del N, LETLEP 
Contour de Tonverture de la Douche, depuis lune des 
commiflures des lèvres jufqu'à lautre.. ...,...,..,... 
Diftance’entre les, deux nafeaux 1. ,:,,.,,,,:.,,5,.:... 
Diftance entre le bout du mufeau & fangle antérieur 
de l'œil. .... ee all IR HECUEU I ENRTERR 
Diftance entre l'angle poftérieur & Poreille.. .,..,,,.. 
| Longueur de l'œil d'un angle à l'autre..,..,,..,.,.... 
Re œil U Es D ONU, cie ie Qt 
Diftance entre les angles antérieurs des yeux, mefurée 
PURE droites. 4 4 ANUS SAP 
_ Circonférence de Îa tête, prile entre les yeux & les 
Ds... .. EN fe ES RARNNTH nEsne ape hote 
Longueur des'otetlentélthus. ee me me e 2e tehe de 
Largeur de la bale, mefurée fur la courbure extérieure... , 
Diftance entre les deux oreïlles, prife dans le bas. ...., 
Longüeur du cou..:.,,....sssesnyeneors eee see 
Circonférence du cou... soeurs... AS SENTE 


Circonférence du corps, prife derrière es jambes de 
re 
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pouc, lignes. 

Circonférence prife à l'endroit le plus gros. .........4.,; 2, s. 

Circonférence prile devant les jambes de derrière... .,: 2 o. 
| Longueur du tronçon, de la QuEUR rss eee ss ere CH + 0 
Citconférence de la queue à Vorigine du téonçon.....,, os. 
Longueur “de avant - bras, depuis le coude jufqu'au 

POIBNEt...... esse serserestesesersese ose Où Ge 
Circonférence de l’avant-bras près du*coude. ..:...,.... © 5. 
Girèdhférenee, dUNOILNet iv ere eme clame Li die: ce ee ea Oo TT 
Circonférence du métacarpe,..,,.. pee... © 32 
Longueur depuis le. poignet jufqu'au bout des ongles.... o. 5. 
Longueur de la jämbe, depuis le genou jufqu'au talon... o. 8. 
. Circonférence du haut -de-la: jambe. ,,,.,,,....,..,. © 
Largeur à l'entente Eat as Mo iles 
Circonférènce du méttare. ser POUPEE  LrMoNMMHaIE 
Longueur depuis le talon jufqu'au ‘bout des ongles. ..,. o. ‘7. 
Largeur du pred ‘de. devais s PR M SNOR CE 2 O ENas 
Largeur du piéd de derrière....5,,, Se cac 10. 1 
Longueur des plus grands ongles..,...,.....,.,.... ©. #1. 


Largeur: à da Dale... es aise et 0e Or DO 


Le campagnol, dont les dimenfions font rapportées dans'læ 
table précédente , péfoit cinq gros & vingt grains. Ayant com- 
paré fes vifcères à ceux d’un rat d'eau, jai trouvé ces deux ani- 
maux parfaitement reflemblans un à l'autre, tant par la fitua- 
tion des parties intérieures que par leut figure & leur confor- 
mation : cette reflemblance étoit principalement remarquable 
par la figure de l'eftomac, par la pofition & l'étendue du cœcum; 
par les fpirales que formoit le colon , &c. qui font des caradtères 
particuliers au rat d'eau & au campagnol. 


Le foie & la rate ayoient les mêmes couleurs que le foie & 
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la rate du rat d’eau; le foie peloit vingt grains, & la rate trois 
grains ; le cerveau cinq grains , & le cervelet trois grains. 


Le fixavril, j'aiouvert une femelle de campagnol, qui portoit 
trois fœtus dans chaque corne de là matrice; ils formoient 
chacun un tubercule rond de trois lignes de diamètre : après 
avoir tiré de la matrice l'un de ces fœtus , j'ai vû le placenta 
qui avoit deux lignes de diamètre; il étoit convexe & de cou- 
eur grife fur la face extérieure , l'intérieure avoit une couleur 
rougeatre; les principales parties du fœtus étoient déjà dif 
tinctes. 

Une autre femelle avoit cinq fœtus, trois à droite & deux 
à gauche; une troifième femelle portoit trois fœtus à gauche 
& un à droite ;une cinquième avoit quatre embryons à droite & 
un à gauchc. | 

Le dix-fept mai, j'ai ouvert une femelle de campagnol, qui 
portoit un fœtus dans la corne droite de la matrice , & quatre 
dans la gauche ; ils avoient huit à neuf lignes de longueut!, de- 
puis le fommet de la tête jufqu'à l'origme de la queue, dont 
la longueur étoit de crois lignes ; le placenta avoit quatre lignes 
de diamètre; & le cordon ombilical cinq lignes de longueur. 

Le campagnol n’a que quinze faufles vertèbres dans la queue; 
au refte le fquelette ( pl. XLV III ) de cet animal, ne m'a paru 
différer de celui du rat d'eau qu'en ce que les os font plus 


petits. 
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DESCRIPTION 
DE LA PARTIE DU CABINET 
qui a rapport à l'Hifloire Narurelle 
DU RAT D'EAU ET DU CAMPAGNOL. 
NÉ DICIC REBEN IT, 


Un rat d'eau. 


Cr ANIMAL cft confervé dans l'efprit-de-vin. 
NO UIAC CU VITE 
Le fquelette d'un rat d’eau. 


Ce fquelette a cinq pouces fept lignes de longueur, depuis le 
bout des os du nez jufqu’à la partie poftérieure de l'os facrum ; 
la circonférence de la tête eft de deux pouces neuf lignes à 
l'endroit le plus gros. 


NUE CCC ALERT 
Los hyoïde d'un rat d'eau. 


Il n'eft compo que d’une bafe & de deux cornes, comme 
los hyoïde du rat, de la fouris & du mulot. 


Né DC CRL. 
L’os de la verge dun rat d’eau. 


Cet os a plus de largeur, fur-tout à la bafe, que l'os de la verge 


du 
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du rat , de la fouris & du mulot, au refte fa forme eft la même; 
il a deux lignes de longueur. 


ND :C C'L:E 
_ Un campagnol. 


Il eft de la couleur & de la grandeur ordinaire aux animaux 
de cette efpèce. 


> Se 1: 1 A OU Bi à À 
Autre campagnol, 


Sa couleur eft cendrée noirître; c’eft celui dont il a été fair 
mention dans la defcription de cet animal. Ce campagnol a 
été donné au Cabinet par M. le Roy, Infpeéteur des parcs de 
Verfailles, 

NAT CNCUL TANT 


Autre campagnol. 


Il eft à-peu-près de la même couleur que le précédent ; il à 
cté pris dans des jardins à Montbard en Bourgogne. 


ND CNIC'E:RNI 
Autre campagnol. 


C'eft celui dont il a été fait mention dans la defcription du 
campagnol, parce qu'il a du gris au lieu de brun fur le deflus 
du corps. Cet animal & les trois autres, rapportés fous les 
numéros précédens, font confervés dans l'efprit-de-vin. 


NE lCUREUM 
Le fquelette d'un campagnol. 


Ce fquelette a deux pouces neuf lignes de largeur , depuis le 
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bout des os du nez jufqu’à la partie poftérieure de los facrum; 


x 


# 
HU 


la circonférence de la tête eft d’un pouce huit lignes à l'endroit 


le plus gros. s 
ND -CPCL: MEL 


Los hyoide d'un campagnol. 


Il ne diffère de celui du rat d'eau qu'en ce qu'il eft plus 
petit. | 


Ni D CG CETTE TC 
L'os de la verge d'un campagnol. 


Cet os à autant de refflemblance avec celui de la verge du 
tat d’eau , qu'il y en a entre les os hyoïdes de ces deux animaux; 
l'os de la verge du campagnol n’a qu'une ligne de longueur. 


Fin du Septième V olume, 


AVIS AU RELIEUR. 


, 10 y a dans ce feptième Volume quarante-huit Planches, qui doivent 
étre placées dans l’ordre fuivant : 

À Ia page 70 , les planches ZI, II & III. 

À la page 100, les planches IF, F & VI. 

À Ia page 130, les planches VIT, VIII, IX 6 X. 

A la page 156 , les planches X7, XII, XIII, XIV, XV, XVI1G 
XVII. 

À la page 184, les planches XVIIT, XIX, XX & XXI. 

À la page 194, la planche XX11. 

À la page 208, les planches XXIII 6 XXIF. 

À la page 220, les planches XXW, XXVI, XXVII& XXVIIL. 

À la page 248 , les planches XXIX, XXX 6 XXXL 

À la page 276, les planches XXXIT, XXXIIT, XXXIY & 
SAXF. | 

A la page 304, les planches YXYXWVI, XXXVII & XXXVIII 

A la page 324 , les planches XYXXIX & XL. 

A la page 344, les planches XLI & XLIT. 

À la page 368, les planches XLIIT, XLIV, XLF & XLVI. 

A la page, 374, les planches XLVII & XLVIIL. 
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